
%, t\ AlilL MiN AlilL M X UUt d i t*

tel lie in Cursf .î.fojnu It» po-

ks du dt-partemeiii que, d'acrorrf

A. le Vice-Recteur, il *e»t i-tfn-

mi Coniiie (t partemeiiLal de » •

an Réfugies,

don* en uature et en ai rirai .-on!

DONS EN NAIl'RE POUR l.ARROK-

DlffiEMEST D'AJACCIO :

Cuutcirae en des I-OJS prêt* à e t » tx-

tdiéï, Ils seront wens à ! Broie Ni

(«ml t

i . - Jou e U

FOUR LES

MENT

Adresse- fiai

ïans les boni-

seront de les

AVTfS:-:

ils le> n

•prettwtii

expédie!

?uei] à Pans, 9 et 12 Ri

AMUMUJiSSM.

I t w s COfiditiOJ.

res QUI «e ciiar
au Centre <TAc

ir Erncit PMcha

DON8 EN ARGENT :

Us seront adresses j i l !

• Serûcc i'r.- H.-lui'u-

PREFECTURE DE LA

Mou* PrWel c# la Cm*. OlfU'ier i;

a Lfgiun d'honneur.

Vu la clrrulairr ne M le ministre du

Ravltaillemem ,-i: d..:.- ou 2H mal 1940

ARRETONS .

ART. 1er. La cursommation du \i\)i

ondeasé est interdite sur toute l'éten-

due du territoire du dep-iriemnit pour

toute personne autre «w les malades ci

.es euïaots au dessous de 18 moli.

ART. 2. - - La vente d« lait condense

pour les malades et les enfants ne sera

îaiic que sur présentation d'un certi-

ficat médical ou d'un certifiât du mai-

re suivant le ra-s.

cbfJ-llm et a '» Bout

ART. * — MM. le BtwreLaiu. —.

rai ce la preleelure lis eout-Prefets,

ires, lf« Commandants de gen- * •

je et les Commisaaiies de poiU >• * * ***: ~

iatgM chacun eu ce qui le can-

e Ifsectition £u présent arrête

BOURSE de PARIS

r 1M mai 1M0.

l ' r . I . t : PETITJEAV

JIM. 1-tS ABONNES Ql'l NE BECE-

VBALEVT PAS LEI'B lOSiRNAI. SONT

FttlfcS DIS IM'ORMàil LA DIBtt

[nos ur • PETIT i

IMPRIMERIE DU

PETIT BASTIAIS •
S, Buuierjrd du Palaù - BASTU

riturnLisrar

S-s prinetpale*

» • »M
4 » W» •
* 1/J % 1MÏ A . . _ .
t 11 % 1B32 B
OW. Trésor 4 •-. 19»

| uni. Alerte 6 ** IBM
Unpnuit Y.H1HC ••- •
Crtdlî NaUmal X91» .
Crédit National U >
Créait National 1K) •
Cr«ilt Walioaal ISM .
CM)llgaUODii P. T. T.
Ville de Fan» 1811

a de i ÏVJt -

ART. 3. — MM Us Commcn;arj!

: asilaires et représentants ayai

tort de b-!t conriensc. quelle qt

s. dt-

et de ton t u ka ffran

Ui-i AiUninistratlo»»

Tan travam

ijpotnpM(M

pour le Commères

et rindutrt*

n ' n u dr lux*

CS MATERIEL KODERVE Af SE

|viCE DTN PKRBONTilt SPECIALISE

U client duil s adresser sans IwaïUr

| l inp rimer ie du ri'TIT BASTIAIS q

(présente ses imprtii*** avec le plu» (Tel

cam-r rt de Un (..ut

Villa de Fa
Ville di parti 19N u .

1 8 9 0 • • - • •

1 B ? 1 - • • • • - —

fie Franc» . . -
N Banque de Pu l l

.-redit Fondu
Ci«<lit L.^cnaaU
Société Otner«le

Sues Cap — — -

Sun par*
Est

l.-ïnrd

Sanli-P» • -
Ertrj. EL Ut MMlt •
Lens

iQalsa . . .
I Rrtm?lde

70 21)

7* 50

Ord. . . . -

IndocblM _ -

Bot. Or£ . . . . — .
Buta Baakom . - «
BsJnt-OQbkln
DUt. lndodila» . .
CiuenlM Je» . . -
Boyal Oatca
Cbem. Fer d#p*item

Baint-napluci . . -

CHANGES

ne 75
4JM

i. Préfet de la Corse,

Officier de la I>glon d'honneur,

Vu la loi du li juillet IBM, sur i'or-

nisatlon de la nation en temps de

Va le deret du 28 novembre 1938, sur

réquisition des personne! et des biens,

Vu la pénurie de la malu-d'ojuvre a-

tcDle dans le département de la Corse,

ARRETONS :

ART. Jcr. — Tout français ou res.

ssant fraiwata du ttxe masculin,

f plus ûr 18 ans, ne travaillant pus

'mie façon régulière pourra Mre re

us en vue de l'exécution de divers tra-

iiuc agricoles et spécialement de cetu

Ï «cours.

ART. 2 - Les personnes ainsi requi-

îs s*ionl misses A la disposition du 1

ute con'miïii^l ou du Comité dep^i

tentai de la Production Agricole.

ART. 3. — L'esereice du droit d«

qulsitlon pourra être dMcgue d'une D

TU générale au Directeur des Sci

Agricoles et d'une laçon temporaire

,ux maires.

AHT. 4. — MM. lea Mairea et Com-

iL-îsaires de Police, M. le Direclciir d

ervices AKrlJoies, M- le "Commanda

e Gendarmerie soir chargés di- VfX

Ut:on Ou présent arrête.

AJacciD. le 21 mai 1940.

I# Préfet : PETIT.!!"A\

»oaooo/i3»

vous
ASSUREZLAVICTI

i ù DELA ; J

FRANCI

Bulletin Financier

Paris. 30 mji - CV.;I surtout le mai

ue d affaires qui a caractérisé ce jrw

feue particularité.. Jointe aux que

ue.̂  réalisations motivées par î'nppn

lir û' j.i liquidation, a entraiiîê le ta:

cintiYt de la cote.

An marelie oiocie!, le ta-semnit n

fls fie très sensible pour nos renies.

Des offres ont pe.se sur les vali-ii

Aux Iistrrnutlonaifs. on

e siabilit* des valeu

observé u

Sooscnrsj aux Bon* d'Armement, c'chl lair« valoir les occa-mies, c esi les
prêter pour la défense du pay* et contribuer ainsi à r équipe ment et à

r armement d* DOS troupes, c est aider à la victoire.

DEFENDEZ VOS INTtRÊTS. -
cri rc aux Dont d'Armeninl,
profiler de* uvantMce* suivknta i

c"'rt ^ ' t » " ™ " îV «

n coulisse, les transactions ont

clairsemées et les cours n'ont pas

f DEFENSE PASSIVE

CONSIGNE DE ;
LIMtERES. -
.'.ucunf dôfalllanc? ne srra Mérée

ans le voilage des lumières privées
alsser une lumicre visible de Icjttc-
leur. vintable rppêre pour l'aviaUon

ennemie, insti tue une trahison. L
publie est éteint sur l'ordre rtr

!ori(é -nihtiurf qnl ne peut pu* preve-
tont le monde avant J'alrrt*. Ca

ifles dont en permanence vos lumir
H9K- des rideaux, de la pelntu

paqne. Demandez conseil à vos
d'ilôts, vos chffs de «fleurs.

TRANCREES
En l'absence d'abris construits et «

'épreuve, nne tranehée pent être oarc
c b«B vite. Elle est un refuge tr^-s tt-
icace contre les bombardements, refn-
:c oue Ira anciens combatUnts 'de ^

guerre 1S14-18

T/T--e — I B «ont fttrmm- ITAmM %'OTWK Bt.VSJIK

•Mitent pOui lu ctclei.ii! de nnlip libarle.de noir»
t«ir«. de no<r« potrimotne U-s uni iom ce devoir —
]m s r a n B ha iMrn, lnrnitTF« ceux <|ui IM peuvent 9: *
pen canbattie. dm«pnt le taire an •ouiciivaDt

HL mr!,-!;r£!-io«taiit!if! ' frV

— B, M - 1-^

. Boni dJimiiMM ifaursot • p i^r M Notre Tictoir* dépend d* noie- ( i i (r Flui nom

^. "TM* anKMt* sarta. M* n-ont **V* * " * recmnlleroni le Iru.i <lf IJ victoire te pioduti din

l_̂ ^ .̂rĵ g d*jlr<m orTvMM o# InfnilT ter nuiniPom t̂ f Q̂&OBÉ̂  ISS

B O N S D A R M E M E N T

aissent bien. Deman

PHOTE<"i 1CI.V rONTXE
Dt: VITRES.
Oc-Uez sur vos vdrrs d•es dfs bandelettes

Ions. Vous éviterez

de verre prod'

momt trt'b loin1

i SALARIES AORICOIES

niCEPTIOïî DE EASHA

Le paiement riee ailocaliun* miiitsin*

a mois av Lui.L î-jiù aura lieu i Fan*

cienne t. ' le uv JuM'icc de F a * Plaça

lu Théâtre, aux JI/JIS muiquis cl-aprèl,

: S heures à midi, et dt- 14 heure! k K

luxes :

Vendredi 31 mal, rarics nnmero» 001

900.

«anieJI 1er juin îy-HJ. carUa numéral

.901 à 120C.

Lundi 3 Juin, cart-.-s numéros 1201 2

1300.

Mardi 4 Juin, cart-» numéros 1.501 *

:JOO.

Mrrcrrdk 5 juin. ntrUi iiiiméros 1801

1 3 100.

Ixs ûHoeatalicB qui se présenteront

IUK Jours autres que celui fixé pour te

I paiement de leur tiim.ero ne seront pas

^ achetez le • F i l "T BI^TIAIS •
# U micui Infurmé
^ ir p lu fart Urac*
$ des JoHrnani insUUtre»
> Krlié par Ql direct avec Parts

icfaetn le < FETU BASTL

le mleoi lAlarmé

« E R E S DC M1EQU»
fmUUKMJ QC4I4T»

Cmmtre Ir .jtaÛ pv t t i «M

STROMBOM

le pu» (trt ttrac* •

à pu Bl dlre-4 BT«T Parb tt

ENGINS MON KXTLOSKS. -

Ne pas appMclMT d'une bonibe non

•clatee. Les allemaLds emploient des

bombes qui ..latent avec tin )<m^ re-

Lud. plusieurs :irurcs parlnis. Slciiiiler

chute rie bombe à l'autorité lo-

frcnti armer te. polico. autoriiê nii-

e qui fera procéder à la destruc-

tion ou à l'cnlevemcnt de l'engin.

AVIONS ENNEMIS A TEBEE. —

Ne pas approcher d"un avion *nncn;i

après &nn atterrissage. Les allemand

emploient dps dsrxislUfs qui met lent le

'eu a l'appareil après un long dêiui. par

lois plnsieurs Iicurcs, L'explosion de l'.np

I ies,-.euce. uouib^s transportées) ris

le lucr les imprudente qvû s'avmlu

îiit près de l'appareil, s'en tenir a

Hirs centaines û? mètres de «fislan

iinmlcr t"Ut atterrissage susper., :i

•ndarmerit, i l'autorité localr, <m

lu puile m^iiaire le pîus prnciie.

TDt DE L.% DCA —

Pour vous proléger tics i-cLtts et dt-s

Galles de mltraflleuses t)< la DCA. mel-

ons à rafori. Ke ÏPBU'Z pas ert trr-

lAre. Abritez-vous contre un ruisr.

nne encoignure, cuntre un arViir.

i. des que vous PTitrntfra la DCA

Farrr*

W rcpnialim

P1KT

Lrit à

+• partes iuna» an* liaicM* d*

.•ctwaH Du l a r a uiaJ ainat

vol souvent n u * d* tt«QDiM •

«M* uwi n . Boultvârt
RASTU <Conai

SERVICE DE Gl KT ¥T DEFENSK

riïNTRE LES PARACHIT1S1ES

KNNKMIS

|nées piir M. le Ministre de l'Intérieur1

orKaniser la participation de la

population civile à la reclwrelK et û la

dcslroc-lion Xioa ^HacaMtiÉtfB «immis

•ra constitué, di's maintenant, û.nn-

commune, une éemipe d"elernt-uis.

•fptible d'assurer un service de pufi

et. Ir ras èclirant. dr pri-ndre part i * '.

Les gurlleurs, choisi-; île prcléreurr

parmi les Anciens Combattants, seront

pJtces, autant que posstoie. aou- k

enl d'un ancien offîriei. Tous

labtUés et armés pax J'autoril*

militaire, Lis recevront lea soldes et in-

Pour t u e bien ebitTéea, n» ebe-
ebea plus : un* « U * adressa :

Salon Rtcaiier
ouvert it Disiiciiie maUn.

SALON KECAHIEE
CrorFRISABLES DErDlf

6O fr.
TFTE ENTIER*

atec et sans Electneit*.

1. Bd Albert In ~ Mer ttigt1

Plat* «alnl-NifÉitf

TC^phrme : 221.

Ot»crto™ de aon Satan pou U>

E rua rosi «RAUI t w IOUMACS M

i JÙC259

tit Bastiais
O/C PiMteuz : AJACCIO :

V3VTWIMM «XrTJVUCAn DINFOM MATIONS RATlDSt
W MOL JOUMNAL BU UEPaMnEMRil MtOAi f&M flL DUMCT AVEC FUU9

H EN (.BUT - MAMTDî BlANCOn 4O CENTIMES

Dl 1^ VIEILLI C0K31

Paoli et la tête
de More

Ut lu Ttli dt

teraJdiques,

si-ji-it-r coflunwnt Paacal Puuli ton»

ifi luiblcuie en dtttWânt ws urines .̂

Corse, à U Consulte de Curte Ce i

vembre n « . C'est le 2t de ce muis L

lit décider la ïrappe & jn.Qim*w* t":

;,tnt et de Sronw portant a r « c a ,

ru a U tête de more, tenu par tit

-eants marin* mrmet m majBues.

Tout « qui tf-etalt lait, dans ce t

D ait.e Héraldique, du temps de "Hieoc

i' Paoli lie llguotait ptts. comme il

,,ignorait pai U 2lgnillcs.tioii

i- iioblcî>«, reuwailant aux

IT J* ICte de more. Des uotu

tenter publiées ici-mém* oui d'ailleurs

.iC.ique qu'in ctlto matière ht

ni owlgie ses connaissances il

commettre quelque brrésie, Pai

ru n cours a deux cunaeUexs, 1

Antoine Rivarola, t,oa principe.

MIT le Coutinent, el le père Leuuard,

['ïpucin du couvwtt de Caoipoloru

ûfjji lunctlonnatt une imprimerie

tionate.

La ïrappe commente ea 17G3. c

uuc PU nS4: 1756, i«r pic-cei de b:

fç 2 a i Midi, et pièces d'argent, d«ve-

..uci uea rares, de 10 à 20 -Mi . L'écu

porU- U t*te Ct mon arec ban

rgJtar caus Jx-ndAlil d oreille, o

royale vt 'eçacts marlûâ Avec i

tenue» basât:.

Tfcllts etaJKnti su* flrn'ri". les >r-

inrs de la Cor**, âÉ^Mcriercliteî par les

culkvtioi) n^ucs qu'M *e Bût û les con-

La fitmeu* « OrutifiCattoite :-, edi-

i :OD ûc 17H, tmprlinC« * Carte, ne por-

;e plus dans le Ut» W galère

(janiT Heurt, comme dans les p

ii-fc éditions, a u u la. t«îe fle more : pre-

mier ouvrage imprime en Corse portant

tet attribut apre* U décision officielle

'M- 1762. A U fin <lu volume, une grau

• ••! carie depluuite frtalt ijoutvc, uni Le-

• i une tarV de Jaillot (1T3Ô) : nuiu li

• »rte de Ja Ck>r»e iimtce de Jjillot pur

• tgafemeat la tfl(:*fc nwre. qui RC il

urr pas sur c^lle «le U » , ZUe eut

•Ile t l dr riix dt m-*-

josskwis de tcl*s de more lattes tu

r . . w . v«iel OKOT*, Jf»ur k temu» M

i'*u4. ks forinules"lniiirime*s omcielles

L. Begoo cb Conicft >. les papars »cr-

*nt au CO»KU d i t a t . notamment :

< <ieâ pomi.t Mi Rem** * U Corn dé-

rretens par la Conta)».

Les Fiançais maintknuent :••> icie de

more &ur kuii papiers timbres. L'usage

it cet emblème t'était ejwiwaliàë. et ha

CTSlxaux des ik&vlrrs cor=*s ctaient

WSIKB a la tet« de more.

Kn 17M. le Mtca.u vvalc du dtparW-

im-nt de u Cône >nl t les iruis fleur-

ucly* et i» Ute é6 EMtt.

KswUil^i! en O n « u armoiries I*-

miliair-a et partiçiitttrM portant c*t «t-

tnbut " On trouve souvent U tête d«

more sur Je Csattoanb : à Bologne, flo-
Soto, 31 iBa;. — u . Pupùv,

s affaira étrangères a ncu le

t dltalic a Soba. arec lequel U Menace
sur la Lettonie
la Lilhuanic
et ÏEshak

Antriche, HSÎiacac F;anir««,
B n u n t .

MaLs en Cane, "Sa familier cfont les
t put leur coc-

le lait nota ne portent p u
od en «at,

lameux BtWiAut, at tei est Iv
«nulles : Montant, U

Morotïi, Monwi, Negii,
ei«- Par coottr, voici qua
CM.*, qui .rw.inir la tél

:..d5UX fû.fcM^;..' Martin

demnités e.orrespon'da.ntea à le
eii par panchutlstea,

yf transmis sans délai aux auto-

ilitaires locales, ainsi qu'au mai-

anx bri— J : J ae (rendanner!». Les

ulterrlssant en dehors des tei-

mriitalwj connus devront être si-

de Ja menw faeon.

volontaires qui ne manq

rt-ixmdre a nuire «pnel, so

u Ctz et éieetrùgne. Laissez vos clrfs a

eoneiente ou «U chef d'Immeuble.

i.iut pouvoir pénétrer en votre abser

fr dans vntre habitation pour etnr

dtp un loye

Ré rfe brlaer la fermeture. Puis

l'abrt voisin sans courir Vous .1

Ainsi la sarde

La surveillance, effectuée en colla»"-

ratiau avec les autorités mil il aires, de-

vra être particulièrement sévère aux a-

ix>rds lies usi'irs, àfs ouvrages nnlltai

rcs, Lf..s rmvra;es d'Art et . en Rentrai,

de tous 1rs poiiiLs sensibles. Elle- devra

NOWIUX ZHAKDC

31 mai. — Le

ur tout .e territoire auiricluer,
ciialn en session Kcrekt, «Sa de

HT ta conduite de la guerre
pour iKiaatar le wtoar de

ceax de leurs proche* qui se troureai

r 3« front.

Des maaUesUUons

'u dana k* Svdctes.

L*ê ntmilîM «or» fttaltmflit

(înstave Bourrascas. <Iiref[eur du t Pc

novembre 1742, U lui donna une
esr lénle, «ion o u bencoup 0ë

nations n'ont qu

It MaraeilLii* >, ancien pressent d r

rvndicat dts Quotidiens

lement quekroas minutes après le si aux heures favo-
parachiAUtes.

ImmêrHatemrnt
snlciL

:ea joon dwnten sur Tchouv KÎZS. Itave Bourraeeai eb ML Jean OmiUard
pocte-parate de l'amlnnri' Japon ni*»dnculo

«t coiractérlsUqTK des de
t:̂  mupk bcbuitu t

jusUlicaUvcs. t

Ste-Ursulr,

AST1A. Je 1er Mal 1M0

Le Ifcurr- : H de

Ht vous êtes surprb par le dtliuL
bomoardement. ieltr, roui par terre. I II wt rappelé çuc les parachutistes
dans le rnlwrau. 1 ^ celais de bombes ennemis revàLent '.c pi
lutintanees rswnt le sol a erandr dls.nifrnmes epnuticiunt

Des trsets *ulûuM«ri«ns ânt fait leur

apparition «n Allesia«ne et ont éi« «p.

(a Autftt̂ e p r i a fe^ag», j ^

iM% troipei Franco-Britanniques ont dû subir LÀ MARSEILLAISE
" r i M M l d l 40 divisions d'infanterie et de au Sacré-Cœur de Montmartre

II quasi. totalité in divisions blindées
ennemies, mais, comme à Verdun

Cïtf XE PASSERA PAS !
( tHIMl NU|t K .i» Al 11,1

i'aiii, 3i mai. — Daua it Noi-J.

iticius continuent fle w; tkrouli

mriue aprete autour du camp

vè de DniLkcTtrue..

sur la Somme et s a l'Ai&ui-. <i

•t»ïis Joculfs d'infonWîe <w i

d'autre,

EJilre l'Aisne et la Meiue. dus

Uerte assez violent

Entjv U Meuse et la Museke u

f main ennemi a été repcniast.

»ul
1 S U . M M>IK

AITOIK UH

Paris, 31 mai — La situaliuo <tej ar

i-ea alliées au Nord continue a évolue

ina de bonnes condltous ttaiis le sfn

u repli stratégique des Juurs pièce

wicerne les détails ûve opé

? possède que trts peu de

Ce qui serait certain, t t i t (jut-.

l regluii cil Nord, ies troupes franco

-îlmtnlques tiennent le camp retrsrt

ic de Dunkenrac, ainsi qu« l'est d>i ca-

lal deTVser. q'te les eflrctiïs du ré.'ê-

de l'année i DUS rjicore

>ini
\ie nord.

JtoibEure use meut, ce lit u^vukre i

Jioeuvrc e&t lortement contmriee p

mite d'arrivées de rculorls aUemand:

Si les optrations de repli âur rjunkc

lue s'eOecfucnt dana ou bonnes cundi-

jons, nous ie de ton.» tu grande part»

U resistanw oplniutrc du camii re-

r^iiclic a lUiction des ablations franco-

ritajmiqueà qui se trouve a t dans la rt-

Bion et a ia cMipriiitiou de* mazmQi

.alliées f)iil utilisent de norDlircuK ba-

UJUI tunnjji'; pour k- deiiariji

•( 6rs Œi

kiriu : ecu au 2/ ci'arg^cL à trois tête;

t lojrlillee d'or. Muii il est pos-

;iblc que l'attnbuL en question &oit poj.

Tl*or à U promulgation de U tète de

icru daiiî les armrs nationales iiisu-

lircs.

Le tUnii'r luit, ci>i'iC. i l ut >iueit)ut

irte otncicl, concernant la, tête, dt' mu-

• «CRibfe nmoat<T a 1Q9H. K; Otrwrb--

«ai t lalsiint cxrcuter pour la Pr pi ce tu

: nu «ervicc de tabie aux armes de ii

Ktm UmBr«i de la couraniK royale.

i taol«n a iâ lèle d<

pai^, uvec .c pawUi'ii nalmii.'tl, !J vniiu-

du Prrsident d« la Rcpuciiqut tn vu-

f«Bt dans l'Je. Lts armes a la tête dt

ion tant aux croisades, adop

lees par les roia d'AruRun, passées a 1:

: possession ara.îoniialse. mainte

par Tneodoip. fiaiictioiinees par

*aaeal Paoli, conserveen par la province

de Corse, sont devenue i cellra du

•paxtenwiU-

ï cut-tl un autre paillon corse

lui de la \rtc de more avant Theodo-

rt avant Paoli ? Le capiiain© Xavier

iti iiooa apprend que ie drap«au dv

iules corses &a service de ia >TJT*C

lit t notr à croix blanrhe K H nto

pas question a> la totc de more ^ur dr;

rcallU arant Pascal PaoU. L

Irapeau corw a tct« de more date toici

qui en ignorait peut-être l'otigi

mais sawit, m tout ca>
• cet attribut était tradit*ùûn«l ••
nr IXsrope ex]
Corae depui

n avait toutes les niMns heraWiqo^
de le couMr*er, aucune de

écarter. En ayant soin ée

amonwrt et uoe )

.resuirN', la >-ituj:uj

en Flandres reste trv.

1 * lutte contimw avec ^ irnit
ement et la même mnhiiité

iidres. ai a i t — h» aMC \

s Uouput lr̂ ucu-tuiUiuiiMiUKa

du suLiu l'aasaot de 40 divwions d'il

allpinaBde et de la, presque

lite des divisions «lindées dont

|munitfu<- que J c r

«r smt* d'une Ï
Quatre officiel

,. 3 1 I i le

truupMi ont poursuivi kur marche <

ia Qixectiim de Duukefqof, «u une |

tle d'entre cites est parvenue u s'en

. sous la protectum de lu nu

et et l'anatiun, nulgri.- k^ eflorLs

rcnaciut-

i dtburs d'une certaine activité

la Somme, il n'y t rien 4 signaler

re*;:* du Jront.

Malgré les condittoua alniospbertques

rfavoTiibles, notre anal)oc a «Eeclu.-

njua dire VM entrée tult

vsiuw -iu sacré Coeur te
ii elle a été chantée par une ±nxinr?c

jsUtance avee yceorupagiKOM ut ota

rjuden orgues, « t presenu* d u auiori-

.•h rtligieusts et civiles : èUt- a ï t ienu

uua ks voûtes sacrées d la Im lie la

LrtmoLie de coiutcration ae la Pran-

au Sacré-Coeur celrbree par le u n -

MJd Cardinal de Pons. Mgr SuiiaxC

Date mémorable, saïie doute, BIUÏLIÏ

noutcuiie tiu le vieil jijiniir patriotique

isdait à l'uiiiuri mystaqi^ (fc la Fran-

•e rïpubiicaixw et d* l'Exila?

Il i>i>ua «il j^rt-itok de signaler ec

a.vsaut yut.' tliius l̂ Ju^Lrc paira.;,3at

JUïfnwttWMltal ûgure vi: Corse, n F :

•ntant de la Corae ao Parlement, t i -

ir CAMPINCHI mlalitre de la marine

aniiiaire

desquelles notre av;ati

déments s'est livrée, dan

nord, nu harcèlement de

ère au lavitaiUeii t ite trci-

IN S(M S-JLLtKFN AIXLM.1NV

.t UrtKE At' LAKGE DES COTV3

E.STACNOLES

Londres. 31 aiat — Un SDUB-QI,

Ltmano J attaque, ma ùtrte àtn t-ôte*

jj»BTtoh"_s, bois bateaux uiarcaant^

ais n'a p;fL3Pment rvuis aes nmuvain

mps que soi un cargo arçrntts. ÎX1/!!-

utrt* imU-'au*.» IJJII jui <>.<'

trehapp*. suot ie ^ Lac-

IrançaU. q'ii a pu rejcuwr.-

'Bltsrh'-. et

:mstler >
port

L'Amérique 4 1 Italie
u i L e j

[huivjnl leaqucli^s M. Muisolin.

I.Anuniiitr cont- fjtl fiavmr au preimert HJO6C**1

•ur '. Curlew t a ^ t c llïtahc entend resWr (

i note norv^stifin*. ments oecEniiaat dt w

ia source la plus Tteu^ et toB-
de la civjiaatfrm,rt aa

ttmolgce par u 0*-
1 la pureté d« « « U<

Ainsi, notre . uns fois de plus, par
dutluuUon d m de ses «irante. et

ir iw quai lie dt mttnbrf très Suf.oir-

• la famille fra;»çais«. notre ila * t.e

ipcke a entc-nnrr un geitt t.. 'r.ute

raieur morale de la ËTuace oîùcjii^ :

tous *ouUunoi;s, le lait arec flertê et sa-

[action.

r a-t-j ïieu d«re suives oe cette

«ontie ries dirigeam* français «t des,

:préscntaitu de ÎEgUse rumain«"dans

v majestueux d'vyjt eathe4

c le pensons im-;.

KJerentauji pUteAiKts spirittaelles ; ' »

'est paa BU guorerutmeiit de proie « -

ii «tui iKMor* les apotees d*Bae doetrt.

ie c- JUSUCP et de ftoctt.

•Aucun mooil« sordidt n' t pousee Coa

uuvematiri a rejiremire

jiitact awc ies autorité

' v» n'est par car p j ^ par un TU «CXJ

nient de peur ûje k peuple de *ïaoc«

fna^cte avec ïer*eur i protecttm di-

'• ' , w touraii a*oir « u r ^ peiyiô

qui a entama « * héros «es

:uapper au* merwiiaire» ce toutes i

» *u e

iiuiraul" ciinfirmc qut Its peru-î de

ùi mariiie britannique se cuiDrent p u

•»!£ C

mires et un peW transport.

ministre dp l'Air communique qui

les pertes allemandes en ationi se ehil

irmt, pour la Journée dluer. i 77 ap-

•Mteia.

e- ont établi un barrage lormidable qu

mpècfce ltà truupcs aKi'Hi^ndcs ce pr<

- Ljppci ai aeux iw,

nombre de >

i. portera ». l»0.«eo

ajnt ni confu-nms ni

1rs milieux ot&oftn aj

lejruEc a ce SUKI. M. 8U_-H-I. t^r

a déclaré qu'U ne pouvait dire qu'ui

NOUVELLES
DE L'ETRANGER

YOUGOSLAVIE

s l'accord i

L armée
Uemande
effrondera

Londwi. ?• mai. —

m par 1rs mtoats

n&is qnl or', été

ante lif-s ; Undres

ter que l'ancw u

dreta.

Miidat;, cisent qu'ils

'accordent à ex-

m par dv

jpias lortn

Si ont cte, o

D'antre pjrv t

ir.einent qut ies

fauchaient par mtlU^t le

drclanct Muttr.-,

La révolte
commence à gronder
en Autriche
te dans les Sudêtet

tr-niittir «demande, 31 a u . — Ot.

in».« ynvà ia suite de rann<>ira de*

lormea pertes silemsjidea et de ilm-

<gAt U ratLStowiatior

ot Wtu iea BûteJ» de Vienne en topi

les femmes net

t e l i t - ' d E voir BL pretonîwr tu. el&o.

;e caroa?,- et de voir menaces p*(

aMrUJ-jne tartlai de BtrllL l'ij

KHuMi pre..tem

È peuple Irançais prie' Mur .

L»C -teneur pour qu*.. « dernier «seri-

n e ce XM jam "

• U. civiiisatH» dtntleiinc ?

« prit» „
«ma» panka

HEROS

M. AtfOn Ua««atiw. déport de i»
n»-. irart au d n

i - M. f
11A*«,

inie, • et-

LESION DWONNOm

p t
• M. &*!** nawhî. B

•r. .;:. W c^rit. jréftt Ci NOM. b

! " • 4 : * dignité dt Gracd OQUw d

celt*



i * ECTURE

DE LA CORSE

ARRETE .

f rmat, ex .

VuTe « e r e l du 29 l i l | ( H » " . !*'•
tajsi restrlctiou de ratwtase ^f ''<"-:.--
pra catégories dt i>i\.^L-

V\j te procfia-verbal dv J i riuiiwu lie
ia CumsiiûsiDû cliarge» 4'adflpter eux
!»udttloc& de lctev^gt; J a ' ^ ^ deuarte-
me&L l u niesiue* prescrits* par l'ai-

Vu 1* lctire *Ji- M :u Mijusire du iU
vfUUUmrnt « i <ttt* du U atal 1SU.

6«r I J proposition du diirecU-ur dea
Services VttYTinaires, ^

ARKETS :
ART- 1« . — SA iu t t rc» . «Uns le* a-

fcattîitii cl tueries particulières. lUlu-
tage :

*) L*s ncheë gesiaiile
mots ou r a état A- ges-a

c:no

b) -Jet iwwdes Icmtlli
tant*, jusqu'au premier

Ce premier veîafp wra certifié pur
Je Maire ,

c> des «au* mate ag« df aiorns d<
quatre mois.

Pour être arctlus * « l asc. i* d?
rrout a»«r les Huit IBCUVPS de lait con
pletemcnt dêvctoppcM rt atteindre I<
poUs vil d.- TO kfs- ; iiKon labal-a?
des veaux scia relsrde jusqu'à, rêpoqm
on Ils auront atttuit ce poids vif

aRT 2 - Cette fcitfrdictaia s'étend
É lUb*fcMte i">*r des particuliers de bé-
tail «fortuit- * -a ccnsommatHm ftrai-
lisfe.

ABT- 3 — La tête des miinuiis. ftSav-
Hte devra toujours pouvoir être prtien-
Me aux atents chargé
Éii présent arrête.

ART. «• — MK le SecmaJ
de la Prtfrcture, les Sotu-Prefets, les

, le ttrectear t'es Senlrts Véte-
ts, les A£?nts eu Proposes

res, 1M Commandants de
s d* Police bor.t charges

B qui le concerne de l*« l-
B du prtject ane

à A; JCCÎO. to 2S n 4IW&.

grande
a cour-* i-ura lieu a Kcwbury. îe
- Pmtlar.: le* quatnr aaaÉ« de

rrr, îfp^Tiira-fcet avait èti
choirl poar ccï t Pïpa; » sporti:

» coui •* ê t unu|iw a
L Un th***! «Bi e*çi.c ie Deit,

; ime îunur.e a AUU provrc.Ui
. TtuMafi - S-^ai.t r

,. tit-oa. une oBre de n no:
:«>!.. Aas*i > Dertty a-'.-:, donne
• t o n a &.*T. d « coctre-faeons ' V. 7
a t m Jtffrfy»y Drrby : . •un « Austra
'Un DC.-JV 4 *" " y f" l t même ji**!C'i
:^Bjn«r «nui ' i t . MI: - Hambuif J>r
by » — mai* .: h t d«b»pU** par Ifs A3-

Oliver S:..:,.r <:-•*.: sw-werei
d'Etal *u ni.r.isU-n o* - f J*T;V
LA OUdKE ET 1X5 AK'llfclES _

Sir Krane ' i Claris. diKCteur IU
KjUona. Û-ùtry. parlai: lM'i» !°'i
# ^en îme? * 'f* i* ••**-" î^ t i^ » rau. *

C-.r.f ' i f t lie-

qui jvaieat -ardr boota^ue onrerW. "*t-
rtat o < ruah > des aowtewx.
:«. ' crcuut > — 0-1 n>:..;irtfr«
p»r i- W««t do Jour trnntai

i d** pr;x îae^ïftrt» — ft .•
ne Loadie*
i >ur Uim.
rapfs, lea frauda

les» labicaiix,
r;4e-a'-ix de fcr et Bûutl Streel

1 *M U

NOUVELLES DU FRONT

e guu tviii «mer it moi; rulc uoi-
m. 3'ai Ci tooaamti dont le moat dé-

pend du mien, qui guettent us «ùiair*,
parole u~ ^nrr'^rjg^{npi •'

une tape sur Ï*p3u>. parte* un *ejro-

Quelle rrsjXoîiaùLUtÊ *l oueile otoUga-
•:o;: cvtre au-dessus du mo!. Ue la bc-
U- humai», d'*U% un esprit, uii guide
parfois un conaolaWu;-. ua conseiller.
Que de drames inlimss a d-.'Utmcr ! Que
de plates a pâmer !

Conduire
est

Eu Cura?, Es ii.iieiil distants, lain-
Jas e: puis ils se sont rapproches ; au
ur et .« atesûre (ju'iis BC rapprochent

Iroub ils fie berrcstl contre moi ; ei
intaiaiïl Us sent Unit près. C'est tout
re s'ùs ne demandent pas que Je
Mtliic dans leur cantunnemcnl. Et

'ai peur, iacn peur c'en perdre. J t si-
ils désespère ni Je perdais le nliu mat
ils. <jr ie plus mauvais est mon ami
Alt 1 g^e lit* Ifrats-je puur vuu» . «

ini«uer loua : pour tiw les ruowuei
m i n . •

Je œvU «sic ai K rennais avec eui
} iw pourrai* p:u£ (.ulttcr U Coiôe
louune Je regretie ù'aioir guulqiiefOL

maudit les Coracs. lis tant admira D lu
il fasse lruid, quii pleuve, qu'J vea
ita «uunctil ; que le xavitaUleniEu

iniTe pas, ils di latent ; <iuc l'étape
V longue, il* forcent
,eur proposez-ruas un îever A i heu-
:, < Poumuui pas 4 lieutes .̂
nt-as. Dcmaaoei-viïus un voiontairc,
;n vicut dix. nust , quarautc 1

•ent nu'on Itur parle, et j'aiai*

•r. Je l t t r I a^ yueiquelotK de ia
1^, ii» sont lias atleaiUIS «ue Î€B
*uIS r.cvct Et *1 je les puni*.

Excusent de mavoJ1 «ailse cette peine.
Je puis i>wu TOUS oUne Wut « l a amii.

ipuisque TOUS ielcs lires. Caraes ! Fui
que le retrouve lu îioWeese de w t n i a

os la leur, la eba^cur de votre c«ei
«s ;.-ur cuejr. E' te ctaias de const.
r bieuttit quf leur courage ne le ce4e
1 n*l. « leur cueux Wl a k w âme-

BULLETIN
0E CLOTUftg

M Lft

•OURSE DE PARI»
Piiii, 3i iu<; - On n'a ir*iW nue >
jOaues iiu tourt de c?tte ar-nltrt
•accr dt' la âcauini?. mais d'une au

la Uudaace a éU UE P«
wuwau* «ue prwêdemmcct.
vers la clôture
liquidation de tin de mou S'est tl

fectuee sans dilficuiUS-
Ccpentlani if UUK des report
[un tendu que pneedemaent, a 2 1-2 ^
i î«l» de 1 '-.. au parquet, rt à 5 1-2 '
•iUc 4 1-2 '• e,
Au marche olnoei. nos rentes OJII cte

ttsUecs.
ie% valeurs t
It» JwtMiK;- ont l4il

Qtuil

e p
adotée, un cal* i»BPf»

jCUu a 1-âie de 4 mais-
él^bri'es invv

[>rci*iaidi en présence cTun. nonitetiiï
urs de parents et d'amis, en la pa-
de St-Jean.

Uns belk serbe et une superM cou-
ont et* (dlertej par la faauUs.

AI>T*S la eeremon» wUeifUW, l'inhu-
Bcu danfi k caveau fam.-

[«], AU cimetière d* la ̂ IUe.
e « petit BasLiais » prjf les infortu-
1 pareiiu t t leura Wles : M. No« ou-
a» eofants et petits entants ; Mmr
M. Datxaud leurs enljnt* « pei

enlacts, d* \ouloii Wn ngr«r BW J

jciyme VniUtnllie mm s fait enn-
nsîtJ* que la ïraade ceri»c de fleura na

couronr-t. oflerles à l'oc-
Ication des oba-Ques du Siiea regrctU.- M
'çïurleg RomaeciottJ. anckn cjmbJl-
tact, l'ont élu par k bjudicat des Cevn-

de la ville de- Bastia-

Les militaire» démobilises des clascet
l«2-l«3 qui ont reçu nne affectation
dans le service de la défense passl» C

l »c se tont pas encore •prewntes
setTicc. sout Wnus de se prCaent

iu dtUl au ouieau de 1* diteosc pas-
T8 à la Milrle <ler étage).

Lots dt leur prestntatlon ils c*rroût
|fitM muni* de leur livret toilLUùrt «t de
lenr fascicule de mobilisation.

jettre z

Dans Jes wwtorif^ indJj.tiit2ti,
itrtï de fjruJoiti fhimirpi'^ o u t

îteiat f-i.ni, tandii que If:, meta^U
K9 ÙOC' rewaïut» eTi arrière et. ejbe
:«-tritiiîes ont « r irr .sul .mv ;,

:aXJ , limeÏKic d eue t*j

mu iiiVŒT*len'.«nt ;•

a^"Jt d' nns<-nptlon M.
La, prif :cs
Basfla <hùc

titulaires

fc •:1fl(•a[JbB servie pSr ia Cals» de
traites d*-* Inscrits Mariti»rt ou pur

raL̂ V- d> Prévoyance et qui etaten
payt-.s par ia Recette drs finances 01
les Perrrption? de Bastia de voul«-

déposer <!urge«ce -u Bureau •
Hârtîtme. a Ba.stia, le

[tllte rte pensioc. re " » d a pai««ei
arrerarc-i «roi «ml «haïr .' premier
!et pmehain

dOulem- œ perdre ptt .u

II est r^j»pc^ au» dÉioooitow qui
000 qui ne répoodroul pas a cet ap

feront l'objet d* sanctions canfor-
mèmant au rC3iemcDt eur l'crgani*

•a.e de ïa nation po îr ÏD tcmpi de

les heures fraie;
^ I c Comité de l'Oei

de aux Soldats, de BarrettaJi, qui 2'£<t
dts ocu*re, vknt d'organiw
en laveur des rtrugiej.

Des dames, des demoiselles se
devuui-cs pour quêter dans les
hameaux du Tillaee où UJI bon accueil
cur a r'i- ri-senf.

La somme de U34 Iranci 5U u cUL re
:u*iUie aôlii qu'une fraude quantité de

lUnge.
tout a ete expM^e .iu&bitôt a M. le

»jrfet *!e U Corse.
E11 ocUJblC dernier, le dit Comité
it déjà recueilU la somme de S .010 fr
»uë~de l'acliat de laiiie pour coiif.ee

ionner dos «S«ts chauds eux soldats
nécessiteux. Toutes nos ménagères, vieli

?l jeunes ont tricote sans relâche
chaussettes, gant*, enandalis, pa^s

antagne, «C. qui. w r 1« soins de m
ire PiésJdenli-, î t a f Alticri. Instlt

..ice. ont été expédif-s à nos cliers cou
battants par n n t e m ^ a i ' T de la Crois

dise Française.
Les Barrethtl&U >

SUR LE MARCHE

DU JS AU 3: MAI 1P4U

Ï*:;t4 pu-- 3 *t Z .r âO le k^u.
l'êtes, J et O tt. 60 le kUo.
Ponunti <« tmr€ nunvelle? 3 ir ;

4 ir. :e U lc
d« terre T Jolies, 2 ir. It
teci, 4 Iran» le ks
frais. 0 Ir. âO le pddut

CaroUcc 135 et 1-JO le paquet.
Badit, «40 et 0M * poqittt.
HancoU verts Inis, 10 francs k
CrriK*. 5 «l 6 Iran» k fa.
RaucÂ. 6 rt • francs le kg.

t i , 12 traou ic ko
, U lames le kg.

petites.
>s€>i. 33 lr»*;t

ORMEE DE HA.STU

t » persoaa*s de rcliclun prute^ui
n i atistea qu'un cette rtfotmé est
:brt chaqttt dlajanCM A 10 bturet ai
eœ^lt. P.ue du C>nnmaûdant BoncUL
•Uca «ont pneei d? aa&tcr et da
lire cr-nnaitre à l'issue Cu Uolt*.

Le Pattfiir reçoit r
f » 1« bcurei.

rendredl dl

|PE»CEPT1OH DU SASTU »•"
te paiement des allocau>>j J J.LI',J

jdu mois de mai IMC uura lieu u V,
i*3« de Juft.cc dt Paix. P\

|da Théâtre, aux jours nidiqoca cl-i
B 'heures à midi, et de 14 beurra i 11

îruerjiiCirsc
OLJM

Pan-,

Pagllarl Madeleine

Marie jeun Antoine

1B15 ilâ Ji. 15-. — Daiu
VoÊgts, ptvt d« la FonteoeUe <Jforé
SUMêt, au cours de la nuit du 30
M, une attaque allemande, menec

par «aux cotapfigales, a été repauawe
vec de lourdes pertes pour l'ennemi.

caul Mi rit Jvauuc
Benucci Julie.

s atnirunoua aïi-c un vil pUl&if le
su de M le UdftU- Callttn. fUla de

notre regrette ami M. Ernest CallMri.
nd mutile de ls «eniiera

de Madame, nec Masgiottl. arec notre
Eue compjtriuU1 M. François Cu-
i, caporal aus nnnwb. Uls de Um<
CngtmiO Benoit, employé aux C.

\ D .

Nous présentons aux nouveaux ma-
vb nos meilleurs voeux de bonheur el
oa compLmtJits a. X-urs heureux pa-

|0UbUc l'appel de M. îe
laveur (Tu V M

d* 1B Cor-
du soldat.

De s qurteuses
it recueilU la sonmtc de 784 Irarrs.
KO-J» adressons * « géirfreuK doni

leurs, aux Quêteuses, au Comité, poui
"teur precîetnt dévouement, nos plus

j«f félicita" VM

UN AJIL

CUMITE DE &ECOTJBS AUX

PrcMdenl : M. Vittorî Ante.
fcurU4c-tn.Mt[i<T : Mlle Viucigucr

|ra. institutrice.
Menrorett : MM. Luctti Victor. Albei
ru Jean, adjnnits ; Ambm-j Cnarles 1
rrrandi Pierre Marie, retraités
Bwwcnptioa ouverte le 26 mal 1 MO
Vlt-tor, Ajifie 40 fr Luselti Vidai
Lbertabi Jean 20. Ambrw>l Charkt

Ferraiidi Pierre Marie 50. Vincipuerea
Auioiue 30. Ouernerl Madeleine 100

uni: a-Sactii >: M). BatU'stl Véronique
Aotomafthi Sylvestre 20. Antonuu

chi Julk Marie 3. Annaiû Philippe a
Viltort Derole 10. rranoeachi Paul b
Vltlorl Aurcie 10 BonaMU Matheo 10

Pascal S. Vittori Louis 3. Vu
Uni Annonciade lu Angeli Jean lit
DeiKkr> juJci ï, Loronzl Jean Vitu»

5 Corseiu Ju)<
b LUMUI Btat S Viltori
CiavaldirJ Jean 10 Anzlani Jeai

Information!
•r JUK 1H0 : SL-FÔrtnfie.
r Juin 1913 — Ii:auguraUon d<* l'e-

ir&g* éJJcttiqit- du kiosque >' mtul-
# BastEa.

Ont U douleur de vous lairc part (h
i |c*be cruelle qu'il» ftenqaut d'eprou-

tvtt en la perjonn* <tp

Carnef

LA SITUATION

130 Parlementaire*
belges i t

réunis à Limoges

l'a qui déeiart- que iw auTiu* mllitali

née Dëu CHOUX

leur tpoiuc, fille, soeur et aUie*,-d*cé-
| d « le M mai 1N0, munie de» «Kre>
menU de l'tflise.

Les obsèques Horont lieu le 1er juin, i
16 beun--. à EiOalu&ei.

P P. E

è bfifcsstséal
l réunis à Limog
J Umujt, JI mal. _ IOMTOIJ i:
j l 'ntfni^ro, ùeJaet, tant iwiiateu

AVIS
'uc r>«Leur Cbarles Zuerarelli, 11
^ a fenne sa ciiiiiiiue r' uc fait

dientek civile.

LUMIÈRE
AVIS TEt!> IMTUBTANT

H est ruppc.c ans intéresses qu'un
luécret en date du 22 mai 1940 pam au

Journal Olûcici > eu 23 mal 1849 a
prescrit tuul propriétaire wu detcuteui
de cumitm-citerne métallique d'eu lalra

1 dveiuratiûn conJuiinémeat à u& su>-
rl« annexé au décret dont II c'agit.
OeTte déclaration doit être adrç^vM

nui dtlai a l'Lieénîcur en Cliel des
Ponta et Chauisees à AJaCcio.

Elle sera produite en deux, exemptai-
M. et il en sera dç!i»Té un leMjâart,
Ajaceio, k S ma! 1HQ

L'lnse:iieur eu Cher,

L-s pwr

ix p. V. dn-sâfs tous le.'
acuou a la d/feiue paasi-
rore indHIérents trop s!lii

qui persistant à ne pas nias-
jquer l'éelau-a"- qui doiï être inTiaiblf
de resi«rjs-ur.

U Commissaire Central rappelle quei
cas Se récidive l'emprisonnement ser,
ipplloue.

PHARMACIE DE GARPE
lioaszlconacci. Pi»ce de IHoU*l at VJ

DEFENSE PASSIVE

jourdiiui samedi 1er Juin, à 16 h
résnior. de toute 1 équipe d'incendie
plare du TZkûtre ssiie de la Justice d<

•B1X-

Trnuc de Iruvail. Répartition des srr-
ires.
Présence indispensaoiP.

Faits Divers

e et de-'

COHTRAVfcNTIUNB

1 JJUUX tapage liuuncui
2 pour «étant de fiene de

•ut d'aiflehage de pilx.
1 pour stationnement wu-s interdit.
6 pour infraction au deerel sur la dé

[fense passive.
2 pour défaut d-cmprcin'.es dlRilalft
carte d'identité.
1 pour rupture de quartier. '
1 pour défaut &i présenta lion de

ïrte d'identité.
IHTTAIRIS

Les filles publiques rem
IUC M-lont conduites aw post* it \

miU. — Environ 130 par
ùelge*, -tant «enatei

a l'Hôtel <ie V
le de Limoges pour examiner Ut
Itou «rec pu- U dfll«ctlou du roi Lr<

K 8 a aidées ont délibère ducs

COMMTNICATÇDN

juir. se 19 liciir^ à 20 lieures. dans
la coupelle du Sàere-Cœur, Soûle rard

îrvn. ;iura 5*>i ' i"* veillée de prift-
jocisle. et: pr t^^ îe de Son ER*Î-

l*n« Mer U O M
es jocistes inTitent Wus les jeunet,
particulier les travaUleura et kJ

travailleuses, H venir SP joindre i eu^
poui demander au Clitist. de non» ob-

lit du Pt-re Tout-Pulasant U Ptix
pour IB îK1!^ Tant d"5 nôtns combat"

8. S MUTU1XS
cotifiationa les

au siese social.

JPABO1S8E

le but d'appeler a i r U Frwit»
ia protection divine, une lEoceatton w -
Jramelle dn T.-S. SacratMnt «M jMtol-

eou Exceiieoce Mgr Uoam, KrataM
(d'Ajaccio, asictee de tout la «lerft «*-

l régulier de la ville, aura 11*u
|dlm*iwlic prochain. 3 juin MUe'pKU»

t Ëie-Maric a H heures N Ué» »••*-
« et parcourra ; •Itinéraire-suira ut ;
Rue Notre-Dame. Cour» ftrs«, Baa-

T»rdi Auguste Oauttia. du PaiaU, FM»
U et armera u N -D. de .Loanfes-pM
iArcanc Camot. De la. aprea 4'âtre **-

E devant k repo*olr élevé «m» i«
ue de U pUce Sainl-Nfcela*. cite
era directement a Saint-Jean où
BtceUence renouvellera J'aoe de u

ICoojéeraUon de la France as taezfr-
jcomr «t donne» la banedtcUtn <1« St-
|Saer«n>e-nt.

Toutes les
|ltt associ&Uons pieuse» -Os deux MWi

l la population tout entléra
ai devoir d'a&ibter a cette

de foi laite en esprit d»
U de paniciprr aux clianU

«allés t parées
n oe fi'aftkMlt pas de la teance pj

niere où serait proclaœec
ment la débitant t du ra, fel

Presque tout les mmieuret
talent, dont MM. pterlot CuU. Bpau]
et Deids, et avaient jwur tache o~eelai
ï*r leurs coliegurs sur Jes dlflérer.te ,
pects de la situation.

Avant iouïerture de* dcUbtraUoiu i
leraentaire», les belge-; [ujcut icçus ]
le sénateur-maire de Lunujis.

I t Picrlot. puis Ici preaMents de
Chambre «t du Senal remewlerent
maire de Umoees rt nçWlrenl la trahi
MO du roi.
— Certain* renwignements permet!

«e croise que dei unité* teiges paii.si.
!*m c a m » ù lu mitose <Wa PlaadreB
côte d « iroopes aUic«i. a déclare «
OIîlou. préHdtut du Seuil.

Wuaait » M. Pwrlut, il a déclare- QI
IPS belles n e déposeroci les armes qt
iOMque les AUks auront aUeint leui
buts de truerre.

La wHace-se termine u a pue m i
11 he«e«.

Les fénateurs et députée avaien. fl-
paiement siège en cvuunun cl snd.:i.i
•dcptfl l* rejoiuliûn

Les a w M n i n et
Belfes. r&ddmt «a PTancf, e^pritren
1-unaiumlté des sentiments Eletn^aci
capitulâticm du roi Leopolû QI dor,
* pr« l'miimTiTt et dont il porte
n^Huabl l iU devant lliùtoire, ^L-I
« n L a v « t « p « t devant e*ux qui s
<KJa tombés pour la détecte de B(
inoepcndaiirt, mjdeut hommage a ]
tre armé* qui a svbtt «LU sort launer
•rflrmriil ieur conOance dans noire jea
nfji*c qui, a 'brève échéance. lent n-a
paraître r.os coulrurs sur la ligne .
feu, j e dwlarent solidaires du gouve
nement qoi a «oosta!é nmpneiulJtc Ji
Ildlque et morale pour Lcopoid UI 1
léguer, adressent a tcum eutapatnot
«le la Banque oe«ipe« j« r l'ennemi
j'exprenkm f ra tnne> de leur ardente
FTTOftathir .™r.s qu'il"; sont de leur m-
delPMiblr patnoli-smr altcstenl 1̂  fer-
mc reaMotivu ^ coubacivr toute* ks
forces t u jayt cl de sra colonies a pour-
«uTei l» Juttccontre-l'envahÙMar ju»-
qu'i la-nbénUen iu *ol de la Patrie.
•Ut colé» des pttaaanre.t qui ont répon-
du •OT-J'BKWC à l*aw»ei de la B»i|rlqur
attaquée ', expriment leur profonde gra-
titude U la France tl a U OraiMH-Br^
Jagst oui or.l accueilli lialexoellrinpiit
teu» loyers relucles . affirment trur
IMOranlabie eonnauce dans la victoire
S*4nit!ie du droit et âc Htunn^ur.

Ce Kxie a été adoot? j 1 unanimité.

(li BttKr les f'T-nuks û.u utei ;
(3< Ltî abonnements pic tci.t du 1er et du 11 de rliaque muis ;
O) C«rw» : Du au. » Ir. : Six toott. H Ir ; Troi* noii, 2i tr.

On ar. H fr. ; Six mois. « îr. : Trois
lc Inutile.

N B. — Tout

l'expiration, 1* Joorna;

ra renouvelé aoionuttiitiienca» «1 des

rrrient pas i » f la mention «

Edeo
Cinéma

camcL cl î f
Ima* ou-Uçkta ut

la dêiiTranco d« ct-s bons,
xrm as régleront sur Itt «oaatlMC PHOTOO/tAPUC

. Boulevard Paok n
A L'ART DENTAIRE

jHUmrfl A-uiwte-<HiitfU,
BASHA - T»i : «7»

GEORGES RAPAIRV

Préaentr en mabm:
fllnu :

Subfty ««lier «t Diek Ptiwfïl dam : .
Antoine François 10 Bodold Allwrt 1

Gain 30-
Total : 519 fr 28
Cette tomate a. *'.* n<lr»»«ee immecit.

Itcmcnt a M le Prrfn rir !a Corse u A

i seront rpveim CJ rx-
rhet d« ia Mil rie et a" ia SJfnatu-p ifi
Maire.

A i» lin Oc cbaqiw 010.3 les « r : t s
ua ttat des bout 4tlivr£s

portant iodicatian ô«i quantités <fe iu-
cre tilouces • cliaque

BervK-e de •Mtn'* ewotn 1»
U Oispeosure anU-tubemleU «• *•

Bai«f r» établi k
est ouvert le Jeudi, dl 1

à 1« heures.
Dtffetw «•

ï*ant tout, il faut awrtr des nerfc so-
bdtf. Si vous manmioi de cala» et d en-
durance, il est indispensable <f«r. ac-
«uértr La Quia ton tnc vous T aitferr

sai30n.11 HT

te cas on la OTmunclé'SeTun d
cnmneroaikU excéderait la quanti t

a lui allouée durant

d* MMaeinl dl Ptftf
Q. D, I . U lUnlTeratli Aœ4rlcala#

(Ml a 1300 * t(l
Lundi 3 Juin cartes numéros 1101

u flacoa des •aiwnr(!rhui.|prtcxient le Maire deA. vnTOM

IXE BCO.NftMIE BITS PLACEE

M»rdi 4 tuai, certes numêrns l S
m • • • • I H
Mrrwrfl ï Juin ôrtes c

|* ueo '
•lîocaîalrts qui « preanteron

••ai Jmus W I T M que e*M *"•**
t * :

jTtrs

e t b u w JV..,,!

Aétt du deuci<-UK lovUflant ainsi otalc-
•M. La Qmntooute e.st un reconsiltud.t

pagnant de son avi, mottvr
stettre cette demande aux f

Le Pfcrtl de u Cou-,
J PSWtffiAN

Constitution d
pour entrée au Bftfiatortsfta («n(U»«» ci-desaus seront dtutl

mairie, estralts d'un eamrt a
SU M

ÏUU1I U
A LfJDCASION DE LA PREMIERE

TOT-Tr- tA

NOTRE TELEGRAMME
DE BOURSE

vis» d u peBMoMta (M n u i » porteront > nom du cwwm anont hwrni» c«r ies MAMev »W

Nouvelles njvtrsts

s eie um Ht nouveau

et Milan
u* sur Jt tt

t le servi» entre ;
et 1rs cucnUiu de

l'Economie Natlonule jouira dcreiiuv^
de pouvoir* absolus pour la ctwrotnati

ilrôle des produits agrieoteo
a fabrication des attjc

par l'aimte et la population <
'llv. Tel est ie décret qui J. ele pris

sue de la réunion du conseil

LE PHEFEr DE LU tXMïaE
MM. ïps Maire* du deuarwneat,

'onfonnéinent au décret du 20 m
9. la consommât in u du sucre .seia rt
montée a partir du i«- juin I5T3-
'Jtïque cDtitiun numéro 2 de ia tan.
ividueile daJmcnU^o:: repreaenl
•'ation menraeLc.

n confltqucnce. je «vus prie de TÛU
tien Taire remettre immédiatemeni

. intéressés la carte datrnteui
iprcnant la carie proprement 1

laquelle vous arez anuexe les c;iui feuil
de coapons. l'une de couleur orique

U^JUS de jLilllel :i décembre t. l's
railleur jj\une (roupoiia d'avri

EMPLOI DE L4 CARTE *
11 j-attoE mensuelle d« suere p»ui-

con nomiiuik u t, Quelle o«ic ^̂  l
egorie est de 7 » s'ammeâ.

Le cor-sommaieui se prés^ïKTa
de-taiilaut habltwi mmi: de sa

L11 détaillant cTetacben ie coupen
\tt\i 2 du mvts ik joui et rem

LT les detailants
2 *croot -c".ts
ifi «HaLs mudr-

par <u\ ,tux Erc
des Q Utes de

reçolï«it. Lei ^roasistes r
,uleront ces elaU inudcle 11 -ur
ils mode le 1! I»IJ «i' qu'ils an-r
il ;i U lui dt- chaque moi*, j U
(ton drpnrfcmeiitalc ou Haut ai
ni. a. 1 uppui de leur démunie de rtap
irts 1011 iw ment ea iucre.

L> repartiUu 11 memucUe CM iUcre u r
a edectttée au pn>-

orf de» crinpotu qui ieur au-
aiL-i .:Jns les conditiojis r1

uwâ,

JTTtOVIBIOSWKUBNT DES HOTE'
LIERfi, RE3TACBATEUR8. CAPE-
TTER8, TATISSIERS ET PENSIOKS
DE FAMILLE.

ea hôtelier*, icitauratfur*. caletierx
tensions de ittudlls. aiiLbi que les pa-
1ers tl d une Jaçsgi gioèaile loua les

rça»l« qui UUUKQI «U inuiafoc-
k sucre pour la fabrication ou la

e de leur* proetniU se Icront dtii-
r*r la Kairte du lieu de fcor eLjtlii
ut dans i « £tx Derniers jours de

mois r*> pour ^c mois sutrant,

urs ec les
d.CTèt du » feptetnfer* » N régler

tofntant J3 «HMommali.tn an produite
|p*tro)ler* predae daru son article *« de

ecret aéra punie des peines ptévues i
article K, de la lui du 11 Juillet 1»M
« l'organUatlon eéuerale de la nallou
1 temps de guerre.
Qr les peines prévues par cet arUcl

l sont t-artlcultvremtut s tores
il de 11» i bMÙ francs. cmprUonue

Imeiit de C jour» à 2 moi*!.

DfcS OIFRACT1OH8 PENALIfiAULCS

II est interdit :

A tout importaleur, de ti
produit ^etroUfr continente à uc eros-
ilate ou à un diïtrttrutcur au
ans que cts commcrçauLs lui reniettei
ans iea coodltoca listes par l'article
u décret du 20 septembre 1938, le f
in a':m bon de
u modèle D

2) A tout, t'rossiste, de livrer u
oit pétrolier contingente à un
imur au tfeuil. tans que ce dl
mr lui remette, comme 11 est Indiqué
[-dessus, le talon d'un bon de

'ûriounemRU d« modèle D.
3.) A tout distributeur ;

d* lifrcr à.
"odoit pétrolier contingent* tani

cou&otumateur lin «mette le bon ou
tickmt d* cBDMnunalloii prévus par

( articles 15, 18, 19 et 23 Cu décret
septembre 1031. ou, à dPfsU, lui pré-
Bte un bon provisoire du modèle
f i l et enregtttrt Cans i*s condilons
ws par arrêtés du n&nlatre des tra
ux pubUcs et des transports

t > de livrer de rcfscnte ou di
•stlnt-s i la eonaomieathMi auloadbilr,
•eiire QQE dans je réserroir des véhi-
es désigne car les camets et bons
diStribuUoû <k£ modèles I «t K qi

it préamtU* iwtta dUpusition 1
ppllqtrt faa t u dHfstmrs de tons
motiè'j! BJ,

1 A tout consommateur :
a ) de contrevenir réciproquement ^
iposition du parasrapbt 3 b ci-d
1 : i*»f» I • *

il d'employer des movecs frauduleux
vue de te fat» délivrer, pour un
véhicule..ftlift daitfnvntcx son c

sent en béas, cameu ou tickets de

' ; A tout importateur, zro&sute, tiis-
uuteur ou consommateur, de Ira h
T des bons ou UckcU de coosomma-
n, autti tnOu trac dt- produiu pétro-
-* obtenu au BUOTU de cts l«n* cl

Outre Je* p*ia*i jircvuca par l'arUde
^ la l u d« U ituUet M » a u lor-

Atiot £tn»rit de :a.ttatioa.pout_fc
s.de Kucrre,.totlf4 Iniracbous pour
entnùner l'aputeatlon des «aoc-
suivantes, le de uujUAat étant

ibleoent ealeiwîo :
pour lu-UtnlâîiCA d ju:orualioat

>peci»Jes d'importatioi^
OécntM

pvur Je distribuer
«u dttalUut;, ii,

»c*toir des «wu de

mie. res t i tue uue trauiwii
public eat «teint tur l'ordre de 1

torité «nlliiaire qui us ptm pas pre<
tout k monde avant i'slerti
flfz dote en permanenct vus
irec des rideaux, de la pciiui
K. Demandez conseil Û VO«

mots, rœ chefs de secteurn.
THAHemES

ELI ijQjencc d'abris cuii^IruiU
eprt- ive, une trancùee peut être ouvi
; trt» vite. Elle eut uu relue* trej
caca cocl/e ie« feoml

u 1DU-1S C eiit bien. Demi

COXTKt LES £U-AT!

Colle* sur ÎOS Tjt«s des bandelette
de papier eu croisillon*. Vous éYlte

risque» d'éclat* de verre prod
une ocplottian, -même très lointal

Al AIUMCNT Dt I/AjjKRTK : UV C
MK. -

Fermez TOS fenêtres, von complet!
gaz et électrique- laissez vos elefs :

couciente ou au chef cTimmeutrie.
iwuïjir penetrrr tn votre absei

•e dans votre babitation pour éteù
r. loyer d'incenJie sans êt.-e ob.

:é de briFipr ia ferai Hure Pals « g a
'abri vatîin satu emmr. Vcus a,vez m

lement quelques minutes après !e s
i d'alerte p?ur'»oiis mrttre â l'abri
fltes-cn

Si vous ctes surpris par le début du
Uornôandement, Jrteavoia par 1

le ruisseau. Les éclats de bombes
itances rfcenl le «ol à grande dis

ENGINS NOS EXPLOSES. -

Se pas approcher d'une bombe
Les auemai.îfc emplciient

qui celaient avec un kuig
tant plusieurs ieurrt parloa. Sien

•huit <le bombe 3 ]'autontc
Je, gendarmerie, police, autorite

itaire qui fera procéder à la deslrue-
it de l'cngiii.

AVIONS ENNEMIS A TEXSE. -

Ne pas approcher d ua avion eeni
iprcs son atternssagr. Les aliéna

emploient des dispositifs qui mettent le
n l'appareil après un long délai, pa:
plusinir^ hnirc:. L ex fusion de lap

wreil (essence, tamilKa traiiiportées) rt»
LW de tuer Ici is>pnid«nts qui s'aventi

•eraient prés de l'apinri'il. Se s tenir ;
iusH-ura centaiots d" metrea de distai

nalcr toul atterris**ce «wperl :
idarmene, a l'a u tonte locale, ou
t? mOiiajre le piui pioche.

T R DE U DCA —

dm éclat* il des
de mttralDeuax fei* DCA. mcl-

rous à raferi. Ne restez pas en ler-
1 Unre. Abritez-tous contre un mur,
s une encoienure, contre UR arbre,
s dés que TOUS entendez ia DCA.

Un gtund film puissant el d'attu
. avec • Nancy Keiiy Richard Ofecii
ru'-: Bancrùf!. da: : :

Patrouille ea Mer

Jim-Ia-Junglc
U - diTinu- ri-i*irt^jrPK

: LA GUEHRE FILMEE

i S: HCI'ltKS :

Fox-M(JV.L :<«.!:.

Patrouille en Mer

SEKVKi: I» (
tO.NTBE LLS

es par M. le Ministre
vue d'organiser la participation de la
juliiLioii cir;if à U recherche
ttmrlioa tics »
«sa constitu , des

lible d'assurer uti servira de :
JL; ecbêaui, de piEudre part a

ittau.
-s pTUtteors, ch !̂.;fs dp p^fér.

rmi lea Anciens Combattants, seront
•es au;aiu Que poaaFîie. sous le eom
nd«mcnt d'un ancien ofûcier ïuus

•eront habillés et armes par J'autoriEe
-rc. lis recevront ies soldes et tn-

rmnltês correspondantes à leur grade,
la carde civtQue sera constiloce,
;u-¥r'ilUiice. edectué> rn eoLabo-
«vec les autjjr:tes m:htaires, de-

ra être i>articu!iêrcment sévère aux a-

l'exeircer nMamaieiit aux he^es lavo-
rables au luiner des parachutistes.
c'esi-â-dire précèdent tmaiediatemenl

ID lever *c le coucher du aoieîl.
11 es: rappelé que les paraeiui^tea

eunemL. [eréteni ie plus sourent d£S 11-
nifmaieâ appartenant aux armrps a.-
iec, ou (te habits dvtls.
Tout rciuHgr.enuMit rTUrilU sur des

jttaqut'i êrfntU'Le* par jiurat-iiuLjsies.
[doit ëtiv tranun>a sans dt̂ lal aux auto-
rléts militaires locaies. ûlasl qu'an mal-

•t aux trleades de gendarmerie. Les
avions atterrissant e <J« ter-
rains mllîtaïres consts der.-ont être «i-
çnaiés de la même laron

* -volontaires qui c? manqueront
ifi «pondre â notre tppel. sont in-
à se présenter .sans délai, arec tara

xucra JustificaUveï. â la caserne de
larnierie Sie-Ursul*.
BASTIA. k 1er Mu 1940,

Bll-LCTIV DUHiNM'ilFVT _\f

PETIT «AS 11AS

Clique Pûalal - AJACCIO ; l a

Je dét-tare souscure un abonnement de l an ou e mett ou 3 mois

Ul au journal LE H T I T EASTIUS 3 partir du 163 (2!

Je vous Fdresf* en mène temps que ce ballet In. k montant ne
cet abonnement, soit la toomt de (3)
26 francs,

en maudal-p

Hom el pt

Profession

te clic*que |XK,'-I1 Ul .

" ' ^ ^ ^ ^ ^



.EN-OS* r* * « « * «** — i - ^ - - - ^ f . l î e [ ! , t a ln ^

*o M, le Vict-Jèeeteur.
J*- u,a Comité depwtM
: » au Retufièe.

BOURSE de PARIS
.rirwrwirOI 3J MAI !PW

ASQl'ISITION

JtmXŒDl 31 MA!

nBgfc_jr•

i UNS lUi NATURE « C » t
48BEMEKT DAJACCIO :

Coule LU» en des cuUb y n u
ika. l̂ s «rôtit rfçua à rBctt
dts garçurts wua-rs :<>urs a

••s à n lieurss-

ART « - "M ''• • « • « " • '•"*

ieil a Par.s, C t l ! R» E™»1 *Wba-

N ARGENT :
» M. > Prrin

•nos m

IMPRIMERIE DU

PETJT BASTIA15 •
I, BMUe*ard du Patai* - OA5TU

faLwni

i»
% un *

ObllgiUoM P- T. T.

V1U, de Fart* 1»»

1 Banque d« Parti ---

PFETECTUHE DE LA COKSÏ

\s*rrt

Noua Prc:ei de U Cars'. O » *r *

Vu la cirrntort * H it W ^ » " **•

ARBfcTOX;-

ABT. 1er. - La c^mmaUun du tait
«mdecse esi iuifiLLU' sur toute l'éten-
due du territoire du departemept oonr
toute personne autre que les malades ei
\vt t-nlaiïti au dessous (Te 19 •»!£-•

ART. 2 — La vecte du lait condensé
pu^r ;es mandes tt K* enfant ne sera
faite que sur préjentataoa d'un ««»-
liai: snpSlïal on d'un wrtifrat du ica.-
rt suivant le Au

AHT. 3. -• MM les Commerçants, de

I t t r u i da lux*

MATERItl- MMDFKNE « ' SEE

VICE DTK rtBSOXNH BFIXIALISK

client duit^a*resaer «an» hWteff a

ipiwfrle da F t l l t BASTIA1S qui

«nte ses imprimés awc \t plu* d'«l«-

ajr UijUW» - - —

iKii
«. O l d . • • — * ™

• a d t o n
Bar. Ord...... —• "
SuU B*nk»« . . - -
B»lnt-<Krt)Hn . . - —
Dut. InUùClliïi»
Cu«nler Je —
Rayai Duieh
Cbtm. Fer d*pwt

ACHICULt»

SUIIS. Préfet * l* Corse,
Officier de la Wglon d'huuneur,
Vu i» loi au 11 juillet IBM, *ux lur-

;aiiiajtiuu C* la nation eu temps de

guerre.

Vu le aient do 28 nuvejubre IBM, BUT
Ja réquisition des perronuM «t des biens,

Vu la pénurie de la main-d'œuvre a-
rfc'-'lt" dJiis le dppïirtcinent de la Corse,

ART. Je* — TPttl transal» ou r«

W plus de J3 «ia, "« travaillant
l'une Liçott w^ultérc pourra, être re-

quis en TM de lexecutiou de divers tra-
vaux agricoles et spécialement de ceux
de récoltes,

ABT. 2- - ^ 1 * « < ™ ^",1 r«,m
es seront «»"» a 1» <u»iH»U-KM* du C'a- |

mit* comaanBial oit du Comité départe
m^ta i tte ta. Production Aerkole.

T S, — Itawreice du droit de ré-
qu.sllion pourra être délégué d'une ma-

s eêiicraje au DirecLeur de» Servi-
hEricoiea «t d'une laçon tcinpoiaite

RT. 4 — MM. les Maires «t Com
mires de PaUctf, M- le Directeur de
ncei Agricole!, M. le towmr-icl.i:

de Gendarmerie sons cliarges d* l*r.\i
jt.ou du présent arrête.
Ajacw. te » »»l !•«•

Le Tnf ! : PETITJI- \N

CUEIiCHE k iuiu-r û l'iiJjice. TÏUi u
pavlllun Bailla ou environs. Faire cOr
Robert, CMÏ puslatt 61. Custiu.

•a Teat« * la libratria ta

rETlT WASTUm

LES FABLES
PE LA FONTAINE

aduction en vers cors
par

LOUIS ottsim

Instituteur

EQUITATION
Vu« ujr un bea uclu-'iulib

par
MAX DE FEHCIN DE &EIU1
ancien capitaine de CavtUerU

AWSTII>E BRIAN D

L'Homme l'Orateur,
lHoni'"" d'Etat

woocoo;

\ t ^ — R ^ 8 ^pus
ASSUREZLAVICTOIRE

Ï ; DE LA C

FRANCE
Soaacrir» aux Bon* d Anmiaeiil. c «I tare valoir aes économies, c'asl 1«
pr»tar pour la dtfease du pari «> contribuer ainsi a 1 équipement •( a

l'armenenl d* noi Iroup**, c e*t aidar a la rlctoirt.

LE RHUM SAINT-JAMES
VAiNOUFUR 0F Lfl GR1PPF rv

Le RHUM SAINT-JAMES
d'un goùl «ït-pable et d'une
efficacité certaine c»l le
remède cla»ique dim loui
•«•CM de

RHUMES
GRTPPES OU

REFROIDISSEMENT

l- fa* 5AI\T-JAMLS , « »!•>«

HLTRAY»

JJSU DARTKY
ATBfcS LA NUIT

Uii volume u.-16 broché. Prix 1S Iran.s
Editions TALLAHIMER.

ï» rue Darean, PARIS U4me>
L'i. nouveau rumaii de celui qu'une \t-e

tnce baptisa : * Le Chantre de l'A-

De Ime «1»rd«Bt de veryp inalleku
:-*-, de mystère et d'etnolioii, de Pi-ci;-
mue ardiui, de jt-unesse et. d'anwur.

Eu uni*, c'est le UTC d* l'Jieare. Ce-
lui qu'il fallait «rire en « s Umpe liou

iule* et quil laul c<nisciil«r ce lire a Wni
'w.ux et toutes celles tfln, la* de lenr pru
Lre muerc. sonti*;U-ut

pour etwidre k-u

I»EFE.NOEZ VOS IT"JT£,HÉTS. -
m r c a u i Boni d 'Armement,
p r ê t e r de» » r » n t a | H MiivanU I

uu^ queiqutm
:..ptit et leurs péri* I

t e*t unposiiibk en effet df returf,
iu irUunc entraînant de celte Intrigi
AuLivn.lt: qui nous emporte, haletante,
.UttUeuK de tuute aut:e chose, avec IVK-
iuise ei ..idriit* Marikxi. dans la trou-
plante a ver. lu tp où lna jeie
ispnlsIE ri généreux, «wi amour de U

Hau Uioaapiwa-t-ellr de lod«USt

maeniuauon quelle a d*couverl« pai
u*tt.rrf ' Et partaeee entre MHJ amouf
rt iiuttHm- de sa lamllk,

cucur liumaln. sa psychologie lu
rc- »t li- :lyh- UIITU, vliarmatil, *jnl
nous avait swluits dan-s Plerrr
'•fee et ai>it«-rMS Jaîl de o»tre
r, ses prtTcdFuIr r; (l(:iri£iix

Aràà

leu demaod* «• i
^ **~ 0 w -n»?*» da Cbè«M Partal «M

/ ' I T aT̂ Tùa» itaaawX M i

,1.1 I..M. — • M"" •

irotejer m 1-uire .? Lui

B O N S D A R M E M E N T

A: iu.it

il posalfebe de duoaer les manœu-
t* de J-haWle WtnganU épousée par
n père uns «araperer et dcslionorer

Dans la lutte pius terribic d'être tc-
•«•u, qui dooe l'«H!»rtera, de la per-
de ri fcionde E^a au pa>wrt fi w

K»rd trouWe «i àt U bmne Matllou,
[icre et (*nei*nse Iilie du lofc-ll ?

nnnirt, Kbandcmnee par tous lei
«mpçannee, injuriée et méprlsti

p«r celui qu'elle *tme. où tnrawa-l-elle
la Torix de ne dcToncr à lui

PH HM - ta, Boaknr
8ASTIA (C0TM)

4» pr«»dr« U boa U k l 4» t»

L O T E R I E i
NATIONALE

Pour être bl .n coiffe*», as cù*r»
eue* plia : vn« «tui* adrcaai :

Salon Rewiier
nctert le Dlmancùe matin,

SALON RCCAMUK
DfDEFKISABLCS DETUD

GO fr.
TETE ENTIER»

ru « roui TUUât D U nn HBACX UK JUI COKSI T

t-ONT. elCOL . . . . M 41 M

fttmom tfwaMÉ. XU • « ' Mnoi-
MIM aut«nat*ajot«i«iï >L dei

nnent pa« ane la mesura Rj-
rusa.
tuaàf m» tmaûê « l Iran« |
lAaqiw enangeinant <fa<f o«.

Le Petit Bastiais rraucTim
La puollcut «stra-locaH aM a

4O CENTIMES M B C U L JUUHNAL DC DEPAKTXMEHT BDJB PAK ITL DIKBTX avec r u i
PIliiCTEUIt-UtDACTEDB IM CHUr : HAUTiN BMNCOBI 4O CENTIMES

/L- Ponaiu : AJACCio : LU

ts évêques d'Omeua
à nos jours
«H * l'opulente
abondance »

•YviCuatiun des KWUUH d**. Ev<
dOmiia. noui ruaus u u n e s u
• 'lui* que s'il était -poulble <fe les
.,:rr par rapport a lor, lui-uicui
M uni idanger aujourd'liui. cela

. .jùJH encore lmn de leur valeur
;i<iue et rcilk. puisqu'il nom vUii
if>ssioèe de de terminer la véritable puis
:ruice d'acliat d'un ducat d or eu Cor
.* au mlucu dix XVinç utcL1.

l':i nouveau manuscrit d* non Cnro-
,.;(jues nou^ donne, sinon ks nicrti
• ; que nous couhaittoiifi, tout au nu
lie jpprik'Utkni de1 M Valeur u la
< de la guerre ûe t&mpicro, 1553. A la

un de U i Description de l'île ••. ou
*• • mi vfà TU p. rîi prie qus ne nous '̂
aucune reproduction de ITJrbinate de

Mr'>igne de petites turrectlons de s'y II
l'a biffé tout en l* lataunt par laite
mtnt lUible.

* Et pour achever la dUfiipUun di-
te File, la main d'eurre, le* viandes
poisooni, ks Xroro&ge». huiler ci ai
produiLa nécessaire» À la vie tMvjui
v.uerr-i valaiBuV-pett- ou xi*n a cauw
oe Ja rareté ce 13. inonn«ur ehes le;
bitaiits QUI pouvaient a peine rama
de quoi payer les rejsvauce:. à leun
mieur». et "ctta rcsullait atoia» d" îeur
j;aresae « t de leur inertie invétérée doi
j'ai parle Que â> l'opnjentc aboudau-
i-c du pays. .

Mare-Antotne Ceccaldi uuiu Iourr.iL
U justlflfation de ce que nous inOl-
(juiona ; la main dœurrt- <-t Jcs pro-
duits locaux, seul:, ul-llliti, i-Uii-iit lom
nos a presque rien, cet homme cullr.c,
.ivise et réflechj, avait constate le pJij-
JLomrnç et précisait, entre pftrenlhe^s.

avant la guerre ' . la lie était opufen-
;r et a ton marcHc devant une monnaie
.<rt', H la guerre de Sampiero avait <re

'irmiiK une iituilion aoalocut a l'E-'U-
• je nous allons trouver de piun ni plnn

* no
<fe la sioanaie allar. <

homme attentif L-.-- J.'cr les prix. Ui
.m perçu la cause. Quand il alarmait :
opulente abondance du pay», 11 i"f se
rompait pas. Agostino Oiuitm.-ii'i, ;V-
-r-que du Nebbto, avait, quelques m -

ILM;, aupararanL. cunsLalé la enosr et
e-.iiii. «B quelque sorte, le Bilan 6r It-
i îiwMnl* Cori* : se* ZU-s okceUer.t̂ . les
ineilieurs a Carciu et Hirtont en Hoit,no
: orse bonne te srf^le médiocre. IPÎ ehi
iaip«-fl bctlf-, mai.-, on n'avait pas i i« '
le le« aibreu, des fruits nombreux t t Y*
net, de* vitu ûlancs, doux et atrs. *-s
rotwe!> dans le aeU des monte, 1rs pius
re-lwrcbes 4 Sarroi*. Its Iromaces «z-
f-!icnts, pt*feralM» i ceux de SardaJ-
t.n* ' « awlUeurj i. Venaco. Lïuilf e-

Llir est K parodia des cliaasfurs qno
montrait, dans sa carte de Corse. S1M0
Limita .: oiseaux d; toute «ortc. depuis
les Erandi râpacn. l̂i{lcs ft rautours,
il j u t m curnestlblt^ . canard,•( sauvage.1
foulques, grives. W perdrix en grande
• •wndunce faUunn. cailln. nitttiers, pou
les. rhapons tt pootett «n abondance ;
Q-S ours, de& mouflons, dea cerfs, des lie

L'évacuation des troupes Franco-Anglaises
des Flandres se poursuit normalement

« Nous allons nous retroover et la prochaine fois
BOUS aurons la victoire de notre côté » (Urd co

Duiikerqu

.ïjri-. :,LVI UJslpt- u,,i imui
marche dans la tiirrctiou à
. oU une paitie d'futre *Û

•ction de la marine et df> t'avUUoi
uilgr** les effort* <te l'am^cm .̂
En debnrs d'une entame KL-tîvilé ei
Somme, l l n ï » rien â signaler Jitr le

'st« du front.
Matjît les conriiiiaas utmo&piierique.

deîa'orables. notre artatiun A edectui

lATAIIiON PE CHASSEURS ALPINS
ORME DE RAtAUXOy .V 31

CITATION
AI.OIS1 AMPRG 8ou->-LieuKnjiil

B C A.

leunj OffKitr plein île flamoie. A
s o^n conmitindc azk iSectlon su ien
Novembre 1939 5-1 ors qu'il tenait

* le point djppui avancé de SEZ.VXN.
* Le- 30 Mart. 1M0. un ût* Sous-Oie-
ck'rs w' ij patrouille duut il avait aul
licite le cuni!naiidta<eiit jjanl trie m»r
tel le mil it tiîcsst j.a.r lvcULeronit

d'une mine ennemieh <i fait preuve de
beaucoup de sanç-Iroid en assurant

k transport rapide du falcsat et h- re-
pli proUge de sa troupe. »

Cette Citation comporte l'altribuUoi:
e Ja Crois d« Ouerre are* «toile de
ronae.

3eetcur Postal 40 k 25 avril 1940
Le Chef *• BalwUijn BOYER, Com

mainl.inl k 23me Batailkm <]•
Crt'.,y<\ic, Alr*n,

plante, le •
s urs Fiandres. One
1 <?) lourniisiil de

la anode nu tir f iàûvio wr du 20 ̂ on " °es
métaux rajvs. Jitaii «n rxploluili des

ferrieres ».
Towt cela pour i » . «u nJmt 1» nu.-
liKbitanU. «l aujourd'hui nous n ' n -

ttlur-s presque rirn. mais noua deinun
JUS a X'impiKtallnti des boU ouvrés,
is saton*. des bulles d'arachides, ti*£
andes sur pied. * • COTUATWS de tmi-
• aorte, des lariiic*. des eeréalts. de;
>mnips t<i- terre de la... paille

On se ptamt des pnx qui. au trahi
le nous menon-s, ne fmvent qu'aUfiBien
•r ; l 'ar^ni abonde quacd larbfWur

craiat. sans r&uon. que in .1enrèc« tnan
il. rt il rwis*nt des lors â m payfi

de ploji m plus cher. I*? *nl*s den»
•y désormais atfiBisIblcs 11* devrai'
Te que celles qui «eratent productrj
1 nceeMitieii pour H* besom-î mis
itmMiatN. A plu.s tard i<̂  d^pm
itnptualrcs,

Le meilleur placnnent dr «tapis
1 a l'Ariwment et aux ctvrrtt 6t si

rr. cai l'argent tparfrf rst strnle. n

deineuts s'est livrée, dans la resion di
nurd. au harcèlement de l'enaenû et
coopéré au r^ntailietcent di- 110* trou

Pai'i*. 31 Alai. — Les uptratiuui mtli
Uires qui s? dwoulent dam, ii's Klati
tket n'out tien apporte (.V nouveau <iaa
le cooract de rapris-nutii.

L se confirme qu'à la date eTJiti-r MÛI
jeudi ies leeiuoai-queaienis œ sont (aiL

nditions et qu'ils pordans de bonnes
tdeat sur un ^ro» chiffre de briUi
nea et de français, chiflre (ju"U E>-
as lieu, pour If miHnenl. d î̂ndiqLiw,
D autre jjdrt les inondations tend
cïanl Ihuilttîiiue et le lan^ de lT&
>niraenccnt a donne- des résultats :
A certains endroits. IPS eaux ont de-
1 monté salnsamnniit poar emneeh

passage des pièces lourcrs

Kuus pouvo
ne certiiins

s prtvîi^r, d autre
tJementi beiges

part

cuent de configure a nos co*èa .«ur !e
* du frœit aUant * la Somme a

Dam; Ui soirut du 3(1. juaqna la loin
t de la nuit, deux de non avion* de
tasse ojit câectuc <m̂  recaaiiaî^a'nn-
In-s haute altiluoe cîan, U regtou dr

Dunkerque tt ont aurviHp f? territoire

les

Au retour ils tut pu rceref, en vo-
buî des indication.-'

«ravoir t 1 ! «

I N ROMBlKDIEIt .'
ABATTT r \ StiSU

AlAPHaiDOKE
DU CONSEIL

tliero demain
Vtnwnenr a I;

a»rc «t «an! Btectrlel».
1. Bd Albert 1er — fier «tagtl

Place Salnt-Nloolaa
Tcrfahcma : US.

détruit hii-meme en ûugnwnta
lume tfe sa nuww puidar.t

««lf>-nni des mmi lM dl }e«r *
tcfaCtK U « rETIT KASTiUS > «

dtmmu» farttnn'rtt. Cela «ir toit
Sous un c*
•s ont tenu l'air prit de ctr-q. heures.
On groupe Be eha*«, 4a»» la jwwnê*
u 31. « -lUquo dea fn»p» de * i -
•rftluniti
FJJ its nôtres il rst pas rtatre,

fut même dans imr Lihonn-
ttf (ni l'on apprcitd c? qu'il en
XVIme aieeb> II fn serait dr

itm APRES LA NUIT i'autw cTwn Hè rlnle « t mpr*t-midi- <fa
on en Jura, par i&M ariund
Ur bm«b>nt:er iitwnùnd a #M ph* tort ttraf« * '

«•M par U «r*H i n e Par* * I.Autant de questions que Léo Da

Deux srounca ^ ûom«ardHne4it uot
tinut- des cléments ennemi* ôlir JAice
UU:viUtr'Cau&) ùt U Somme.
lj-a objc-rUIa un! e'e fUteiiïU, m parti

:iiiikr une mttcrie de la DCA. très
Ctiw près d'Abûevillr.

Tous les âvioiis ont rejoint iru
p.

ie.t objMUlk onreiiiii au nord lie la
omnte avaient été egalemeiit aliaquês
, liarcrira par deux aulivs grairf*s de

Un avion n'est paj rentra.
Au cours de ces différentes miUMms,

lui de 30 tonnes de bombes ont clu bu:

1-mu-. u nuit tfu 30 au 31 Dnu. no» J -
;.IV* lie bnmbardemrnt ont ravtlaill-
n muciUoai *t en Ti'ri-s k'. trmipr
IlierR d* 1« regiiKi de Dunkrrque.
Giacc u Ipur i-xpêrieoce du vol aaiL
tsi b1 lit* nos eqmpagM ont attetni *an:

difficulté 1M poinU à survoler et ont lan
ir rftnU.ÎKmfut pur paracDV

si- poursuit nornialcmi
protection de la marine.

ir la Somme activité 1

Hdrej. Ici juin. -- Lt Muiiaten
l'Air tinlannique A publie c* matin le
ommunique «uivant :
plusieurs coups directs out ete pur-

i& hier veadreSi sur ks couccntraUim&
e trouites et les roionnes motoruêfcs
nueuiies aur la rout* de Nteuport e»
ar la eût*- tKlRe par des appara t de
i r^tte. en naiaon aree cciw dp la d*-

Lca boiniiartuvrf, u:.. utUqut 1̂  ruut.\
iur Utiuelie les allemands arafnniKt
Ici troupes et Ces Btnnitioni..
D'aarfe ks rapports dis piiotes". ce

.ombreux objectifs ont. e; t atteints.
Durant Ci'i opérations, nos apjiartlîi
lit HUt>| un feu nourri de la jur t des
aUeru-s K utiaeriKint*. ai a la a

LiUldiCi. 1er juin. — Le Ministfi
Ait bnunnWDc comrouaiqin- A U
Au cours (ici opctaUau» û hier ai
: des eàleï irançaisei du Nord, 1» ft.

'lu nllrmand'B
Ce matin. «Uc en a dstruA 13.
1S avions anglais n'ont pas rejoint
nr Dabc liior u S aa>nord7uii

La foi qui n agit pas,
est-ce une foi sincère?

les églises, vont
[tels le tribut«u ploj des

e: ,k- leurs espêrtr^*.
tu. deptut quelques Jours,

des cérémonies émouvant* '
dâ-

M-T :"Evéque d'Ajavco, d autre
-"t, pfendra au lourd'h al. dan^ l'apfês-
••••<ii La tWr d\ine manlîtitalien piei.-
- .1 travers Ifa tues de noirs vilî*.
On prit buiunjup ; comiEcnt FIP prt3

»rces morales, devant CM élan* mysti-
w>a des collectivîtes, tendus vers ;-

mai Ire de tous tes destioj tt«:u le dCs-
ain d'obtpflif la victoire de ros armes
t't h- recoclort d'an? paix iKuorsîï^,
juste et durable

ous ne dou'ons ni ôe !a sinwrtt/' de
prlpres ni de la sucent* de ca as-

pirutiorjs.
li imparte ceptndam de les SOUDIP -

tre a Jtpreurc tic la rcairtt de dnr.r.;r.
corps û tout** ces noble» Impulsioc? ci-
traduii* par des ru"t--«î toute !:i icrvea?,

ostci atio
; ii'euttuduoa pas ;
naine qui nous échappe potr

rs d'ordre

oe pMndre C-u c^urs dr t Cftrmo-
d'exalLatioa icUgicuSe el jabloi.*

que qui «enrôlent préluder a « »ac»n-
< anticipées de nos cwiîitoT*,-.*; K«UÎ
n&oiiB que ce« deroiers rmétrat» biea-
I. à travers i'ictérUui de Jlie, U4n ilo
livrer su sport «ténle <-t 4ao«*Y*ux

'i papotages ottenx ou a^annuw», coa

•eés i de* tàehes ntilea tomat la te r -
tr«- dea recolles, ien cultans «axai*

es tes «uvres dVntr'aide (k tontej
•s •><! les operalloi.s <to dt-ftcse pa;»

•ire.
La. (n. qui nagit pobi'-7 «st«w bna

J que^flwt se po** aalourditul avei
^nsol^fiante acuité.

ETATS-UNIS
v -York, 1er juin

lerraiiwr. ëi»uai*rer !

public <&s n.at#-TJ
d»us|le rappel ihs rém

et tf'éLauecta

Luudren, 1er Min. -- Une ca
anans britanniqws a détruit

• allemand au lame *'̂

3 48 iienre^. La BJLF. a at«ttu fii
iran 130 appareils enncoiu

iAindrps, Irr Juin —- Les bombardier:
niannlqaes ont attagné a 4rax repri-
^H, av}ourd iiuf, WA rNKr^oirs d eMcn"
! de Rotterdam.
Ces réservoirs pravtnt «trr cooiid.T?:

onune complètement détruits.

Loodns. 1er juin — L u avions de ]t
: AT ont lance de w r t w i w konbei
ur ie^ aerodrofl̂ f̂f ne HtcitnQ^T f t u^OS'

Lofldfti, lue lu
,ui ont fait Inrl
:i e. Il convient df citer

f Quand ua wldat Ira
:11e posiUod, il ne la quit

m Orand*-Brtts-

MaL. il non* Kia permw- à la luifeu!-
'p i.e.i t'tmouiiaiçBs ron eqoivoqne* a?
iaul- niorjjtp. Ce rappeler lis ob'itrjL

's cimi'«!>lar!rt'ii artneJes
n s'apit de realiaer L *-*£t de TTa-

aiUer, il !1»gtt de produire. 11 «'agit, <*e

•s
lx- inUriotlsnai' des Xrai.çaU )Qekliitia?

itiins f;coiid qae «Iiû cita gvrtnain^
ktcrialtites ?
Les altmanas ont tom n c r i » ' pour
;rro*trt la pulKsanrr d<: leur pays .

pnx de privation aevéres et d'unp a
tint* laite;-c qa"Ls ont mix sur ni.

mafh!' abl* d£ <lrsfrufin
r rerquoU. h àit-irma-nouf. a Lu:

fforts poar ittftndtr notrr
|jtr:vael et ina'îri-' 7

BMDlf
patrimoii

D nr isui pas ar i.Tjrrcr : k
JUS aidrra que dans la nwsare
r action personnelle qui peut

nifester df lA^crset façon* fin5
>r nwiliani à fKiat Ir n
di.,puiiibihlf;. ; econommi

rn inten«iaani la production n
*>) " i les e

journaux ( o n v après le mesaaw A4
Prt-adent Roosereîc, annoncent-que rj-.
î c e r c nieiia ce '̂Amcrj nue.

1- Président Roos&eil tU inwutnw/

ni.'V: en face de la re«iile.

Washin^Ton, i n i u a . — LlOw* « OJJ
àaeamtntior. de l'aide siùencalae a-js
klliéfl ga^n^ du terrain de phij **u phl£.

l*. rn i i "^ de Dêttrj» de rAJncn-
jue r iwde aux Affita irpr™ecia

!.« •". _ . ,c»é im Ule(Fatntii^

rishlasloii, 1er Juin. — 1* srewta»-
d- HnoBfvFh, * oMlarc ;al(uidê le

uruit seton lequrt k Président, des Etat*
Unis aurait triéanitfiiF ï M. **"«-^""'

Pan», 3i Jia. - Le tfr&isten d*t
craint Pnsiicj, e t k Waiff^re des Ft-

Li- âévpjappnneoi d*1. np-raiwn-î au-

1 manière la plo» rtgmrouM îs rwi-
imnution- d* ^eucitve par i» pormla-

A cet rfe* .p Ofluver^enit'.r. TIPLI
' dêri*T :
r. - rrausntenter à* w fr 90 m.tl-

*-* par litr* 1)* inonCanT d*» (irruis mr
r»t.-nc*. 1 compter du 1er julr..
2 - De réduire dans de proitfnjfliis
iportantei. a partir tic La m^au- dat*

je.lemenl m dt*MS>x eatÂpslM <te
luommsieur:.

NORVÈGE

Boâo. J'S titrais «Jke? «Bit >ij(
yn.rf.-i avw ies aliemafe

Dactr* part. 1« ftoéT&l f"^ê«i«r a
Ir̂ ie V rréil àe ta Briw de Hirv* .

font entrvs dit* le nord et «ci Ici-
ne un dKni-ewrle avtcttr <K la VUe

• Peadatt t"C*e U tetftur. le» *•
iom. anglais ont g*r*t ia ataitrlie 4îi
U-.
I^T troupes noirétltaB*s étalent f »

:û > 4 OJf}ord «t l'oscupat.OE de la Vit

ai Un aan» groaaps perUs.
L» b»U£'> dura «sactnmii H bĉ -*

Le» KiemaMb M «aot reur* vers 1 '«wi.
Loudrt.-i 1er Juin- - Donc la r^rldn

de nantit, ptoaMan aftons aJcmaatfs
et* dflmta ou »TJianîrc3?eï.

IV ATHL A UI J B C ï m »
DP nu ivrc
Par;.-. 1-r .u:r., - 1/ . OtflW. - !>-

m appel du Mlnlirtrt tir
a ki Jeunesse ds frante. m- f

t ( l a p r i .
nt aux «radianM et étudias- \jjois. PJ

l u d« x U>rer pendant ;«a wrr.»,*., canti 1
IravauE ajrîicaîfs. à 1 artisanat, eti
qu'Us soient dltrnc rfe r*uir <r<

rambattcr.t pmn- la Patrie.

mr A Pra;K>» à BS-
n H. £>fa)(]yVli\e*nt. prudent, c;
déhwation d* la ewmr.^wiû» téoâ~

toria^ * l'axaiM «; M Barctr a i » u i
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nus. « en retrait*
une signature, du.;

C ' e u k ««-lierai Duval <rui cmnin.'. -J
aa verve tont le p * ! o ( # y * général D
vu: est ftuvrsl* W\'*»îi"tw"--

Bt de tomber, l'autre jour, sur
Eroupe de *e» cu.ifrcres et coUn*** c
en douce, t-tiiaiigealeut renseignenu-i
et doeumcnis :

— Alors. q u W - t e que l'un fait " On
nuurrit d>'s dussicr» '•'

— Cher ami. nota preparuia. youi
Manda, le dossier de* respoonAiiitei.

En effet, tles rois Que la «u^iion ne
A-tail ™s résolue d':(i 'm
PAS * KAIK PLAY »

Quinze officier* lentraux expédie* "
Llnatmes. pour le morne, dame « i a a
cause quelque émoi ttans certains ml-
Jitui DU l'un «stlme 'M* 1» œ w * * P * J

doit eue IJérmieniouc «i qui! n y a. pa.-
«*; nwure pour 1rs etoiùw.

A tel point un-ut «ou 4e M. Paul R*y-
itawt pudre de 3*acrul par aurcroit.
a cru dev«lr e» toBfUer deux mot* i>u
Président tfu Car.»ii! :

- B«ltvtr des sciiêtaux de leur rom-
jaandemen:. c'e* Wen. « » n * doui*
vaernurr . Mais pourquoi le la i» coa-
raïtre >u public '-

H, Faol Bfynaod. jnaiiïtwiU fwuiîl-
lement son point lin vue :

— il t'st utile. a» contjai
pays KKIM fl«e tout»» les re
tes .seront reenerebéea. Et pu:
voui rassurer « v o n . sacoea
le Rcntnd

AÏIJ
fred Ooerfcjrcr:, dvoute du B;
jnejrrbre <le lu Commission tie
res étrangères, am'ien mirustri1.
moiUff it mécanisme iwycliolflGi
dea prétention* allemande* à l'iw
monie : il a. n'uni ici Ces testes
feront"réfléchir chaque lecteur.

THIBLNAL * UftHLt T10KMX

MTOIEKCE rUBUQCB UU 31 MAI

Frei^i'nc* de M Gddietlll, as&i»l

,. MM. MCD'.JI et Hfdel. Jugea.

Ministère public : M. Mateaiiluui.

Orellier . M Muittd--».

LA SITUATION

ut-L-trv compreiidra-l-oii mieux lf-
i«t. en danger allemand et la néces-

sité d* Miser coûte que coûte notre <J-
u udvL-rsairf eu sachant toujoura
c.airemeut cr qu:l veut el « quil

attend de «on invasion A eel épard

ciiviihisfiatit iuer lu TeiieCuslina*
r t la Poltwne eu «'attaquant au-
fhui â la Noms*, aux Pay*-Bw>
Belgique., à la France et â l'Angle-

terre, notre «nneml at firme qui! a poin-
tant de sauver lïuropt • * par Ir HT e!
par le feu », d* sa prétendue o

Miiiulii fami.lt i'i Baipe TIHTI'
i deux d*.'lendus par Me Caiif
«orrt coniteninéB chacun H m

wlsun jwur publication d'iiilonu
tion* de nature a exercer une influe

|ce fâcheuse sur l'esprit de l'armée et c
population*.

— Pour le même tieiil. Spuielli Blai
paiement détendu par Me CIÏK*11I
B! condamne a 4 mois de prison et 100

francs d amende.
- - Miclwioltl Kiiiu el UUiinecelnni

Lina, me Vivaldi, louas deux défendues
l ie de Montera sont i-oniîamn.-es

ntre â 1 mois de prison avec t-ntsi».
r infrartiou an deeret du « avri; «

'sur le Tiansport df ,-..i-mponaauct et

crile-el ïeprentee par Me dr Montera.
t

r les sancliucs qui :

a prises, <r»«oni avte «

tain et >s eïifls Ce* 1^!T

6ALLE DES BOBARDtt 1
«jidroit ^ J » Ùotoaid* fus-

litc, c ' u U M i i ' J » Chani

è

iwnortWes- " _
El ii> vuus rêpewi^ 1K propos ;

tfu avci- U;L p-iit ai' dliemme r
^rf, cnmme si ceult te E*"11»^1

gsnd soi-nw»w flm venait <le !p»
IMI* watidenct par téleiihonf.

O serai â .-.!• muî»r M '• nr. a

US SA\*ENF TOUT
Vous poum; touJu

• et mor.ilF. En
temps il «clame la rrronipnwe

de eette mission : rassemswmcut d;s

. Les Historiens aliemuids ont lou
[.-s soutenu qu'aux premiers (iêcl« de

[•ère chrétienne, au temps tes praniss
rasions, tes tribus germaniques, en at-

l w i u f l u l c t en l inu^nt por vuiuer l'eni-
jpire romaia. oui s«i<ê l'Europe des cor

ions de la Koroc impériale, comme,
pras tord, la Réforme allemande a êcK
té les tares du catholicisme. W même

jourd'hui. il fi'a«»t « vaincre ce qu'on
appelle « la corruption démocratique r.

En 1917, lia coure oe rantre euerre, a
n moment où il croyait R S O T " 3a Ruer
e, GuiUanme IL partant â Munster.

cécJ»nit : « Le pe.u.pl*' aUenia.nd .*ra
(nr d- (rrifrtt nur lequel Notre
a- pieu pourra élever et achcvi

parole* ni1 sont pas a\m munu
jmatie atteint tic la loi» des sranûonr
Bb-r avant Guillaume n . Firtite. s i
dressant â la nation allemand* dans u

•s eélêjres a fa ram. lui clamait
st vous, entre lous les pf'jpies nu
rs, qui avez .̂ ppciaLemcnt reçu i
; les Eermes de la perîecticn In

Pour défaut C: vb.i ck leur ur tC
entité. 4 M condamnations variant

entre 1 fr. et 5 tr. d'amende ont elf oc
jirojée,, aux étrangers Caili LuiSi. QUl-

nl Armanoo. Hoccablanca Lulgi. et
m>Kmi Augustin.

s de 1 fr et de 2 Ir. pour ouvertu-
re Cf df*U de boissons sans autorisation

— Fluri Brnoit. prévenu dinfrurtion
la iwlice des chemins de fer. a été
ndamiH' ;i ie francs f.'nmente avec

L* Mtuiït» do Trivaii B'«t prtoccu-
it ae Is situation résultant, ûara cer
a in« toéustrie., des salatrM «iwniiale-
iignt bas, <pji ne peuvent èlre QUt prp-
inltfHt4fT a leeenonUe du pay^ vl H
«n moral

Di' frpqnentfi attus, dit un comnnnn-
rut-, ont èiê relrvr> ;ioiair.meiil dans les
ludnsttUi lie la linjerie et de la con-

illitaire, q;u emploient une
e malu-d"ocuvre léniiniiie, le

plus Biiuvent travaillant à domicile.
' AUSSI a-i-il paru :-u ministre qu'il

a;t uiiiupensaWf d'y mettre un ter-

Un décret algue de M Pumarcl vient
don^ d'être promiUgu'1 qui modifie <•'

ipiête les teïtes en vieucur sur les
ïitiuns du travail dans Jos marciiâs
ses au nom de l'Etat. Ce» nouvelles

dépositions permettront aux ouvrières
idtea de tieneficler de prix àe îa,çon
.•yrrcbiMinittnt aux taux normaux^ fl
curants alloués aux ouvrières des Ate-
liers.

MaU combien y n-t-u de temps Que
d» nwHwureuscs femmes usent icure
ïeux et leurs, main» a exécuter chez el-
le», pour Ui» salaire de lamine, ces tra-

ius de coulure dont certains entre-
mieun ont l'ewIiMini* 3
J'en ai couuu une dans ma prime

wneww. qui fut exploitée de la sorte.
Elle passait une journée entière « eon-

•hemise de marin tail-
,lêc dans nr.e Ecosse toile êcrue qui avait
la rigidité du carton, quand elle avait

it cousu au petit point, non sans cas-
des feuilles - qu-em titrait four-

Z JUIK ;&4J : Sle.-Emilie.
2 Juin liai Mort, daiu ia u-ur de

iènea. fie Mo MarVKtt. e»eqM de Ba- Mme Vvc RaniBcclottl Antoinette ;
Mlle Buinaeciotti FeLCJte : î*m* VUH.

' , ; « Bartoli de Toulua Mme Canazi
JAiiioinette el «es liUet de Tïiiasanl. c!
' u famille Salvadon. de B»U«, dan-
l'impomlbilile of réptMwbc Indlfidu?! i-
ment aux maniucs de svmpathh1 n-i'u'j

tranchfe.-} ei iu.it de nombreux prison-p ^ l'occasion du jutes (ie
niers.

Le nonrin-e total &ts prisonnier* fait.

AVIS

QLIN1 est fern
tmecra â prorhain

11.
jbseijl

MEBCli
jusqu'au 10 .

cru i-ur;;i?u-ikl ill.l#.

M l'BAKLES H\M.*H1OTT1
Atuira CamtatUBt

ut leurs patenU, nmb «l conuws-
-es de bien vouloir trouver ici l'ex-

pression"*- imrs lemerciements aitris-

Isortte de d«U
edi, a 6 lKur«

ent Que la aiesâe
«u»a hier «itin,

PHARMACIE DE GARDE
>,aipc:ijiTi, Pluce tic l'Hôte1, de Vil-

ECLAIRAGE

fwlquc rhose. Us
_ Ou— mtf- ii
Naturcilcment.

ton* mai». infiB,

Four IIL pv-j si
-.!• tir *r ft.uti* *

,\>iuaaÉs ^uit e
pieds dan» la * U

M*U mon ch'r.

v « s repotiorni .
• sau>.
Us ae savin: rirn
ça faU bien 4*tu

o:. leur (^H. his!

in pm d'eux, qiir
n train de se laver

ie. tfu'tis Vit» dirait
U T a trois Jours m

du
; b

M-

: 'i
ICi

•ut:
ills

nir. ainsi que le ni — et que la chemi-
se était fin prête, avec la triple souta-
n e blanche du E

AVIS THES IMTOKTANT

— Loreiiii Ccwr eai
•anrs d'ameiiôe avec s
; t>i! Lemps prohilii-.

col bleu, la pau-
>*, avait sasTif...

siderr F pou
ioti« ftitiirc iiuiasamce Stir mer. la pas-
lession du littoral français depuis la

frontière behîe. Jnsqtl'â la Somme uppro-
tntatircment rt. par la, le débouché
JI l'Océan Atlantique.
« L'Arriére payii J» armmrir en meniii

ajnps doit être d'une êteiinne telle quoi.
Uïw s'^c nrtllude itrer un pltfn p*r-
, au nolnr de voo eronnmltpw «1 stra-
emque «es purts obtenus sur !a M»n-

cht... Nous

lemme. s: çour
'trente centimes !

Je me suis laissé dire que cerwina
entrepreneurs pouswtit la pjnérosits
uu]ourd"hui. i donner jusqu'à trente
M)US pour le uieme U-va.1. ««elle pr<
t!iSalitc ! Et «wimeiU les nutlhenrr

•s lue la misère pOÛ W à subir le joug
e ces profiteurs, peu cnt-elies vit!» !
Le décret de M. Poniart-t va mettre
i>n ordre a cela. Mats "- ne a«ra ç*t>
(Utile que l'inspecticn du travail en
iEtrôle acvercm«it l'app^cation.

: nomlïreux P. V. dresses tjus le:
soirs pour iiitractlou a la dtjeuse passi-

: laissent encore lndiftcn lits trop s'ha
Wtants Qui persbîen!. i ne pas mas-
quer l'éclairage qui tîoit ctre invisible
de l'extérieur.

Commlssaje Central rappelle qu'en
de récidive l'cmprisonuenu l;t

appllQuê

Faits Divers

i 'e premier ro'e dan
t »«U nnliè - El le pot-

; moine Ct *
uppement a*t* eonliè

te Gcibel .Tpn-s la rictoire t
irait, cette propiîêUe qu<

lions et des millions de
t3 onl apprù* pas «•«u*'

sn'j:ant*-itiK :
par Vifpril al

\ CONTRAVENTIONS
1 pour firme turc îji'divt'
12 pour infraction au decrel sur

éfenj* pa-ssive
1 pour violrnera le''.iT(*s.
j pour hausse itUclle.
3 pour défaut L'inscription ce vuv,

2 pnur l&pa^p iijuripux.

VIS THÎS IMPORTANT
Décret réprimas! '.r pillage en Km

de pierre .
Sont punis de mort, en terni* de eu
•. les crimes d* ptllare.
Sera puni Ce la menu' peine tout »
i'mitii^ dans une maison d'habitat];]

Avis de Mwse
jeun*'1*!* Oiiïri'Tf Ch.ftieunc (t-r.

rrr demain lundi 3 juin, â B II. 3lt.
(«lise cathédrale Sainte-Marie, un •
r pour le repos de lime Ûfl trrs re-

jrrrttf camarude :

AUGUSTIN rEU*GMKI

linurt au champ d'honneur du trarail. If

s parents, ami* et
Ida défunt sont prfts s"? n

TOl'LEZ-VOUS
j u c t • « r s c m LA C I liïaE

Soîiscrivn alors aux bons d'armt.-
nent. O i t le seul ctovea'de l'abrèpT

|tn hitan". notre victoire-.

b lancé'de» boteff» sur le- i^tians <i\t
t'-ii-tsl Be Ja Ttsncc el de Lroti

I^nni l u vnieb a^rté*s. un :;frf Bt-
V M M , TWiloo. Uiroeille. etc.

Londrei. 1er juin. - Dans k-s ports
f t k-» Mies ka c^nisuttajits an(;l»ti et

Irancais dégages dw Flandre*
broient de [tlniimcr sur la ligne
util été lantruemeni BJ'CUH'.I.- p

UHtD GORT A L-RDNNZL'B
Londres 1er juin. - Lorj Gor^

reçu M matin, u HucluiiKham-
par 1* » « «roi leur a remis les lii
<Sc Gnnd'Croix de l'Ordr; au Ba

•BUJU rABOLES 1W tURO <iOBT
Luodrei. 1er juin. — Lord dort

ciiTc- etr'arrivant en Angleterre ;
CV n'fsl ]3as mon arrivé* qi

J»rte. c'est celle de mon armee.
U grand chef de -armée britan

s. dit efffdrraeri :
— Nous ailoM aous retrouver

mcwursniu»
D B BALAHIES ACHICOLE5

Mous. Préfet & la Corse.
OfScfer de la I>«loii â'bocneur,
T* la loi du i l juillet 1938. sur l'or

feacbitloti de la nation en temps de
(lierre.

Vu le dê:ret Ju 58 i.oiembre i n t n
b «quismon des personnes et des bien!

Va la pénurie, de la malr.-£'œuvre i,,
Ctlcolc oatu le drpartemeat de ia Car«f

ARRSTO1V ;
ART. 1er. — Tout IrançaU oa ressor-

tlîSfttt français du sexe masnnUn, agi
de plus de 18 ans. ne travaillant paj
d'une taeoa réguliers pourra êire re-
Vus en vue de l'exécutlun de divers tra-
* u x agriculejj et spccialcmcnt de i
dertcoltes.

ART. î — Les pertonneô ainsi requi-
n s seront mises :• [a dUposition du Co-
mité comau:;,a] ou du Comitc départe-
mtKttl de la PnnJuclloii AçrKTjle.

ART. 3. — L'exercice dJ droit de ré-
(Tolsltion pourra être delé^né d'une ma-
nière générale au Directeur des Servi-
ces Agricoles el d'une façon lemporaira

M PU fioltlçj-. prtrldent d L. Co:
Londres. 1er Juki- - La presse an- 'fcderatiim natiunaJe Ces

lalse rr-nd un honuDage éclatant t u boissons, nôtellers, Utnm
leutetutnt Bourgulfiidn et à une dou-j rateura d> France t d u Colonies, f:
aine de ses liommc^ qui enfermés dons JUD appel émouvant qui. nous J'espér*1

ne casemate ont, duran! drux jours ' * •« entendu par tous nos eollégu«',
tau t é t e ï " n w foref* «rmemics MMIE;-tami* tle ftiMia et d? lmii

rtérable* ieur Infligeai» des perteo eu:
saines.

B8AV0, LES AVMTEI11S
t 1NUJ1KNS '.
LoiiUas, 1er ]u;n. ton JViaU-ui
unions, lutrfpideE. <t duut Us appa

.Us IKUll lïs ]).u» japiù.ti du

ATttNtltfN BTTLUI !
Londres, "icr juin. -- Un soia
xr ô> Bel|kiue, vu loques et partant
i marques de la batsiiLe. «'est écrie

Attciitlua, Hitler, nous n'avons

Le fameux
Or Maertens interoi

uridae. ai Mal. — Par u.-d.re du Mi
ère de l'intcrh-ur. la Sûreté Natwii

arrête et eiiToyc cans «n can:p û
[»ntratiou ie docteur Maertens. ac
.t<; flamiifeact qui avait été conOam
i mort pour intelligences avec .V,
iu foars dï la dernière guerre et
t été ensuite gracie.

a cte trouve portcui ->lne ,-t
^'environ 1 million de francs en
i or qui a «te conHsq.u:c et mise
! â la Banque ne France.

PREFECTURE DE LA COIÏ3E
Aimrrt

Nous. Prelct i£ la L'r.-ai, Uifirier
Legipn ËTninneur.
r'u Ja cUculaire de M. le ministre du

Hari-a :Jemei* en daie du 20 mai 1M0,

ARHETONa :
ART, 1er. — La cuusummaiion du lait

idensé est interdite sur toute 3'ctea-
• du territoire du Jt-partement pour

>utc pers
nfanl i de IB r

ART. 2. — La vente t!u lait condensé
les malades et lts enfants ne sera
que sur préfr.tatioc d'un ceni-
mediriJ ou d'un certifeat du ro&i-

suivant le cas.

ART 3 — SfM ks Commerçants, dé-
:osiU:rci rt reiirêseniants avant un
ock rie Ult condeese, quelle qtie mit

.ce. en feront iiiunedlate-
ART. 1. — MM. le Sociétaire gécé-

r»l de U Prélecture. 1rs Smis-Préfets.|
M:>irr<, hs Commontianta de gen-

t les CnmmL̂ &aircs de police
,: charcps 'hacHn er. et qui le eon-
ae ut l'Metu..»,. ù- , rr-nt arrête.
Jj-cir, le M mal !M0-

t a -. m r r i E A N .
taeut U déclaration a la PreTectiirc pour
L"armi«iis3cmnrt chet-ueu et à. la
Prifi-cture pour les antres arrondisse-

POUR LES nBFUOIBS
fuk encore, l'invasion germa'
tille notre sol.
afûneinents de sa barbarie n
ions machiavcliqucâ ne conn,

[sent point de bornes et par leur decli.il-
qui. s'eloiRiiant de lliumj

atteint a U plus vue OtsiUUt*. d lm
jmensea tèouieurs sont nées mnotubr

Orl avait espéré ne pluo jamais r
!voir les horreurs de la précédente.
grande guerre- Or voici que se derou
dangereusement iliorriblc guerre, c;
svua ce apport elle dépasse lionteu^i
m?r.t l'autre par la mise en oeuvre t
nuyera matériels plus nuls haut s que «.
i?ent ('es êtres inhumains.

Mais la lutte entraîne des malheui
tue Cltacun de nous doit s'efforcer d'à

doucir selon le maximum de trs posai

Vous a»ce certainement rencontré de
•fugiés et, comme moi. tous les ave;
ia le recard perdu dans \p vague.
le-moire pleine encore des vislaiw ii

ternajes qu'ils viennent de vlvren.
Cans la latitude QUI les ocrablc. i
?asalent, sauf les Jeunes enfants doi

'insouciance de -'èse émetit aus la
, ii quoi pensaient-ils I-JU.- ?
u\ f'anfeis auxquels ils ont eeluip-

p* : fusillancs et bombardement de too-
'es naîtras quand ils chemin aient îttr

routes, inoffenrtra ft saii£ <teli
ue les train* \£$ eioigiuùcitt de la

!»t inadmissible (^alemrnt que 1rs
t peiti ne participent )u.s d'uu"

façon 1res acuv; aus traTaux a^,rtcol;>
Les femmes doireni y contrluuc.-. Noa.<
pensons qu'en générât i'cr.ti-Hld? joue Fl
que Ira campagnards arronipli&iK'Dl
réel rftnr*

>pirr tirs pan-ueux ri )"•
i m i d l i i i .^rerue par un
p pen* Hrc mWt en Tim

Eden
Cinéma

ART. 4. — Mil. les Maires et Cotn-
de Police. M. le DiieeUur d «
~ *olcs, iL le Commandant

de Gendarmerie son1 elia-^és te
ration du présent arretc.

Ajaccio, k 21 mai 1M0

DDENSf N»TII»\AIF
Inlantrrtr

à tH
iu René Emile Femanil . lacconi
Henri ; Chiarelli Jean Jules Léon

; Lutiarii J--B. Paul ; Fassi
j Louis Armand français ; Damei Jva» :
Lanfranchi Ange Juies l^urent ; Al-

dans uti cdtriee évacué par leurs uc
jcupatils par Miitr d'érénemnibi dp guer

Les aieaures nciifs el honoraires
nstaromcnl pries d* prendre part
de leur insigne, a la grand* pro-

i qui M- deroulsra anjoonrîin! CT-

les po^itioiis îortilicrs qui
cent, en particulier Verdun et Bellort
et le versant occidental des Vosges, qui
s'cLcnd entre ces deux villes.

par lacquuitton dt la ligne de U
se rt ac lu ait* française <te la Mau

. outré le bassin mi-
nier dV Briey dda menUonn* les bas-
diis cliarboimieia des drparUim»-ut.s Ju
Hord et liu Pas-de-Calais ^

Et encore te 11 seirtemure 1917. !>•
Coœei: rie la Conron.ir reurû par Oni1-
lau^ic n pour ceifmunr
•ventueilea de paix, rrlleat des sug?
Uans -sensinJemcri

On a delà vu oepiut «epiembre 193?.
U façon dont, victorieuse moineiitane-
m?iit j l'est. I Aliemasue traite U Pû-

tloiil elle occupe le» Urntolres
I Htissi les aiil«;eine:it- rii-s « r u -

Sébastien ; Z
Rfnp Jran
Emile ; RrjoairliB Et>

tïwrhi Henri Lirais ; Balocch

M ir Vlrt-Rcrl€ur dr la CITM- ta
les S

L 9 juin f i m e i m M i extraordwal-
? dc^amrut aura lieu i AJaccio du 4

•u T Juin 'écrit cl or«]i.
Les épreuves du baccalauréat toute

n»t le mardi i juin u
C 11 45 au collège d'Ajacno.

Les (preuves du
et ita brevet supérieur commence-

l le metne Jour a ï h H à lleok

Er ISU larme*
rw la Beit;ititie et la 1 ronr* V:X c-'
à corenrendre
r. pntfnnde df ee» frrs. Ils
lit tnie pabUcaHun qui fnt alor* u'pan

piofusion parmi le* trouni-1 «'.!•'
mander, ' notre loie *.- U vlttoir n-r

D.iulri' pari, lia dctrrt m terri II :m
ouvnrrs asricolLs c'e uuitter !a [rruic oi
UI sont embaucha »aos une auturiwi
tion rie Oranite commun-i1 de la Prodir?
tlon ct sans rn aiisor le Direct" ~ J "

1h ne rirtveat pas I

I>utenant * partir
M. O!tv»n Henîl TTieod

n;H)c> aux iu.leri.vSi-.-, qu'un
inf du SI mai 1M0 puni &u
Oflieifl - eu 23 mai 19*0 a
t propriclaire ou détenteur

citernr mtlaJlurw d'en tain

A L'ART DBfTAIM
fA Btmietaxa Odte

— m : vn

tatms. noli* flerté d'Mre "•
> annf»t au tfv^ct dont il s'agit.
Cette oéetaration cuit ctre adressef

délai a l lnpnj""- ™ Chef d
pont* H Ctunssres a

GLc «cra produite en deux estmplai
ras. ci il en sera, dêlirre «n rérépuw.

mal !M0.
r ta Chef.
[.RÎANÎ-TUR.

b i t r rctArtwalt J W B des Mccl*a le
Ci* rmimanlle. r i due

ivtLt:s
Bcretti Joséphine, femme DKHiisl Ii

tllutriee : 39 «na 1 m«s 1 Jours de se
ri<— et txmtflcations : lfiflli (ranrr..

rn.
Savelù Marie Dominique. V

ne le mart facteur : 4.M3 Irai

B. D B de itrnlTetilu
de WUbliurun)

SANS D O T J L « B »

OPAHATÎONB EH i
GRANDES racïLm»

8 OKANOES NEBVÏU3ES
To»t> ifs jours. p*r:«»MiUlflM <t j -

pants aUematid* t u Bohême. Qui peu
TJub"y Kcîlcr el n . -k Pi»'ei:douter que 1m Allemand» ne liraient

Fratnt" rt en
Aumcftierus et TfWC08WTM|U«

n u , depuis 1M9. Prônais. PHOTOGRAPHEA>|iirant n titre tempera
MaUioll Jean Loiil, Aibc

des tocis. •—

bilitê ? Ce qu'il* n'ont
nous en lBlt-lSlS. ils promu» aspirants de m e n é a ti

temporaire :
Pieroltl Lucien, adjudant . Nicolay
in Henri, seraent-chet ; Porri Ro-

LnswïiBntirseols. non* M
qn>M cette « bénêdleiwn -.

CT'"-.i aone pour nmi* appnri

ida une carte, «t J' U- tais

132 Qunndn foraa eu racRionf- con-
trasta. vu>c«r fw« rasçtooe no basîifr* temporaire

aâmdt>rt
Ti:**; I1KS «•fATItlS

DB IOCÉ

CftKTtt n
fFOTOS

kOKBTERE DE LA SANTE POBUQCE
wrKent-chef ; Plcri Joseph, som-nt

hicier : Porta Gaston Cliarle*. srisen
Lot» de ces Barbares menaces.
^ devrons toulourt^ prendre

naf!i>e nous a attaqaes. Mais i: ne tout
aerrttû. vrrit» !
<ra*nffe «ai:u.

lonja.

IW Arbunr cMtnt
12* Si bettf »
135 Blrada tKm

136 Ha \u] qu
1S7 TJ tuecade a poslm

fervkc de défeaw eonire U
Le Dispensaire anti-tuberculeux de

établi à Cktensaoa, place
ni, est outert le jeudi, de 11

t 16 heures.

Cabinet •<• Minudn :
A etr nomme chef-adjoinl :
M. Manca, sous-ehff de bure
lit ère des finance^.

« n i chrt ; rrancoru François. :
chef : Al»attt Xavier senrent chef
n Jean Louis Ln^i

Plane Pierre Adiiiri.n Vm mai if uraa lfarq*M
LJTRAIHON

mportanec an
ia m»ntiew «limande a lest, qua c r
lut rie a frnntiere ailemanrtc a. 1 ouest

Dr Allred OTKHKIHCH.

oruit que fait une port* e«i LOTERIE
NATIONALE

octmtt mat» u
A fOCCASîON DE LA

VCRE TOUTE LA JOITHirEE

Sont prumua asp4r.u.tï de réserve a <i-
tre temporaire

Vl*la HrKiN marfrhal des locin , «le
MonU 1* ««v* Henri Xavier, mwwiial

Aux leurs. pareaU «t vais, temma
vieillards qui ont rie «Ta-

cs par l'eflondremem des maisons ou
.ranapercês par les balles, meinc mala-

on déjà blessés.
A ceux dont ils sont sépares et sans
utiles, car l'ci-acuatioit liâtlve tiam
: ;ou le versement n'.ivail pas Ir temps
p-opôder difleremnneiit.

Os pensaient aussi au présent et à
venir, au moins le plus prochain. De-
mis c"e tout rt sans ressources, ils ont
a. ils ont soil. Luer Karde-robe n«st
in modeste barace à mains.

Trou prï-s de rennrmi. le deatm Trs a
.nOs comme Mcllmes immfdiat.-s
ie f.st lourde pour eux.
us Mi ni«aenu. la. validante, ru-
Llr <]ui nous unit ions, sans àis-
lun de régions, de classes sociales,

'lirions, doit venir au
irs de ces réfugies désemparés,
voua étiez du nombre de ceux-là

nllea aéraient vos petiwes ?
Si volrr maison était écroulée par

e bombardement ? Si vous éthr
de votre femme et de vos en-

ans savoir ou lis se trouvent ?
n'aviez pour toute ressource que

re bonne volonté de travailler ?
nus que le soit a épargne,
ives pas elre insensible ù ni vue de
t de misères. Vous accuetl'crer ce.*

i fretra qu'ils sont
'iendrra cHantaMement à leurs

;. Vous les alderet a rtvrr et B rr-
iprendre confiance dans la VK

Comin* •vwis aimcrler qn'on If fa«r
si TOUS étiez â leur plart. Pai-

•it M A I compter. S t si vous detes
compter rmi*ntf2 fcnérnwement lc-
plus srsnùs sacrifice*;.

Ccïfc la n a n e e qui commande I.
f*UÏ obfir à ton ortr*. AicVr les rtfu-

est un devoir sacré auqwl UU^UIK
éle»*« ne doit se soustraire.

Mous faisons « i t t ê» conHanec à tons
ne* coiieffueî et amis pour la ira.isa-

|Uon deirotr* «ppel.

Ph. PLOITIEH
et df!a les

Mut « R actrrrie&l 6 M. Léon
président H, Bd Paôii. BtJItlft, n
htureux e«o donn*r la liste p«r
de la p(*K* «t qui wuhllW qi. e
la plo* lonnue

En vous remerciftn; d'avance, jt
nr rie croire i, mon entier déronci

LE PRK8IDENT

SITTX DE LA 2o;c PAGE

CE SACRE tALOMON

U. dum^aci i («t toujours aussi pe-
liam. Il vi. vieut. sanetc . repart L

•x tout de la ltbeLuk- ou «u papillon
Cela, tl'allleurs, oe rempécïie VJ> A?

fuir converutlun, car. comme ojv.u'd.
1 brave S.itomoa e&t un peu iu.
L'autre jour, on par Un devant Un di's
iocedt'3 employé!, par le9 troupes lut-

Icrlennes pour faire ia guerre.
- Voyez-vous déclara GrunibacLr Ii

iree de ces gens-la, c'est qv'i-' ccou-
•iit k ^ fous.
Alires Umt. c'est p?ut-ët» vu, .

CHACUN SON TOUR

Ii y c des Impatitiils D'aucur.s vuu-
Iralent que M Mandel. une heure apr-s
voir pri» potLseudun dp son bu--tuii H

ntciieur. eut coflrc »u te la ci::quii.-
le cukuuic tti î_;ra, c> en détail
Le ministre de Iintericur. quand »n
il en parle, j.-ve une main, uni' seule,
u il est économe oe eesrer :
— Patiencr < Cela, Tiendra, i-t Je n'aj
â i egare- mrs flclics. quand on veui
3leii.r ôes rc&ultat* il faut s'assurer.
'aritoril, des agents d'cxeculioi: Je re-

Its cattreif
El de reprenais les fiChea du puoun-

wi. Puis :

- Il n'y aurj paît plus ù<- IUIUJ (Uni
nûtratign ccntrulf ..[«"il n'y ^ura
lés ae la Cinquième1 colonne On
e pas les fiches, dans mou entou-

De lancer. <n s'ea allant, i % l e - 10

(t de

— Je vais dûicr. messieurs. Tous pua-
tiu t a i n autant. Vous a*ez large-

:nt k ttmpt?, je .serai de retour dan»
demi-heure

i. aiiitiael P*MC -une partie de se ;
.s a. epluchor les dosait-rs de la Su-

t* nationale.
rtssant une iistv s>isneu,-e *!<•

Wt ce qu'ils ne conlteneen! I>JS...
:Sn«M Knrhainr »

gOMMU PI TERRA

pommu. pnm' HI'-UV. . »
'tu ha pommi duimi u.;.«.
3otta i n u lu futnelhi,
'OKU sale, flnarellu

tania
FUmlta tn'jbonnaiua.

lenticr. su beUu (ruttu.
Cunnsclutu da perlptu.
îi tu chi l'iiai purtstu
Dio sut l'audalu
:iii ha ponuni nu «> ortu

eollu stortu.
[n ciLta e paisoli

i, fislioli,
s alzata lu ©ustu
parmentier, omo jostu

:mu fesU en ealorr
mu degnu di smorc

u frittu a rtcliulu.

pattiofti.
Preparatn tn frttata

Ur lî b*urr- j t% hrurr,
ï t:Kl^1)^ m a i

Palrouîlle eu M<

Jim-Ia-Junglc

DE 30 H 15 A C2 HEURKS :
•à Arni;,;t-, : p^trouillr <-n >

Notes Agricoles
Dt-î la mobilisation. 11 a He constitué

ans toutes fca cOinautiiBs un Comité
Hnmujial d> la Produclton. présidé pat

le Maire et eompoàe (f? 2 à 4 agricul-
teurs, ce Comitr. qui [•• Lt être réuni m>-

rt-sulierenwiil par «un prewdent,
doit veiller spécialement i l'exécution

SOIKEE A 2*

l «-mouvant, avec Bai*;ara Btauwrek.

Adieu poue Toujours

imn

des c t des -r

d'apurer la recuite des fourrages IHTI-H
sa Ires r. l'année et les traitement» de la

pie.

On ne «aurait admettre que les p?r-
nu?s valides ne travaillent CJS d'un?
çon re;ul!cre avPr m, liera ire nui ne

r TOUT. Piuaqu'il eji '̂̂ nm \\HP aux ou--

i,u'en ce moment, par suite d<- ;>^.uau
diu^e d'ouvriers aiincoles Cai.̂  les chaa
lier:; Industriels, U r.coite eu loin et
Jes traitements ûe la. nem ne pt^sAnt
pus tire eiro-uiCîi Lea agru-ulteur» in-
téresses n'ont qu'à signaler _ la Préfec-
ture les eus de (^bautba^e.

Les eircoiiatunres nous empêchent
('"octe.iir. pour VtTUitant, de la main-

ivre aiiUtaire nu étrangère flu de--
parlement n faut donc flirt rimpa^-t-

lr pour y Mlpplerr
II est rapj.çli} i"?îi(pTient on* !r".% cftéi£"

h n IIIWSWIWITBH 4wvenl pnUqner l'en-
trmiê*. surtout lortqne leurs propriétés
ie les occupent pas tt'ur.e façon cont.-
lue. Lfur hortiln: d" truvail doit être
•r!ui des ou'rters aericuif-.

vme nature peut être psfee de tom les 'monde r on re pourrait pas non pltu
rrst<-i.t inuccuu»<a. partr^railieui

Cnetion acvricolr
11 est inadauss

uitrtiir ia pr;. .tolére

Dfi Ijrtir^ é- mildiou noils xont *i-
iwlew. Ii e-r ir-du-pi-iisable de traiter

retenant qur la luUdtc apparaît T
urs après a ne pluie et que la Tose'
fnt \tma ansturr sa raultipLrotim>
Allriudre le1 Irmljir, pnr h- rie^nt.. :

bien mowlkT U erapm- : matnlenir la
r.p Wfor ji.«'uVn JulUet.

J CARLOTTI
pin-'-tcur r. • S< .'•••• A'rnriiiev



LC fHZFFT PE LA COHftS
Plus de constipation !

aviiluo BiisU» ou environ*. Foire oBrei

;ubert. case postale El, Bastla,

N'omeMex pot da joindie dam la
Irou i» d * loilen* de roltv f i l i ov
d* verfr* fiil» >*i p<oduili DfcNTOL

& P - ^ J du Kc ItQQ M »

cpupoa BUiuéro 2 tffl U C*rt*

leur, puii*ome pq

dé^nfectant et porïumen! la bouch».
l'aluni mensuelle,

it voua pile d* von

tit-n luire «meur t immédiat*1 meii

i intéresse* la i '3 ' '

ipreiiaut ia carte K0PT K» t i : l t d : t e

m-af voi^ uvez annexe le* tKux

de cuupww, l'une de «cuîfut ortqi

^couppna de Juillet .t ueeemore;, laul

ir couleur Jaune 'coupon* d'avr^

EMPLOI DE LA CARTE

La ration awiwu*lie d* stu-re pour clia

•IK couaommateur. Quelle que i

jteçori* est de tHfîatnSvn.

Le consommaltfur se preseuiv:

ivA dêiailianl liabitiifi OiurJ de ,

\le Le dttaiilaiit. <?et*elKJ» ie

jiero 2 du mois & JBIH et it

ronsommaieur, cimire païen-'w. J«

|-rao grammes de »uer< «msiituant lu :

.on du mois de Juin*

les cujpom numéro 2 ser.m; "ot

ar les détaillants Mt î « états modè-

le 11 a i et remis pai <"U* aux

tes en échange dis inianliles

Qu'ils eo icçoitei'.'.. !.•* prostlisl

plluleront et s états modèle II

tais modèle 12 *>i« ' : ' fl«-ils

jnl a la Im de chaque mois, i la W-

retlon départ >3î?r.lJ.e (M I

i«it à I-JBDIL dt -l'î r demande de réap

TIBAtil OLS lUVUBIlVl DR I

La ï

t » Ira

rata d jre dis cuupous qui leur

li rem--, ciins 1« eundiUoni

dessus indiquas-

APPKOVTFIONNEMENT M B HOTE

[ IEKS MESTA.L'RATEVRS t'AFE

TIERS PATISSIERE ET Pï

OE FAMILLi

Les toowlier*. ri-stanMleurs,

. : pensions de lami-i. ainsi que te» pi-

-.."lers et d une fai>: gtntrale ' " ^ te

eummerçants «ui utilisent ou tranâïor

mi ni le sucre puur U ta&ncaUa^ o

reute de leurs produits se tcnmt

vwr par la Maine dti U-u de 'fur cl

aèrent dans les six derniers ;oars

i î^qat: mou el peur -e mois £Ui'

r̂  bons de rt approvisionnement

Pour la délivrance dr ces twns,

Ma.^s se wgieront =>ur les ouantit*

.•nier* utUucse par caacun a a int.

« s au cours du mois précédera

rorTÉipocrialit de

ôtuis 11 e u

trie ou de commerce prtrfittar

rartiTi- «aiïor.nirr

Dans if ca» ou î* demande Oe Tan d<

ers ci.'HU»erç*ir.s eirrdf-rjit ta

Se sucre a lui a&niêe durant îe mois

r.- ir Maire d?vra en i'accom

ni île «on «T1S mot ire nw t

t crtte demain* aux fins de

\u le prort-tt-verbal dt la réunion -
d adapter u

M i U 1 de l'élevage dans li

m-j:t. le» mesures prescrites par !»:•

...-• iua-ïWe.

Vu la lente de M le Ministre du Ba

i < a i i __ : daU- du U "Mti i**0,

"sûrT"proposition «lu directeur d-

| Service»

ABKBTB

*jlT . K r __ Est Interdit, <Un» le» s*

ittuia ci :«rle» particulières. Iab«-

_ge :

«i «es .lacbe» scslantes depuui cl a

ImoU ou «n état de p » î i t i o n «PP21*1

e ;

b) ûe» burtti« ïeméllea depnls 'A ^a

anor, jusqu'au premier vêlage.

Ce premier «elage s e » <*rtii* 1»

e Mftlre ;

Ci c*ï veau" niJits *£?s de mwns i

|]oatre nuns.

Four être aitittui à cet âge. ils d

TOHI jvutr 1rs huit tnviiives dk lait ce

irfeWîji.m d.ïc.oppêcs et atteindre

Ce TU k^B. ; stuou l'ajata

: sera retardé ^isou'à !>poq

)H ijj aiuout atteint CT poids >U.

ART 2. — Cette interdiction sel*

raaata^e par des particuliers de i

ail dt-stuic a ïa cousomiratioE fan

a:e.

ABT- 3- — La têt*, ce* ujmuaux ans

us dévia, lou^oara pauïoir «^te pftse

é* »ux sgents char^ts M l'appliCaU

u prêtent arrêt*.

ART. *. — MM. It Secrétaire penei

ie la PKtectui*. les Sous-P«*e!5,

<. le Xkncte'Jt det Serrice-, Ve

I .in»lr«, les Agrt's ou Proposés sani

res, les Ctiumaa&ir.t* de Cendanncri

Coaimissaires de ïWice sont coain

jrar rr. « <ju! !<* «tnceiM dt l ' f

won du pre.-i'Tit . . -

u nxf* 9tmt rauLGfe tes IOC«MAPÏ DE LA CORSE

Q 0 Q 2 5 3

Le Petit Bastiai
QUOTflMKJV BEJrTBLK AIN D1 INFORMATIONS

IJ- SGCL KKRNAI »P DETlUCTEMENT RELIE PAR VIL DUUUT AVEC P.

DIRECTEUR-BEDACieUR W CHEF : MARTIN BUNCON1

-M CEfTHMES 40 CENTIMES
R C N 263!

VOICI VOTRE FAÇON
DE FAIRE l A G" ERRE

Pour que la guerio épargna au maxi-
mum les vies françaises, i1. laut que 1 L'.ai
puisse produire au maximum l-ss arme-
ments qui les protegont. C'est vous, en
d?hr.iuvo, qui permettrez à la France de
sauner davantage,

Trava.llcz plus.
Dêpense2 mains.

Dites vous, que chaque fois que vous
remettez a plus Un d un achat et que la
sor-mo réservée â cet achal, vous la
consociezùsauscnieun boTid'Amiùment.
c'est une aime nouvelle, c'est un équi-
pement n-iui qu^ touchent nos soldats.

i

Il «juste d « 8ON&
I .OOOtii. 10.000 Itt. " ' * • •

LES BONS DAPWMENI

j î - 9301'.

LES BONS D'AHMtMEi
In bureau i d« BOï'.es. le
Binflue du Francs, lis t ^

menL des c«niiibutions :

Grandes familles
corses a letrtBgcr

L.a France peat ëlro flèrc
d̂ M chefMCt <te*aoldatN de l'armée

du IVerd

ris 1* 31 Mai.
Y o&uaiajent, du coté Britannique :

rrnïl. Atnee. Lard au t.-cau
nain campvil. te (Jeu^rat *if

et le Genetal wwny . ci>i.
: U. Hrynaud, le l u i î n i ; ! FL-

P çenéral WeyganJ, l'Amiral Dar

Vue ramUle Une ho i

:MO
; trw.

Bleo raololt twas ri

Mi* u n demaiHla m- rtatJonflaaaaBrt

»<yen du CbniM roatal «H BMNM

v »T»ns adreo* * cet effet.

X B. — TOMt *bannem«it aer» K«a»

^ t MWn.Mlfli.rn.rnt ai dêa laxf lMlM

^ J M T U I n* •>•* wrtect p u nf* Ml

laiw « stnx» •

Lissac
jto port» ]ams« m» lnmetto ét-
lactueoaa. Des verres mai
jont aooTent eaïaw da

Amii VOUJ ferez la guerre »ous ousii e l ,
d conrn

i VOUJ ferez la g

la mesyre de vos moyens, conrn

à la Victoire

I f . » rc«««'flii imdr t i "* nm«r i« **«« « i vn* fcwku" "P*1 - ^ «
^.rlpourlu ,l,,n,inatium.pl

dans ntri

hosea et II est po&iible qn'IU sllaquent
l . i ire un pru

t de se coueber. Hh- passa

M ctianure puur prendre un

MESDAMES.
Pour être bien colUMi, n» ttne-

ditt pl'OJ : une seule adressa :

Salon H.GIII!.T
savert le Ormancbe m»Un.

8ALON &ECAMIE&

(NULI KISABLE8 DEFOU

6O fr.
TETE ENTIER!

arec et sans KlectrtcM*.

L Bd Albert 1er — (1er t u t * )

Place Baint-Nlcoïai

: US-

SU DU 1« 1VIS MATIN grande

SU&Ue *n Rou-1 Pam. 1er Juin — Les lorces rrançal-
m punuque impur m et briUnnlquM de terre, de mer et

"yJa"eoœpu"'âes"ruMiMue. caUai, si de l'air poursuWent à Dunkerai- - "

- «—" « — ^ - î T ^ t T n ^ t nmpor.nce ̂  Ï Ï ÏJ

.,!£?£££-£& «iw» ta preS,n .«t^conUe^at^ue^^têjer™^. »>««*
ft ats oejeenuanw c un* autre grande ,
IHDllic Corse, de wuene leodaie col.,- | AUTOUR DC COMJttNlttl^E
la, «t dont le rtw rnswrique en vorx « l , W H i i4.r jum houa avot

«ne ta Espagne *st connu : c'est un
rca qui, condotiiere au service de ve-
Ue pssse dans tes Balkans, devient
eca'-Ac*. châtelain de J£o*as et baron
n aalnl-Rmpire. toutes Indications ram
laniquees par un de se« descendants
> tiarDn C.^O. Le«a. ce Bucarest.
Epoqua de» pande» a*rniu«s 'qui,

«utre lorme. re-
>ml * Con»pi
t les

ergure 1rs (illemanaa ont C-
iche, vers midi une attaque assez
•dante, sur la rive nord de la 6om-

Iront de plusieurs kilome

lan f
y

M. Paul Bau

e t un cou
ures qu'eut

1 » Votani*, lien 41K
prlt de Volonté, dominant mêine. dans
«crtatnes circonstances, i» ma«e du sa-
voir. Use le desun d'un homme, t"il
a'«»t coupe par l'aceldent ! a ces même»
époques, trop booscults dans leur paya,
tneurtru et décimés, les rejetons d* ce,
gn»nàe« lamilles. sur ie continent loi-
ceot Leut«s le» cbaxnl rss. par audace.
inietueence aea situations surtout dra-
matiuues. el mépris du danger^ On les|
rou. t-n i^aiicc, ta luuMe.
en AuUlcbe.
rar.t la hauteur des marches du trtne.
Larrlere petit? aile dt Samplero entr?
MT le manage dans une maiJAon de sang
royai. H y a «neo« en Eapacoe des des
ceodanu C;* I*c*. q « l a«e «>lt le nom
qu'ils portent actuellement

A e pque indéterm

If renia
unîtes venaut os l'armée priudx-

tians tout ce «ecieur, nous nous org
isoas défensiverneiil et nous soniœ
n mesure actueUemeni de résister
ne attaque en Ior.ce, si cellf-ci dev:
• déclencher.
C'est pour cette raison que l'eu

i bardé Irequemment te poiT

le» F-eirtro

rten
époque indéterminé?, lorsque

' i t cr Slmos'app--ia;ïnt
e Sim i

ncore Slmo-
r de Saint-

Lu Seercte
de Chiig-Hii

, . , • - •,.•]- En«»re fai-

, : ,,. T .• .. R-nan en (ut *»er-

, L , .• 1 .. - .. parle * w u..f tel

1- prwtftiuiï- «'' I p i '•'•***' •"* a e U l L * e j l » r U

que it,omteur ne peul pus doti:er. Et,

,uyar.l le n ^ a n qu. la» *»» Monsie»,

Ethtrl eM veru me dtmar.der ne le NU

En

t a u le»
accepta ce aiarcbc,

mm u n '

_ C aat-à-dtff que J

k)«arti quî pai mita*»* do - Lots* Bleu

rie B>K la poUc'

.par '<W- SOI'** tfc-nlsr '.

- Ah ! lie nw BIMW p*--. Robert. Oi:

«ilber EiH»rt. J'et K ••

roc* du nan» ^ * I» 1" "n"»""1-

je me fte a VOUF Mon>irur KM 1

t Dwcçt En re ew peut-«re pour-

,-TOU.N me tacwler une entre»™

ban tuwmt « » detwun ?

J'attend*» q«e tous me ie dtr

rt. dit-i; Drs dtmiin Cart « i n

.ules-voui. ICI nu ehe* • » • '

'mon«*iH Dwett. 4e r h e « a iaqae;

:e '. Bonnr nuit « p»rd-ffi

n. iu irouolw 'otT' r«.pns

«jue<; rates-Ton-, Dent» ? de

|dm Dareet

l'appart^mert. C'e.-t u^ as Non,

prupof et ; al pu *s iiilerpf

ioun qu'.l /«T. i-M fallu 'i

|peu que « s «cm vont tucoi. H.î t-r

le »oulltï M *oua vuuiiw iurtou

|meut as" ' a b* e- " " ^ aoarinonnpriea f

•un métier !

Dernw même ai J abandonnai. c

Iqne vou& nommes un métier, 1* M poui

lot,

Kg.** ! Alorsion diiu

plaindre, enenuragez-mu,

|pidù U>l J'aurai nttW Ran Tani t l KS

lot je serai Usa» «Tee:-

re au tuiniatre . fini 1* aprrto ««ret.

mett«-mol ailteuii

Voua le femr '

Promis '

Denise Rejtnault quitta Darci't .su

* a«*irânce La jeunr fille qM les r

• lattenseur

. . . . . de» «uses auper*urs darw, le bail

Iflu Trench-Club- elle apricul un hmu-

Ah ! lUtamouielle R I ^ J U I I

Comme i- BOIS heureu.

nm* rencontrer C* smr. Je m pr

Ipaa. hier dans le jardin d lu»n de ! • Ar

!morm«e. «lue nott nous i r m r m » nk f»i

M*U ri ' i t »r»i rri-Ondil la J

JMic en riant. M»us ce de»ionA. m

Ueacendrc a Chanç-Hai »

dane ce hull.

otuienr «Du Y

Que TOUS avra déjji ru n? matin.

pas *

— Je vott,.. Voit-, êtes au eonrant * •

aut Je me

autre jour- Je vous en prie. mad«m<il

[telle. 11 laut que K *oie inun^eur Dal

et ce «un

- i e n i » l'ai dit : imputoùtile '

l'ABemarid avait .air *i profonie-

i f j i t decu qnr Denise lui «pmandu

- fou* Traimpnt si ur~cnt ?

»U!s-ie recevoir votre cummunicat]

IDP quoi a'agil-il V

Erhart entrains, Denise vers te lonti

|du hall.

Je njulait DoU-tr vraiment m u

|<iHiflrr cela, maderno:^:]'? ?

— Libre u vous. En tout car. ia por-

4e de monsieur Darect

]uM)U*a demain- Bonsoir, monsie

— N.J!, I.P parui pas. Je venais ap-

prendre <i monsieur Darnel comment..

Il liLSlta encore uuis. a voix Uns ba-s-

i prends maâsmoisell™.

Mat1, j'upportais en intsie temps a mon

&i*ur Darret le moyen fr cmtrflJrr nus

l lu3 un, eler de aa poclie.

Cette clrf. dit-il er, ls montrai»! a-

' précaution, omrt la porte d'une

nson de (Thapei. la première maison

Blood Aliey. en venant de la aare au

Nord. Dans cette m<iUutt, M trouvent

mes plan', tau* mes docu-

cette clef, mademolselb,

*• resn«tt«-]a soit a Xin Tacn, soit a

Cartel. Demain, les Japonais entreront

dans Chapei. n faot qoe n n plms

it fuIrvM avant

Que n'allez

rher poyr les mettre

demanda la Jeune RUs.

Danuen dans le Neabto. un membre a.'
cette TamUto pmsaa rer le eontinent. Lon
gue obacnrile. des lors, autour dune
Branche qui se c
pour » r;»êlei

'tte région ie dispositil iillc-
c encore d^fenslf et ce coup
t'est qu'un simple Incident ds

, 11 a été nettement re-

1 Ne voulant pas t'emeurer sur son . ;h
l'ennemi a poussé vers 18 heures u
nouvelle attaque, appuyée par un ce
tain nombre d? chars et par l'Bviati

•î Uoi

nétal c la siluation cl
mun accord toutes lti
commande.

I La réunion a permis de constater qv(
Mes Goovernemenis et l.-s peuples allia
'sont plus imVlacabk'meut resolLis qu
' lamatï a poursuivre, dans l'union il
(plus etrotu. la lutte engager jusqu'à h

Cher ml le i

l'arrivée

CONSEIL SUTBEME

recevoir de M. Mande!, Ministre de l'In
térieur, une lettre de félicitât 10m a la*
quelle était joint un livret de la Caissa
l'Epargne de 2.0W trancs

C'est ce jeune gari-on qui. le 23 nui
ayant apsrçu un parachutiste qui se ]-?
tait d'un avion avait aussitôt akrté 1»

plages environnantes et pose, le loue *2
la côte, des mines de toutes espèces,

bombardements n'entravent foé-
rrivée et le départ nés ;ateaui

chartes de ravitaUWi et de reomDar-
quer. et l'on peut atnnner que. maigre
des difficultés énormes, les pênes de c.-s

estrêmemeni laibles
_ ree de vendredi, le Iront

de la Somme a «të beaucoup plus anûnî
que le* jours précédents.

opération de

CT Juin ~ La Présidence du gendarmerie
mmunique : I Des 'oattues furent organisées et tri
eil Suprême s'est réuni a Pu- ! parachutistes allemands arrêtés.

aération ign
elle. Cu le-

e, d'u
i Z

e partnie dr cang
t d u

discours de M. Mussolini serait le prélude
à une offensive de paix

Si l'Italie iolervenait, la nen belligérance
espagnole serait maintenue

™w.. souche co
• u gu-jiruncEuc sie;le ' parfois qi

*, Ï« un pvec,ue de SolasoM. Mgr Biaio-|toiae », expression qui pariols «r i a
ni. ne en 1T70 iat;om»t en IBS. «pen- masquer I ignoranoe a un passé familial ,
datit qu'un rameau ï'etaJI éloigne jtu-'non toujours tics biiiitain. la proche
çu'au Danemark ou lut ministre de la C'est le chercheur qui trouve ces rac- d'aUalres
Justice M, aimoey de Gontifor cordement et les lait coanaitr

C'est k nasard qui faeilii.' certaines ««on, tans qu'il atnt —•-••
wncontre H Ï a il? n u a peine quel- [manque d'
«lues années, un de nos èmlnents com- pllquei

L'AMEKIÇCE ET L'ITALll:

Juin. -- On apprend
te de M. Kirk. cnar«.
in « Berlm, actudk-

Rome
un de leur A ce propos M. Eartv. secrétaire du

.iteret. car Ils seront a ci- Président Roosevejt. a dfclarp que re
tains " déroolemenU histori- lul-ci avait reçu un nouveau mess*s*

Ihlsurtw a une valeur ocdill- de M. Mussolini.

d'un ancien ministre dTBat brlpe qui
i»pp*Uit U n e - n y a. deas mon
pays, la Cirae, DCL «Haie de ce nom. ob-
serva notre compatriote — Mais Je suiô
moi-m*me 6orlflne Corse, précisa l'an-
rim ministre d'BUt, explifluant que son
ancêtre, au lait tout an p lu son grand
g*t*. olflckr des armées napoleoiiieii-
na . s'était établi en Belfft«ac après Wa
lerhm. et j avait lait souche

Or, « s deu* hommes, cependant trts
avertis, et qu'une parente unissait. %%na
ratent leur existence avant Mur itn-
enntrp TortoUe

vent-lbi «JM certains d* leur* aacen

_ . ._* en Con», nuls coanaUaant. eux.
leur ortttH tasuUlre ft ren t n t

fafl'

personne ne contest; |
C'est le chercheur qui parelllemcrU a

ipoquet et le* conditions. ii-iiis
iverse d* e*iui qui nous occupr.

d'établissement en Corse de ramilles
«ans distinction de pays,

ou dans la piupart des caa. elles ont
joue un rôle important, qu'elles qu'aient

lt leur origine ou leur classe. Le dé-
sir d'aventure d'abord, celui ensuite de
prospecter un pays nouveau dans le me
lier pratique trïfln l'alliance matrimo-
niale contractée ici en. ailleurs, voila
les causes principale* d> ces transplan
talions qui OUI presque toujours réius-

.joule que chaque Joui i! y avait
échange ae messages entre Washing-

ton et les chefs d'autres Gouvernem?nts

L'ITALIE ET LA GRECE
Rome. 1er Juin. — Le Gouvernement

ait reçu l'assurai
pas rtrïtentiini d* »

ies vieilles riabitudH soainolen
Les offrent alors ics même*
•banee* de lucres que la revl-
gantions phyUolOfrUiue par les
ratlUfei it HW| sbisl désen-
crutc. PI

SS KEfiOCIATIONS COJO«3t-
CIMMS AKGL»-n«NCO-
ITAIJENMES

Paris. Ifr Juin — Dans les mili.-ux an
lanses on noW aujourd'hui que l'arriM
des Dé^DciaUons eommercialM anglo-

lUllennes ont eu pour reperrussion im-
médiate l'arrêt des négociations du mé
rat ordre <jvl «vUeiit On entre U Pran

' n et lllalte.

Londres. 1. r Juin. — On lient maint:
il comme certaine. Cans les milieux
orsies dr Londres, lentr.e prochit-
de IllaUe tans le conflit aux cot.-s
Rekh
Jeux faits nouveaux sont cit s s ce

propos . d'une part lentr?viH d'hi-r
ître H. Hitler-Van Ribbentrop-Altierl:
Aussi, la rupture SOÛL aine des nf-oda
mis qui étaient en cours entre l'Anil:
•rre et ^Italie concernant l'tcïorj da
intrâle de 1B tontrrvïinde en MéJit-r-
mee notamment.
On cite toutefois a ce sujet un article
il • Daily Telegrapb > ayaol trait a !»

pression qu: pourrait exerceT la Gran-
Tretagne sur l'Italk Quant â son ra-

vitaillement en charbon : L- bumtarMè-
nent des communlcaiions rerroviairea

allemandes, djot dépend le transport
du charbon du Rekh en Italie, rendra

p raviUilJeraent presope impossible
L'on attpn'V la ckMsion du Dutf.

em résidant defjii long
Suisse on *t* mritet télet
ment à refd^ner leur pajs.

fliri h mm m »*•

;:.« apparaH alor* sWIrmmt
Pourquoi Ce rhaÉiwimnl " M. P^ul

Uarmottan donne rexpliralior sinvan-
t.' . Mous jareferons. *n IWw penfralr.
adopiec I opinion •UlvanU- : en 17».
enaunr nous l'appnnd Ir barun Larteï,
1M rejlslres de l 'eut civi! dAjacwo,
qui étaient J é | a «oai terni* a eette epn-

(,ne lurent « t ru iU p«r un tnrerdlr e*
ensuite n n s tarantte ^

11 e>t vrai que l'affcf de tnptcrne dE-
: , M laisc les prtcOTU df Marie-An.w
lut enresistré le 4 septembre 17T8. a*re
celui de Lofien. mais c'était i

ni rare de Taire un* seule -
je hapîi-me UOBT deus enfarjU Nu

tre Bltsa esl. umie «aptiMce e- eurcgii-
itec Lucien n>u: ans -•-pn-s sa

iS |. uinonw
daru. ut m *

pour
w de

parfois a

D'antre part, des ra«U
Munich «it er*

Tûi» no» appar \s siut c u
s a leor baiv.
Kimn au nord d* la «Vance des en-

ont et* M * " » » rawsmhlemrnf
ÎAnglMerrc. Ce n*rt

ï»w qu'une telle InflWlon «st PTIVISBCV1

conUmterons plO-s de la

™ » alflrmé If Premier

hésita un instant p»n*- dit 41 Dtnt«*

ie ton presque de la

_ J'aurai voulu voir monsieur Lwtf

cet On nw wpnnd nu il t.il wuOranl

_ ces t exact Tl n<* peut entolin

pas reee'otr

Je n'ai nn* de ehanc* J'ai <•"'

partie du

de O»r«f«-B-Ttten*

raris S ,'U)

uemer! nV troupe* A'*st cfTc-cr

fcer<iue,

Crtu- déclarallûn a ete couwric psï

applaudissements des Communes,

i La II. G. F. SOTï iwnatlfaée •ca^

trate«iqn

Ton.- !•

des œla-ions «ont n-irtr™ à b

rt de France sont «i>rdVê  «1 '.fi CM

les
^ C«

sentimentaJe-s. rt
souvent dans les lamill
I « narçons cl. pmir **• « Iw.
DOS Jours " et il* donnâ t lien
des emwU daiw la rédaction,

\ n:est pas surveillée, dé» ph-
ts nfftcielles , ,
Cel» np ii'>us dit pas pmircinol «arlf

lAniw - -
tani pas dans ia lamUlf 1. - — — - -
d'un nouveau prénom dp caprice, dé
de prettrt a Mafie-Annr pour son oa-

»ctere 1**6 al.-rs moins vulgsir*. Unr
.autre expliratio,, « t c r t * - e à _ à l t 1™-
LBP. la tamilte a s * » qnon prénom r«r

n t trou» sceurs décédées en t*«-**e
ut-etre taUl a la quatrième, consll-
anl un prwédent inqutéttnt dar
— supertitieux. S'a«i««tn'

remanie, l'hypothèse

rd;, tioLrc avlan^n a depit^p

c activité de ctiaaae et <*<• «•-

ces sur uwl- ;>ten3ne « t

> juin. — liât ou S aE

«seadrillts oui attBÇwê »»«

prand aocces. divers obtectils « .»•

ractvre militaire en Allemagne av <ni-

na-r. àv Francfort et de Municli

Us. arrodmmes. (Wires. *nt« '•'

d'uidiiïlrie de guei

it les plus imporlanies 1

Bien *nteaait, a pooismu M_ L

U la retrait» des FUndn-s n>b1

e ncloirr niflfs 'J vrnlaù> vW

te remporU* par la BAi '

L'ennemi or*Tips fcs ports t

[uunclie et ie* ré|k<>us nniii«t« d«

et du nord de -a

1. laul-il se due quil *s ter

UA nouvel eflott m vu<- d?xpIoHe

ai s
4O CENTIMES

La puiZ^Lé otra-iu-^M 1

tvint la gravité de l'hiin
ans Dieu les ciochP» devront
otn-, sur 1 ordre du satan sq'.it
incer ûts notec sans douU- ra-

a tte aswpiê ur.e ft)ue ion

k-urs Joytux ébats, les wi

i'im ciel trop nKlauce, ouïe

\ea rat*s ayant rte osu.of'

ùpotent Hitler.

re, Hitler lmrt'.- »>,: :v P;J

e ; vers queile divlii>ti- n : . ^

it ces Invocations populiu-es

ie tout le monde n* sauîj

i l'écleetlgine férwe d-j eau

-'autre part, le Dttu de tout.

peut élre que sourd à la T I

îii-rs mnWnaKâte.*. ador&i^u

«îv la violence divmjiie

ilona parta;it d>- rf̂  tîim'jeai
.'emueront un chœur

provoquer Ld colère terrible du

• et &on ; nous

s utlcN pour .e pius grand^
nus armes dar.s le de rode-
ique des evëoeiaen» en cours.
rfl 'e b.itallJ^ se poursuit «L

• Franc;1 . fies morts, des rai
e t » p*ns«. nos coeni* aua
l'une

Déjà lie ElaU-l'rjs Btmrcvrn . j
tlfctueut leur> envois d> mafri»! h T.i
yi'!*ux de pM» «II plus afCîntae : ̂ ,
L- re tanleruut peut-être pjs. à VM-
'er >a."s vai'-'antea unité» 1

|a!iïêes er rue (!>• mener le non t

* de cnntlnacr la croisade. e
contre les fauteurs démonta

C s'agit pour ie moment
Ifairc lace stoïquement sus
Hea plus dn^s : l'heure vkiii
lpajiitiais «aJuuires comme

t accla.i.* pai 1'̂  depm

lecse iiiU-rico:" sera c;aie-

• contre la ciiiqtiemt ct^iii-

xiar [«rminer. u .-, prociai»

r r a défendue de la mcouc;

t ire peuple* Mon-* -t «in; se-

pire devait a r r w r ci. qu'une

l'AnglcUm ritit a rtri- en-

tic serai!- «mtinu« par i'em

â ]ula — Apres sin ej

Jifax. tdenttqnc a celai 1

f. CaurcruMl aux Conun

npi a rencu nu Vibrant liam

A^iauce fce Ja ^lorieUfe a

i!« i)ui J couvert par m b

tipUbic les opi-ratiiKU d

le Dunlceiqu?

a MUUÇIK d'autre part

ÏIH: laquelle le iftKiveraeTiis

a r-xpose îes erenetnenti 1

ce qui prrseoiï un contras-

atec tyii se p w * en ADc-

> jmbiic est lais»* (fnns : i

plus complet* de la * i tu

tirs <K l a m n i aiii;:.?'>«! Si

l t Eden a c i

t que rappel aous l"s

n jeune* gras n être

4e «e l u t les enc;t:ia

ittmalfl* 'ont augmeute-

. rW K DENT PUIV DKiT

Paru, a Jurr - U riposte de nnt
iaik)r ce Ciasse et de la DCA 1:1

ibardeaMiit i£ Paris se traduit par 25 a»
*Jln ennemis aûatîus en temrmr
r . . j dont IT dan» U refio» parwien

i-js lievjni le COKFM"
j nos soUaU ttSeaej, cul-
|dc« par un <;h*-r éminent : ( t 11 i^rss

* perecroif, â t r a t en le bnttt û-

ics des alleîuia- de la rietotn :

ci retentirout. tataleneat ne Josr

jear trs AJ1W* sont fajssaels f. «ruv leur

nue est juste.

Des éaren'es cruelli's aoia aLtendVu'.
peut «tre encore : wrra-t-on- te* *i-
ilanws immondes liguées ctmlre lidéa-
.imw chtét!>*u 6e Justiff et de lUmté ?

IEU-CE seraient inoperactes et etértles
ctairp de car ia-

|g» M Ce deslnctloïi, car le E-.crd> clT.-
jlisé se dressera Iiaaleawnt po*jr tuÉïc-

dépeins.

S'E de tenir, riaus ê calme U.
[dianité. .- trsvstl : n nos *nne« ,i»-

ITALIE
:i:c. â Jmr. - j e Cûilifr.: te* I4U1L3

tie. s'e-t tenu t-f. maïin tous u presMtn-
c et M Uu£,>o:i£l ; les <teUMntt«S

nreews 1 io ÏMUTCÎ ont pris fin ft
il h- 3(*. 'v-uw ttaliïnïie : d*nï#s I e

ecnmuriqué ctiî * rt* pnWié. tl i*»U-
1e i» réunuB a n é cou te r t a uao
% tirs vaste d¥ rMames •

IKmu'. i Juin- - Le Conaei: <W M,-
,*ires q u s'tvit réuni ce matin coos ta
i-sidrco? de U. Unssabni. a app

nr iprie de1 décret» < service civl] a
r an personnel féminin t les t

Cs, eu remplaernnent des
scipllni- IndBstrieUe : nouvelles c m : -
urUotiii navale* ; droits d autan», «te.

LCtnamU^ prv, « s à U jj W.

3 juin. — Do décret s

ci OOVTVJTS travii."

[«oui Btlemlttï à Trio.», DO IL*

sous la emidoite dafficuc.j

, k i «usa i s ciarapi de b

Kcw-Tark, 5 Suai,

«!••£* birr. tofjeiftji

ue ie Président Hoeff

.«Tel appel A Ht Wi

«a: de né pa* iwtn?

croit am
Lacerait u

'f.iî

lerue i JUJÎ. — Or. ffijiiat ce B«*;a

1 les mû*ax offtdsis de I* areue BH-

tuntnaect a se «HHUrtr t r « r*»*-

vrs sur toaws Iw ajue5iii>ns roncoiMa.
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LE *HÏFKT DS- LA ÇOBJSE
Plus de coiutipaticn !

•n
du pua t*r» rê-

=ju« cpupua Humera 2 da U
iduelle daliment*tioii
twi. mensuelle.

us plie de
luire je me t u t
risse* U car

prenant -a C»rU i
avez annoKt

l'une OÏ
de juillet a ilecemore.'.
iiï Jaune 'c<'i.;p»ii* d'aï

EMPLOI DE LA
ation measu«i> d*

CARTE

dj nn'-ls Ce laln « rctn
nn-.ateur. contre paien'ii
M i de suera coniutoant I

courus
es derail.t
i l ' et re!

numéro 2 W
ntB «ir i«* e

échange des quantités Ht
•n reçw'enl. Us grossiste'

nieront ces étais modèle U ^
ils roodèlr 12 ms '1 ' qu'il* J
it a la (in df chaque mois, j
'tton ospaneiR?etait tfu R-ii

t. a l' i <U ieur
izrre.•uvrsiontearcnt

i reparution mensuelle Au sucre en-
Ii3 ç;riïou.".fi «Ta effectuée iiU PTO-
! du i.omMf des coupons 4 » î «u «u-
t été remi.- dans 1rs cuiwiiuoii* cl-
su.- iiiiiçui-t1?-
FltOVIPION-SEMENT DÏS HOTE'
LiEHS HESTAUKAtn'BS CAFE-
TIERS PATISSIERS ET PENSIONS
[JE FAMILLE

«s uowlKi*. n-atauratwn. cateti.
«osions de I-unii-:. ainsi «.ue ks p
.rrs et d mie iaço:: générale iuus ;
aiuerçants «m tioliaent ou tranali
-it le ancre pour U Mauaiian ou
it« de leurs produ.ts ae feront flj
i yar J» îiainv eu > n de :eiu tiaï
neat dans ici s e derniers ;utirs
.qui- mois el pour : e »ots sulva
. bons de réapprovisionnement

Pocr la délivrance de ces bons,

les quantités

iL-n uUUacse par Ciiaeun des icuri
N U I du meds précèdent ou

ipondant àt£ dem
aits le r u d"indu=- '

îe ou de. «immerce prf--*ntarit un ca-
lisor.mer.
cas ou la demande Oe run de

Mfcdtrait H quanti* ;
iai aliouée dnrant le mois

ireeêdrr.t le Maire û > m en l'arcom-
avis motive, me trans-

mettre Cftte demande i n fini de ofccl»

Une Grandiose Manifestation
Religieuse et Patriotique

«tegoria * J
u le pr«M-wrti»l tu la réunion
Coraauaiiiuu chargée d'adapter

inditloiis de lêlevase dans le ^ ' I *
lient, ta mesuras prescrite;, par

,us-nse.
Vu la tente ic M it Mim»l« du

mem «a d»U- du 18 niai « »

Hier âpres-midi, a la suite de* ton- plus
chantes cérémonies célébrées en lanti- Mari
que cathédrale Sainte-Uarie, une pro- VïUc
cession interminable, précédée des coin ru nu
mumanta et communiantes, a parcouru I* d<
nos grandes arttres.

Sous l« dais. Mgr Llosa. notre Eve,
Lu masse des hommes avait à 61 '

M- O Montera, maire et conseiller ge- N

nerat : M. Antoine Mascanm. adjoint. '•

apparitions. Mi
lise, dsnt la France est la
ont besoin de la France pour

Informations Locales
RESTRICTIONS

II laut « re«trein<U<e : on le e
et dans certains cas on en l

onde enti
inU ci :

6 u r d u unicipaux de

-fs Vet*r.Dairos. ^ .
AHEETTE :

T 1er — Est iuwrdit, dans k
ir* e: luerici particulières 1

i eu État ife p-station t

,-s twvidefi femelle* d

Ce utEmier vêlage e « a

màto à de m»u

être abattu» à cet âçe, ù
uie les huit tocwves de lait
iLt (Uveiopiiécs et atWiodr
iï ût 70 Jt*s. ; iiiiou l a *

ies veau* sera retardé Jusqu'à l'ei
ii £s auruat atteuil « poûLt Kiï.
ART 2. — Cette interdiction S'
1-abatage par des paincuUers d-
il destuif a lu cnwsonimation

a.Ê.

ART. 3 — La lett des animaux i
B6 devm HJUJOUTS pou»oir « t « J »

* Secrétaire f.ê
la présent arrêté.

ART. 4. — MM-
ie la prélecture, k s Boua-Prétets
llaireî. le Directeur d u Services
.'inairts. les AgfS's ou Proposes ai
reâ, les Commander. L s de Gendun
;^s Commissaires de Police sont en
jharuri •"•'- « «jul .*• C'incerne dt
cuuon do présent arirt*

Fsl! à Aiaccio, le 29 mal 1M0.
Le Préfet

A signaler les reposoirs du Palais de
justice <*e H D de Lourdes et du Klos-
flUr.

Du tuut du kiosque face à U ir.er,
tian* ce superbe caerc de la place Si-
Nu-olas. la plus tells Urrasse de la A1*
t i t e i n n « et d- .Ca'tpe. Mgr L osa a
park- » cette (cul-- -< vingt mill' per-
wnnei ce tout âge, de toutes classes
pieusement recusillies dans un même
sentiment de patriotisme Irancals et
chrétien.

Impossible ds reproduire par la plu-
me les accents aussi émus qu'émouvants
d? ce(tî voix si paternelle- à l t n p n t o -
ria brevitas où chaqu? mot. cliaque *!'!-
labe L'haudemr-nt scandée, chaque soui-
lle était comme un sanglot retentissant
an fond de tous 1rs coeurs et faisant
monter aux veux des larmes impossibles
û contenir.

Nous ne pouvons eue résumer lélo-
queot communiqué du chel des forcw
spiritBrî'es <> l'île T r o i s m o t s luff i"

1 TRAVAIL- - Oiands et petiU, tra-
ïai' otis tous tous, tous et privons-nous
pou. aider nos chers petits soldats, pour
aidi'r le gouvernement a faire la g
rt et bâter la victoire.

2 PRIERE. — Noos devons travail-
ler cornnir si tout secours devait ve
de nous- Mais nous prierons comme
tout devait «enir jie Dieu.

La Nation de Mari;. Metc âe Dl
C'est à la France à qui elle a réserve i

N-OfBLIEZ PAS LES SOLDATS

sévères.

r. confla.net }ine certaine coquetterie à celer nos
de France, embarras professionnels, nous n'auron:

Moments particulièrement émouvante, garde de récriminer à l'Heure où le de-
uaud notre Evtque JJit les invocations: voir national impose a chacun •>- •""••
Hotre-D*me de Lourde* piles pour la de* rratrlrilniM de plu* en plus

ram'e , flainte-Therew de l'Enfant 1*~ "" ' * ~""* *""" """ '"•
îs. prioz polir la France et notre bon
«•que finit par - Suinte Jranne d'Arc.
"lez pour nos soldais ! sainte Jeanne
Arc combattez avec nos soldats ! Bte-

«tait e
; pour lairc violen

Un dernier mot. un derniei
!ond a-.- son coeur : Conflan
ûaiiM toujours. Il pourra arriver que

DUS essuyons des eclieca locaux ! Con-
ance toujours • Nous vaincrons. Dos
iiuenus sont 1M ennemis de Dieu
Nous sommes les soldats de Dtfu !

! Uouflani
La Erardtose manilestation a pris fin
Saint-Jean-Baptiste où lïvéque a re-

pris la parole et où toute l'assistance a.
j entonne U Marseillaise. |nKr

c ' e L i Nous avons soutenu
, ^ 'host i l i tés la thèse dei
C 0 D . il nous eat «ouvent u

„„„ ser l'application ; c <
nous n'avons cesse d
nos concitoyens l'intenslficauo
produtlon locale, de fa^on à
l'importation et partant a me
moyens de transports grands
mateurs de carfiuranu.

ive d'en preconi-
!l pour cela que

•eco minauder

U S «OBTS DU ;0UR|
ALEXAIWKE CADDIH

Avec quelle fierté nous le n n a par-
,r. en 1B1*. plein dallant et d'entrain
n était dégagé d'obligations militai-

rs mais 11 était ftastiais, neveu du m*l-
' Gaudln : nobiesM obligf
L'ennemi, il If vit de près, de M P«*»

ue ie mort ie fcola de son alU I
Rescapé de la grande guerre. a?o«e,
o joint au maire d< Bastia. conseiller
«neral, Alexandre Gaudin, actif, sym-

pathique. eerviaMe. brillait su tout pi*-
ex rang de la jeune Corse. Toutelws,
ne fut pa* d*ns t'arene pollUQUe qDil
valt faire moisson d? lauriers : II y a
e dizain? d'années ta magistrature
lonlalc lui ouvrait EH portej toutes

«randes et l'OflUirl rous apprenait At
•mps en temps qu'il avait franchi an
ou«l échelon Un tour méaw notre

jie fut ptrtlciilièimnit « r t l la c

de la Légion d'honneur aitalt o m «
poitrine de ce tarave.

Tout « l a était toeau, i
rande victoire est •
rPul dire qu'Alexandi

n avaif uni «a

t si la plus
;lle du coeur, on
: Oaudln fut eam-
lestinee a celle da

Noir

V | J fLtS IUMÏ TIRAUI DES 10UBH4H pi U COKH

0 0 0 2 5 ^

LA SITUATION
e page

r Juin — Le paquebot * Pre

Mlle PWrantoni, incarnation 6s la gtâ-
t de la distinction — et deux ado-
s rnfants. Jaay et Albert, iUumt-

nt le foyer de l*urs clairs sourires.
Hélas, chaque médaJle n revers !

d* motos coiiflcmmer posr étlHO& . Dimanche. M. le Maire était infor-

' drame de la mer s'était produit et
• M l-avoeat fénéral Qaudin. sa femme
1 et son fil» ne figuraient pas fur la liste
' des rescapés (seule Mlle Oaudin. 14 ans.

resr l le

procurant des aevises ttrargMf!
b l U F U T A C I leparenaiit ainsi noire «tocK me
R I V t N T O S A QUI eat lame âe la défense na

Les ûenaw au Leimn acBectueivl con- CLal1 "•«"•••
ttEl'11. ' t r* de l'or ; et les réserves d'or seraient M m e e t M. de Montera tort atteints

rapidement, finalement épuisées si l«s p a r rhOTrjt,[e nouvelle, el la VUle entlè-
iBnlaienL d? |«ttle« n'étaient pas com^nsecs par des Tp q u l o e tuà* pas a la oumttltre,

„•„„,„„, „,„[,] pleurèrent une tellfr Infortune, qui *»o-
Mi.

s CQ la
c M F

néréeUm
p

précieux
* '

idustncl chevalier de la Légion d'taon nojnie politique, mais <tue l'on a tendan-
Inenr. survenu hier à Riventosa. ce a mèomnaitrï par légêrele, par m-

Lrs obsèques auront lieu dans cette soudanc*. -rtmi^siiiles
ijourd-hui mardi à 15 h | ^ * «J ""ZToJl*»^d"ï£ Oiaftrri.

A Mme et M. K Pancraad. ;
.mille vont nos condoléai

lies plus affectiwuses.

leur éviter bien
r sBBver la vie mêm
t bons d'armement-

ue vous nou-

i souscriranl

toute IeVJ
s et i

trie i danger commai
mie politique 1er • ie l

A ce jour les allemands ont perdu
3 . 0 0 0 avions

L'Epopée de Dimkerque continue

E » M pteavi di
U t Petit Bartias 9 prie Mme Oaudin
re. Unie et Me Vincent d* Uont-

minlstre « dépoté de
ipone ta Corse. Mm; et M. Bertaena. ingénieur

Lrtfwis. des Mines. M. le préfet honoraire Afiert
de Tomel et toute leur famille, de > M -
l.jir bien agréer l'fiprsslon de sa dou-
loureuse et profonde sympathie.

MABINE BE COKE
Froat 4e MM de • » * »

n est interdit à toute embarcation de
anchir la ligne qui Joint le leu « r t

du Nouwau-PoK *u leu du DT*COH.
: Le Capitaine de Corvette
Icommandant le Front de Mer de Bastia

t

COMMFNIQDE 5*7 AU MATIN
Pans ] juin. — Aucun é"tr.-oii

u su cours de la nuit.
AUTOUR DU CUMMl'inttUI
Paris. 3 ]uln. — Les opvr&Uons Du

[talres an ewirs d u dernière* H heui
o*V>t rlérj apporté de nouveau.

Maisrt> Je* bombardements a.ri?ns
IM tirs iTarUllerle allrmands. lVmb.
quemenl det uovpc* se pourcult d±
un ordre parlait.

«MUS ALLEMANDS
Pari*. 3 Juin — Des avions allemands
it effectue des vols de reconnais
l'est de la refion parisienne et dans

:e «ud-est, « particulier dans la vallé.
-u khâne.

CSOCK-KOCGE AMHUCA1NE
Piiis. 3 Juin. — M. Reyiiiiud a pro

,-jncé dimanche Mr . une allocution n i
•s reiaw américains pour exprimer h
r^LiUide de la PVawe et de toutes les

»'imee de 1-AJJemignc envers U Croix
•'.•use Amitteaine.
M. W. BalUtt. a «on lour. a dit quel.
ies mot*.
Lorçanlsme de la Croix-Rouge Amé-

icaine erîé en France porte Ir not
i-CQLirs Américain aux victimes de la

Cet organisme espère pouvoir réunir
! prochainement M millions 6> dcU<
j LES BEAUX COTES

Paris. 3 juin. - M. Pomaret a remis
•- M. Xeynaud. d'ure fart, un Chèque de

\:mjm francs cl, d'autre part, 3 boni
'armement de 10OOOO franu qui lu;

ont fié adressés par deux cbeïi d'en-
ireprue

ITALIE
CC «JCÎE DIT
• IL BE8TO DU. CAUJNO •
Rome, 3 Julo, — O s u un article sur

le» réactions françaises concernant l'at
Utuût de l'Italit, H l o h
era, KM» la &i(n*ture d* M.

ESPAGNE
Madrid. 3 Juin. — Le gérerai Franc

requit aujourd'hui Sir Samuel Hoar
nouvel atntuss&deur de orande-Bre-
-- Madrid, qui doiL lui remettre et-

Mlre- de créai
FOYEK DE JU^ISTANCE

J
Londres 1er Juin - D'après des infor

étions de sources autorisées- le- goui

-e la capitulation signée par le n
Leopold rt ]es troupes dépendant dv m
'••wnmandement continuent a se tattr
ur dlftér?ms points <Je la région.
ÇONTKK LA 5MC COLON N F
Par sulle ûes dispositions priiws poj

GUBALTAR
Madrid, 3 juin - Le, bruits qui
>unj au sujet de GilbraUr n'ont
i r ; importance, déclare-l-on dan
lliîux aitorisÊs. une telle leven
m n'étant formulée <jue par l'élé
Jeune turr i

posslb,* et «tourner

pour

ausaltAt
le Iront.

DtM Kur arrivée Us ont été copieuse
*nt ravitaille», ri des mLlim de car-

tes postales leur ont été remises
qu'il* puUsent l a i r e connaître
familles leur retour .;;in et saut

Le courrier expédi* p . r l c s t r u B p ( . s
n e a l » actuellement en Angletei

Ijouil ae la franchi.* po*a|p.

MEMENTO
3 JUIN IMO : Stf-Clotiià-
3 Juin 1155. - Mort, a cofoara de
terre MaHe SavUli, .ivoral. officier
ge de pain, historien

— DanParis. 3 juin 1S1S .^ ] |CI

région au nord d'Atn
irsuil et nos attaqur-s
>«iis NeuHile-Bt-Waai-t,
de «mtre-attaquc alieraantfe a «té

A F"Officiet
Ctmm. 8KTIAL DE CESTIQ*
D( KOVDS NATIONAL ACJKIf'i
M SI lt(UMPENSATIu\
M- Ad.,ii,i-j. LANDRY J. itè |«

Tribunal Militaire
mil 19« k Tribunal MiiiUl-

:ariier général du Comiuandaiit
r de la Déf?nse de la Corse a

[de Vico. avait déclari qu'en Norvi-ge
it prisonnier; lil-

« le « Labyrinthe

Londres. 3 juin. - On avion cm- -m

survolé ce matin le Comté d; Norfolk
Beine. 3 juin. — Des a p p a r u nd!. is

it violt- a nouveau le territuire suisse
Un bozmartJer ollemand a rté abat-
Stockholm. 3 juin- - Des avicr
aeds ont violé hier le territoii

COMITE DEPARTEMENrAL
DE 6 U R \ ' E I L L A N C E pgç pgj

inion du 28 i..^
le Comité départemental de sur- ]

nrai-it-rM t
Mie m format ion TMisonjîire a pro-

iati-'fondémtnl indiEné la population ùe Vi-
qui s'est empresse de nigualer son

•<•• auteur à l'autorité militaire- Aussi. ]TS
sud de Neu- Juges du TDou^aJ du Quartier général

%né une cen 'ont condamné cet individu à la p?in?
d'un ait d'emprisonnement et a. deux
cents (tunes [l'amende, par application.

- • — ' •„ deerct-loi ou 1er septembre 1839.
A.cetLe occasion, on pïut qne rap??lsr
'« farcies de nos chefs : rfiminiMr le
îoral des populn.Hon> c'est polîc*rd:r
n-, vaillants soldais '.

partemen
veUiance tli-s prix, siégean

? Frani
s défaitistes

i i

h la Pré- - - - - - " " • • • • • « — • - - - - - - •'

BOURSE DE PARI»

officier
neutralité,

i et 1 ho»!
ne manière eënrrate la tendance
montrée lourde

- Voici les principaux

. — Le Roi
ivec M. Nevllie Cruunber-

r rïanderson e

Londres 1er
n.teil privé
^ lord Dei
ilIUns Jcnril
-ondres, 1er Juin. — La B. B. C. a
née que d? forts contin^ciiLs de -'i

née tfn général Prloux ont renssl a
un cnemln vêts la rèflon lorti-

.- _.' Dnnfccrniif.
De (

î %

- Li nouvelle pnhliee par la p r e w
...nsjeniie annonçant cette Intervention

• " " mardi procbaln n'a UmtefoU n
m stam et peut être démentie «ans au
un doute.

D ne semble pas que Ion ait corn-
is la Kit nation en France et si loi

litatir entrera en guer-
n arflrmant

e lait, la ^araton de la Vill
sensiblement renforcée.

Dans les milieux militaires de Lon-
'dres on estlrpe qu'avec l'arriTce, d

de clôture
3 '; , 66.00 ; 4 •: ISI7. 7Î.6O • 4 r

78 ex c. ; S ' , 1W0. IOSJKJ ; 4 '
t 1-2 "7, 1832 A. 80 75 • t

B, 79.10.
Youn^ 106 ; Banane de France 7175"

Banque de Paris. 845 : Crédit Foncier.
Crédit Lronnais. 1475 • Soci-t-

Gênérale, 74« : Sues. i2-«o Part
Schneider. 1550 ; Air Liquide. 1311 : 8ay'

aue. 502 Foncier
. ____> 3361 ; D? BeerS,

Royal Duteh, «000

Fran-
l'heu-

":i ne peat répondre qu
• -uls deus hommes l

Si l'on veut des piceisifuu
in ne peut qiie confirmer q
hoLs'f- par lltalle n'est pl

• éloignée ».
TAiGNX

r:d. 1 juin — Les mCleux autori-
Madrid declaraieni bief soir

- intervention de lltalle dans If
européen ne modifierait en rien

|f p-^iUon de naa-b^Uiféranre de l'Es-

dispose des forces plus que ne?
pour sa défense.

Londres. 1er Juin. — Outre les
visions d'Infanterie, oo «anflrmi
ciellement que l'Allemagne a jet.
la baUUle dr.i Flandres 10 dlvisio:

es auiquflles «ajoutent 3 dlv
I motorisées.

a
dits

K »ES ÏTATS-CNLi
uiigitHi, 1er Juin - - fil les e
ippléiwntaircs demandes LOT

Preaident Roosewlt sent votés par
Congrès les dépensas des Etats-Ui
l'ordre militaire atteintfront presque 1.

montant de ce auïls ont dépensé pen-
irticipatlon à la

guerre.
HALTE

M autorités civiles ont interné U Bnri
î Mtoa chef de la Section pro-italien-
e du parti natîonalkte dans Ir conseil
e Ronvemement maltais
Mtazi est une sorte j e récidiviste •
IDuranl l'autre uneiTe, U était e c »

Cour Martiale
IM MOKT VIVANT
Paris. 1er Join. — La Qnestnre de la

il la nouvelle dt la
•aulé de h Seine.

Londres 3 Juin - r> nourrant eo
ilnppnt-( de troupes françaises sont a
1res aujourd'hui
La ptotirt de en hommes

-onenkm de If HT ^atpemenl
| Cet soldatt aont tiUçttH

•le transmis sus pjrquets intercs-
•n appiicauon d.'s dispositions du
t du S septembre 193e.
outre sur la proposition du Comi-

d'un magasin d? Basria pour
ré* de M jonrs

•in qar TOUS W11

table convient parti
avre la Qnintoi

vin fortiflant. C'est la (Juiotonine Qui 'CONTRAVENTIONS
o tfl . fortifie, et non le via Un meille-or n r LUMIEIÎE

petit, des forces nouâtes T
donne !• Qttlntonlrie ,\ tous
sont déprimés 00 qui, tout s

ient être plus énergiques, plus rési*
[a fatigue. 5 fr. as le flacon i:

Qulntunlne pour pn litre, lies Fhirs.

15 pour infraction au di-crc
d h-ns? r^s.=i*c.
HTGIENE

Leaoût situé au naTijro 15 d
vard AagUïte Oaadm di-vetue des
(lires focales.

SOIR 4 T» BEtTEES
Un sracd fil»

Adieu pour Toujours
TODS LES LUNDIS : fhamr.-m n J'actuall'.i^

l-s Jeudi* et (flmaii!>h-.4 ri-* taris permanent de 15 a O h
m samedi mâtiné tic lo a 1» heures.

An proframme : toujours deur r.u nd* tUms tt les tetuafité* Fox

COMSTIPATIOM
Prenei choque ,og( «n « B A I N
DE V l i "
•mpéche le* i*>«

régula
tioos

MASSACRE DAIJXMANDS
PRES DE RETHEL

Buite de la Ire jm,g»
ruin. - L'akrte a t té donnes!

parisienne à 13 h. 20
Le signal du d&ng
14 heures 20. Les intéressés pourront prendre con- ' a fait

îssance a la Maine Oecretarltt g£-
les pertes aeral) du décret du Î5 mai dernier, re-

latif a la création a'un cotpi d'infir-j p^ri
temporaires des

CONCOURS COMMUN DES BOURSES
lire et ïme Séries) lier de nouveau» delà

sell leaeral Oroyatles subies par les al
LES fitNERAUT BLANCHARD [cours aVS assauts «u'Us ont
KT MtlOirs A LHONNEtni vain contre le Ugnes tranea
Paris. 3 juin. — Sur la proposition Rethél
t Centra: W«ygand. chef d'Etat-Ma-
<r gênerai de U Défense Nationale. Il semble que l'ennemi m

chef d;s théâtres de p ^ à rencontrer de rsslstan
pcrations. le généra'

Blanchard, commandant du groupe des
armées du Nord est éievê a la dignité La ferme reslsUnw des forces fr.
de Grand Croix de la Lésion dHonneur çaise* 1« a déconcertia-
ct le gênerai Prioux. commandant da r
mée. a la dlanité fle OrandV-Ofncl*r ' Harce

Le eouvtrnement el ie haut comman- l'artillerie. ]
nTToHlu donner k ses chefs on n s ont été anéanties, laissant derrière
se «mouvant de U gratitude e , ,M s p e ctacle d'auUnt plus terrible,

de la Nation pour lf>eronme dont Us r T
ont fait preu« à la tête des années du BOBS U!1 7 ^

Cftdavrrn Jonchant if sol. mais le corn
cours de l'ulert? mandement allemand, ajoute ces cor
ébut de l'apts- respondants, n'a pas tenu compte d

•ont cca pertes et

les ra-.didat* au concours eomm
bourgs ire et !me s.ries que les épre
TCS rrsLent fixées au Jeudi

Los candidats pourront à leur choi
«e présenter dans 1 LUI des centres su
Muta sur justillcaUon de leur

Muro ECJle de G arçons 1
Muralo 1 Ecole de Garçons».

(Ecole de Oarçonsl
Baslm (Ecole de Iil*« * l Centre)
Corte fEeoIe ds G»r;ons>-
Chiscni icolii^e de OarçoM»
Chisonl 'Ecoie de Garçon*»,
fiartrne JBeole Primaire Sopérieui
Ajarrio <CollègeI.

Le OBBnet du Dr BERVET eft tern
jusqu'à nouvelle inîo.msttoïi

mairie
Es pdrtffroct
** profeasiDru

us rTAn-nns rr LE JAPON
^ Jnin. — D'aprêt les re-

de hMirnalisles, de nombreosss
amériacalnej d'arraemerit

,:, .,1 actueilememnt à plein pour

[me- modç.e 11 «t
par 1rs Mairies u

La remise aoz Intéressés c* la c tm
d'alinientaUon K H faite i la Mairie 1

a «rnant-tc de

revêtus d
bet Ot- la Mairie et c> la Signature du

Maire. " '
, tin ae rbaaae a»-i£ te

A B : mercredi S ;
C : Jeudi e frtn.
D i r O : vendred

Le préfet de la Co:
J PEITTJEAJf

ptasTok que le présldmt renfor-
moral déjà pronoBcé et in

renvoi o> tout matériel de
et de ferraille au JaponLOTERIE NATIONALE

pans. î juin. — n
il s'si produite au

DM rentairt*
aDemands sont rvani'i sut
il* u-hèqae*.
rmpr-wten prod-rtte n r 11 popeb* JMBUnt la'taiin et la soit

ett depknbit. prisent qu'on déatr : rentrer en Pran-

la Loterie MaUonale communique
Le tirât* * 14 l l m e t™n«b* de la

rlc Natkmak es 1M0 sera ttsuré le 1 alterna
udl « Juin. I U *

PETIT BAST1AIS

!• pu cxe<Ui*i *+ promesse
. I J f-UCÛIT IlHttUrtl"

L » "appara* <Ms < — m u t .
Ptrarquot è* eharnwwtnt ? M. Puni

MarmoTan dorm*
lf Hous -STeferoiu. «n tl»*-
iidDptt; lopinion suivante :

piu'oque^ par 1* • ! • • • - - —
nsid*rBtiorut sent une i.taieh. rt l

I.'An.:mard avait : air
I déçu que Déni** lui-A-maoda :
Est-ce vraiment si ursent ? Ne

lr votre communication?
Dr quoi s'agit il ?

Erhart ectniua Dmlve vers le trinn

Darcvl te moyen it contrôle

te el lui dtin..no.nt oe »approcl«"
- Ai» ! Masemoaelle Rcgnauli

AUcmand Comtne y «nu heureu
ro«» rencontrer « «%w. Je ne
cas hier, dsna W jardin d hiver

nrlqae. que non
* MaU re

1* rn riant.
i l'autre descendre t Ch
jub voiLi dan* ce tia.l. -

L'.Vlem
PSLU un nuMnt ptr.5 dit à Dtntae
t.>n presqi'C de la supplication :

voulu
On me répond

lira uiic clef de sa poclK.
Cette cler dit-il rn la montrant a-
1 rccautlon. ouvre la porte d'une
un df Chape), la première

dr Blood Aiiey. en venant de la
tord. Dan^ ceU
aflws toi IN mes plan1 tous oii.", docu-
iients. Prew? cette clef mademoiseII?,

soit a Km Yuen. wjil a
Carcft. Demain, les Japonais entreront
dam Chapei. n faut que mes plans

Je wt ne a * w Mi>n>ieur Km et il* «tomiefit lien
ewwi" dan» la rédaction,
t pa.s aurveillee luiii. - Dana la nuK du 1 a

, escadrilles ont attaqué
un ^ranc siKt*^ dlven oblectils
«ct<TP militaire rn AllrmJfme ar
yr.as.-t- dv Francfort rt de Munich.

iea reîrtiit
qui «Uir
«]DC. liront détruit* ptr un n>ctndlr ei

tant «arastic -
I! e-il «rai que l'açV de baptême d ï -

. I M i»..« W prtnonu dr Marit-Au.ii'
lut cnteaistré le 4 septembre 1779. avrr
celui ÎK Lorlen, mais c'était un usage
point :are dr Taire une srule
nte Je twpwm* pour deu«

oonc baptisé

Cela ne nous dit pas pmirqitoi Marif-
Anne d*«nt Klisa. ce dernier prénom o c
Uni pan dans la famille H s'agirait donc
d'un noun-au prénom de eapnee. de mo
ue, préfère a Marle-Aiinr pour son ca-
ractère Misé, a!"" moins mlgmlr*. TJm

DOM-K vrjimeiH vno*
:iMiftrr cela. madcmoircllF ?

— Libre a vous En tout caf. la por-
te de monsieur Darcet
Ju&qu'ii demain. Bonsoir, monsieur...

— N<ir if r«rtei pa». Je renais
pretKire u monsieur Darcet

n hésita encore puis, a voix très tas-

iabrisscœeuls d industrie de guér
. î o l a t l«s plus importanlea l
de moteurs (raviolis *u Ble^'J oct *i4

Itne. la famille «avise qi'in P * 1 * "
^. n^f troi^ Hcpurs ucccoeen en ŴP
oeuTétre taUl a la quatrième, comtl
tuant un précédent InquV**«nl dans 1
sens supertltleux Salissant dane P"

nante. ITiypOlhe»* dirait
Mal-; îorrr «r. bien de

_ fr vou.- a»ertir«i denuHn

Que n'allrz vi_
rliercher pour les RI et tir
demanda la jeune fille.

explos
observe*,

or.l rapportî
imporl.nU

- Voiw k le
PTOmii '

Denise Begnault quitta Darcet
i_s, Oenl» ? àema
\t Chinait lut là-dessus, réduit •<« hypoUie

1 m M mou uans

iais rcBurrn
La putùiCitè ei-.-a-l'.Af M».**-

CENTIMES

eviot la gravité de l'heurt
cmples gi-rmaniqu*} i .n ; yr—
sar.s rheu les ck«h*s aMrPn'
joui', isur l'ordre du sala m que
Lincer des DIACE Bars doute ra-
our «lébrer lea expiotts crirai-
band«î allemandes ; nous pea-

'il & Été asBisoé m» zone terre
j leurs Joyeux ébats, les voies
d'un cx-1 trop mtlauït. oun-r*

ï Ic-i IIMÂ ii>-aui (le
nrupotent, Hitier.
utre, Hitler iiirm EU::
ère ; vers quelle di?ii:it>

L de tout le monde ne saurait
• à l'éclectisme féroce du IUIZUI-
t*''autre part, le Dteu de tout le

ir peut être que sourd à la vois

1 formeroct un <-hneur cynique
s l'es-

eû!iiri;»[it cci-^wriir fevjnl le eaufti
-^njabk de ncs soldats Benés, cul-

[cé* par ua th-f é n u m t : et 11 ÏWES
ste percevoir, à travers le bndt d>
i:traiLe. l^s éehaa puur ie nw*aer-

lointains dea aliehuU de U Ticbitc :
-d retenùrcji fauiement no }ocr

|car les AllMs »ort puissacts et, <rJ* leir
riuw est joste-

IX s é^renvps vrueZt's noua al tend* o"-
imit être encore : wrra-t-on- 4tt «i-
ilancfs iinniondes liguées contre l'idés-
!am* ctirétîm de Juatire et dr lttrrté ?
Elles seraient Inopérantes et stériles

ilgrt î'eïtonsiun du champ de câTTïS-
et d»- destruction, car lo trerde tàrt-
i se dressera finalement pour ui**n-

tx; d'Inavouables oV.uems.
Deià les EtaU-Vms #'emeuv*'it , • j
Tecruent leurs envois de m a t ^ d à ra

JryTrar de piu» ett pins accïnlcé : t-u
•e tarderont peut-être pis i asso-

à provoqu d coîére.
sie el ben ; nous eu ver
.f* effp'- pour \e plus g

ie n îs armes tfar.s le cTero
agimte des évén

r baiallJ
t Fran

; poursuit )
: des x.oits. tes r

ue d* conttn-jcr la croisade. ecm-
• contre les [auteurs <

t pour t teôrr. «te

tiûii ^"^ra! I^jiu Oorl, QIÛIH
r-, aecL.a,é par Ut ttéputv.,. *
défense iiitcrSeu;'* âera. i-a^-

•r.i'jri'tt. Toutes ees mft^irts $?- j
iCttteeâ cil afasion sfxrèîc >. '
Inataa Chun-tûl! A parlt- ci:
a»e roture la cùwpufm» co.
i. pour terminer, il u prori;
tude que. si chacun la-t jum
» sera «eleaduc dr la mer

|faire face stoïquement sur
plus du'fs : l'heure viei^ra. dea ra-
llions ialutalres comme dt-'f rtrâti-
it» cv- -.plaires.

,̂ 'E de tenir, daiis \e cuhnr la
|dfenlrë, . travail ; et u n am\éf& t*-

le - • i a! re «Wrnittwmfcui

' s'ir l<*s Meuples liar-s ri tinj se
hiJéf pour IPS annef.T » Tenir,
le pire devait arnvrr cl qu'un'
d*1 l'AngleUr» virit 4 *^rt er
1 :uttu serait continuas jwr l'en

•«a, j juiii — Apres an exposa
. Halifax, idcntûiiie a celui
it 11. CùurchLl aux CORUB

la vimai** te la «lorleusc ar-
;nçaa<; qui J. lûcvcït par ta bra
ndooiptabic les opérations de-
m de Dunlterque
cur a soDlifirR* d'autre part la
le avfc Uqudif It gaavrn
krac 3 .-xposc les événements su
ml- ce qui présents un cantrai-
pâat atec quf « pas*P en AUr-

ou J: pubiic eat lamé dans n
•e i.i plus complète de la situa

-H-.clils ar larmw *rt:Li''K *

t.- i /.un- — IL Eden
CeaaiumtÊ qoe rappel «ans 1.-s

a des Jeunes «jeaa TA être wr
que 4e ce fait les effectifs ,
lirirtTui'^t* «ont augraeu-

# mardi notre aviation a déployé
«rande acIWîté de chu*, et de re-

SUT 101H" ;>tendue «c

Bien amenda, a pwusuni M. Ul.ut-
U la retraite des Flandres nVit pas
j nclwre. rouis La vcriUD> vietoiM
•tê remportée par is B à f

L'ennemi onrnpf )ta port* de ta
BCIW et Je» régions mirjews 4e
ne el du nurâ de U J'iann'

Aitit.1. faut-U se dire qu'il *» ten-
trr uji nouvel effort en vui- d'?»ph

IT. Ce n'est r»* 'a première]
p telle lntwtfoo «rt en»1ffl

t contenterons plu* de la
• défensive a affirmé le Fr*mi*i

Cette deeUrallon a etr cuuwrte paï
les applaudissements des Communes.

U B T F. scia ireonstltare NOU»I

ont. rtii L o m . p r v r ft»irK HKVT

P»ris. à i'-f.r IA np*.U de
iaiio;; d* clins» et de .* DC.R

Ibardemeni « Pana se traduit par » ap
r*f*JU ennemis a&atius *n teiritoiT«
fap.ra j dont 1" ton* la tég»i

Dûiitrr p«n. dei raidi .sar Fraccl
•t Hfnnlcri m l *t* pBrttcujerement

"TOUS 110a appar> !s sr-ni rriiu.r:- in
les a If-ttr b s *

Sniln JU non) de fa ytartet * *
ta* ont. et* tête» •«• an rMacmblenw

de troupes.

n.rs DC S
A DCKK£RQ1T

Pari* 5 Juin. - Le d-
<raemem *• troupe* s'est cS

ue, malaTê la prwdon

ITALIE
tie:.

rtici^at-crwi i 10 îw arcs ont pris On »
:i h. 3P. Ii-ore tta;i?niie : d'aprte le
coamuniqué qui A rté publié, il Tétfuï-
le que la. réuniptt a été consacré à une
a.Vf.tu très vaste ât réforme.! *dmloiitra
illrt».

JQii'. à Juin. -- Lo Ccn^ei: ties MJ-
K* (ivi s'est réuni ce aiatln tous U.
Jdwic« de U. MUESolu:i.
série o> oyerete (îwnec civil «

par un personnel féminin t ks panston-
ics, eu remplacement des rnoWllts ;
itaripun* lndMstrieUe ; 7.ou«<eDes con?-
mcucn> oivalc» ; droits d 'mtnn , «te.

L CûûstL • pm Sa à 11 3 M.

Rom.:, i luifi. — Du décret TOMK * J -

w mJUtalie i ^ «iTri3rs tra.Vji.Iân'1 Sx.:.'

nflr̂  - £'.000 ior.aeilen
;1 attendus â Tiic-." on i!* Tudl.̂ .

Iront, sou.t ia coudait» o"offic*e..-j MTJK-
Jifean fcs atreiera cMïcfii de b-itslLe.

5 Juin. Der.3 «rtaiia
linltt*t!* bien infantes or. croit aâvuc
joue ic Ptêïiie.at Boaenelt îai.CR»it un

,ïtl appel 1 M îfussû'oo:, lui d n u u
it de M pas iuirrrciiir dans ic edu-

f:.t foropan.

â juin. — Or. m-itce de Tteri.n
|qje les m^.-tix oritkU de t» gn«M na-

•-)rt-:cueBt a se aiontre; Irrt f**»«
sar toitW* lef fu«*i'

dccUrer « « U r u j f t
" e «Octane c - ciM

une «mnde partie du ptrrftii
oe Or*r>efe-BreU;re

iai :T»:i5 jynr b Fr

« (k rYance sont «



Plu* de constipation !
en Uecxct, à<t U

au eue» m » rt-
,U« & partit du lcc |tu« U »
nie coupon a&umfxg 2 (ta la t*rt«
.ueil* û'alimematioa * rfprc-• :•<

isUwLr.

wacf, J* l u i " jjti* lie ' u l 1 -

•enwttM

la va iu d

.a cerW ^ropretut'ut li.'-t

• avez annexe Ira deux 1v

REVUE de laJPRESSE
de juillet a decem

coupott»

Salon RetaBttr
rt le Dtm&ncW nuitlii.

SALON EECAHl™

ITaUSAIILIS BITIU

6O fr.

EMPLOI DE LA CABTB

L: ^ l ion aiensmli* de <""•-'«

quelle

est Of 1»» aranunt-*-

pnaeun-ra

lut Sait UPJ. »uni de «^

détachera Je c:

2 ili; mois 6* Jttic et rt'ir

.leur

ae sucre

>lc Juin-

L-OPW1ON AMERICAINE

ET LA POLITIQUE

Vu m letuc de M ie Mtai*l« du

ut «n date du 18 mai i»

S u r « nmi>KiUvu ûu d lmwur as un »'ain mot

lle'rnic est * • « . eouxaseiwe

AKKJSTE :

1er. • - Est Iiiierd.it, duo» 1

Battoir* et tuerie* particulières. :

e Illle On me dirait «U'U a co»
crime que Je n'en seru. P " « . -

twviiiea ttineUe» depffl» l
qu'au prraiiei ïêlae*

Ce pn-aiiet vdaw
i Malic ;
c des VCJUX môles

1u e- '

L'aulw AmériQUC parce Que

TOUl kntement « I <•"!«•

I,A srruAiio» Ï I I Ï DE ROM*

pour être abattue i «cl « e . i

les huit incisives de lai

(Uveioppêes et atteind

poids vil de 10 US»- ; tiuou. l'a.

.les veau* sera retardé jusqu'à le

i auront atteint, ce poida vil

[T 2. — Cette interdiction s

.LMrtasf P&r des palticullera (

cfstiite a k

'iiiWlle ttu sucre ei

ra effectue* au pfft

qui ieur a

le» conditions

o
iialirano continue o*
UliUon «es

«,nna vau*me.t CM. te
ïUaui tuienl déserU et

*un. Bie 1» «manda :

' T lv . r se r t«u lin„.„ ,„ , prit «I ne m l . . * r B
Mine «ne ui

VISIONT*EMEST DES HÛTE

EKS HESTAURATEURS CAFl

I É R S PATISSIERS ET PESSIO&

FAMILLE

rritaura

de fanulla ainsi Que les p*

d'uiit laçoï-

jui utilisent ou

pour la fabrication ou

, produits « liront *!(

Mairie du l.eu ûv ;

uiSTeeonmniqiit ««rai. tait tta
„ . Avec loccupatloi: de la Pologne. .
Danemark el de la Hollande, avec le>
rapports qu'il entretient avec la Ruai?

* î « Balkans, le Heich aurait assure
«on ravitaillement paur Ces géneraliors
U tournai annonce même le Hoeiu
économique des deux puissances occiden

Les me

dan. 1» PH« P*t«» " * a n e * * p n r t n "

ART. 3. — La tute c

Ms devra toujours pouïoir é l u s

tée aux agents timr»és de l'appU

.U présent arrêté.

AKT. 4. — MM. ïe Sécrétai» F

Je la PrtrectUM. les Sous-Prrtet

Maires, le Directeur des services.

.-inaires, les Agcf.» ou Proposés

res, les CMnmaadacUi de Centti

'es commissaires de Pciice sont t

temiM pourrai
c'a-propœ au
est rare I b

«n valeur notr
ajouterions e

| Cfttc scie qui 1:1
'être reeflitie >•«
Ijoard'liui ouc la bs
tefois pour bien m'
'ens de «dualité,

lifnant de roeil :
Mais nons a<ona du P " " " '

Et cela est vrai, nom somme, en pas

rrtjis ci pont le mous .suivi

d* rfapprovlidonnement.

délivrance d« ces bons,

regierom :>ar les quantités

par cùacun des inUi

cou» du mois précèdent ou au i

correjpcmiîaiit des deuj '

^nténeure!, ôrn-S le cas d'.edni-

u ' aiornale dTtaUa . relere. toale
(ois aue I» guerre rirsl P " «

. Elle prépare, dedare-nl. dau
Bu-prises fondamentales

mou du présent a net"5.
Fa'.', à Aiaccio, le 29 mal 1940.

i de»
«rs Londres. Des dépêch
»rlent « l'orKuilsallnn en Tu-

Uen Plus «ue des
Ce n'est plu. un secret. On

parler Des lechnicie». o
nouwlle Rouman* '

frn annonce la lormatmn de
et de propagande t

l lS savoy-.*- - * * * *
LES EXPRESSIONS COK™

LA CONSCIENCE U*
c M Hoser Dsl-plant

ip cas ou la demande fit Ton de
xcedemit ta eptaotite

à lit allouée durant ïe mois
t. I* Maire d?»ra en
de son «vis moiive, me ttana-

e,ue jamais. ,ue«uon d
rt pour la rn-^n- pour

un étal des
portant indication ne

càaqiw tenéfirurfirjr. «tfaits d'un
porteront le p'T*1

po^uo. le monde
, , 1 , «en
„ . , n Teut asnrer «on

nairraJt p
p errltan «.'elles «ront M
rftnitao sérieux.

nrofession, 1» «inant-té d*

cr 41H

des meilleurs pitroto

LeS recherche* continuent et l'or

rtsa-t la c o n * ™ - ; " - H * d - M " " *

. . . -
n -are, de st^iandens

^,*STr«er,rche, U
r r a n .oid pudeurs armée
vie. l»JFé K UCime

11. rtfUm. CBKSecrets
le Ghiig-Hii

.etondalre, le m i t en d»p"s*

déçu qne Denis-:

E.-t-it vraiment si ursrnt ? Ne

D(ùs-Je m-evnir vutn- communication?

quoi *'agit-il 7

Smart enlrmir» Doiiae vers le [oral

ou hall.

Je viiuiab Duii

cmiflrr cela mademoiselle 7

_ Ubre. • vous. En tout ea.% la par-

le de monsieur Oarcet «j<t

Bonsoir.

— Ni»r in1 Tartes pas. Je v;

prendre a momleur Darcel commenU,

H ]«siU encore, puis, • «MX très bas

II t.ia uni- cte( de sa poclie.

Cette cltl, dlt-II en la montrant a-

m |.'recaatkon. o imt la pnrtr d*ur.e

de Chape), la pre-nuerr maison

de Btood Aliej. en venant de la pare du

Jord. Dans eeUe B.Ji*un. M trouvent

arrws tous mes plan*, tous mos doev-

nenU. Prenez cette ciel, mademoiselle,

tlez-la soit a Xtn Vutn, soit a

Carcei. Demain. les Japonais entreront

dans Chapet. J[ fan

Al» 1 M»denM].:<e..* Rtgnault. fit

ConiKt y suis heureux tfe

Uw « «"(. Je « pensai*

* hlw, dan» 1* jardin d Wwr de 1' Ar

,rinn*. Que nra» nous r»»erTU.iis si lut

- Mais re r t m rrpjnclll la JeitM

ie en rianl. Kous i\t devUms. ni

lauwe ileacendre a Chant--H«i

U duo* ce tia....

L'Allemand pKHJsail tort asl

U usi ins»*r« pins dit u Denise

Uni presque de la mippUcaUor. :

- J'aurai *»«ln

i On FW répond

_ C'est esaet II n - pent abaolument

Denise même ai j abandonnai-, c:

•m* nommei un mrlicr, te » pour-

.«• luire qu'une lois celte hislct"

Qot-stion d1i<JiiiJ*ui ! Alors, au

Heu de me. plaindre, encouragez- m *

P l u un 1 aurai mat,' lUn Tani et *••*

complices plui. toi je aerw Ubr* C'«:t.

n- au wirUtre . «ni le *rvKe wen-fc

metlet-moi ailleur*

— VDIM le 1ère» "•

- promis ?

Denise Reanauit quitta Darccl .*«*

«M» poorr« ruieon^rer C« paurre per-

T Bonw nuit * P"»** l i V t r e

,., tot-.ln-pa.tie. ««t»rtUc»Mi
est produite l'expinsion cet a-

r le bateau analai*

Denise ne soorelllB pas

Et pois if FOOlalï- auisl fuir'' ta-

«.*y irmittler votre ;..pi^

_ Qy'eii dlie»-w»Hf., Denise ^

da Du te t l^^t ie •* Cbinaia fut

,t-a-d;n> a«e J'*l accepte, a ter
ioat où npu« voudrouf Ertart,

iM'on» de la JouHnff avaient brisé*

Oiuit ANNEE. -- y. _7iî {f V U n-tS tOBI ÏIRALil VIS ICTCBllilL'X PE 1-4 tUHSJ

Attltïï!t. — H T ! U PU» F<*T TIEAflE MM MtttBNAL'X t>£ U (OltSK

0002S5
MlRCREbl S JUIN I

«•nt du 1er et Vu te de
ciiaque moii et «ont
payables d'avance lu
»ont renouvelés auto-
matiquement si, des
J'«ttlrat.an. le Journal
ne nous revient pas a-
vec la mention Befii-
B«.

Joindre une bande et
1 1rs â chaque chan-

gement d'à

Le Petit Bastiais
tjl'UTIDieN BEPL'BLICAIN D INFORMATIONS JtAru»t:»,
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MCENTHMCS

La publicité extra-lo
«••le *el reçue «ux Su
reaux ne J Preue et
FubUciLé >, la, rue

Orange-Batelière, F3
ris iBmci.
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Les transports
il y a cent a u

mme ni voratMlt-on, 11 y a cent ans
e 1» Corse et le continent, et dans

ue l ih ?
U D C I paa, concernant les

iraritlmes. ni a la fréquence des horai-
iti. m u ia uuree du 'oyagf, que s* me-
surera te proires acquis en cent ans
uiali «Tant tout a la capacité H un <~vn
fort««» de* nanres.

Mi rtUtuoofj entre k Continent et U
•MJif.H «sauitifjpiit UÛiS U»U

1 4

ft Dunkerqut, plis de 1.500 bâtimenti illiét oit
participé à rembarqoemiBt des troupes

Sur la Somme el dans l'Aisne harcellement des lirs d'artillerie

L'altitude de l'Italie passe au second pian de l'actualité internaticnale

apeu L 1 J 4 I

que 1 barqua ! luies *«Uii
s, aux P*«HOS OU service

^ .̂j ••ainfH[**'r'* w moyenne œ ceux-ci ne
vf pa i*r et ni pas une uigaine. Au vrai, cej
iruii vapeuis awuraieni sonoul k- ser-
vice u* ta ixisitf les nuiiiairts. raits
vuyageani puioa & « ï « de n»"lre* a*
juerre QW ireQoenialeni *B»W wuïeutj
MI ports de U Coise. m»am au uanstt
juareband, il utilisait pins nMontiers ic
grand caaotace a voile qui était en ban
iwur et aooruait toutes les anses du lil-
toral. I>* paaaarprs Lbrea empruntaient
«galem-mL en service* privés, très ja-
iou» des servKes officiel* et leur taisant
concurrence, une concurrence qui don-
nuit paxlol& bien • des incidents vils.

Les bateaux a vaupeur avalent l'aran
tage d'un taoralre mains exposé aux in
lemp*rtfî. aux wnts contrslrea. C'ÉtaJf
• peu près tout. Les calelnes «talent
ies sur fi * Uamone ». le « Ooto
mena k * Va* », et Kf paaaaiŒ
t*rflB*lent Ueurs propres proYUjions de
IBBM. Le jrbi de la place «ait de 15
f-aacs, mais abattu â 16 frmnc» poux 1M
< ouTrieit et domestinoej ». et A 10 1rs
pour les indigents Us marchandises
raient taxe«s ainsi • de 3 * * francs
cent Idiots ordinaires, de 5 à ( eneo
branles. Les che»«irx corses
un nobs de » francs, port* a P
JfE • chevaux de taUle > ; enfin, le trans
poil, de la barrique i> Z2â litres cou-
lait 7 frwca,

IZK potnb terminus «aient BasUa-
Aiacclo el. pour 1* Continent, uniflne-
menl Toulon Départs de Toulon, a
heures du matin, le Jeudi pour Basti
le dfenanebe pour AJfcecto : pour Toulon
a 10 beures du malin, le dimanche de
But**, le Jeudi d" A) sec le.

ThèuiHi——"L le vapeur parU de Vo\
1 M te Jm«l ft • broies arrivait à Buu
Je vendredi a midi : la traversée était
phu «wrte d* fluatre beur»
i et Xjaecio Ces horaires éUlnt

e correspondanc
td

Paris. 4 julD' - — L_L ta val lit? dtf E3kin~ le* avsrit—postes, cjnp tii? main oui -
trqoe se poursuit dans des «auditions i compli-'tfmejil éctiout

de violence extrême e: l'on sent ove tes A l'wt de roue nous avons effectué dci
allemands eberenent là un auccêi ml- (tirs d'artilleiiE sur les un liés ollemaa

e dont iLs ont sans doute besoin

• justifier ; perWs nonnes <

ntre Tou

Hier, durant Unité la Journée, ils ont
(attaqué le camp retrpnché sur tous les

ïiiits et sans arnit

Us ont été partout repoussés, sauf en
n endroit où ils avalent réussi à s'in-
itier
Nous &TOH5 contre-attaque et repous-

Aujourdrtul les mêmes attaques aile-

landes ont repris avee le même achat-

«ment.

L'ennemi a progressé lécèrement mais

u prix de perles énormes

A l'est de la Moselle, les allemands

nt lancé un petit roup de main contre

pour a r r i r
me heure aux poinLs tenntnu*- L? prix
de la place était de 26 Lr. 75.

Le lervice tri-Hebdomadaire êteit 4e
•nu quotidien dans la iirecUon (J Lir-

Rousse-CaW. Dn autre serriee, u.-hen-
l'doniadain; - dimanche, marfi et v-i.cut:
di — d«s»ervai» eut toeliano e-i Bauit-I

Dans l'autre partie des monW J1 y
-ait dtpart de diligences pour 8a. f-
jonJtwto les dimanche, mardi •»' w
Ireii - pour Vanul les lundi, nierai
t vendredi pour Vieo. mardi, jeuoi
- - - l i La <ruestlon de U distribu tior.

Sirwr» meriUfaîi w.e «HK.
mais Ion peut dire qirtl n i
leceveurs-direcLeurs » '"

'des

1 Corl»

II s'agit
jrésentant

Sur tout
atatlquetoe

ici
qu1

te
un mttret set

1 du Iro
1 :lfnale

in ride 1
•undairt
.m. j 1n'y a

t/ETUFEE J>K DUNK£KQUE
Paris, i Juin. — Hier l'ennemi a atta-

IK partout sans arrel. Il a cte rtpousw
«rtout

SU a pu réaliser quelques légers pro-
grès aujourd'hui, c'est au prix de pertes

lionnes.
La bataille est toujours en cours.

DANS LA MOSJELLt
Paris. 4 Juin. - A Test de la Moselle

e!? rrpou&sjupd*n

DEUX CONVOIS
DUTRl'ITS
ParU, * Juin. — Lts a-'ions trancaii

nt lancé 35 tonn« despioails dans ]s
eigon d Abbevlile ; i convois ennfml!
•r.t été détruits,

ITALIE

Homf 4 Juin. - La participation ita-
lennn au conflit rcmbie i m
lent décidée aux maeui diplot
t journalistiques étrangers.

Les précam
luitipiient
Anglais et français

Dans quelques jour.

ûAOï k* abris, d'aulita (wti.i iti caft-*
et resUuranU.

Londres. 4 Juin, — L-inuraute commu
nique :

Le chiffre des pertes pour la semaine
écoulée s'élcve â 591 oifleiers et mate-
lots imorts ou blesses).

Londres. 4 Juin. — La nouvelle de tour

ce allemande selon laquelle le cukis-

nuée de tant fondement.
Londres. 4 Juin — L'Italie porte la

responsabilité de la rupture ùes négo-
ciations de blocus Si ntaiie veut la ruer
re, la Grancff-Breta^e est prêle.

EPUB.1T1OV

Londres, 4 Juin. — D a été procéd; à
de nouvelles arrestations m m tu des
décrets que rient de prendre le Miais-
lére de l'Intérieur

Ankara, le 4 Juin. — Les personne»
ples plus sévères son: prises contre U
15me colonne.

• A. P.
Lonores. 4 Juin. — La Royal Au For?e
abattu vendredi 56 appareils ennemis:
medi 78 , dimanche 35 <rt fi cuLrrs ;çw

ableineni détruits'.

Londres. 4 Juin — La H. A F a efiee

pcmraaurer un* correspondance a- . tonrï » qu'à La Porta. v n » » t 4 . ^ - |
Pari* mats bien entendu, le inau- Loerano. Olme». Veaaani. V ^ . ^ ,0 -
\ £ £ , Uitaiaalt manouer «»ven t 1 ^ . cervlone Q^elqu" mr^s larUjurs
n̂ était quille poar attendre Tinst- ruraoz • sortaient » une ou deux -

•s aujourd'hui, ntalic parait tir-

tuellemenl en guerre.

C u t ainsi que la preste accuse la

irèe," et la Turquie « vonlolr la purr-

n ne saurait y avoir de signe plus
probant de kl volonté italienne de trl-

JuaSr b ^ e J T T o o ^ . " ^ r semaine' I SIX VAGUES »I BOMBAROTC1R
Po«r I« *pécbe> parue, de Bartia et traruporU pass-fer, AtUMANDS S1T» PARIS

!^^?JS^r^«S^.«^i. pour i^s^^'™ ï ^ î i ï ; JiJïZf'SZ
UM« toor de leur pMUte * Toulon dU£»C** . **f J ^ f " ^ , ' % ^ ; S L n n e .« dêàot de l'tpm midi et
* P ^ T P " ' ° y l ' t " '°et- dn(1 1M" lïSÏÏÏÏi. rtAWeS "lfiW.it f i ?»nl heurta .™ tair.tr. de la

rtlaU, On part

L« taaù tnt été 1

]cislon du comité International des ï x -

1 positions.

EGYPTE

1* Caire 4 juin — Les autorités é^yp
enrie-! et françaises prennent de nou-
illes mesures de pr#:aution-

C'cs! ainsi qu'un service spécial COn-
tre l'Mpionnase vient d'être créé.

DEUX NAVIRES aWrTrAtlX

ANGLAIS MIRAILUS

Londres. 4 Juin. - On api-end an-
î.rtirdhui que les aviateurs nllemanis

|ac sont ac-haro.t hie.'. au laire des té-
Les riançawes. contre deux navires hfr-

r.iuux ançlaù, le » Worthlns » et le
r Paris '-

ïi n^ avait pas de blessé* à tard,
nais un jeune homme de 1T ans fat tué.

Le * Worthin^ • a pu n r a p w r un
port anglais

coim surRSitt AMERKADTE
Washington. 4 Juin — Aujourd'hui a

. j lieu 1» séance de clôture de la ses-
sion <fe Cour fiaprim? qui s'est ajour-

' I K : OU mois d'octobrr.

1 4.IKX LA BU1TB FK 4Bt PAO*)

km apparaît alnr> •eatemen
Pourquoi « rhaiiMBMnt "

Marmottan dwii* r«rpliniti
1-- - Mou* orererom, en ihes
udopltf l'OQinjon «rivanlc
comme no as l'apprend le ter
le» resWrti de l'état civil
(TO. elairnl.da«n tnai tejiu* n cette epo-
nne Hrreot dttmito p*r un !t>cendie e;

l

U. Paul

(•pn^raJf-
en 17H.
Larrej,
Aiaccio.

TDUJUS provoqués par
roT.siden.Uona wntin
«ofwtâtr siuïenl d«n
Sf̂ . pour IP.S
meiw de nos
parfois a det
towou'eiu- n

sarçon?
)oun :

le

en
s >

et

eapMee on » »
Aies, ri on te
s lamUlM Cor-
pou r 1** mi*»
b donnent lien

enoou oan» t» r*C#ctn»i,
est pt* s u r wiliee, « s pw-

^__i Martr-
Anne tWTlnl Slisa « dernier
uni pw dans la lamiile. tl s'aairall

D -iitrr («n. des
rt Munich ont été parUca-iciemcnt eUII e>t vrai que l'une de baptumi

t.-t <a>oc les prenonu d< Hahe-j
lut enregutre le 4 aeptembre 1779
celui •> Lacien, nala c'éUit un
poKii i:>re de taire une seule ce
I.N J«- twpi>*mf pour deux eufjnU. No
ire Eiisa e t̂ noue
*»•; avec Llicier. deu^ ans après

IOU» Ir i-rlnonw de Minf
it'^îtiT auihentiqu

dun prCnum dp «apric*. de

de, p n t t r t a Marle-Anni- pour son

rt- exfjliralimi «it celle-ci a la Iffli-
. la la mil* *'aiiw qu'un prtnom W
par iroi.s -*«•

-P ratai a la çn
m prccMent inq
pertllieux. S'aglasfcnt du

rord Je la Frjji^e des
oet eV H*« *•» «1

de troupes attr.
grande pWtW <Iu

5mbreu.H«, explosion
l pu c

Nns équipâtes «nt rapport? d.'s rc
saignements «raterfunes tmporl.nL..

s appareil ayant
des misons sont milrra à

le anJoaraliai !TAUÎ pwr la
es de Orand

et de France sont «ardee* par ics

-"> Juin - I*
de troepes tft.t effec

u> mardi notre avtait'in a deptuye

Rrsnde nativité de cbaaae et de. TC-

ai»aaricc^ sur tiot- TéteiiErM 4c

|tront

Tan*, â linu. — Dana la naK da 3 au

\i juin, !!<• escadrUleR ont a t taqi t 9nec

rand succès, divers oi>l*cti!s a .»-

ractt-re m.litaire e.n AllrBijpne «u TII-

rrani-rart et de Munich

Rjn-
|êUb7i5»me»ts d'intrttstrie de guen

ment 1rs plus Importantej U
teurs a'arlons du

coun repli..
BWn entendu, a pwuaii.M M. tliu.-
I= la retraite ÛÉS Fantlres n'«,t pai

e yiclwre. mais \3 vrnlab> vrfîoax
i* remportée i-ar la EU 1 .

& de U
le» région» nuiiieies ie Bel-

t du r.orû de U Kiannv
iii, Uul-.l se dire QUil « ten-

l̂ r un nouvel effort (n vu<? d1 exploit*!

lais
4O CENTIMES

evaot la gravité de l 'hun
sans D>eit les cloches dfvror.t
jour, sur l'ordre du satanqui
Uncer des cow* surs doute ra-

bondes allemandes ; nous
un* zoue terre'U

Joyeux ébats, les ••o'.'rs
itl trop inéjang
ce.* amnl
t Hitler.

utre, Hitler lnrte
ère- • vers Quelle dlvi
ront s invocations populace» '.'
1 de tout le mordv ne saurait
r à l'éclectisme féroce du n
tf'autre part, le Dieu de to

se peut être que wurd à lu
irlsier.ï mah-rialiste^. adorateur?
éa tit- la vloîecce divinisas

irilinas partant di» « î loïc
1 formeront un ebotur cynique
iKTOtauur-*. de naturp. nous i"es-
a provoquer U colore terrible di
*le e! bon ; nous en »erroa
xi eiTrtd pour \e plus groa

ie nja armes dar.s le dEraule
nfflque des évriiemenis **n. coar;
ôuv<*i!> total!!'1 «e poureuit ttur

Uniees e
|

de Fro
t cetl* peni

- . des T.OUJS. cis n.i
Ifali
Hea p!as dc-rs : l'heure tftitfra des re-
jparatwns salutaires comme ck-s cbâli-

', <Uus te cabm. u
|dianité, .- tr»v;

le i- • • afredfftrjt.w
Lp-iin; ai. 'icaude.

iCOttes en ac^kni stricte ».
luston Cliuri-hill a |ur> f t

s. pour terminer, U .•). proc
tude que ai cJuiCtiU lait ain
1P sera défendue de la nic
! sur ]•*!. peni*^. HOT^Ï .-t qu
Wiê? pour lei annt*.' t» reo

et de la Forrt NOi-
le pire devait jÉmvrr et qu'un1

EleUrrc vint a rtrr en
serai l cm-.tirute par J'en

1 Halifa

it M.

iii - - Aptes un ftwpos

, idratiquc a celui Qu'a

aurrrjiJl aux Communes.

la vaTHaiice (

in<raiM! qui .> i

la glorieuse ar-
mvon par la bra

ndomptable les opérai!a;,i dV-

cur a souOçw d'autrv part i.i
-r avec la^oelic à: uoaifmtm.
fcruc a <\POK ^s efenneesta
ut. ce iAi. prescrite lit; coatn?-
j»sV moc qui H pas* en AU*'-
ou le public est lame don.1! T"l-

•c la plus compacte de U n t u

•n'cUI* de larmw Jn;!,"* B

C^maittrie* qœ l'appel aoos
a d « jeiutes «et» n être *"
qn* <te « I*it let tttcztlU
berf«nalq* Tont atfmet

, w»i K «m- r tH>m DIWT

ppru. à 3V.T. - La HP»» de T:.
iwjg:-. ne classe et dt i DCA
ardcaJfr.i c* Pana «t tntfuU par 25 ap
pf.tel.i emMmis aûatîus «n

t 17 daas ta « p o t

it ciVbperar devant. le M
îaijïe ce nos «oliSmts ÏBenéi, gul-

ua th--t énlnent : et il uns
percevoir, à tratera te brvat d»

1 rttectlioai latalement on Jour
jcar les AUte sont puissants u'. <rw k^r

t'iîe eM ]oiie.
IX-6 épreni^s crtel'ci 3(Kt* attendVi.'

irtut «tre encore : verra-t-oiv eu a.-
•s immuadfs liguées cm:Uç l'idéB-
chréti™ c*e JIWJCC et de liberté ?

Elles seraient inopérantes et vtéRles
luigré l'extenâiun d'j champ de cama-
• et {••* dBtrucTlon, car ^ cerde CIT.-
ié ïe dressera linalemmt pour tii**n-

tir d'inavouables desseins.

Déjà les EtaU-l'rjg s'ein«:.-iï*it ; '.j
:ffectner.t ieurs envois de mat-*rW i 3u
ryhuw de Biii* en plus acc;nt3c ; «t
U ÏC tartieruot peut-être pu i « H J -

r-es unités a
r le bu a

[en me ft contînacr la crotsaSe etn-
e tantre le« fauteurs <

H s'agit pour ie moeneni u* teâfr. d
l a c é s t o u i u e m e n l « s o t i * 5 S b

ITALIE
oie, 5 Juin - Le Cftiueii ces t
s'tjt ter. u r* SUUDM

c de M MuùOl'rt ; les dêUHTVtbnï
cormi»-nc.-ç>* l 10 ht are* ont pris lia a
il fc 3», Iwore ttallMœe : <îrpf*5 \r
conmimlque cnil » *t* paKié, a M ] -

«ne la rêupuct a «té «BMcrt A uoo
urt tira va#* d> rWoraie.»

a JUiC - Le COCJCL (t*« !£>•
qu s'est rrtmi ce malin aow U

de I t MaMohci. a sppron«
.̂̂ ne de oeâ Feta faer̂ ĉe c

an personnel ttodnlB t kt IWMWU-

i canOe* , «mis kj'ntnss, «te.

« V « pr». fta i n a M.

1, s juin. — Du decttt m a u a j -
araie aoaiBrt s la d*Wj»d̂
^ o«?ii»s tra^iZiTi- «r.-.s

!.[ atlendiw à Tr'p.,- on I
at, iou la conduite dnfflcK.-

| n«n lest anciens dterepi éx t

lVcr-Torfc, i îvln. Don.1)

lt*cs bt«r. tnfanaéï oc croit acvov:
e le PrêiMoiit Soaer.e'.t laiicrrait un
n.T«l appti A M. VuiBî-tK;. :si éosaj
nt de ne pas luteT?ci,.r dau ̂  •-.du-

n.e. S )UJi- - Oc maiice de Ber.a

ef m^i*njt onettls de U- gnâM n -

•ontxiictt i *e SOOOLrer u*â * * • • -

.



r.-tcreues la tjari*; d'alimentation
la carte proprement d>;e
avez annexe Ira deux fo

upuue, i'ute c« couleur bruj
de jmJet

| T * U rtCS rUBT TJKACil OU JOt iMl ' J JW U COI M

EMPLOI DE LA CARTE
îeusurtU- de sucn- i»nr fil»
.îuteyr. quelle 411e s> i
de Ktf granune*.

£ consommai* ur ae présent •••f*
.1 ùabitue» muni d* *J

t ottaillaiit detacliera le ^
u 2 du mois et Jaiû e* r*m

isommateur. conire paiW1'11

tannes de sucre fouslttuorit !
u mois de ]!),"•

L coupons numéro - seivi:.
:» deraJ.auts MIT !•• états E
i l ' et remie par fus aux -:•

| i i echariRe des nuances de sucre
roUec'-. L*s grossistes
es eta:s modèle H '^t ies

que Qial». j la Di
,.c a*n stmUille-
,r demande de

eHectuee au pro-
mpoeï qui }ei

1 1:1 lilî dfr i
n di-par.»-33!'

a lappii: <*<•

^VIPtOVSEJIEST M S HOTE-
f :ERÎ? RESTAURATEURS CAFI

K PATISSIERS ET PENSIO?

llML FAMILLE
u-hÉT*. rt.-tauw leurs, caietît
ta de l SI «ut

je prows-verteil de U
isiiiu ctiargee d adafit
de IVtevage dans le <

•ni. les mesures prescrites U
:%• sus-vise.

u la leu de M ie Miniaire dtl
du 18 mal m

Sur -a pitfpoailiou du Ûincltur

ART Ur. - Est interdit, duo* h

• t t u i » et inerieÉ particulières 3

taie:
ai àea vaches goriaiiiea depuia

moU ou en état d* gestation app

butiàts ftmeUes depuis la
SUiee. jusqu'au prasuer vêlage.

Ce premier vêlage fiera « r t i lu

:t des v niJles Û£fts île

t d'une ïaço;: générait
acte qui utiiuent ou
sucre pour la fabrication ou
• irurs produis «e feront * t t

| yar îa Mairie du -en de le
n: dans les sis denùen
et- mois fi pour -# mo»
:LJH* de rtapproTiëlociieii)
ir la deUïraafe de ces bots, .et
•, .* rpp*nitl sar k* quantités .

.;t..iM.se pal tàacun des ir.t.re:
• d»:;rs du mois précèdent ou e

LIU mw* correspondant àts deux
•is jflMneureâ dar j le cas d-cdu*-
lïîi de commerce prf.'Oiatar.t un ca-
•?r sa.Mj:in;fT.

r ; ii- ca» ou la demande de ï*ttn de
•iiaunercui1.* exrcdtrail 1» qnantiu
r r f n -ji allouée daranî le mois
F*Î . I If Maire d-<Ta « Taccom
.ai.t dr son a'is raotira me trans-
re c i l * dt-man* aot flns de deci-

. NM r: v .* , ci-desxas ficxur.t dam
11» !T*3:nf «IMlt» C l» CBTT.rt a
ttr V* pœtwont .* CiSB de eoneom
e-jr sa proîes-ston, la qnanLté de

| TV aJùiw* ri, smmt
v u Maine et O !

n- être abattus à cet ice , il
d\mr 1rs liult incisives de lai

au'm développées «t atteindi
iKiids vil de 7l> Kg*- ; Sluou l'a*
es veaux «era retardé Jusqu'à l'e
U Ls auront atteint ce poids vil
ART 2. — Cette interdiction s
laoatsse par des particuliers c

tail dvstiae a la consommât ion
Aie

ART. 3. — La I*!U tics jiumaux
Lus devra toujoara fxniTOir êlr» p:

W aux «gcQts ebarseï de l'Appli
u présent arrêt*.
ART. 4 — MU lt Secrétaire K
e .a Prtlfctur*, les Sous-Ptefet

klaires, le Directeur ÔÊÊ 8errî«s
ires, les A p - r t ou Proposêï i

! ces, tes CaHunafiffai;;* de Oenfci
Commissahvs de Police n e t c!

lit Secrets
ie Chug-Hii

RESPONSABILITÉS
.00266

NOUE devons nou* soumett
BttUHU m«M letocc
Patrie «n datiger ave d'autajit plus df

... ,_ . .- pays n t s l nui-
fspousable <lv U tragedl- u>-

ce D'sst rwi ^
. il était paUni de-

mployee a crlrelr-

Informations Locales^
MARDI D£ BASTU

air des relations a;
te* nations de lUnive
aplanir dipu>matlquer
t^s de tous or£r^3- -

nt eu à et « que ses représentai
en toutes circonstances de
J-eaprlt * l l a ; e t t r « d * s l r o i

lêdi-

fa.liitieuï prétexte d'une enUnte iaci-
tf entre les eiaU-maJors belge et ailles.
laqut'Ut; auraû eu pour L-Jjet dallaqu'c
I Allemagne.

Or la capitulaUon bruaquee du roi uailmenunion aéra fsiw s la atalrir
IXa«al démontre suraoundaDuneot qu.' (Saije uu Cunseu Muiuupal/, a parlu
la menace-des démocratie» dirigée con- ^ MERCREDI 5 COURANT, dans l'or-
tre Berlin avec la compile!* belge i*«-et ^ d-aprfa
un caractere de liant- fantaisie : sll y « ^ m a U n d e g M u r ( l à m l d L

eu collusion elle n'a yu exister queutre
LiOpold et Hitler

Ltsormalsi, la *eritc éclate dans touta
sa laideur : l'ennemi a dressé un appa-
reil de guerre formidable ôaiis le seul
dessein de poursuivre, de
du-siructiun de l'empire fn
l'empire britannique.

Assisterons-nous, les bras croisés, à
cet assaut déchaîné de la uarbaiie ger-
manique î laisserons-HOU» l'tlite fran-

L'après-mldi, de 14 à IS ne
A B : mercredi 5 juin.
C : jeudi 6
D E F O : vendredi 7 et ta
H I i K L : dimp.nclw 9 '

[ Y Z : Jeudi 13.

Se Franct- a la satlsfacucm <i<
proclamer urbt et oral qu il J
i n oeuvre pour évlier l'epoi
conjoncture ; aucun .i'aiîleur.
Chefs d'Etat ou de Gouverné
Jamais eu ie cynisme de confie
tio;. dps projets insensés <Th
mondta]e>

Nous avions c'eclare la paix
de • et re n'est que sous la , - - _
£ n » ç a m e de lenmsiu Que 1» F ranc
prit les armes- ^ ^

crapuleux qu'est Berlin
* Mais elle

ieUe el i
enVue telle éventualité n'est pas

Tisager étant donne que chacun de ru™
est animé du désir Irrésistible de CD^a-
borer â l'oeuvre oe délivrance natio-
nale •

Pour cela. 11 suturait d'avoir confian-
ce au point de prêter toutes nos dis

• ' à l'Etat, seul organisateur d<
; n suffirait d'intensiQer la

nroduction soos toutes ses Tormes, sui
vre enfin un régime tr:-s sévère de res-

Oue oe lerait-on pas pour ménage:
le sans des soldats de France et met
tre un terme aux exploita crlmin?!;
des bandes germanlitues.

ANASTASE.

1.1

préfectorale Carte didenUte «mise
par le Commissaire Ccnir»! de Police
— Carte d"l<JenLiie professionnelle de
voyageur de commerct — Livrets de peu
lions civiles, militaires «t d'Invalidité. —
Carte de conroattant

2 > Sainte de **Ummmlkié étnuuêre :
Passeport Jusqu'à d?ux mois de rési-

dence sur le territoire — Carie d'iden-
tité préfectorale ou recepisaê de cette
carte délivrée par la police après deu*
mots de réffltei

I MEMEKTO
I s JUIN i£Mo st-Bouiîace

S Juin 1731 — M. d* Cam|»»*— •
H»ait |wi — L'on ae volt eneoro M
ne apparence au dessein qu'on al
bualt à l'Espagne aur la Corse : l'on'wt |
seulement fort Inquiet de la
du général GiaOerro «.ni se fa
compagner d'un chanoine, homme «'et-
prlt, éloquent, et qui est fort en cré-
dit parmi sa nation.

il VAIS AIU-
Paris. 5 hiin 191S 1 heur»>. — D*"*

la régloti au nord d'Arras. la lutte se
•oursui: et nos attat|ues_ proeressenf*

L'eoiicml. avec une pièce tirant â loi.
pu~ portée et visant Verdun, a lann-
quelques obus qui n'ont pas atteint leur

,ub)ecUfs. Nom avons, de notre cet?,
bombardé le fror.t sul du camp retran-
ché de M?U.

4V19 OC

LA SITUATION

mand* sur la région pariaieciie «embl
avoir visé •péclAJ«meot des terrain»
vlation, Cît »ol« ff-rees il pluslt

Malheureusement,
, e ra r j nombre de
) En ce qui conc?i
repremUles éirntm

il laut déplorer
istimes emie*.
ie la riposte et I.

pouvoni
autre précision

( BUTTE Dt LA Ire fAOI >
ruMMUMttrc s u AI? MATLS

Puru a juin — L'aonemi i contii
atUquer avec -Aeùîhmmfnt nos

««haque |SIUOIU autour de Cunkerque où 11 s
mois heurte a la vigoureuse résistance «t i
i » . I conare-attaoues incessantes û.' ;

| » fcndl I troupts.
3 J La marine Iran cm», comme la n
"> 'rlae briLannlqoc, poncwrtm tous le f?u ^Inraier sa»
i-jdc l'ennemi a U détenw de Dunker^ue 1]

| i t procèdent avec aneeés aun eiWaarqu' <!«' l** exercera va (^mps v
s ô> troupes ordonna par le coin- Paris, S juin. — Le Minist

'Et. donnant à toits l'exemple 'Mmais coœmnnlquî :
Oe la pliw gXMide bravourr ' Sur le front est. dans U n

L'tnneml a prononrt aujogrd bul sau* 3 iu»«- nos escadres lourots ont bom
Buccéa une attaque locale contre nos iwrd* violeaunent en Allemagne de n
avantâ-postes dant la réslon de Sainl- Dreux terrains d'aviation sur leiqi
Avold. oui été lancées plus t> 30 UKHICS d'

H se renforce SOT la rive droite de viosils
; Aisne et resserre le contact <t nos po- Sur le front nord noire aviattfn
sltions, airaoiw â plusieurs reprises des con

A l'ouest d? la Sarre, au'cours de la n'otonses ennemie, leur causant
nuit du 2 au S Juin, notre aviation d;? l-*rtes sensfoles.

« Heu P de :'A!

Commtmiratiow
ite de !;i
et p^r • i par la Section

et Sous-Frc-
au samedi

lectur

ployés de Pré
lectures dans
1er Juin 1H0.

Lp Syndicat des Employés de la Pré-
I des Sous-Pr. lectures de la

Corse, composé en totalité ce Corses.
décide à l'unanimité, de verser â la
Cause autonome pour la défense natio-
nale l'intégralité des fonds qu'il pos-

sède soit 9.474 Ir. W et n'ajoute à cetU
offrande Que ces ffu.5 mou . Vive ïa
France ! »

Le président de la Se c t i a n -
Laurent APPŒTTO.

Chpf <? Division

i; :tt Ifliidrait p . ^ Q»* B»
L Brbart i n m l que

• pu execu'vri .i* promesse.
- L* «usure- ruaMiTM-»»» i l

. jvnter.d* A

COMMUNIQUE

pur le Président d.- iTJnton Syndicale
des Detitanls llmo-udiers àr BasUa

Saaseriatin |Mur k> Kcfa f»
Sou* la presidencp dr M. Plotuer. pri-
*i<Knl de la Conlt !sration Nationale
aes débitants ae boi.=,M)ns et liinonadlerB
de France et des Croules et sous le

contrôle tfr M I- Sous-Préfet.
Le Grand Calé And.eani et ses clJeïils

i'inseriveni en Icte de liste pour 500 Ir.
Jlnlorme les débitants de brassons

que les frmLrs de souscription qui ont
êw dêpomes dans leurs établissements
aeront relirées à la fin de la wmalne.

Le Préâdent Le*« Afwri.

MTS ASTBHATIQTES

De tous it-s remèdes conna*. aueun
M calme et ne fuêrit aussi rapidruwot
«ne U Poudre Louis Lesras Elle dissi-
pe, «n 45 secondes, les plus violents V -
cés d'asthme, catarrhe, esaoufllement.

aux d* vieilles bronchites,
gis. snitrs d"lnflofïiïa. «*̂
iutres affections des pou-

„ _ „ _ i remède a obtenu la
ni» haute ré:oinp«i"e à l'Exposition
ITMietle de 1 m Prix de la btAU :
B Ir. » , d*ni tontes If* pharmacies.

FACULTE DES LETTRES D'ADE

Notre ieune et distingué compatriot

admis à U licence d* fran-
çais, grec et latin.

Nos vives félicitations an Jeune 'licen-
cié, ainsi q u i ses heureux parents.

SDItVEILLAItCT DES WttX

Prix de venle aVs Carfewants

Les droits sur lei carburants sont ma-
IOICS [Ur décision miniatérlelle. a daWr
lu 1er juin 1940. Je 83 troncs par hec-
.olitre d'essence et de 00 francs par
lectolitre de gas ail

Les commerçants «ont autorisés â
najorer leurs prii de vente da-ns les
ncmes conditions.

Le Préfet.

DEFENSE PASSIVE

as informons nos lecteurs qu'a la
ind; des Pouvoirs Publics nous don
1» les noms des eontrerenan •! au

.décret sur la défense passive

I «••" «-"••- — Des l ien :
' Ptocuratton. Les tlere doivent être c
bligatoUement porwurs d une piecw J
deutite personnelle.

I Noue rappelons que les chefs de la-
' mille sont peraonnelienieiH responsables
lôe la sécurité de leurs déclarations

Les fausses déclarations, l'utilisation
de coupon* et des tickets d'aùtrui. U-

Mme TonssainLe Taddei, née EamelU:
!u_ et Mme Auguste Ramelll et leurs en-

M. et Mme Lion Ramelll et leur
; . M. et Mme Philippe Scirr
Ime et M, Acgeli Pierre : M. eï [

<• '•• « t
leurs enfanlT ;

Taddei.
AgOStÎHi.'J

bombardement 1 de 1ittaqui
terrains ennemis ainsi que des voies

t la région parisienne ont
artaqies an débat de r s prés-midi ]

Importante expedlUon de bom'

rte

En

Toi

outre, de nomt
maiacance et dt
rompues en div
is nos appareils

photographie Ofli
rs point* du fron
*>nt rentrés à

La carte d'alimentation ne pourra, en
ucun cas. ger»lr de pièce dtdenUte.
» POK* 2 de la carte ne devra, donc pas
re uUusee a cet usage.

Le Maire DE UOKT8RA.
EMTUH DE LA CAAVTE

La consommation du sucre est rtfk-
d N l t t a partir du 1er Juin 1M0. Cha-
que coupon r." 2 lie U carte individuelle

VensueUe représente :a raUon mensuH-
te qui est fixée pour (.haque coiuomma-

'teor a 7$o grammes.
| Le consommateur se présentera che?
«m détaillant habituel muni de sa car-
te. Le détaillant détachera le coupon
n" 2 du mois de juin -c t remettra au eon
jownaleiir. contre paiement. I n 750 gr
de sucre constituant la ration du mois
de itfln

Les coupons n ' 2 seronl collés par les
détaillants «ur les états modèles U et
remis par eux aux grossistes en échan-
ge des quantités de EIICI* quils en re-
çoivent Les grossistes récapituleront
les états mode> 11 et sur dw éUts mo-
dèle 12 Us qu'Us adresseront a la rm
de chaque mois, à U Direction dépar-
tementale du Ravitaillement, k l'appel
de leur demande de réapprovisionne-
ment en snerr.

La répartition mensuelle du suer?
entre les erassistes sera effectuée au
prorata du nombre des coupons qui leur
aurom été remit dar.s i<s conditions
ci-dessus indiquéesI N MESSAGE p r ROI CEOKGE Tl

A M. rHCBClILL
Londrs. 4 Juin. - Le roi George VI .

ladressé a M Winston Churchill i
|sa!!f dan.-: lequel 11 déela

Je FODS exprime nu
|pour l'adresse et le murage (m'ont tsan-

l'inlariterie. la marine, l'aviation e t
lu niartnr marchande dans l'évacuation
dj corps expédittonaalre brttanaiqw du
Mord de la France.

j • Les opérations étalent si difficiles
qu'elles ne pouvaient a r e menées a

;»ifn qu'avec un rsprit dt décision ln-

j ^ ^ ^ cours du mois corr*spotid_..
tXîYTtK années anténenres dans le «u
Le Caire. 1 Juin — TJn certain nom- trie ou d- commerce saisonnier

*-e d'Italien* rés^nl en Errpte ont D-« le CM O* ta * ? « * * IT1

mm* Wer M au*«rdl,»l k ternWr, %^'ZZrïîZ ZSSÏÏiim »
[égyptien mou pr**w«ût. cette Onuode jen

douleur de voui lalr? ta r t dit

dêcédée â MontpelUer. le 3 juin, à 1 ai?
de K~ ans. munie des Sacrements
l'Eglise.

Le transfert se fera â une daxe ult
P. P. E

ses enlantt"
répondre auj

reuses marques de sympathie, qu.
t et; témoignées à loccasion dû '
t ] e u r é ^ h é " '

MADAME JULIE DELFBn

fte début rte I-aprfe-tnidl iTu 3 juin
itions un? forte colonne de bombardier

mands opérant sur notre territoire
â la crise ri partie par les chasseurs et pj ;

notre & D.C.A.
mrJea Au cours des combats quiu ont •

eages. es noiiï&r;ux appareils enn*i
La plupart de nos chastenrs «aient / u . w n l - "«ndu* .

[dotés des appareils if* plus moiMMi
D'»pr*s lee premiers renseisnernents

Iparvenus. 17 avions ennemis abattus

diers. fortement protêts par des
jde chasse.

Cette expédition s'est heurtée
|dèfenK de notre chasse et de
DCA qui lui ont Infiltré de le
pertes

déjà été dénombrés
COMMUNIQUE SU AU MATIN '

Paris 4 juin Au coura de la nais

APRES L'ALERTE RUE PAfil"
Pari?. 3 juin. - M Langeron.
1 pu! ira, accompagné de M.

prefel

ôar j la rrEion
résistance de i

readoB de l'e
Sur le reste du rroni. rien a sipialcr
ACTOOm DU COHMUIOQOE

ient

TTAFFAIBUSSEZ PAS LA
Ne dépense» que pour ce qui est n'a-
llument néc*ss*lre Faite* te plus p«*-

d'économieB et souscrive* ans
f a n e n t le sucre pour
]a « n u *• leurs produis » c r
livrer par la Mairie dans les «b
M , de chaflOf mois et pour le mois -
Boïvuit. des tons de reapprovisWnn---1

Pour la délivrance de ces bons, le ^ fliBlnet du Dr BERVET est f;
Maire se réglera sur les « t u t t e * J ' ^ ^ n w p e l l e

US INDESIEABLE SOUS LES
VEWROVS
Parib. 3 Juin. Decait la 3me

are d^Tcetlomielle. présidée par M. OOB
Paris, 4 juin. — 1> r.'emNm)uemert tarii, a comparu cet aprjs-midi- l<p che

\ pnrt en ' Û H troupes alliées à Dunkerque s'est cru parti communiste hongrois en Pran
1 poursuivi Mer dans des eondlUins aus- ce. Arthur Dkes. âgé de 62 ans. qui etai
'<l normales que le permettent le bom- poursuivi pour Infraction â un arrêt'
bardement et Ici tirs de l'artlUerie al- (:'expulsion pris contre lui en 1937

Arthur Ilk«s éUit 7cuu en France ei
D'antre port, l'ennemi resserre tou- 1B2I. n y dirigeait un organe intitule

' cercle autour du camp retran- ' Parisi Munkers », i "ESI-à-dire - l'ou-
i prix de pertes cÎTroyabies dt vrier oe Paris >.

. . _...nwlnes. I 11 avait déjà habite notre p.iys d
| pa r l'w | sur Jc ( r o m d(. ta gomme a l'Aisne. U 1912 a IBM

Tiemenls Importants à si : Lorsqu; Bêla Kun quitU la Hongrie.
'Arthur Ilkes l'heberjca pondinl qoel

On n'cnrfektre tmdn que des tirs ré- ça? temps.
EipfDqufs de hirfplowen t. sans aUtr? i La 3mi? cfîainbre eorrert iiin'1! '̂' l'̂
UKDlfafatMti que celle de maintenir le condamne 4 six mois d'emprisonnement
sontaet a*ae l'ennenL | Pari-, 4 juin — M Louis Peut-h. pré-

~ • la Sarre, tjwlqucj opérations to- sident de Consril municipal, et M. Ro-
bert Bus. président du Conseil général
informent la pof-ulatkm que parmi lej

">a. a savoir que les éqaipatne aériens tombes Jetée* auiourAHul par l'enn:mi
» Bel- 'rancmls ont et* dureamt éprouvés au dans la ré?im parisienne, phisieun ont

•ours des dernières bétail.K 'attrint des hôpitaux, tuant on blessant.
KOt'MANIE ,^es vieillards, den enl?.nts. d « ferarac.s
Bucarest 4 Juin — On attenl încîs- et des membres rtu personnel hosplU- '

( 'saminent lanpiUIraUon de chan;ement>i
' importants carw l'organisa lion de l'ar-

f ninnialne.

l«sdH sans intérit partinller
| n se continu* que les opérations aé- '

j Ils affûteraient tout d'ibord l'a
cemetit Ces officiers de réserve.

r ». s s.
Londres 3 Juin — Les milk-mt
formés s'attendent t ce que te ?remette

L'AIMEE m. L 'Ait ENNfMIK
MÎT BIEN DIMINUEE
Frontière allemande 23 jnin — Ln

presse allemai (• • réfâu avjourdtiui ti-
nt une Tliiltlc InsisUnce l 'air J lanr •
par la radio allemaiw'^ réclamant •' s
refiTCa pour l'armée de l'air.

i Ce fait confirme t- ou on savait dé-

.ractere tfu voyait i Mncov i
itordCrtr».

int le ca-
• » r 8tif- Londres, 4 Juin — Li BJBC. rapo

: apjourd'bnl que, relon des nessa

>urces auioriiéM, 11 c'y a pas e
«ur les bateaux au large d

IDunketque ^u CourS 4* la Journée d'Jup
)ar lui bombarder» ullemands et qu

|i'artl[Jarlp a ite peu attiv^ rompai^ti
Jours précédants
r ajoute oue les bâUawnt;
iroupes françaises sont res

lés H Ji ecte pendant plusieurs heures
formant uui» une admirable ctile pom

lemands. uiala qu'uucun borobar-
'apparm
ENORME» FKKTKS

IAVDE8
Paris. 4 juin. I_i radio de Moscou

lannonçait hier soir que. j mï* des &-
pêches snédolMs. les pertes altmanJ-*
ont été lourdes et dépassent celle» *u~-
les en Hollande e! en Bel^iqu
LES DEBN1EKES FORCE»
JVANCâJBGH AKRITEFR
EN ANGJLETfcEKE
Lonôfcs. 4 Juin - Les d e r a i c r f s f o r .
s françaises deuarquées ici sotu arri
;es en unité complète, ayant constara
rat observe une discipline «PPp l i Oo-

oeUe pendant les opérations.
ar contre, les perles allemandes on
extrêmement lourdes et le haui roui

«dément allemand a gaspille u , i e

ses hommes et de son matériel a'unr:
IÇOD

, jwur
de

ene . mais s
sayer d'Isoler

L'ACTIOK EFFICACE DES
BOMHABSIERS BHITANNIQfJEs
Londres. 1 juin. ^ Les bomlMniier.;
•itanriTques cul execate ucc série d'ut-

«ur Ie.i positiciis d'artillerie en-
s el 6'Jutrea oojcetlfs miutalrei,

ilnsi que certaines operalinns narticii-

LVDrSTOIC OOTONXIEKf: A
PAS DE CONGE jrsQC'AC
MOIS DAoïnr

cheswr 3 juiu - A la iuito -yu-
union commune de dtleguïs da

'rade Unions et d employeurs d: Hn-
lustrie contormiere il a été décidé an-

ird'nul que les coDgée accordés aux
Triers seraifT.t si^penrlus Jusqu'au

•OURSE DE

à la tenJan-

i été *
Londres, 4 juin, — Au cours de l

jemiêre un «oient lir d'artillerie
ittndu an large des côtes s

terre : , - > r t . r". ™, ^

Pari*. 4 juin. - A Berlin on oX'mcn:
iris ait été W>nïàardc hier et que
imenls civils aient été toachïS-
adlo allemande aifirtoe que l'a-

'iatton du Beich a -u pour seul oôKs:-
Irs aérodromes pt les lusiallation

'lation
n commence heureusement dans !•

onde entier 1 savair quoi p>ruer de^
mentis de :a propagande nazie et dans
monde entier également le borner- j

lement de Paris a soulevé un? vive j t l -
liçnatian

Paris. 1 juin - En i

:îve aujourd'hui ; qu;
elle a été assez déco
on a terminé au-dessous des der-

•rs cours de la l'îille.
n semble pninjtit que les dwposl-
ns était nt un pti| piu s soutenues
-s la clôture qu'au début,
-a résistance tfes tente* françaises «n

sans doule la cause ; nos dilté-
tts toivis dont le service scOectu* en

i de P

•nés : par contre, les emprunta
t de chanjç ont ae naureaa
etraite.

Compartiments bancaires, la
prédominé, sauf sur la Ban-

lis ce le Comptoir d"Escom^-

Aox Transports, le Snet d'abord astet
(aibie a (ml en reprise a 12.150 con t»
12.060,

J Dans l?s compartiments industriel!,
1rs voleur, d'electnrile ont été «ssea

Jdi-wntîes . les valeurs métallurgique»
; produits chimiques résistants.

i pas été c

Dndtis, 4 Juin — Le BaJUv Mail pu- ! Parmi les titres U
e re mitiu une r'cpôphc dr RomB nous compteronâ 1J Distribatinn. Pr:îil-
s laquelle il est dit notamment . nrv et lAir Uquidi1.
L'opinion dans les c;rcie* diwom»- i Aux Internationales, Li> Cri'Jic Fon-
es c'e Rome est eue ie Du?e a dfji W r Bgyptieo n
•te sa décision, et U vitesse acre- I Le Rio Tinto
' des préparatifs m vue o'immédia- 'tre ÏJ1Î. de même que la Royal Dutcb.
hostilités ranfirme cette suppssi- 'à 4 MO contre 4 850

Trusts aurifères irréeuliers.
march? en har.que les tendances
te indécises comme au parquet :
it les Mines d'Or qui ont manlfei-
meiUenres dlsposttolns H queiqu-i

us des haËltnelies rcvenolcatio
ant la Tunisie, li Corse cl NI
? romaine s'adresse, sur un t
nt a IA Turquie, ainsi qu'.i
t à l'Egypte.

Tons les Etals rl'raiiiÉ de la Md.
clés

[proerès

CE SOOt A t* HEUMES ;
Du grard hl-n dramatique, sentlmr ntal. émouvant, a ver :

Barbara stauwî'ck. Herbert Varc haj el Un HnnWr. dans :

Adieu pour Toujours
TOUS LES LUXME rhanjrrn--r-i ;*aptn.i|ites
TOUÏ l'u jeudis el rtimanrrim sri'.'tteî* permanent de 15 j !î h nr*î
Tons les samedis : mal ins «r It a U heure*.
Au programme : tcutoun (Cm-: r » fit tOrw i t 1M actualité] Fox ifcrrte*oo;

i répondre au dV

Rome. 4 juin. - on annonr? que M,
idulf Besr, adjoint du Pûiuer, et olna
Ùciers aLemaJidii s»nt atteimus n R^.
; où Ils doivent arriver dans quelques
« Ï ; Us confcrerorit avec M Musso-
1 et If* membre <iU |
illtn.
tols, « (Uln - On anno
e M Musaulliil prendrait U
idi puur annoncer sa déciaioi
tome. 4 juin .- Le8 CDmmuiii
iritimes entre l'Italie et les

iais
4 0 CENTIMES

levant la gravité de l'haut
U'm pic s gi-rmaiurtuts »srs p

sans Dieu les cloches devro
jour, sur l'ordre du setann
tancer des not«s sans doute ra-

paur célébrer les extraits cr
a bander allemunde» ; ncui peu-
j' i! & <té assisse- une zone terre
•- a leurs joyeux ébats, les unes
s d'un ciel trop mélangé, ouver*
M les n«'.-f* ayani éw coupées
tnntpotent Hitler,
iirtre. Hitler in t i ' c *>n Twupi*
•1ère ; vers quelle diviaile ni>ité
Iront ces invocations populaire" '.'
u ô> tout le montft- n>: sauiait
Ir â l'éclertuane féroce du naz^s-
t cVagtre part. Je Dieu de tout le
ne peut être que sourd à la vois
ariftieii? matérialistes, adorsteurs
les tv la vloience divinisée

ariU-ma pariai t de cej tom'jeaux
s formeront un rhoeur cynique
otiêniatLiirF de nature, r.ous l'es-
â provoquer U colère terriblp d»

e el e u
.t-i eflrti pour Le plus grand"
• IMM armes dar.s le dsroule-
Kique des évèuemenU en coars
jurelit bstaillo se poursuit sur
e Frusi . àes . des

k cette pense*, nos cacut^ «u
i d"B3* doulûisms^ émotion
L lui •> d---*r:e pas no.-. jjr_t3

iscutet'i CE ansiùn sent te
'tnston Cliun-ùill a parie
luue contre ta. ciiiquiem»
15, pu-jr terminer. U a. pm
ludt que. M chacun lait. s.

de* par

tfbj^rcr devant 1; cûnra<?
* ce noi eoMats ifienéa, EU>

ch-r emineat ; e
,semWe percevoir, à travers le b n t t d*

echoe jwur \t wmm'
ieituu de 1* neutre *.

ceux-ci rftecUfoiil. fa tairaient vi jota-
car » Ailles sont puwsaû'.H et tpte *e>jr

iiise ejt jUâle-
tK'5 éaretivin trus::t-a noua ataesdral

*ut être encore : verra-t-cm' 4cg ai-
jinœs immondes ligeées cor.tje Hdés-
*œe chrélifii c< Justin et de lll*rté ?

JElies seraient inopérantes et stériles
•t ! 'extension du champ de carns-
t* destruction, car fe rrr^de? etor.-

(IIH se dressera finalement pour « r i a c -
tir ""

Ir pire «ferait .
de rAnOeUrr*
a lutte: aérait et

Tint
m Uni

T
a

ci qaTin
rot et>

: p*r l'en

ft-ù, i ju^i — Apres un expos,
i ttritt^T, HtmmpK n celui qu'a
it M. CiiurcruU aux Cornai unes,
.ranoipi a renou CD "ibranl nom

là vmHlauce ue in. .iJorie-jse ai
mçaue qui > toavprt par sa bj
ndumptabic It-s opérai toi: a û\
un de Dunkxrqu;
eur a sonUçnt d'autre part 1

SP avec laquelle le j|auvFrarrQ&E
Vnie 3 ixpoK ïes événements a
cal. ce qiu présente un contraa-
•pani atec qui M paaSf en AUP-

où > pobbe est lause dans H
PC Ta plus coamUcte de la « t sa

flI.cUI» de l a n r w j r , ; > ^ ai

i luit. — M, Bden < - i
ommune* <rae l'appel «ot
des jeunes Ktiis ta. être

« U=t ie* e
r t*inirmiçi* vonï

uirr pitri, penuau
tf? oiarit; noire avtit;<'» a depioyt
crande activité de chaav et de ïf-

M:r 1-WI-' TetenSa» fie

i.-a apparaît aiofa atakmen
Pourquoi ce

SlaraiMian donne rexpUcat
te . Mons Referons, en tlww
adopter l'opinion sldvanU'

is lapprend h- ba

^oiirt répit.
Bien entend*, a pwusam M. « I U I -
I la retraite des FttHdres n'est p»i

viclyir.' mai.* la vi-riUbV ïirtnirt
p«r 18 I i f

lu ports de la
t ;e* régt'His mioÊatts de Bel-

Kiue et du nurfl de U r̂ anc*>.
- Au.-*!, laut-U se due ooïl va tec-

fr Hp nouvel eOori (n vur d':spiotl*r

OUI « M K »K1V DCÎfT F1H7B IWHT
il). — On

otflcttls de M, areue aa-
i* rorttnoent a ae SBootrer tiré
réft a«r touWS itt
IT-alie.

t a W:.!*ia-,ftrafc» atrrai
taenia decUcer oufl.e r.'

tr souienl dans tes larnllle.-» Cor
les K arçon s ou pour le* Mies

tmedtnM Jours : tt ils donnerit l*i
eu corp- ont f*"1

- Je mr De a «*«if Monsieur Kin Tuen
t Darwi En re cas prut-rtr* pour
:f-«ius me laeiièt«r une cnWue a* c
:hart ti«>n' * • demain '.'

q«r vuus me ie dem»n-

ÔJ« riii-d Dw deauaio Ceat «leodm.

Pnrls. a Juin — La riposte de
Viallo:- ce tinsse et <le ^ DCA
bardemeut te Pari» n traduit par £>

aûarais <n : t rm
dsuu la région

u que ces sens vous
voud le voullr

Pari.'v. a juin. - Dana la nuU ia 1 a
l min, «•» «eadrUles ont

lea re^istrca de retat
qui Haient.d*iâ mal tem^ n crttr e
fine, furent «H-trroU par un HK~fndlr
rrtaïU.i ensuite sant garantie -

II tsi vrai que l'acte de bapte

daiunreus m
m r w

melter. Je w pou
faire qu'une lofe, cette

«JoeatKm d'honneur ! Alors
de me plaindre, encourtgez-m

Plus lot j aurai n>»t.- Ran Tarn ci *
roœpljc«Â plui tôt je serai libre tl've

iniatrt . Uni le service wt-

t pas pmint
Anne devint KU** ee ciemier prénom n c
u n i pas dans la famille, n s'agirait donf
d un nouveau prénom de capnee. dé m.>
d», Prttért a Maric-Annc pour «m ca-
ractère Juré .Hors moins ™i-»hj. nnç

p purl. de* niid» «ur
Munich «i t e'éracUTf militaire en AllnmiRne n

smoïc d-: Franrtort et de Munich.
Les acrodronoes. RJT ' 'S. *O!M Terres

êtab3s«ments d'industrie de guérie
notamment les plus importants VS'.
Af Tn.iicurs (favloni Cu Rlech ont

1 auditeur nr peul p.i** douter. Et
•U.U qai fait *

drmar.det rte le sait

. JUKI

TOUÏ te rg*»r* U dfïcna»

pla» Iici4F-
vr>u.> avertiwu demain math»,

ieuistre le 4 «cptembre 17
de Lucien, mau c'était u
rare o> taire une seule
baptême pour 4eux «nf*nLa. H»

Mptise« e( currgu
Lurifii deu-: ans .spn1* t-

autr' explication « t
rne lu famille «avise qu'un prénom
ù par trois «purs déeédées en »»«
pout-ctre faUl a la C™1**"11*
tuant un précédent inquiétant an
sens supertitieux SaSls*anl d une
pftor rMrrwnte. ITirpoU"» *" t r B ' 1

Ui* grande partit
ainiM«ade de Omrtrte-^elagii

i* atiioartlinl ÎTall ; pwr b

MerveUleux
i

_ En rtmtre-pa'-a*.

T*tifC/ti*rei ce pauvre per-
! Bmmt mil el pard'io dtttt

vntr» :<ipos

_ Qu'en dite.*-vou--;, Denlw ? déniai i •
da Daiwt lorsque ie Qunots lut *>rU

rappnrMwienl. Cr.-t un as, Non 1«
p >u 18 prophétie <•* »

S D» M U A T *
niA*l(>-ANGLAIS A

flics ont pu
Non cqulpages «rt rapporté des rf.v

seignemenls stratégiques impart.nU.
TOCJ les appareils ayant pittlcipé A

dea misons sont rentrés a bvis basts

Vous le ftrti "
ProœiN (

Denl« Regnault quilta Darcet
La | ( uw fllie que 1
™rr,M> avaient brt

Celle rtecLaratloi
; applaudissements dr
« La B E. F. ScVa

- c«M-4ur ai» lai aretp». à
L« Jour ou wu* TOutfrouï Erhart.

Deià les EtaU-Cn!» «'emeve^t : ' j
rteciunit ieurs ertvoii ie mati^riâl à t u
ytrtae de pois en plus accîntaé ' ; ti
U re tarderunt peut-être p is il » s o -
•er ieo.-a vaîrar.tes unités aJS trotpM
ïiïées <n rue o> meoer le boa COSBtaat.
rt -vue ijp conttnuer U. croisade Kn-
nuce contre les tailleurs d^mortaps .
,'Mïêiajnip nniveraïl;e.

E $'afit pour îc momer.i. dr iem. d.-
lire îace"stoirjnem«nt ans évnitSÈttc'ï
•» pi'-s d'i-rs : l'bec:e viciidra des ré-
aralMns ^alutaîrea comme dts châti-
ments ev- • paires.
I! s's.. ie tenir, <laus :e colmr. U

Iznlté, .- travail ; t-t no» armées !•-

ITALIE
ftatio ions

Il h. 3!». h-i : d'apfes le
é <jul * rté pbHlé. 11 « « i l .
unyxt a rté «ounert A u
aRè fe réfarmes d v i l

R«TOf, Â Juin. ~ L* Ccnseï <iM Mi-
j-trw. qui frcsl réuni «> matin «ous U

presidor** de U. Hissoluù, a approifc
me série dp décrète "»*mce civil a t tsm
ar an personnel fémUUn t les antfAn-
ifs, eu remplacONut dM •"—''• '« ;
:i»-!r>lne intfnstrtoUe : norolta a t u -

LCooMU«.s>riaIlnin 'a %.

Roaii-, $ itito. — On décret X>U
ocrdXfli à Xoiu, aouom i la i

-5 iati. -
i:l attendes à Trie

Irent, wts ta conduit*
Irteors les saciens

w-Tsrk. 5 tv:c. Dc
rt hl«r. tattMTûé* ac croit «

|«iue le Prêsiient Boecielt lancerait
.ve! appel A M. îlUssùnt, '.ni
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PHEKKT DL LA C'«U5E •
*., Muirea tfu *k putepuU.

w n i t a «v décret M U ( P
ui^ommatlno du euL'it «*ra il.
<; à paitn Du iec lula UM-
; coupon numéra 3 Oft la cùn

', ;e ÏUUJ. p i» de •

loueurt uumédlatcn

ml .a carte yroprenivul «l:
a uiBHB les deux leu:

s de •upeus , i'une de cou Leur Ijriqi
icoupt» de juillet a decem&rr-, raul

lauiie •coupon* d'uvr.:

IFLOI DE LA CARTE
; mtcsueDc d*" sutie iwur et

uaUur quelle *,ue •* l

taillant detaclier» ie i-vufv
u mois d* Juin et ri'O'eMr

750 gt .ijnes d* sucre «mattt
,Uon

Le r4siK>ii*. UTimcro 2 **
par : s petaiLautî M; lw
le II l_

ianse des quantités
ecoi-W- L£« F«*»tstcs r «
ces état

r-at> • + * • • 1= u^ ' " i"' '15

i-hanue mois, â n Di-

Plus de constipation !

qn'ib
pïtulr

APII:

tppti; di ic'ir cemand* de rëap
-eaient ci*. e'JCie.
IL.::OT menaueUe chi sucre '
t.wiùi«. •*'«» effectuée au P
-more dta couuoo» Qui leur i
lemii Jins ! " eunditious

3IOSSEMEST DIS HOTE
HESTAURATEURS CAF

i PATISSIERE ET PENSIO

elters. rtvstaera ifurs, caleti1

ii de *arni;,-'*. ainsi que les p*.'
d une laços générale

Lato qui utilisent ou transira-
ucre pour la Istoneatiow «

| leur» produite i* feront i
k du Uen de leur tti

«.•jnesi | a n s les six derakre ;oars
a ei pour Je mou iun

e a ppro»islcnri emen C.
j délivrance de tes bous.
| msieroni »z: les «ju«ntiw

.' par tàaeuB de» IEL
K du mais précédent ira

correspondant des deux
arei dflits It ta» d'.ïytUi-

f commerce prcaejn.ir.1 un ca-

: cas ou la demande HE TVH de
i:s excéderait ra qtranW;
allouée dorant 3e mois

de relsva&e dans le *epe
IKIÎI. le* mesufes prescrites par

,-rtse,
lettre de M. le Minière du

wMit «fi date ou 18 mai 1M
Sur :» proposition du d i r e c t e

I t t rv im Veunnaires, __ __ .
AEttETE :

j^gr J(.r — Est iiuerdll. *»ns b
ittuoi et tome* particuliirfs, !
«e :
ai cies «ictK« icstantea depuï»
nais ou eu état de gestation app

b) lie* bo-ides ftmélles depH» la
»n«e, jusqu'au premier vêlage.
Ce premier vêlage seîa. «rfali.

; Maire :
et dft, ÏCJUK nuies »£«• de «»'•'
fiatre mois.
pour être aluitua à <=eL âge. î

lont avuir le;s huit an-bives de lai
jletemLnl développées « aueind

|poida vil de 70 IfR». ; fiiuou !'»<•
es vtaiix sera retardé Jusqu'à Te
U lia auront atteint, ce poids Vit
JLKT 2. — Cette inWrûictign ï
febatage par des paiticullerB t

ail destine a la consommation
Aie.
ART. 3. — La Ut* œs unimaux

|ais (kvra louioan pouroir t ua p
agents «barjés de l'appll

.a présent arrête.
AKT. 4. — MM- 3* Secrïtairt £

le :a PriîectuM. les Sous-Pretel
Illalit-a, le Directeur dei Services
-inaircs, les Agfii'-s OU Proposés i
res, les Command^i-W de Gendai
"s Commissaires de folice sont c.
•J^CUTÎ **"L C* çul le c<"Gceniaî de
iuuou du présent iir:i"-!r

Fa:: à AJaccio. le 29 mal 1«D-
Lc Prérct • I. I

le Maire a *n laccom-
le Min avis motive, me tn
Lie d«-mar.* aux Uns de dld-

s vi-ict ci-arssos ecior.t
airtt. cstraiu C'ufi caret
g portwoet .e ûJEi du contom
d professiori, te iraa»t;« *
m « *t «wiial rewtas du ea-
•t Ma.rie et <r la signature di

!;35Iietti 15C0O par an. B
ipiicali^c i-onlre 1 fr m tl

m Lcx UKprlmcs modc:e II cl
laeront Icwmà par les ilittitt, •

Le Pnttl de ia C

Secrets
le Chng-Hiig

r Mil il UU> Al JAT

. i, ne taudnrt i>*> flur a«
is, mrimi'- Brh*rt -vant <tue
ptt exécuter sa promesse.

- La rncorc riuiJ.iirei!-»wua Jt
lier Erhart. J'enVr.ds «ue je

Lard.-, du curp ont pour miuion...

Balte 4c u m V * ,

ETATtt-l'MS

Washington. 4 lui" - U budget de-
^ ' L L u m i e «.-or* d. 10 «i l !—
^ A H U r a . dout un liers environ «e»
S.ptoye Pour la reu Usa lion du «ouveau
programme de de l e , ^ nationale

ESPAGNE

Madrid 4 Jiun. - Le département de
la Sûreté espagnol a présenté des e«-
- a e . a lambassade de Grande-Breta-
™ par .uilr des démonstrations r - « -

D
p £ L-AMIK.\L TONAI
Tokio. 4 juta - l a m l f l Ylonal. p »

nuer mlnutre du J.pon. * <"*"»" •"*
!• polltwue extérieure nlppone df

4 al poussent le ^oiiTerncment à
tïon.

Cest tout ce qu'il peut dire a t
jet dans tous les cas. le Japon •
suera sa politique actuelle de netitra
llté ; loccaslon ne se présentera pT
Ae s'inquict-r an sujet de la d;«r>ropo
«on entre les marines de fiiern- i»P
nais? ei américaine

CAKADA

inre aurait demandé an EOB^rne»"1*
grec v»urorisation i?c déUoWBrt des trou
pes dans les îles precqurs de la mer
Egée, cette nouvelle étant dénuée
tout rondement.

D Û G 2

Billet ̂ ~
i

U puruu une canM-
Or la canne, criez no

DEFENSE NAIXONALE
-....t • «e rearrv dartilerir

i ««

e S a r S d e t w » de ire c
Antomarctii Roger,

flguï-Lieut«i«nt de réserve :
Pontevta Pierre Joseph.
PENSIONS CIVILES

Terrier (Mortelle CdMie. veu« F.11P-
pL Le mari a«er.l . p f cu^ i " : " • ' ''

Wnln Marte LouBe. «eu-e Matel U
n S ebel-ad)olr,t. «cretaMat eour d'ap-
pel : 1.0» Iranc».

. B «at iclerdit a toute emOareationdJ
llranchlr ia ligne qui jo»m le leu rtn

feu du Dragoû.
je JCELLEK-
An de Basiiif

d̂e iTmàrehe. u m trapper
•Te Klume et en apptrrant

mille irancs : bénéficiai
M Orcûn. juçe

Lanc de beti! à

raitement de 2

tribunal de 1« *ns
ter ou »> w
de trïiwment

™ V i Ï Ï n r W » ! ramauée dan. B
iSe ou tien, lu la Knale.l ~rii-

nèul <!«•»«• ' » " •» • » ! « " "
;»mme né-llECTt >U^«» to e " "

Z br«. et lomûll « retournait
p UrtiMuemeM. il en nbMMlt 1«"
n.i>ê coniK 1» P * " " ' • V

payait. ^ t f t l t ^ J 1 ^ . ^ni pay

L O T E R I E
NATIONALE

II y avait aussi le distrait «ul. u
main dans la poche, tête baissée e

notant, taisait des moulinets et se
it la terreur sur «on paisaie jusqua
cu'il tombât EUT un bec de Ï B I .
•orame on le *°H- » y a plusieurs
•res de porter la canne. Mal* on
ssi la laisser c n « sol. Et c'est u
me résoudrais, si ie roulais me n
mitrt M Summer welles sans
von- comment m'y prendre-

PIEDlCOBTE-m-GAGCIO
d . .ertifkat CétMw r*—

E DE PIEDICORTE :

Luciari Antoinette.
Vinrent! Antoinette.

Gansas t
Vincentl Mattiteu. Paolini François-

ECOLE D-ERBAJOIJO :
Gart*a*

,.LEli Ange François.
ECOLE DE FOCICCH1A :

Migllacci Marte
TTistanl Estelle

'ÉCOLE DALTIANI :
rut»

H.eolai Anloioptte Marie Jeanrrt.
paoH Hyarinthe Marie
Santim TTrette

Gareons
Arcangeli Jacques Je*»
BianeartUnl Dauphin.
Biancardim Hoél.
paoli Antoine
Paoli Baptiste.

, Vlttori Dominique Adolphe
JECOLS DE GIUHCAOaiO ;

Gare*»
PiHrini Jean Pierre
Terramr.r«i Durand

j ECOLE M FAWCHERACC1A :
Fille*

pleureur'de U rep.bllo.ae. Ire I n J -
publique, «eer i l . « I mal l»»i

Kre Meo «llMaa, i »
Pl»a : un» • " » • " "

6O fr.
W K et t u »

» Bd Alûert lei — «1er ***••'
BlnllUcolM

A L'ART DEHTAIRt
Y», »«lrt»nl *uri.«-O*wîa. H

aainiA - iw : «n i

GEORGES "«**i!rî!
de MèdMine 4« *"*«• i

D O S M iTTntTBrjflM * « « < • • • i
« WaMU&ffUci '

jtTH*llONB 8ANF DOU1-TO»

GAG VER LA GUEKKE
f Apres que « i l * oataillc d* FT;—

aura perdu sa violence, une bataille
vSenttta pour notre île. pour tout c?
qu'est la Grande-Bretagne et Unit ce
qu'elle représente Tell* sera cette ba-
taille.

Dans e* suprême péril, nous nliesi-
i a prendre touMs les mettires.

_ plu* rigoureuses, pour obtenir
ide notre peuple jusque, l'ultime eflort
dont il « t capable Les Intérêts de la
propriété et k l heures d* travail ne

il rien, à côté de la lutte pour la »le
ur l'honneur «t ift Ubrrté « J«fl«Hc
us nous sommes voués >
iDiseours d* M Churchill. 19 ma;.)

•KHAHKHItîtS VT FEAMÇAM

, Derrière eu», derrière nous, derrié
| r e les armées et les flattes de la Grand*
Bretagne et de la France sont «unis un

ape dWata mis en plews et de ra-
Ictt peraecutea - les Tchèqws. les

norvégiens. 1« Danois.
._ . les Belles - sur chacm « s
L « U rtpp«antir. une laapie nuit de
1 harie «ue ne trafersera même pas
,or,e meure d>ipér-nce. si noua M « m
mes pa* Tainqueur». comme Mils derons

1 «tK et comme nous le serons ,
(H Winston Churcnia. i» maJ>.

LssaCf

.rOTUlM» • «

[PRÉFECTURE DE LA C O R S E
AVIS A i n rntANGEKS

Drî le? début des hostilités, t a u ft
étrangers ont été ln*îU. k dépoter. 4tf
les Commissariau rie Police o* k« *»

« de Bendarmerie. !ea armes en If*
session ..

est rappelé à ceux d'entre <ox
M aéraient p u encore oyatarmv

i 6 » PW^ripUoris qu'Us dolwnt le f
liana délai, faut* de quoi lia i'«spM

| f * UJ r t t ' 0 rOBT TllMttl OEH JJOLVH4l'J| pE U COUi

000268

M partent du l Le Petit Bastiais
40 CENTIMES

QUOTUira KKPCBUt^àlB U'lM-O.îMATIO.%8 KAPUIE1
U U F L JUUKMAL DU DCPAKmfENl •ELU FAK r iL D1KECT *VIC M l

pUtEL-I-£UH-)iKDACIï;UH CM CHEf : HAUT1N B1AMCOBI 4O CENTIMES

C/C PoâUm : AJACCIO : IM

Sans leur laisser le temps de souffler, Hitler
l i icé u t troupes dans la mêlée, eitre la mer et la route

deLaooàSoissoDB -

II nous suffit de résister et de durer
onngii n u TTJEILU cota

De Maria Anne à Elisa

V1CÎ0ÏIÏ

Paria, b Jwrs — La npost* de uutr
iuiiion ût cîiasse et *le ̂  DCA t:\
mrdemeiK <ù' P-""-s se traduit par 25 ap
jmtvUn ennemis siottus <n ;emtoii

B a w a j * K t : dans la région parisien

D autre p*ri, des laida sur Frar.=ïor
;t Munich ont *tt pwtkuJierement elû

*Tous no» appai- 'îs Wmt f t iur . ic
nés a leur be*1

Eniin an nurd d* ta P-ance des
|gins ont « * JrWt m m ra*wmbleiiwnl

ttoopes.

det-u qiw Denur lui "••man
EAt-rt Ttalmrnt » urnent

pu M-je recevoir «*re communi
JDe quoi sagit-il ?

Erhart entraîna Dtnttr vers te tond

Uia u[.i' clef de sa poche.
Cette rlt-f. dll-ll en la montrant • -
j-récautuin. ouvre la portr d'une
on tlf Chauvi, ia première

de Slood Alley en wiiam de U «
rd, Dani cette BiiUon. H
lira tmi.s mes pian*, lou* m;s docu-
U. Pr*ne? cette cie

reauttcs-la soit • Km Ynen, ooll s
etnaiii. \ts Japonais

dans Chape i, r faut qw rrif̂  pl

— Ata ! Maaemoiiielle Retuiai
1 Aiiemuid Comme H su* rtem-eux de
riuu rencontrer e* soir Je ne pensais
ta*. Mer, dans le jardin
mnnqye. flu* now nous

- Mats rcs l «W- rep*
Mie en riant. Kows ne de
i,i l'autre
noua voila dai» ce haJ

parniutait Ion agile. Il
liéslt» un instant pu'*̂  dit ii DcnW >>"r
!c lou presque de U aupplicAOon :

_. J'aurai voulu VIHT monsieur Dar-
i-ri On me Kpond qu'il ett «otiffrant

— C'est esaet II nç pÊVlt
pas rrcpioir

j P nai iw.s de Chance J'a

i j abandonnati c.-
mHier te ae pouc-

laire qu'une letb. cpite hisloif
Question d'honneur ! Alors nt

Htu de n » plaindre encourage/-mo
Pius w>t j'aurai ««t.- »*" Tixii tl *""•

s toi Je serai libre iiec::-
rc au wlniatre . fini le service rferrl
mettec-moi allhurx-

— Vont le ferw *»
PTOHU-1- '

rjenise Regnau.. quiila Dartct .ÎMI
cUe a u u n n c c U irune fliie fliif 1 " <
motions de in jourré* avaient trtte*

j'*tteno»i»
fflt-,1 IVs demain Cest

«u cheï «tu ••
_ C1K* »ous jr

nmner cela, madem
- Libre i. tuiu Ea tout c^t, la por

te de nior.skur Oarcet t»l co
jiuqu •> ù m û a Bons&lr. monsie

— No:.. r;f r^r J
prencirc a munsieur Darnel comment.

Il lusitii encure pub. a voix très bas

p
- J , ro».' «venu»! ae»*»

wrs »* SOWATR«S CSDlOStO'

i l pu «ire «*>
cqutpagea ont rapport* «J.

ilratentqites Impart.
ayant

isslons sont wntres à

r nrooii«r c pam
é ! Bonne mui et p»rj™
trouoler rotre r-ix"

. «.'en ollej-roitt, Denl* '
da. Darcrt larsqoe i« On

1 appartement. Ce-1 i
* M prunelle e,

Que iVàlleivouï vous
icrciwr pour les mettre e

iK!« la Jeune n i e .

B-aKisant dune
•hjpotheBe flevratl

MaU Curer *•« bien de
en est encore

inli; - I* «ii-rr.w «HIMT-
l dr trtinpei s>s! cffivriip « Duil produile rexplosion cet a-

sur le bateau anglais
Denise ne li:

Cellr deci
s applaudlsiemcnts des Commune».
* La B E, F. seT t(

..T.- i.ir-Lorn us, qu. ,fi t i ' i . l UCLU^Ù JT
J-sa Bonaparte. jirlnGCSse de Lucques <t
de FitunUnD. ont été UOUMM du Tait que
•7'- prenDm d'Eli^a non ikeulenient TÏC fl-
|are pas à J'etat civil de la «sur de Na
ruléon. mais n'a lamals Bdstê ôans lu
LirnlHc. I! y a la Un petit mystère i|U il
t.-.l trefi iiffirUf d'vlticldvr,

Le prénom officiel ert Marunuc. nu.
en double. Marie-Anne- Le baron Lar-
jjry. dans son outrage aur Madame-Me
•c. Tait une supposition faussement e-
tayw tur un document d'Elisa • en me-
anoire dwie sœur decédee. baptisée a-
« « Napcleoi. el morte peu de jours a-
pre. •.

Frwlcrlc Mftaiuo, dans le l 1 de t Ha-
l«.««i inconnu -, «it gue Mine Bonapar
tk eut deux m:e*. mortes toute» «eu* «
fcis asc, qui' » l W « t Wtartwwnt les
prénoms de Marie-Anua avant U nalï-
•aitce d'Eltsu.

H Puul MilîthiltlU'i. qui a leserve M]^
fecher.hcs ^ Elisa Bonaparte, relevé que
t explication du baron Larrey est erro-
»!•«• car l'acte de naiuance de la sœur
• r Napoléon, iàptlaée en même temps
que lui. ne ]'appelait pa* EU^i, ruaî-j Ma
>ie-Amie.. ' . t

Frédéric Mj*s*>" lui-même u'est pub
«•ail» la vrnw exacte lorsiju 11 du que
•drux .wrurs dp Napoléon decedecs en
baa-age portèrent 1<* prénom;. * ; Ma-
ite-Ainic aïant la troisième qui lut la
priiwesse de Lacque* et qui fut prénom-
mée Marie-Anne à I t ta t ciïil a»ant de
rwevotr le pn-nom usuel . non olficlei.
..•Elisa En realite, neus comptons bien
trois nlles <Te Charles Bonaparte et de
I.ftltm Bamollno qui. avant Eliss. por-
tèrent ks prénoms rie Marie-Amie, el
(juî ne sarvëcnrent pas.

U premtfr rrrfarrt du «mage sap;o:
:• «apolpon nf cl dècMe a Cône cr
iTIb. et ia naistoiTrce-tnii'«lit est celle
.l'une prrmitre Marie-Annr, née â Cot-
- ir 3-JKSfier-im. morte en bai-»s*.
:,.; «ec«Bd« ^ajt)c-&noe vuit lr )»ur
.•rra NajwWon. en 1TTO. a Aiarrio, et

rtidi lu m^tnt-'rior.fi.
MJIs J année suimnlt 17ÎI. r.JH une

'••oitiem* Marie-Ann- reiie dont iiaric
Fmierir U a i M cotuie ayant tt* L>ip-
tiaw av« Napoléon cetle-ci decede un
)77i. et *ilï a même une Jumelle, Ma-
iV-Antonia. qui m««rt si" mots aprw
.iu ita^&ance. en ITT1.

Enfin, vain la «âUlcm* Mane-An
ne. née le S J>tt*W HTJ : c'est la .mi
jie. et c e * Kiaa.

C? n'est pas ftrt 6e fuit* qu'oit char
ce ar» prénom* rtntteîf J lusaEf mai;,
irea probablement pendait* qu'elle f«-
naii «es étude» au eflllep1 ce jeu»«- W
.(•» noble» de Bainl-dr . le prmom (.i:
f.t» apparaît aloei acatoment.

Pourquoi « ctiantmacnt ' M. Puui
Marmottai, don»» resplicstion .suiv^n-
tr . Hou» «releroiH. «n UH-SI- eeiwralr

opilUon suivante . en I7W
comme nouf, I apprend le

•eut c
qui «aient
t\m. furent dr t tmu y t r un incendie t\
retaUli.̂  ensuite n n i (nrtetie •

II nv vtm que Va**- de baptemr dC
. w 'av-c les prénoms de Mari r-Ai
lut eniegistre ie 4 aeptetnbre 1T79.
celui (>e Lucien, nais c'était un v
jxrtni rare de faire une seule
iilc Je bwpt.
Ire Bluu *̂
^*ï avec Li

i.rtnooH de M4ii
:t bistre auihentiqi

rowMi MQIT asfl Ar sont
(Mf.s. 4 juin. - L'emi»ii.rg.ueraciit lies

•.îoupes aiiiet» aur Dunkcrque sVst a-
''lipvc a u j ou rd'b ul# conrorjjntn.cTït BU

|[ji.in établi.
Jusqu'au denii«r aamei:,, clans les

lubouiEs d'abord, puis am ia vilie i-llî
sosi. i,i)frlrma

tant«£ f
où <Ks
des

i", de maison
fiiEtanct' lieroiqus d<" tins arriéres

sardes.
Lïiiurim. toi«tamment renforcé, sans
rase, rtjsiertiut w>n «Uiu el sans cesse

••oyait contre-attaque.

lieu sous le feu dta mit railleuses alié-

a n t s .
Cette : miplacalile et le s

I d'une opération aussi vast* cl aussi dif-
ficile, mence nous les ordres d"e l'amiral

ial et du gênerai Fa g aide, auront
Influence certaine sur le dcvcloppe-

il de la lutte.
us soldats nui reviennent du lion] et
t l'énergie demeure entière sont

|urct* a de nouvelles batailles.
Au cours de* onctaLlons d'emtwrque-

Irrtent s'est manlli-at« à un défi* excep-
i'l l'intime roliaboration de noù
•i fle Urne, .de mer et- de l'air, aux-
>s les force* briUiinivues (armée,
ic et a>'iiitlon> ont apporte un con-
inlassable.

L'amiral Abnal a déclaré que le tia-
HI aecomvli P*ir ** Anglaie était ma-
r.inqw-
L'etinemi avait captrê par sa mjwpu-
ce d'rtiveloppement d'obtenir la. eapt-
ilaLion des forces fratiçalaes et brilan-
iqii€'£ entourées par lui.
Elles unt échappé ù. «m étrcuite Br«-
: a leur indomptable énergie-
Des combats ont eu lieu ce matin BUT

| j a Baxse-âomm<-.

Noa> ivon* fait des prisonniers.
Grande in-livil* de notre a*laUt»t> **P

Irecoiauwssanee aur tout le Irnnt
Dtins la i>iiii du 3 au 4 juin des opé-

jticn^ L^ tomttardéniciit out tic dW-
luecs sur 1rs lerroina d'aviation cl les
„ _ MienU induatrlelfi airr environ.'
immédiats de Munich et df rranctorl.

Tona «-», air.iarei^ « n t rentres.
Tfiralk-.cmrv.ï , r?M" act.m. VB'«»

tioi; le a 6tt;i£(uê d lr
;.s de la région de. lu '
indust-cJeb, idée gar

Les pertes éprouvées par l'avi
miemie au cfturs de rewpfdiUua <!
ur lu réclon jurisi^nne s'éiêveni.

min 2a

En outre, plusieurs bomUii-diers, s?-
rieuseinenl atteints, ont «té ms en Our-
âcuitcs. de rptotir vers I?urs lbner.

AUTOL'K Ut' CIOM-VU'MQLE
PariK. 5 juin. - Le «ranci d:anr? de

la bataille (tes Flandres est t/rmuie.
I! a eu imi opilogue elorii'UK dans k

camp relranclic- de Dunkcmue où les
armées franco-britanniqiMis. npres avoir
résiste avec une euersue laroucbe à l'en

iliisatur. dont les ptrles de vies hu-
lainf» out éle eBroyablrn. ont évacu:>
ïnnitiïeinent, mr l'ardr? .supérieur,

Cette évacuation s'est «Ucctuce dans,
rdre t t avec une discipline digues '

je toufi les clogfs.
Le vice-amiral Abnal. en twn marhi,
quitta- !f <|f>rolrr h' rivage ee matin «

iiu la reaiun immédiii» dj cl:s.mp
[de bauille, au nord ce la Soz^ine. c

•ee fiiuiilurdemeiiu cet ele eH«;ti
Lfî ubject.fs a^siiinéi or.', été al [t
b> que raà^mùleiuer.ls ce troupes, <••-
iiij£ bEEiLdt.̂  centrer d'-iVQàilions.
L'olJi*rvBta)u a phûtograoliie IL'S

|nes d o arme es sur Icuscmble du îr
partmuliftomc.il au nord (TAbbetiD-

Al*X COMMCNES
Londres, â Juin. - WuisLuu C^uic

Itltt *IUX f̂ n Tn in i in P JÏ une imtlOl fM
JcclaraticM sur la coudulle de yi Ç

uu ïuece^ lians iirêccduiit. quanJ
Ion pense aux dilûcultes consitfem.ùlcj

ml edlourS feu opérations d'êva-

, devt Paulin
» «'''iriù Caro;ine II ne s'arit pe -

tn «î-wat civil, mai.- de changement*
.lus provoquer par le caprice oa det
•sidemious aenlunentates. et « l e
Mtale Miu'onl daos les tarallle-s Cor-

U s pour 1rs Rarçons eut p™* **• f l"c"
1 *t iU donnent lier

rfatu-i la 1-edacttor,

ir' joii^'j tiii" lJfirdre tlu fiatani^M
'f. Uncer des notes safs duute nt

pour célébrer te& exploits crlm.
m-h, des bandes, allemandes ; nCMS pen

QU'I: a <tÉ assigné «ne noue leri
ju terre J l#urs Joyeux ébats, le« vo:-

d'un cit'I trop mêlant^, ou^f
i Wutca Ici rjers aj-ant été <-oupef

iLimaipcrtent Hitler.
îi outre, Hitler Invita s»n nmpl«?
i prière : vers quelle -ilvluilv ni>ste-
rnr iroot ces invocations populaires '!
Keu <lc uiut le monde lie saurait
venir a l'éciertltine rérove du aa2i&-
: et d'autre part, le Dieu de tout, le

(monde ne peut être que sourcî à ia voix
Ides pharisiens mattrialiste!, adorateur.'
j

M. Attlce a fui e ç aie me n* une d

caridons panant de e« tombeaux
olnnclils formeront un choeur cvnique

MnhëniBl'iifP. de na.lur?. nous l'es-
is. à provoquer u colère tertibU* du

JDien juste et ban ; nous eu verrons
iH .es L-lTrts pour le plus grand*
l de nos armes flans le deroïle-
tragtque des événements e-i cururs

? nouvlfe ha taille se poursuit sur
-rt de Franco . ûes T.ûita. Cts rji-
: i ceti* pensée, nos coeurs aun;

|f!i«ir,is d'une doyioiireasp émoimn :

représenta

tal 335 OWt iwnuw», ce qui
a iH'U pn-'s rcffecli. d'une

et I'H II oui fourni iLa nuri
tffort énorme

Bur terre, nos soldats se sont battus
n bero» Juaju'» la dernière minute.
Les truis armes IranWi-britannKllKs

nt ainsi écrit Irt p!us *wUes pap«s de
'ur histoire miJUir^.

r If Ir s
•un evunemfut pfti'Ueulwremeiit im-

[jortiUit, eu dcUors des patrouilles Oc

T(.u;

iun trançai-1*
industriels

appare

a. buintHtr^e de
Munich rt

t rentres i ieur

De son cote. la H A Ï , a lance des tun
ii-a de ttODibes sur !ÎS garée et usines

| iillemand.-.s. *insi qu > sur les ralftne-
es *• la Rulir
D'autrc parL iiendan! Luult a l^ur-

.••e or mardi, noire avlaiimi a dcpiuïL
ne st tnde acllvit* de cbaMe et de re-
urnaisïaiîCfi sur um^ l>teu*«e ÛB

Pana, a jmu. — H«fla Ja nttM du 3 ao
juin, nus e*cadrille« cmt attaqué avec

n crarrd sacn-s. clivera objecills a -•-

1-e C-: Franrtort et de Munirli-
.•5 aérodromes. Rares, vol^ rtrrf?!i

___, d'inâDstrle de guerif FI
•taroment les plus impotunt*» us'ni
. moteurs cfavlons (!u Bieci OBt fié

M Attk-e présidera le Conseil de cuût
« de cinq membres. Le Comité Minute-
iel pour la défense intérieure sera pri
idv ]>jr M. Chamberiain
Lonan1.,, & Juin. — :... Wlrsmr, Chtir

ihill, d.tns sou espw^ aux Ccaunuats
; dit :
L'année des Flandres a ptrdi

nions et du matériel motortse. Il n'en
este pas moins que 335.000 hoaimcn ont
tt débarques en Angleterre.

" Ea plan de la. sad^factwri ^u^ l'un
doit avoir du ta]ut du tunt de vies JIH-
mauics, ces 335 WO hommt'a seront ui!
ppolnl prêricux pour Jcs Allies qui dol-
ent iS'attendrê a un nouveau coup yor-
e avant peu par l'ennemi, suit

lu France, soit contre l'Ans'eU-i

Apres avoir fait l'analyse des opéra-
tions dans le début de la campagne e r

elSlque, le Premier Ministre a souli^ru
uc l'armée des Flandres avait a luttci
jntre 8 OQ 8 division» motorisées alle-
landeB. ciiacunc de MO vchleu.e.s

t Cea musions molurisce.s cUiici
utre suivies par des diviamiis de cette
r.fmitene allemande toujoui

Iduruin? 1rs paya qui jouissent de la li-
mrté, que l'AUemasne n'a ,amais i

Pui.'. M- Winston Chnixli.!. a m
ut le lait que c'est U capitulau<n
il Liiopold qui a mis l'armée des Flan
res dans la situation désespérée

|e:ic a réussi à sortir.
bur a rendu bofcniii'.v a ta
la R.A.F. qui ont si lanîF

[mérité U reconnaissance de la pu
- Chacune de «es perte*. U lî A. F.
fait payer au quadruple.

. IA- tonnerre <fe i taUiafl a'iAt tu
[pour le moment mais e* .-."MI.

court répit.

Bien catendu, a poorsm'.i :
[chJl, la retraite des Fhiidres •
une vicluire. malt D virilabl*

|A «ta remportée par la B <U'

L'ennenit oempe •*» Po r t* '
[iJuiiclic rt Itu. régloua mintcies de

ne rt du liorfl de U nanec
Au-ssi. laul-ii ^ d fe 1 u i l v a t e c

u» nouvel ««on ta vue d'?xpio.«
circoiu.tanc»'*

Hitler, liit-oi:. ffirtsa:* d<
. Ce n'est pas la P

[rois qu-une telle Intailon «rt
iou* eouttrtetons plds de I

Devant la gravité de l'heuri

rctiOii .....---ai Wii GorL, dùjil,
.ai cît ,iecl».i*é pai1 îts" <(épuKw, '
ja drfci.se iiittrltnn^ wra c^aiu-
m.îurf-cc. Tou^s eea mebur'_-& te-

:ont discukea ra scs§i«n secrète *.
M- Wir^lon CliureftiH a parle ( w

e li lur.te contre !a ciiutbir-nif coioi: -
e. Puis, pour terminer, il .i. prociamv
i certitude que .si diKun tait son de-
uir, l'Ut aéra retendue de m oicn-.Cï
ui jpesp sur les ueupln, UUrrs pi «>n se-
j annihilée ^our W annsf.: a Tenir.
- SI ir pire devait arriver et q«1u.«

[partie de TAnçlt'Urry vlut & «*rt en-
fal*.î« l'i lutte serait continuée par i'em

crcs, 5 iutii — Apres ua expos;
ne Lord Ralilax, idcuiique a celui «u'a-
ait Tait M. CiiiirrhU aux Communes.

Lord StraooiRi a rencu un vibrant àora
a£? a la Alliauce oe Ja siorwitse ar-
C-e francau* qui a. couvert par sa bra
ure indomptable les opérations <tV-

{vncualion de Cuiiter^ue

ratcur u sonUçiw d'autre [Art lu

itiit ctii-ù^exbe devant le courait'
uUaUfe ce nos soldais lKnéf, cui-

de» par ira cïw-r eminmit ; t t 11 tares
senbl* sercevoir, à iravra le bniK d*

-.traite. Jf* *cr,os puur ie moilvr-'
-jùintama uea s Luîmes d« U TicMlre :
« i a - d rrteatîioat fatalement an Jotr

ir les AUWs JWlt pUssact» et, que l o r
iusc est jnâte.

1X6 énrem'i's cnie^i's nom aLteoifttt
sut etre ^ricœ& • ve f r A - t**jnj SES at.*
anus tuutKiodei lignées contre l'Méi-
aurt chrétien (> justice et de llierî* ?
lies seraient inopérantes ?t stéttks
lalgre l'extension du champ d> carrts-
» et d* destruction, car le trcT.it dr.-

lisé se dressera flaalenifnt pool liiêân-
Inavouabiei àtsxius.

» les Efat*-Vn» $'émetu-eit ; ' ;
:R«s:tunn leurs envois de mat̂ TW. à c»
jtpmt de IKUS eh plus aec^itaê ; t"t.
L> r r Earderunt peut-irre pas a *$io-
-ei ieû--j rainantes ur.ités aux trucpM
.llices en vue dr mener k bon Ctaftbftt
•fl Tire de cuatliraer la croisade. eori-
nuce contre t** lautcurs demordaw •
['hi'sêmoni* universel:?,

Il s'agit pour ie moment ui? teartr. A
aire face'stoïquement a us ^TPnlSîméi
ES plus dures : ftittue viendra dot r.;-
larations ialutairea comme dt'E chati*

II .'•£_ rtt lenir, dans ut calme, u
ilsnite. . travail ; tl nos années ,1*-
nm le • • . -afre di^r.it;ïeiatiit
i suf/>ii(o J . mande.

ITALIE
Mui-tf'ûl . les dcilMiïtlOES

cWj l 10 ïwurcs ont pris fin a
. leure rtaîl^nne : d'tnrts le
lqué oui « et* publié, lî AKI-

rêuctffi a n é consacre 4 use
rc vaste d> rtformes BdmloJrtra

i,riunniriuc i-sposc s e«nemeaU B

avec «i l se pus* on AUe-
JJUWIC «rt lits» d$ns l't-

plu^ complète de la situa-

ic.it;-- i» ::iiii- — »t eMer. a dac'A
ix cmnmnnta que lappel aou^ l̂

drapeaux des Jeunes gens ta. être acrî
j 1ère «t que de « tait, les eBe=tiTj, d
Tannée briranaiqi* vott aucmrn'e

ipldcmeiJ-

. fOI . DEVT f DENT

Rimic. à 3 ma- --Le CcnseL d*w WJ-
.jrres qui s'est réuni ce matin sous U
resJdi>nce de 11 Mussolini, a approuve
ir srrir dv dicrets i service civil usure
ir un personnel leinuim t les peiuĴ ri—
es, en rem^acement des tnohKia'-s ;
Iscirlini? ln*istriel!e ; rouveOea cuni-
-uctioiu oanJe* ; drats dautesrs. »tc.

[etc. -i
L Q » i e i • prt. fis i t) b X.

ROBI.^ 5 Juin. — On décret T5«*be *a-
mrd-haL i &etu aouawt a la disat£'-
p mEltatre jp« MVTîa-t; tr«r^l"âîif 5ipn
s B̂ lTicê fi inrffittfflr

f-TMWW * jute. - 2')0» bcri-aeJerï
il auendw. â Trie,.» aa i!» Tiaft.*.
t, wv.i la csDduite d'oEficIr.'j s-uir-
jrs Jeî WRJtns crover^ de butslKe.

.rsr-Tork, s fuin. Dar.s i»rtaisa
mllt*ux bi»y. înï«n*èis on croit a«ui?

|due le Pn-sidcai Hoee^.eLt lancerait ua
r.oiiTel appel i M MvissoUnt. lot dema.i

jehnt de ce pas lirtMTcuJ- dlXi « ••-•iJ-

:t fûTOpMB.

Bcn.e 5 jpin. - « i maitoc a< Bcf-n
je les mJi-ux ufflclftl» de U ̂ T**t aa-
^ ronticaext * se BODtrtr trfi r é s r .
•s *ur t m i » le» quesfioEn c-oncemau.

.Italie.
illiehBifWW aurait
decUrer OtrtUe E-va

mlMSAade de Oomde-Bret*«ïi» qtft-
BiJouTaiiui ITtali; prmr la rr*iwe-

'dc Grande -BrcL»». J
et de rrani



EN COUSE .
D,, „• t'.«i:r»! .-.-• ."• - ' " • l'J»ï1'.-

Ml», i . *,c Hf.a.^»..- ri «•"• "•*"•
<• C m ? «tlR-re, peut- i»O«. *««•.«••-
m t genou» Ju«n-e a*u le pM« il-
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Une*, ct le ruïitailteur W»er.

La plus grande J.JLIIC des taulpa?^

DauLr«, bàLiweuta ont été avariés
emms ont âtryi reurls la mer.
L'amirauté Français? saTail que lup*-

jrallun entreprise 11.' pouvait misj:r
qu'au prix d'un sacrillrr d'un ceilam
nombre â'unites navales ct aérienne*

Le* équipages de la flotiile du Pas-
de-Calais le snvoieut «'çatemeut ; ils oui

omtRf a roramairc, laii leur devoir

Vti MESSAGE
DI* LORU-MA1BL DE LONDRES

T*ar.«. i juin - Le Lord-Maire di Loi:
res a adresse un mt'&asc j la popula-
Uti uarisleiine r t Londres entier* e>.i
ifre de KJUB. CKafens tic Parb. je voua

Londres, S juin. — Une Jéatice s?cit-
p aura heu mardi jms cmiuiiuucs.

EVACTES Dt I
A uns

LoiiLreA. a juin. -- TrnL-! anuraux <
•nis gêDîniux français sont armés hlr
n Angletetrt avec les troupes frauçj;
fs évacuées de Duniciqur

Us ont prL, IF trm:i pjur Londres t

Offlce des hur arn«e.

d'aiuourd'lini commente la uouvelle
ti^ive MLi»maiu> et rciil que l'Ann

terre t'oit apporter a la France SUT; ai

Loncrcs. 5 juin L? maréeha! <!'
l'air, Btr William Oorc Suttaerlautt Mit
hell a été nomme inspecteur gèufral d.

1* RAF

trfre*. S juin. — L«uir*l Abttti :.
ele tuçu en audience par k roi tu
VI au Paiata BucUntham.

Pari»- 5 juin. — Des alertes ."crlt
it en lieu aujourd'hui à 14 heures dans
a région du centre-ouest de la Pr;

el dajis la région de îlouen.
appareils cruiemu ont été abat

Des opêra'tor.n *'.«
«lient un v!" (nier.1!

Moscou. 5 lui
le front ouest

A:.5 U presee soviftique.

Aujourd'hui, it* jo'.trrBirs rui'.:: 01:
Ublié de ;onga commen'-tres coatpre
aul iuaqu'i 2.000 mots '^ûcoura pru
trneé aux COmJflUncs par M. Wimtoi

Cliarchlll, 1ER rmitTittùiii dans leaqu:-:
les s'est operce la retraite rie* Flandr.

m'berqueaicnt tles

DE LA GEASWE-

,pes allie

usai:
:tIACNL

Luudrcs. S juin. — On declaTir et
lelltmfnt i Londres que malgré
lu'alflrme ;i 7lcrlin. la Orande-Bret

Fne pins
;«1ons tru'elîï ti'rn avait au deout de l'ai
fer..fîre

us raLsons a cela : limmease *f-
fort necompD par muftis trie séronauU

anglaise ; ia narrante nag^ratiot;
des allêsations allemanâe^ eu re qu
concerne les ncrles iatle.s jiar l'aria-

ou britannique.
En lait pour chaque arion tffltannl-

<qiK tattu. l'jdreraaire m a perdu au
* 4.

Pjris. â juin. - Tnui IFS i-ciiM-i^îi-. ! l>i: BfcfcGKft A LA WRCESC»
culs reçus Cn front depuis les prerai- '

res heures du jour «Jinoncent qu an? | LnnâRs 3 juin. — La B J C eontiu
nouwile bataille &*t commencée- 11 cansacrer une sr«nde parti» df

AIIX OniTTEHS

Londres. S juin
nutû > uubUe Je aux

tNtiLAlS

- Le * Dw.ly
taee atlwsse a«.A

viiera iMiciais par M. I.itm JouliauK
entain semral de
ri plrrrlanic U «-oki
tranchais tie ne pu..

cfitirt Uni que l.i î
Jrtnapie naiic n'au

« Tonte U Frau
•es nerfs pour U 1
MMkfftcT «ur. Huuk
i w i s a u r T U B h ,_

la CC T. 0* r-
vV.e du peoléti
r r^'gpher dans

o r » brutale o>
ra pas ett anêa
ce. xjoule-t-il.
icloire. Voui JJL
comme mm^ c

H - -

rlui-
»ru»

se.-.
:A,-

nli-
tPnd
IIVI'J

L'effort noient de :enn
té jusqu'ici entre la oier

Lan 11 u SotBBOns.

Paru- i loin. -- La or

j<> lait que nous somme.*

cluse d*usr nouvfili la

., ĉ l ri-ciaiÉt:l!«- c- n.Hi

II est évidemment bça
pour dUknir )t>, iutntlo

du liant rammanaen < n
tfMlcs 1rs bypuUwsCi «uo
'UWÎTfT risqueraient il et

ieml sesi por-
rl lu nuit" dï

•'•«e du com-

n la premier
AlUc, laque! ^

» 4 heures
irwup trop lot
is rmmcoiat?*.

alTcniand K
n pourri it cu-
re contredit-;.

nUlr«
p » ,

raient limenUM d'appliquer 1rs m--
Ci qu'ils «npkif*Teiit lor» d « beau-

de Madrid et de Bwerlone.

Les relations
Diplomatiques
Anglc-Rnsses

UmiKs. 5 Juin 5ir Siariord
orait été asri*# pas Mo*rou a
rcdralt avec le litre d'ambassadou
On sait nue Uitscau ttait opposa J

ue M Crfpps fut er.royé à lltr<- d

Sa tâche serait (!-• négucier
tLtion cummerdalr uiigio-rus
UJt pa-- favorable a lAUcmas
indirectement.

dres, â Jui M
Comi

utkr.

que ia Grande-lir«taEue est ri^pcr-
a reprendre les relations dipiomj-
-.-, nurm;i!P3 arec 1TI.R.S.S. et qu'il

espérait pouvoir très iHuciMiuetueut
1er aux Communes (tes rcnsei^n?-
:s plus précis sur cett? questluii.
tiflrcs. i Juin. Plu» de 1M:! biti-
!s ullic-s ont par*:eipe a I'embart|uc

omit des troupes Iraucw-anelaisei'.

M»cou. â juin - Datu les milieux

ti«m de vues ce la politique s
<t de celle des aille» rclativem

IpaUt-m-s du Procne-Orient.

t)ans les Conunissioiu
Parlementaire»

Pans. 5 j.ii[] - M R-yiLautl a vttr BH-
trudu cet apres-miéi par la Corn m Isa io a
de l'Armée de la Chambre prï-^dc- pad
M. Jdiellet.

. un exposé Complet de la con-
duite de U guerre depuU le 3 .-cp:-i;-

|îi» 193C. . -

H a loumi des expiicatHMif com^de-
lentaircs sur les opérations qui se nout

|tferouiées depuis !L- m mai « p-eeîsé lis
londl'.on* du rtpll s*r truopes aili"-5s
UiiLi 1rs Flandres.

Il a aussi aoanê des rnarisrnrenw
|sur l'atuque ctc.eucliee ce m»LUI -;i a

lit part des miMinb d'espérer une is&ue'
ivorabîe.
M. Rrynaud a rende bomma5ft '• ' c;iu

rajc d^s Iroo(ies et au moral clei,: de
la population franeatsf.

Apn» fiëtie a-ssocire a cet liouiC-g?.
, commtsaion s'est déclarée pl-:nem?nt
ilidaire de I action tourornementale.

cette kttuime,-

Adku pour Toujours
TOUS LES LUNDIS . eiuupi
TIIU-; les jt-jdL< et (•iniani:
Tuu.-. :cs sameens • mai.i
Au 11 rugranime : tuulour^

Norvège

annk les efforts des Lroup» Ira lierai
gl^-poloiiLiiM'1} oui*T jjiuent po j r ? i-tn-i"
lément des ennemla ; le nettovage s

, i Juin. - A Warufc l
upes alliées « poursuit

Nouvelles Diverses

1 les actualité» Fo» MJI

M J A t t f u v i r \ i . ' nowrxi t

Paris S Juin - :rf. Louis Jacquiiwt.
iiicien sou5-s3rréta;rL' d'Etat, qm «vint

•o::setl IJUUT aller a-is Armées, a et?
lomme Chevalier de la Lésion dHon-

Lt tllAJtBUV AMiLAIS
A BESTINiTIltN Ut L'ITALIE

Londres, à juin. — Les exportau'urs
Ide charbon de !» cot* nord or.t declJ-i

reprendre J'exp^ditlon du rliaroou
lltiii!1, t,Vs i|ti*- ie charbon

disponible.

Istamoiii, 5 Juin !<• stncnû M
[•lh»o«T qui »iiaii Af pa»cr deux ton

Ankara est KDarti pour Beyroetl

Paris 5 Jim;. - M Dufl Coop-r n
kltlre britauntque de l'm forma tiun

M- L-O. FrussarC. miniaL» de ilnk
nation se «ont rencontres à Paris i
i et 4 ml 11. au ministère iip ! Ir. forai,

Bs ont rludie les nu-sures proprM
.essarter ut collatmralîon rrtre ies se

A LA PRESIDENCE
OU CONSEIL

«adaron 5 JLIU - Le Tribunai Mi
lire permanent dr Brsanrtm a cv-r
nnc a aort poor trahison ri rspinn
re k nommé Uarctl Vrrr; duniiL-i;:

1.1 Oerteve et arrête a Bclfort,

Billot —
Parisien

îaient leur popuiinie er lalssaut ta
:fc pteratt dans leur, partis où
un avait !i» droit de le* enîn>nif
e petites aflaire,-. L-e qL*i faisait d -
Montaicne : « D_- rrai ^ iOir nuue
1 ttJl* assiège de tant iv parleurs

*t regardania jnc.wnuï J'en ai «nirenï
:>lus œ pitié que d'envip .

-Nt^iitLi/uii cete coutiuiiy ^ p^rpr.
ua. eL MUS LouLu UV l'ambassadeur <jo
ïenise pouvail ecrirp r . j-ailal au Loti*
Tf Je m'y prnrornai tu tnuir liberté et,

.r»vcriant le> < !veis corps dp sarde. 19
canins a .-. rt* porte qui «si ouverts
nés qUO,i y to^ne c i ^ p : t ]S ^ ^ ^

ir !P mi luimeme. U sufrre d'y «rjt-
r et lun voua introduit, auiisitôt, Ls
J ?eut <juc tous M.-* su>U entrent li-
eiuent. > EL il m » nantie part, a prt?
» de la toii«u- Je H-rie-Therese qui
Ui-ai! en rniblir : Peoaani qu'oi! la,

•iflail. elie porui: un n^rr torsade es
nie ."branche. W«i y Snu de usielnes,
rrê a la taille et une Jupe si étroite

[qu'elle semblait enveloppée dans un sa3
'ie. La reine coiffée, des page, ap-
:er.t ses vêtemeitis o> demis. La tôt
terminée, eiie w tourne ^ r s les e-
;ers. fil une belle révérence et »o^

jla. pour ainjji dire u rappsrteinrnt 19

flous Louis XV — c'est M Funi^-
lr-.iH.Jiio i|iu rapporte crie ar.ccdmo.

i pas
nl

[iiiter au repas tu roi pour admire]- tut
el surtout ion adresse .» ori-

ïsrr l<i ruquiilc de son trul a lir roque Ce
U devenait une ver:iable attraclior: «
laquelle ie n>i se prêtait voiooucra ct il

laû Mlt cuo nusierï) ^ imperiQ wrf]jc*
mer.t

— Attention ! ir nu »» aianper -ÎOII
•ni ; chuchotait u '.mile.
An^itut Ic.̂  cti3iif3 assiii's auprès du

[roi s'ecartaift-l pour :.ue le populaire ne
;ûn pas un /.este, et aussi sans 6out3

pas rtwmir qoeiques f<-:abini£->
TK au riu, d îne Dubtlns» Aior*. 1*
. eu souriant, prenait son mat et fat
t sauter *• haut ^c !« coçmliC d'un
ip -•«< #mat awc le rewrs *• %a ftmr

chette.

Le U>ur lune, LU» niurnnt.v de plaisir
montait tr luaiste.w, et Loniâ XV

bissait > arec un (feuxienaf oeuf. M-
citant l'amusement que aes su>la prr-
naiecl à Mite scène qui s.- rrn»awlais

Chaque repo»

mal. aous notre tëgimr éà
ratiqw les fvute. wn» ce paru ca

*• ^a:ie a maiçer ds
'Air M Ajajei ïfvTtm 'on
anxwUe et aon verrr Au-

>ourd*riiii nrm* icmu a priar Ir droit (M
i* t r iw

ITUT 1 n^c.r. ("'«if aitlutln
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BOURSE de PARISle» *«ant mise* a l* dtopoûuon du Co- Jl est ii.teidll » loui
mitirhlr la V-V-
nu N..uveau-Purt au feu du D»*o

Le Capitaine O Cnrvettt
Commsndnnt le Front de U n de

DM BALARIM AGRICOLES

ut .lomlreu» ». V. <ttê»M Mu »
Wons, Prelet (I* 1* Col*e.
Oftcler de la. Léfioo d'iioiinear.
VU !» U« du II juillet 19M, »ur :<*-

partial nu de la cs'iim eu tcn>i» de
guerre,

Uwi pourra être
e Ko tnk a

« S Aériens et
uiz maires

. un - —
ê * u« ""
| • 18» - — "
* .* i « - • • : •

t 1/J * « " * • —

S t Wg"«le 6 * "M

POTJT être birri coHTMf. n*
pltu : UDC KLJB adruM :cHez pltu : UD

Salon Remanier
vert l;1 D-inanche matin.

ÎMU-UN RECAM1K»
STJEHIISABLtS DVTVU

6O fr.

Va le de-ra du 28 tuvc^bte, i
mj'iuition de* personnes et d » biens,
Vu ki pénurie de 11 nialn-cTurtiVTe a-

ie dans le département de 'a Corse,

- MM. ta Manu
te Poiic». M- !• » « • «

Svice . «nccl». M 1.
de Gendarmerie «rat charge» *

t.on du présent anéw.
AJat-L-io, le 21 mal 18«

ovula*"! Ceiittal rappelle outu

COU H.uon.1 U »
National 1*

att l T - '
71» M fart» V
Villa ae FUU JK» -
V1iu U« Part" U * -

« «M .— •
1BZ3 •••• • » ~

Bao<m« <*

ARRETUK8 :

tABT. l«r. - Tout ÏK
isarvt franraU * i « M masculin,
! plus de 13 aos, a* uamlu t t l

acro régulière pour» t « *
vue d.. lesécutwr. de dl«r«

et «pccialement ûe

Plus de constipation !

a»cc et s-^* Electricité.
1, Bd Albert l f f - t

Plac* Salut-NicclaJ
PETIT BASTIAIS Parti . . - - -

Had Eleet
BOT. on -

ut» Bankowa . . - -
r . de ton Satan pom

tains de

Indochine •
Case nier Je» - - •

L
lia ponça jiiuaJ* un» luiiet» «*-

Bulletin Financier

Souienre aux Eun^ d Armement, c>*t tedre nalcir -es économies, c'est Ici
prfttor pour la dcîens» du pays et contribuer ainsi à l'équipement et à

l'armement d» noi troupes, c e s ! edder à la victoire.

.'.S£ — LWfiH tombonre. do!*ect le îai.e rn «auïâu
«MX.lu «M | H soutenu c«« imni ausM

La Banque de France et ie Crf dit C
...j ont été un peu mieux ten

Aux Transports, Suez a. n-5»p:>ie
. t;,n.p Ae Iranrs.

es ni-stititw.
invités à déposer, dans

riats 4e PoUee ou »ea bri-
idanneri". ha *n»ea en K-nï

pclrgnom notie taft
atu. noi Iniei, plw vit» noui
i ri- la vlCtoiie U produrt d*>

integiai
lilo.in I .T laut pei qiie In U I M

olr In mumtiora. In ranoM, 1M

BONSDARMEMENT tt.es, sB:7-r.t les catégories

L O T E R I E
NATIONALE

ou à
AVIONS

Ne pa« ajiprochi
DEFENSE PASSIVE

"•»«-*: ANNtfi - A" u me rosi nuut PM MIMAIS M U CHWV VEMDRKH ' JUIN 1M0

e détaillante se eti* Unéttt
a** w vciiagr des lainière» prisées.
Laisoei i-ne iumiew visible de rexte-
neur, «xitabie repère pour ravlatioi.
fuicmie. i-joSUtue une trahison Vtxte'-
rage ptaiic est éteint *nu l«rfr* de l'an
:ont* nULi»e qui ne peut pas préve-
nir tout > monde art&t Alerte. Ca-
K«ulln dm; en permanence vos lirai»
re« aïe- de* rideaux. d* !• priatate e-
paqne. Demande* consrtl i Tr» ri"'"f

a"IIats *•>• rtwfa de secteurs

TKANCaUS
En laSsence d'abris consiruits et »

Kpreuvr une iranrhe* peut étrr ouve
te irta mw. t i r « t un refuge tre* et
fiC*« contre lu WjibardrTr.erV;. refu
gc que les melens eombaUan'j de 1:
guerre 1SI*-1» connaissent Wei

Ferm »-» lenetrti n

' r i ' M «« d'immeuble,
[»ui nwivolr pénétrer en votre absen

L.r dar.s ïfiire haOUJtion pimr étrin
foyer d-ir,«ndie sans «re * "
;««• ' • termtture. Puis R»sne

«sln sans courir. VoUi « « • n o
jrl i

* le
osiantanees « W i l le «>1 "

| tan -a
ENGINS NON KXFLOSE5.
Ne p-s approcher d'une bombe

d p j o i c n t

«rprl-t par le «Mmt
, JeWi vous par trrrt

avion ennemi
LM allemand*

emploient de* tbspoutt-tfc qui mettent le
a l'appareil apret un 1M* délai, par

I
™, plusieurs heures. l'explosion de !ap
pareil (essence, bonlw transportées! ri»
que de tuer les imprudents qui savent

traient pré* de l'appareil S'en tenir
jusieurs centaines de mètres de dïslafl

.e. SKnakr toct atterrlsiaee luspeet •
ta gendarmerie, a l'autorité locale m
u jio*t* militaire > *ltts proche.
T » DE LA »C.A- -
Pour TOUS protéger des écUts et dei
•Iles de mitrailleuses de :a DCA. met
IW-ÏOUS a l'abri. Ne rtstez pas en ter
U n libre Abnt«-»ous contre un mur.
ans une encoignure, contre un arbre

|epal«. des q « ™>* entende* 1» DCA

• a U reriierrli
panu-kutwte»

-. des maintmarl. dans
ne équipe d'élément»,

_ d'assurer un service d* (Bel
|et, le caa échéant, de prendre port à * a

lltues.
Les j^ietteiiri. choisis de préférence

^rwi k l Anciens Combattants,
laces, autant Que possible, sous le « m
laadcnrnt d'un ancien officier. Tous

seront baoJUes et armés par l'autorité
militaire, d recefront les soldes et In-
demnité, correspondante* à leur jrrade
Ainsi la Barde avtqae «ra constituée

La tunreillance. e0*cl"ée en, collabo-
«Uon a m ka autorités militaires, de-
ra être parlieul.crcment stv
ords des usines, de* ourraBes militai

.es, des ouvrages d'art «t . en icnera
|de tous in points sensible» Elle devr

>wrcer notamment aua heures fav*
ablra «a lâcher ùes parachutiste!,
,-v,t-,,-dire précédent
• lever ri le coucher rf" snetl
II est raT>peIé que les paracliiit;

ntwmis revttent le plus souvent de.'
au; «rmi/CS

r r g ecueilli sur des
éventuelles pur parachutistes,
transmis sajis dé^U aux aub-

|riets miHUlrw local*» «losl qu'au mai-
de Erodaimertc. Us
en dehora des t«r-

I raina milllaiiei fonras derront être si-
gnalés de la même façcn.

Tolonlaires qni ÏIP manqueront
p u tk: répondre a notre «ppel. sor-l m-
iites il se ptcscriter s»ns délai «TCC ton

Justificatives, à la caserne ne
rle Sle-Oisule

BASTIA le 1er Mal 1>M.
Le M.i-rc : H <:e MOSTEHA

M I S M i l

IMPRIMERIE DU

PETIT BA5TIAIS •

u*|aim

a le* (fran ' l

_ „ .. fou* û« 1*1-

m «a U 4m cbaaue i Le Petit Bastiais
' awtsM M w k »

eue AUI Bureau 6m % ttt
u. ru

T*L Î Ttitbout i

* ft l Iran» |
nt «Tadrew». 40 CENTIMES

«tUOTIUIKlt KKPUBUCAIB DINFOÉtMATIONS 1
U U I L JUCKAIAL DU DErJBTEHKMT U L I I PAK FIL D1ECCI AVEC H )

DiJitCTEL'IÎ-KlJJACrEUB EH CUU1 ; JUUT1H
40 CENTIMES

: AJACCIO : l i t

II est permis de coieidérer I I situation d'eicemble comme
= — aeeez bonne

« AS Tl A

DÉCENCE
Jcau

La bataille de la Somme ne paraît pas devoir être courte
DE Là TIZILU COBS1

U Cane d le» Cônes

dus Stendhal : Le pays

On ne tiuuve p^s wrwu! latavii' um
picte de Stendhai qui comprend, ouu-
nm quatre-vingt voiuine«, sa t Cotre.s-
poodajice J compruH-, qui np?st pa.s la
inouïs intêr*ssonH:. Il est tau de pouïnir
«XIÏUJUT i» cuLection carapiete sthen-
uajïiine au point de vue orse. car 11 y
r*t «ou<<eut que.Uioit de itotr^ pajà el
de ipielques-uiis te » s principaux ptr-
sonnages. même «ans compter les Napo-
lt'Omdes avec tt?M|uel£h nu CJUM d^ SPS
longs séjours en Itall«. k- Consul HfLPj-
Deyk a ete fn contact direct au inJL-
rrct. Arec la Corse dle-mcmr, BU'n-
dha; a <.-bê en contact indirect <car ti
n'y est Jamau venu) mais i! treijucm-
meut que se.s noWs et jneement. venant
surtout d'un pareil obarrrtteur, or.t un
Iflléret ie?L !

U résumé du scaUOMut de St*ndù»i
JUT la Cône, c'est <0uu c De l'Amour »,
4u"on le trwrw, prts «pressil qu'ailien»
ain» urf i.otc ce ba« de page, au r lu-
pttn : i Les aaLitms p u r appui L J l'A-
nwur ; la. r n n e c *. 8t«ndhal Lut idlu-
. .on JUX c Mémoire» • dt R< siier-IWro;i J.
• •JI a CursK, après avoir Lote : » Au
mbytn a«é. fat prt»*BC» du danger trera
pai[ Icâ «mrs et c'est 14. ai je- ne fte
UMDpc, lifc Jeconde caiw de l'ctoiiiuui-
ts supériorité des hoairrifs Ou XVlniP

encore sa tnain de 1er lomme la Corse...
peuvent encore donner de grands hom-
mes. * Et il continue, «n note, parapbra
sant

* La corse gui par M population, ccui
quatre rlnft mille tares, ne formerait
>iu .a moitié' de U plupart des départe-
ments françaû. a donne dans ces der-
uien U«p», : Saiicett, POOD di Borgo,
Srbastiiuii. Ôerroftï. Abbatucci. Lurten eL

' Napoléon "Sontparle Arp;ia Le drpv.1"
inent du »c*d qui â iwuf et-ni mill- ha-
ùUanu est K ^ l t a e pareille liste C us;
qu'en Curw Vnanti, eu sortant dr otw*
iui peut reneantm (recevoir) un <*<>JP
de fusil, ety le Cor*e. au lieu * &? soa-
niettrr ell "1*1 rDrébea. tOWert* 8 se
crfcnaïf et. iSrteaL w ae yenfffr V"tU
eoBtmetrt m fabrlqHeut les fcmes a ia
N'»|MHeou. Il a Uun de !É à nu palais *aT-
î.i ar menlne et de chambellans, et u
Ytnt-oa obllBê *(• ralsuniter sor respect
pour Mi 11**1 W parlant » MoiiiM-
pacur rul-m*m«, âge d< doui; an^. r

Kl dam les « Mémoires sur Napo-
(eon : * C « Beoi Ites Corses' n'ai-
treot p u iTW'S» <>e ^ SOcteta, m&U
plutôt «Ue d'ttM t'Oileetion dennites

nnlque««r.i. pour te w »

lOHMLtltUtLE &Z AU MATIN
trii, 6 juin. — La bataille engagée ce
ni s'est iuteafiUko dans ks regioin)

IcAittieui, de Peronne et de l'Alklte.
lavtraalit e. mis en oeuvre dvs mv-
, iinportaiitïï furtout eu cnurs et eu
iJOD.
un l'etucQiblc tes attaques ont été

cou ten UPS.

Nus rrouiK-s. même luisqueliea wnt
• paires par 1rs chars, reaisteni êner-
qu^nieat dans les points d'appui qu'fl
s occupent et miaUenueiU ieurs po-

sitions.

Claude activité de notre aviatum.
naiis les dernières 24 heures, nos ap-

pareiU de oombanhnnent ont attaque
Ce mût d'importantes usines a Mtmteh

[«t i\. Ludwi;aiial«a, ainsi que U s are ne
Manniieim.

Des jnceudies importants ont, ei* cona
taUa au couri de. ces exptdiUoiis.

Pluâit'UfE autres gaies et des terrains
D'aviation ont t gaiement été atteints.

Exploitant les renseignements fournis
par nos reconnaissances, uu» bombar-
elers et nos chas«eura ont lounù au-
jourd'liui. d<s le début de lut Laque, un
puissant appui aux troupes de terre,

COJWHUKMHn SU AU MATIN
Paris, 6 juin — La bâtai Ue » npris

ce uulin au point du Jour.
L.i nrr5f,ron iï.it affirmcp uirUtul UM

sud de U Bsubr-fiomme ou otsk prod*il
uu k-tWT recul de ni» elrmmte à»"ari?

Ni>us avons daub l'mMmbk main toi
uu aos position! sur le reste du Iront
attaque

H. quoique M H » " " iia "« " o n t

it aï*ne* rt n t songciit n«'a ileiw ch»
M *tntn *" l^ar ennemi et aimer
maltrene. Us sont rempli dlwD-

r et t*t honneur est plna rayonna-
nue celui fle Plfto a« XTOlme aie-

mail en refmnchc ICMT Tanltt est
aussi facile » se piquer que ctlle

d'un peut bourgeois de petit* ville. Bi,
rtbvi-rib passent

rie leur» ennemis sonne le cornet à I
tHfln du haut de la montagne vgisiin

point * hésiter. Il Uni tuer

Italie <\w Stendhal reroil bun edtlica-
lion, maû U ne lait pas une discrimina

|tiun entre k s noies de KcaUcr-Duuias
ri re qu'il obaer?e lui-même du carac-

- des Conts transplantés qui, g^n;-
•ment de moyens assez larges, en-
I* « dana ie m«iveai«lVtt*»1îu'* **
v«it T*eiidre maîtrear. çt n é v l'ai
Weii / liai» *iurtoul au «tecit- pa*t

dans i'iife même, ou J « «a-urs disso^
: par les trodbles se- tassaient, U nai

tresse était mal me dans nie même, et
e exeeptlou d£aobU£i-ante et nu?
îerwise.

««• t **L le desûn de iesprit
•-orresjxmtlant a ta T7tturr du

psj-s, rrue Stentttiai ««aie de découvrir
.•arrêtant aux vai!e« Tirofonies
uanl 9*—. où U dévoutre une T»

bolée et forte, doounec par l'influence
•s familles, qui «t détectent

cordwlemeiit loraonelles ne « lteuent
presence d'un danser coaunsn.
danger mtertln et à l'ocawura

oollecur. qui ïalt • 1«* eau» tetlants
U ainsi «explique que « pour stntir In
tte 'H'S tor.'e-si onl braol" d aimer nu
I» hair a*ec puiOUM.
CCit BDrtont. eomme un le voit, ce

ralt que retient Stendhal. H a M* m-
coo»rnleiiU. bien lourds parloU, mais,

est enchanté, et vfltt le beau
'4t la chose < La Ml admirable du coup

fait qull régne une Rrande po-
voua ne trwrmlrz nulle pan la

otacquioslte etn'Ms le ttoUe...
plus petit proprietairp m [Ait nulle-

jment li

couvre Stendhal, assez Justement de
Corse, il faut aussi dÉeimwnr s«i pri

|pre goût pour les passion* fortes
des âme* puies eesl-

Uol«-.

AlTOtR UU W
Taris, « juin. — La batsllle ûe ù* 6om

me, conunancèH ce matin 4 4 hnires, m.
iiue durant touto la journêt', selou

l'axe que nous avons indiqué Ct qui sa
entre la mci <'~ U ro«U- ae Luon

Il y a lieu tout d'aiiordi de renurqusr
ue. l'attaque n'est pas JolutKe. ce qui

signifie qu'elle a. por-e non j&s aur
it interrompu de 150 kilomêtiçs <
n (lut semble nxibtituer U ligne des

opérations, mali seulement mr cinq, a
six pmnt.s.

Presque partout elle a él* accompa-
gnée par l'artillerie, 1rs chars et l'aria-
tîw,

; principaux trjgagetnriii.4 se ,
produits atitonr d'Amlena, ûc Teemv*
et le long de U n vitre c^nalUre de Vàl-

Jhieiu levers ont lait preuve d'un tàprH
cfrtiwif atdeiu.

cërtdia nombre ti 4ppareiU ei
m d'attaque sur les routes de

punk, dé la rêgiuti de Féroiii»c ont nhu
majoré une coatA.- ôe l'eotiemi pax
uUôfemîiit mordante à iuiuer .t

i Jeter 15 ti>oncs"ae bonw
points lûHis.
plus des uioj«u4 oe cutnnimuca-

i, trois groupua d'a<Maillajits
raiisc ks baï^Tîes de Pî&cks et (K:-

Krus.-*s pertes * 'jue colon-
ise motorisée.

I » grande fojera É'iiKxodie uut ttf;
ilwerves sur tout le ebamp de bataille.
De très u'>nibreus avions eonemU ont.

'te abattue
TJ nàl actuellement encore Imputai?

de les dénombrer.
in. — Inirani in juunkie dp

œa allemands, >» pointa d'appât
occupes jwr notre Infanterie, c'est-à-

re les obstacles naturels tels que bois,
illinea .rivières, etc., ont admirable-

ment tenu.
Toutefois, a U an dt 1* kwxe. il
e-st produit eutre dfs poiata daiHun
iniques innitrations de chars «miemis,
laia de faible importance.
Au cfc'liiit d.: 1» i-rcnuew phase de
tlir batjillc, niiprrsiiion ff"n«a]ç rsl
u total laïoraJM».
Vâctivitè de l'aviation Irançai:* a P

partituuerémcnt iiitfme.
Nos escadres ûe bombardï-mrni m

attaque ks objretifs militaires Ut- Mai
ilieim, dTJlm- oe Locwigsharen. de Mi

particuHèrenient vive, rtos points tfa»
Ipui uni dans; l'fliKïnhle résisté s»« ÙU

l'aîcalniif GC m nuit n. sucteiê, t
in. do bonne heure, une nouvelle

jactmle terrestre qui s'est maailestet-
m.' la vciite. dans kt> «rcteurs d A
u., de I>erou<ie et de- l'AUetk', et.

Id'uue laçoii géniale dans lotît; !;t

[d'autre.
Bu p^

journre
est perm

isin*- d'- U Badisclie Aailin a «le
incendiée.

Les flammes, t e n a n t à une Ires
•aiïàc hauu-ur eUU-nl acttemeiit *isi-

bfeî, de Li Irotitk-rc française.
.e noinclir ÎOU i UÙH de moleun;
,0TJ D M . W J aax «û^ironi de M J
a eîe fisrvoiee et Bonbanke.

s avions ont dêcolié en deux ra-
el nul^re les Jaueaaux lumineux

proKCtCitr* indUliees dwiS U Jorel
n«rv. ont art-*mt laoiocllf désigne, a-
rotr reconnu ks viilss d* i

Au retour, rtae i de la D.C.A.

Ver» Sarpetoruck et 3»rregwmUies,
de nuit ont »u*st
» obiectifi de praud* Im-

portance. I
Dww la «glun de .Seiul-Qwiil:n. Pf-
Miiii! et Cambrai, ie» gUft et pin-
eurs Cûuvois, ont tté aneUit^,
Les roule* ont e » «»»*es et ies com

munKatlon.i eaiicmnfnt détruites.
Nos equipa-es unt sttaqw * 11 '*>m-

avec aucces

Aptnur de Salnt-QuenUû, k* eotar-ifi
Uem*a*-3 ont rté Mlffiftl -1 bom
ardecs sans répit.
Dans U même TÉtK*n- a ra.Bbe du i

juin. lattaqw aUemandc J t r t dcclsn
ifi- vers la route d* 1*OB à «olason-v
Ur* formidafcle' ûatali:« aérienne s"e»t

|«n«»ee, au rours de laquelle n«ie t
uitlon d<- *hl»se et notre artitlon d'à

saut ont prêté ttn anpnl masail et zri
niflque aux troupes combattant an s
ivec le-squetlea une halson de tou* ''

fte inten part et

i-. i U lin d'.- U deusieaie
U bataille de U Somme, il
cin rousidtrw la situation

eu aune assez bonne.
En tout cas, elle se déroule selon le

(plan ctabli par le haut cammandemcnl
içais,
• lui. il ne faut f&s oublier que les

JaUcmands sont loin d'aioir «nga^e leurs
I forces, ce qui sipiiriE que U bataiHt
Ipeut durer assez i™n;lemp^

Dl' CABINET
Ktl NAUD
PJTPS, « juin. — 1* pasideace du
'jiisrii ciimm unique ;
M. Heyuau* a proche hier n. ûa W-
laimcmeut de aoa sonr^memeKt.
Le prvMdcnt du conseil deTÏênt. nu-

nisïre Ocs affaires eUansercs «a mes»
temps que ministre fle la dêlease ta-

e.
deus ministères assarent la con-

duite de la guerre.
Il *er* awlsté 4» minister- doa aJUi-

ĉ  rtraiï^res p » M. Paul Baudam «t.
la deffit* nâUoita'.e. par le genêril

iaullc. ~
M. Boutillwr, secrttaa* ftncral 4a

nmi;,tcrr des ilaancts, dcriïht mlal*-1

tic ifs tTnancCS.
U jvmot devierit mimstro de U, Fa-

[mille française et a notamment les at-
tribution.! rte :'»r.ei«n minisuire d
Santé F«Oi«iue.

M. Jvaa PTMoS* dene.:l nufii-sfi
.uionnation ; M. mmari, mta
es TraTam piABc» : M. T^ott Delboa
ncWr*. de lïdueation Natitnale.
Pans. < Juin. — U. Chltheir, pre*t-

Idrnt Cu croupe radical d* :a Chambre,
[est nomme mlntatr» du Comment, en

mplaccmeut de il. B&rtty.
M. CBÎtdter. Tninistre * s ' affaires e

traoeties ; M Lamounnu, mtnictre de:
nnance.i ; M. Mawel Hcraud, airnlrtr

Santé Pribluru* : U. Albert Sar-
minintrc de l'B^ucatlon Nationa-

le, et M. de Monate, ministrt dw Tr«-
aux publiai ne font plm p*rMc d« P>u

C'est nvej 1A plus vîTe nOcOoii qi:»
> nenc din- au Ucsienau; Pxene Pu-

ftncï de twtaUlp, Fereisi tUit c
[sur i"Mpltfll ic mntiotiiLct ou tes i

tloua n'aurions p u songe eu
rlrconstances
Makis dans a
:uino-IuclsUs, euireprts dans les to-
[jnnes de <-, Bastia-Jouriial > ; mois use
uianilestatwn de cetts itature iiaus p^<
rait atuourd'iiui iuvpportunc eL laëlë*

!t, iT au tant qu'elle est aggravée
e «aqu^se assez étrange des lespoa-
Utês daus le différend Ralo-fr&n-

rais : le bilan esquisse avec beaucoup de
jntaisle déslnrolte saverf defavoraiïJe
la France sous là y:ume légère <Je M.

l-iki»
Nous ne leutsTQiis pai ue notre côté

e procéder h une mise an pair', d'abortf

1 que J» cen-sore ne noua le permet»
p u et ensuite pnve que DOUS «•
U conviction que l'état de (art ac-

'tuel ne «aaalt être swdiUe ni par les
|j/ureanx ni p-ir la radio, « « * demlèra

>, st«i!« t i l encore possible, faWKc-
tunt nnldammi', ai
intéressés.

Koja ium 9 cvute
d'ajouter que ^ leopoiiltti^ina eapltu-

a. surtout pour réfuîtat i
Je mépris uni.«r«l.

A
un

NOS HEROS

iLuiît Saiiit-CyTien de ia promîition
Marne-Verdun, le Jeu tenant, Peretti,

\b griêvemeuti devant Mamur, ea»
décédé, ainsi que uotu levons df.̂ i a r -

•jnce, à ÎTioptta. de R^mDouiJiet."""
A acs obsèques, qui ont étt oHebte?ï
evant 5B¥ loule immense et recueil-
c, M. picrangcli, sous-préfet, a pro-

nonce ua emowant discours que nous

le * Pclit. Bastiais * «aine 2e inraveau
vw T^spccî et udnU^ation la memoin*

du jeune héros et renouvelle aux inior-

ITSprCSiînil de sCà COt-

i HP H r»JtAM.Ktt

Aujourd'hui, 1« psja aus. prUca MES
un ecremi redoutaWe, * besoin <T« eon-
hâtai unanime de sei entanti poar ca
jl?as âJixnmiKT ; et II ne saurait être
.question de provoquer de3 poiemimicf,
\4L", ôttstiiïitHui qui tendraient A confo-

rter la poiitiun de l'envahissfur.
M. Paul Reynaud Ta déclaré hier (JAV.B
expoaé objert.f 6? U siTuaUon prefe*>

tô à :* rtdio : U a dit aussi nos dlffi-
c n l t e s ^ EOfl e s p o i r s rt ^ ^ ^ ^

jintectiaii. rêaoiuUon dr «ûlaborer ( m
!ueO?meat à. vue iwonstraction fiWiC-

(que ÉP 1-Europe hadr» sur les prtocipe».
[d'Indépendance et de Justice.
I E s'agit là d'un avis autorisé po»r te»

d u ^ ^ c e u x ^ ratenâfn, rta_
| t t3CT teurs î 0 :
j IHWS djscuaaoos : ail m

ent .a violence, i^ se rec-
que la fran<* est ei; me-

est qui prêté
dronr compti

[• do leur faire front.
^ paix dans la diguitt et ducs ittoa
J- • -. 'la. seule devise confonw «flx
ïm nationales et c'est poar tçia
, j-p • r- —fi* ^ î t Jetée dans la
rr- - • '• ' -Vi, r!!c n"f--t H I . J -
it . ...... -. mt^U C* eonqp»i#*î

>Le u'a qu'on ofcjeotll, Ceùil de d*fcr-
'dri- l'iTidèpi-nda^oe des peuples et 4e la
I France en particulier, tadépendeiMe ac .
'<mlse ùepini. (ka uécU-s au prtt tic «s-i-
glaiitr- «

l'arracher à E& destinée.
•ndant « s jours a rapide^ il atait

cunquis ia, mnpatoie 0- -.uus ; dans si
chamSre ffûopital. ou sa pUrsiononue
sottitante m'accueiiiajt toujours n u . " 1

«wOraTM-e. noua éromilons nos t.-v-
lir» CoaimuiU. Il irait ete, pjuaieurj
aée* aptvs moi. sur les tonca du Ly-

céç de Baatii, nuua U.\ùsnz eu ks m-
professeurs, nous a'.ionâ vécu notre

cette terre corse, oà tini
de lierai nous attachent l'un et l'antre.

. il eaûtalt ks y>.cs
d-toe permiKton, qu'il «Oit xevenii a.
l'appel de la Patrie ro dançrr. U «Tait
pu. la Trt:> <ic sou depalt. i u luirt de.̂  ;

rimes de l^Ortmte. jeter uu Sernier ie- !
gant sur ie majestueux panorama, de *• j
vallée de U Gravaci «t aimpre^»
lace aux sommeU altiexs On Jbewm
du Monte d-Om, * ^ I*»«a» foIOBW
de vaincre

et. briLacl ofackr, «TAit fie
r, a est kmibt, * M ans, lace
m. «a se portant au ttTaat de

l'invasion aitemanûe p«»ur protefeT les
tkrea de soUe pays,
frre perttti. *oua aver. CUEL . .Jnt

de I
meut TOtre sanq pour !e » : » de la. sfe-
re Patrie, pour que : t La Corse «icraeu-

m r o t l i r w é e ^ , , o r d a a ^ d ç j ^ ^ , .
a l'Est par le saa?: d* ses enfaot* ;
pcuL-J et» fait H d' «a tounol*Ueai
irmombraWej cwisait-es au cenra dw

N o l i n e P 0 0 * 1 " *™at i u n i . qtl

m-ij;; tocomtent est d'offrir de façon a'i-
SO!Q<> notre cuuwra matériel et moral
il 1-tmvre ùs rtUftance, de> délHraace
r-ationale :

I Mort
aux espions

JTao* poow» dormir eu paS,
nant ïtetHi, s» i»«iltc* àa wti» Ï.«

|ne «en pas vain.
A TOUS. Kademoiseîta, qui a>d eW *1

Tarte dans cette cmeUe epwirf», et qî;ï
^té pour « t r » irtee le pius doux

(iwonrort, j 'adiwe rexoresslci de TM*e
sympathie.

U. R. S. S.

pennettes mraajour-

|dhui nous n.

Que v<vt ffiaiMurenx parent;, qui ont
pprïs dans r . * EL» JoinUm* î**wr

cruel maîheur. WUIJIBEI tien a«*pter
condoléances éOBO. i

dm trnL màîn T

ç-tpw *w« «trlMrr a;!iém-i en •«««

œ^nt r* w* a H w m

Pari*. •• JWn. - On apprwi *c
!(OH q v ' t ! * * * « * «ma' « «
'ment 3 ncaùnAUon 6» « * J
bonn: , qW<
France i U0K4H.

TrBiaax de Inz*
UN MMLKIKI. KdDtltNE AU S « l

VICK BU» pfcRSOHSki SFtClALIitB

l,e dirnt doit s'adresser sans hcsitei à

nmptimrrie da PTITT B1PTIMB tf

« Imprima irer le phn d'éK

Tous les assaott tf'infanlerip e*. a
Uars franco ont *U

M I.TO FT DEFESSF
CONTRE i*s F.w*rHcnsTEs

ENN de BéaMer-Ouma* el de U frt-
entatigB d«c Corses de tonU- clasm.tr) outef, nos gtpçpcs jfe boflhtflk

plusieurs Seures pa
umtc eh"* à 1 autorité lo-
cale rv.d»rawrw. poD«. autorité
lital'rr qui ter» prœftlrr n U dwt

nées par M. k Mli.Ltre &t
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A TRAVERS LA CORSE
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LesTribunaux Informations Locatef
1 « 1 1 0 1 1 cmMTTIDNTtELU i â i i » •

CALVI
TjBCJSfc. - LJIVM

«a l r t kl Beeti Joseph .'awiSuic-. uge de
SI « i i Le défunt emporte *-• r ^ n t i
de U3W ceux qui l'ont assez coir.u «̂  J'.'-
proche pour apprécier se
cœur Aussi une foule nonibnuse o
cueillie se piêeasaii derrière ie cer*
Le <iruU était ruudull pas SOT
n M- Fccatti Simon Je
rt pur son COUM:I M O.*str.. ChrvsosK'
nw. membr» du Trlbunai de O>mmer
ce de Bastla CMIH U
•rt. Kou» l e « adrtfcw.n alpai qWA

BwiLucrf AIIÎ ;»— Swatw

ClHLpÉ 4

_ Mme et M Ma
«i, chef de M-rnce c ^ r u - m ^ t a l «le.
«Vivons foncière* a Aiacc.o Con^llI
Itauiw.pa. de Cul»:- « ^ e a t a n s

er. crwlleme;
m** de leur flllr Vonlo.
• petite fllk de S •«"• «r-

çrn.1 de .* maison. Le
petit a m e •*»* . o"6 e a H*°
M Sainte Majeure de Calvi «
w d£ eoD*re^x amU et parents, S i

icl :

» ; l firaiid-ÏXtninmw

Cokmna Mari» AStetm'tte — OU
« w - OnUK»* Ho
— PfutoHUll » « — V

- V
Jacaues

Ooertl Paul Franco* ; **»»
i FluUppiw i Wrt

; Oionretrl Ans*K- :
: ceflredl Fran

Josewli Mari*
ma i L " ^ 1 1 ' B e i l

k
Marie — MWUBe Ed«UJ<d.

Mûrie Tlicn-se — Vuecaiv L"

Ecofc de V
asarova Jeanne Fruiieeschi Ma

L-a _ MoniisMui AiigC-k
- AiuomottiSFELOïKATO : Aiabrosinl Jacqu*

M : Anïurosini Marie J
: Kobilt Matu? : Pajà Matua : Pie

Iri-ae Emilie ; w«i r J Mai

VOLPftJOLA
l u i : m « PETITS

•jper .1 /œuvre
syaipaUii£ eu i
imaTades retngiej

fcelccs. Parcourant la commBiw

\V\f BartoU S ; Nucci 5 , Bertrand Pr">»
cet 5 • Vve es-tei'i «Ueirt * : c»11»"
nier» . — i . »
«trifi Fi.ialtcritis Sfl

été iieumis et tiers de recueillir la
de 1133 (r. 30 qu'U

lunr aiaUntwniiuie Su.ite.li. DW Acgpiarira,
tiea 3 ; Zam^oni R0»e
felrlne 3

perbe

Cett« boiiiie HUQ
Augustin An

emia& de ici: ù 1

gare de Cal-i. actuel
il •' .<*ra lifuri ux d'appieu*

né «t la maman se porU ut bien
jfei w i x de bonnevr pour le poupe*

«»rt»tuwi &u* 1
5 MM

dt- HogUano ** Artfuavii
•hei ie pare de C*-^

Antoine 2
5 : Cwvaldini
l Jaques

Récile â f Perlctli Charles r. ;
2 : J4MHK» Judith naît , An

-m nosiiu- a ; Potetu ABWIW

i Anastasic 30 : Frejîosi. Mairr
. mrfilutricc 1W : Ca

M«c »
Ar.toir.p 15 :
5 - cnceiaeoerr* Félicité 5 : As

Buuit
» : Mmuieo.' le C

Simone 10 ; Ï

par M Mle*-! LUCI

df Ca.viqui a
V ^ J X "rfs plus affectueux de

n
AVAHORMENT. — CftA

que fiWÉ.' iivtm» aporu l
<te Sons-Prcfi'i A Oex. Je not
l.r,ot- rt a:ni M. Kassoni

ior.i Pirrr* -
- Marcliej.1 Pierre - Ut i -

(•!"[ Jacqurs - Mortaii ¥r»ncoia - st-
moaptelri Pierre - - YmnctelU Antui-
ir — Vlnffntclll Fruirou — Volpei ter

aaafetlisaUon les mettant a la dUpositlon

« t irmUS • ••* P*-***" d-WWW* •

MEMVftO

- de M oiuiuu
PubLc : M l'Avoca. fKiii-

__ doubler ;
Greffier d'audKiiee M. Bont.ll-

7 JUIN 1M40. - fit Claude
T Juin 1138 - U Cardinal dt FIBR-
, _u comte de Bolstleux : * J"*l « -
u par votre courrier. Monteur, la let-
c des députes d*i mécontent» de Cor

AVIS OR

|>lcuure

clltard» à
IO Blonchettl Rue?-'

KIU Thomas, deux
ans. demcojrant à

rtturs, lun d'une nrpe, l'autre don

U.XA2SJ

W u r a u "*"* * ' * " « , la luil* s'eât puu

x Ctuunpagne, près tW Be
avons prestesse à U mlii'— ,, . _ passa-

doturê appartenant à Blanchetti
lequel Misanelli voulait s'intruc

«s d< la dL-wus.si.jn ils se por
it reclproqueineu: ie.* coups HTU

(utils. Ce dernier re.-ut une blés- •
la lÉte provenant d'un coup tfe EPREUVES GENERALES

de imnUl de 10 Jours i I » «rEHODACTYU»HAPHIR
enflée et '•*"* cantfWiilK son* infomiPs <|Ue

:hurf. a la suite d'un coup qu:
lui porta Ma&aneïli lt ''ait,* de

pacitê tfœporairf dp travail

itlc 7 ]oursi.
Déïetes au Tribunal correctiounp"_

facio le 23 février. Us se

26 tram-;- d'amende a\rr sursis,

| chacun.
Les deux prévenus et !
.tcto relevfrent appel de ce lusenif'it. I'
Uapporteur dtvant la Cour : M. le Con 1

IsaUer de Mari. '

t. rerciniuid Pantrazi. chevalier de
Légion dtttancvr. « a d a m . et leur
i .M .et Mme S -B. *asqualeU. ! M.
Mme T. Coialuu i-t iturs .
et Mme t

MB* VV(
Tants, de Privas ; M Mie.wl J

tes «iilanU ; HUe Cathertnp Blti.-

-UL
Les famille* Sinlbikli et PauCfaal
Onl la douieui de :airc paut du décès

BUDAME Vve PAUL r»NCEAZl
?. Erand'merc. wx-sr et tank.

Hut luiront lieu u C«n
prochain. 3 courant, a 8 1«

'gts qui veulent aHroi.1
pourront se rendre a Corl
vu Mlle Pieri l«s recev

Aptes le ïequisitoïw de M- l'Avocut LCJCERE ;
•neral. les plaidoirie!, de Me de Monte ^ s l g u a ] e à ^ D(l,

_ pour Blanctettl et de Me Cancellieri aoiaau.^ maisons ou Ullas de l'An
:uur »*a»aneUi. la Cour condamne clu- noMiadL- rt du Fanpo dont les fenêtres

des inculpés à M francs d'amentie ^ ceiairéeB COTE OUEST.

promenade sur la rouli if V

Vol de recolles \ éj j détachées Ou

.MEV iv oo\. — Mêla Jean-Doromique
|caaci.;ien Vincent .i ; Anon>m* 5 ; taire à Mêla, commune de Portuvecchio

Mathieu 3 ; Casagi-JUi; Lu- Cime oliveraie lui provenant de la suc-
|cic 10 ; Co;ii Lisrttf IU ; Marciimi Ma- '•eislgn paternelle et tfont il a ia juuÈ

i 2 : Lectia Jwrph 13 ; ArfiRliiTtie e*n« depuis plusieurs années. CONTRAVEWTIons
|rcsp 2 . Antoniotil OUvier 5 ; fiabatiiu Le 17 novembre 1S3B, son irtre Mêla s \xt\ii dftaut a'emiwintcS \ugtLiUcs

ne 2 . Padu'-JK. Mn'Sel M ; Paanui 7U%»r. âge de^4 ans. cultivateur dann à cârtçs d'identitc
A:.;uir.e-MBuc 1 ; Crtùuù Aiinon- U même '.ocalité, B"ï introduwait et, wus 2 j»ur sens interd

. 2 , \ Y ; Réfoll Laden 5 : Franchi pren-vte que ce& olirters traient encore î %-our viulences leccr.-s et rêri
I Joseph S '. Fasqulnl AMiv.r.e-pji.. 5 . dans ruidinaii.ii, il lamisSait dans l'en „_

iiuichi Antoine b ; tHUvîBni Cb*t e t» cinq déealitrea environ d'olives, it- I Bcncdetti Uiia, Eourdi
Ilei 10 ; Zattara Jean-Jérôme m ; Qui- la tombées sur 3e sol, selon sa propre Mietti César. Rw-eiaU Robert, Trojani
jdoni Julie 10 . Bêsoll BanhelnnT 2A0 ; tv^luotïon. |Ignace, Catta Pierre, pour lumière

Manwtl. Marie 10 ; Dominici Fr^ti- L* plaignant, Uela
Z ; Ma- ûlfirme qu* la succession paternelle tait

I

[

Jeait
AL tHAlELUT fttAIMI

Le 5 courant 'décédait, à Carda des
;uil« d'un acrident d'aata, afftre jeu-

ct nympatriique ami Chariot Mami.
Jlourir a 20 aus à Ittenre om «m âino

(ardente .eiiait d'entendre l'appel sacra
|de la Patrie ! Et nuelle téciurtment
pour ses pareils Ot Un» «eu» qui l'ai-

| uaiem-
, chariot Mami emporte d'unanimes
regreti rt lai** parmi nous le plus vl-

venir.

-Dominique, propriétaire
rmitrrs élenenU de la rause parai

IIIBMIU «e ç a r a i i r i ictablir que k parLae^ de ia sunresaion <iv
i:,oUi Paaquin S ; CaiKelliïri An-lieur père a «te juTcédcmnieiit effeclu

"•• '"-"• ' - i tre les deui Irvres Mclu et leur sœm
i Urla Xavier, semait être <-outu;r.ii:i
[de pareil aBissemenl.' ; tiaduit pour et-

1 récoltes tevant )c Tribunal CM-
nnel d'Ajaccw, il était «Hinamnt

|lc 1er mars à ISO francs -d amende, c'.-al
^-dtre, selon I- titrti f-Gr̂ l actuel, à 1100
francs d'aneiidr eil--ti.T. De ce juge-

riit le prévenu et \î ,'• Procureur dr
République lntet)*lrr»'iit appeL
Itapporteur ; M le Cowteiller Léo- |

(oeUL

Oenerai
ntre Mêla Xavier et demain*

|ne elcvaliao de peine.
Ifr d* Montera. avo~at. représente

*t sollicite "induis*ne» pnur H
La Cour apiT.s eu avoir déllbftc.
Aisue 11

•unaement avec sursis rt n » Inui?s
„, » , . !, aekm \- Uni a-

Itnel, a 5M IranM d'amende envnivc

[sans la In. d̂  sùrM.-
MaJoraUoc du prix de vente de uni

. u n s autorisation - FtUppl t^< •
•.-FrancoU. m-piciant en é^(-n.

que sa belic-saur et prepavr Or
Idioni aune-Jeanne, demeura m M Cor t.
[avaient été dettre* le 3 mai 1M0 *u tr -

aoirectionnei ce cette nUe pour
4ana le prti Se vente au détail,

,ilt'*, haricots secs et riz, a la date
13 dreemar^ 1910

Trltaun^l acquitta les deux

„ » ™~.. ..it ête cêkbieefi hier
après-midi, sous la presideucî du Jt P.
Euperieur de Saint-Antoine et *n pré-
sence de toute la population et de uom-

reux amis accourut de BaslU et des
i: rirons.
L'iinulion était à «>» cwable.
De inaeniriqu;;. couronnes ont éU ul-

ertes par U famiUe et par les amis.
La bicre était pox'-ee à 'wa« par d ^

amis ce Bastia,
Le deuil était conduit p£.r M. Pl«i3

iHali.1. négociant, son pr-re ; H. Char-
)es Mainï. menuisier, son granfl-per-,

Vl par MM. Jean-Charles Maini, bri^*-
dier de polire. Pietii, «traité. DevLctu,
| épicier. Cardi, Battestlni. Picdoll, Bcr-

arriini Casait et Simonl.
Après .'absoute, : Inhumation a eu

eu dans le tombeau familial.
En cette cruelle circonstanc* le * Pe-

j'tit Bahtiai.s > prie M. et Mme Pierre
et leur mie Félicité, M. et Mme
s Maïni et leur fille Angélc. M.
e Jean-Cliarles Maini et leurs en-
?t toute leur famille d'agréer ses

Lmcloleaiicc* fci plus vjve« et aBKlucu-

LE € ONC OIKS DK ('HA. IN
E.ST NECCSSAIU:

Si modeste, soit volrc fortune, vos re-
ênus ou salaire, votre concours est iw-
cs.'.Birc au pays. Comprenra-lc et KOIW
•rlvcz aux tons (J'armement

a L'ART DENTAIRE

BACTIA — T*! : *1a

BEORGES
pdlrurflei. "-*"«si_ —

dt Uedactoe de 1

de

APRES LA CAPITULATION
VF, LEOPOLD UI.
.. Le aouvertiemeiit bcKte ïait app?ï
tous si3 compatriotes, tant a ceux qui

«ml restés en pays envahi qu'a crus
nt refUEie? en Fiance et en Oran

dc-Bretasn*. puur que chacun ga"*1

anc coiifluncr dana les deaUnées de
patrie.

PABAT1ON3 KN i
ORANT3BI rACnJTB
OARANTŒ TCKtTM

VIClini r «ame* • p r t ^

<j^î:ur.l Maiie-Jca«ie et M. le Pro
un ur dr la Hrpublique de Corte
rv(. appr! de rp jugement.
Rapporteur : M. le Conseille

La Belgique

r dunt elk- csl «ujourd'iiuï
au* relies d'honneur dan*.
jamais départie. Cette rc-

c approuvée par les Cham-
mrmt uV ..ajuste agression

<i>wiL notre pays e^t victime.
Le gouvcmea«ut cardera le cou-
avec loit. xh coinpatrio*"- II leur

lande de auiv-re en «.prit d'uatm
t de discipline nationale», les directi-
ea qu'ils rcfevrMit de lui.
• Toiut d*1 paix, M.IOU daus rmiHépen

laiic? reconquis, dar^ le ret-pcct * J
iroiU et de la dlgnTW du pays •

•M Pierlot. premier a0ni«tré de a
leiSKjue, 23 niait
UN POINT DE VUE H E À U B T Ï . . .
« Si les Allies échouent, alors k i â >

enand.s ne boni plus KUlontént a 81-
(ueutin ou au Ch:nnal mai» à nos pro*
près portes, Ronfles

toute (ormstlon de prtic

DERNIERES INFORMATIONS

I ont! heure qui reete grue, je fiene vous
raison d'espérer», (rwiREYNAOO)

in. — M. Beynauà
tr, a la radio, âne t

tumius daperer ; non des mois, mais
nés laiis-

. LAJkjniBW vient de se iane?r luns
troll eatreiwliM où etle a engag* toute
ta Orulalit* et tout«- SUJI aslucp ••

EL M. Reynaud di-vlar* «ut, conli-Ji-
remeni a us UH^IIIODA de U propa';?i;de
oUemajul», 1rs armeea aiuue* du Nord
u'ouS j>as capitule.

— 335 000 buinm«« *e sont embarqua
a Du 11 te t que. apprtr.au 1 aux allrruin.^
ce qu'est la niuitrûe de la mer.

Il relU ensuite hommage i la vj'.eur
de no* clKfi miiluires. PniB il pns.w a
la seconde eutr?prue ue iuuili dernier :

— Hitler a organise un raid a «ranS
EpecUde sur Paris, t y a ronsacre des
centaines d'avions dt bombardement eL
de chasue.

. Ce f«id- vous le sa»ez, HOUS n« l'a-
vons pas lAÏÂSf- sans réponse ; dan:. ...
nuit de martJ. des vagues successives
de bombardiers angUis ont attaqut- les
usines de la Rhur. Dis bomixs sont tora
bées à Dortmund. Frainclurt, Dusacldorl.
Cologne et E&nen.

* Le ïeu t]es rcùtrvolrs ue pelrole in-
cendies etolt visible ^ 1M kiloaielres.

raise. il sera répondu de même cliiiis

- Quant à J3 troisième entreprise, 1»
piu Jêcialve. c'**t cellf. à latiuelip nous
wsistoas aujourd'hui, c'est la bataille

de.France. Hic est a peine commenre™.
• Je fte vous *n dirai rien d'autre qu;

ce que m'a dit le général Weygant} :
« Je suis aatUIai'. «e 1» manière dorit

la bataille est engage et dont sont
«iérutés mes ordre;, oc résistance « tout
fiO. .:

a la Cornu- nouvelle dr
- Dep'A le ffr'̂ ut de L

jitîfiiiw de char» eiltm
réduits.

f nuinde entier nut
•île bataille qui M décider de

Isort peut-être pour dee eentaineB d'

ITALIE
Rome. 6 jffin. - An cours des orais-

rlnns de ce maiin. la radio Italienne ne
fait aucune allusion a un discouru qu?
prononcerait aujourd'hui M. Musaoîini

Aucune uienliou de ce dhcours uur
allteurs dsns la pre»*.

Waaiiinçtou. 8 juin - Dans les, mi-
Iwux olficiels de la Maison Blancltc on
KSHirc que le Presidenl Eoosevelt eal
toujun eu conlacL avec M Mussolini.

On vréotse menie qoe des sugg^ïtiuns
concretfï serai-ri sorties c!" ces eutr;-
11* n5 tekpboniqu«ï.

Au Scim(, le sonaUur Peppcr a don-
IJT hiir une sorte d'-T'ertisseiner t «o
Puce en déclarant que «1 relui-cl n'e-
coutaic jjtas les cunfi^iis du président
RoOH-velL 11 liniralt par sentir en plein
k coup de loan américain.

La presse amrncamc est uikanln
constater que la cause des Alltfs est- la
cause du monde civilisé tout entier.

Le monde aâ&ktf a une nntiMJc cort-
«umloi. de l'humanité el si c î t e Or-
6lere ve'jt sauver «es libre» insUlulionî
vile s* doit de Taire un eOort physi.'ii-
tnoral et mental, plus craiid que ,±
pi ai.-.

Les institutions libres dans le inonde
ne peuvent étir sauvées que par la vic-

e d o Alliés,

:ULTIV j 1« | inniport* de treuprr, de ta
baLail'f d c i | 'DIS et de matériel ?i d'innomlii-ablea
ida ont ili ^teasés d'un côté, de l'autre le nianipie

Ide maierttl roulant rendent le ptoW«-
péripélies JUK de pla* en plu» <1iirici!e.

r*JB>tT DE GUEttSC
Parw, 6 3 uui. - Le cabinet de guerre

SOI s Fraiii-als de juin 1MU.

« Tous les membres au eoovernemsnt,
ont animés de la volonté commune d;.-

•. Nous ne perdrons pas nuire temps,
uand la Patrie est .n dançer. a des
lêbats de responsabilité.

. Depuis quc".que temps Cïrculeiil d?£
irortB tenaces lie conflits nouveau)!.

. Les Alliés ont avec tuus les autrs*
ays d'Europe un nu^rct ^ili! en eom-,
min T éviter l'iufvmnme '-• l'Allema-
ne. Aussi est-ce pour lin dépendance d-' |
rus les autws pay.s p.ue sr battent au- !
lourd nui nos Bv.ùot--. -»v in Somine cl
sur l'Aisnir.

L n'y a vas de peuple avec qui la
France ne puis;; rcglT par des voies pa

Tiques les divergences d'interrt» qui
paraissent les oppowr.

Je Vat dit publiquement, je le re-
: la France souhaite un règlement

•es problèmes permettant la reewi-
tion d'une Europe dans laquelle Tni
mdance ot la prospérité tic chauu:

,'iiiljle sntl assiirrc.
Que tou^ Us spectateurs fa* dmin?
la bataille de Franc? comprtim™t
,c et qu'ils comprennent vile, car
jeu est immense et le temps leur «si

ii compose de !a façon auivante :
M. Kiynaiid. Maréchal Ptia.ii, MM

Chuutemps. Marti yîKujit'gaïay. Mau-
!>]. Monft el Dautry-
Le cabinei est réduit t'.e i l a B niem-

Londres, fi Juin. — Le secrétaire par-
ement sire de romiraulé n annonce si

Tiui itux Communes que depuis 1:
iencem;nt te la guerre, les .alle-

mands ont Ijonwardf 9 bateaux iiopi

Deux de ces l»aleuus ont «ubi plu-
ifurs -Jttaqucî.
Un seul a été cou:-.
On relève une lois i e plus que toua les
ateaux étaient marques de laçon trê.
tpaisnte des iïisIËrt'ca de la Croix-Hou-

Londres. 6 Juin — Les unîtes extre-
iL-ment mobiles, lorniets par des hom-
lesmcs : « Home défense Voluncw

encadrées par des aoldits resuliers
•Ucuent organisées par sir Edtaund

r Quant a IUUS, plus
i f dans

Loudres. 6 iiuii. - Le s
•me-ntalre du minaicre

Commune:
rt. de co^i

Quant i
e entier
urs qui

ont «té mis en lieu
< stncks de pèlrole.

D'a

ceux do Hollai
pjrt des roi'su

âea pays occupe« saâales

Londres. « iuin - On s'attend :
t,u: le Président du Doard *>t Traùc an-

re aujourd'hui au» communes
nouvelle* restrictions iutericurcs

Le but che.chê serait de rtserver
miUH« de mati.rcs premi.rcs.
«in-dtaiTiT et d'iHiUlbar puur lM

_Uts de puerre. ainsi 3UP r.nlrnsilie!
des exportations dans"»rtaii.a du

« . A F.

Londres- 6 Juin. - U eommur.KTlè ou
Qnistére de l'Air annonce que !• Roya'
ir Force a effectue aBUrarl'hui un raid
ur QarW
Eile a réussi à »tt*mdre plusieurs K-

servolrs de pclrolc en laneanl des bom.
V:: S ïalblf hanleiir

^ pilotes ont ensuite Biltr«illé d
ê les nrfroe» résci™^

Londres, « Juin Le m»
•air communiquï que daprci
tfte prélrralnairea qu'il areçu

tlviié déplorée anionrdhui pii
Forw en France, sis appareils
ils ont élé abattu*
n avion britannique n'a P*s re

CM formaUo s pnrttront le

CONTRE LA SBM COUMXh
Londrss. fl juin- — On preriie qne plu
t-ur.s arrestuliwis ont élé opérées liici
Cosk. donl la prisou est transrormci;

i camp d'Internement.
D'autre pari, des irembrta d'or?aiil-

ition» iJMisWs ont également ete
;tes au cours de la soirée, dans dl'
DiiHes d'Angleterre.

[.HECATOMBE D'ALLEMANDS
DANS LES KLAWWfc-S
Londres. 6 juin. — Dan* les milieux

ioet*nts briUnniques on estinie ïpie
les «i divisions allemandes <pu ope
aiint d&>« le* Flandres ont perdu pour

le moine 400 à 600,000 horasies.
subie» pat k s divL

[blindées «Kit «Umeea a pT& Je lu
r de leurs effectifs.
QVUiJït UUS ("IVlSkHW J'UlflilltlTiC

rs ont ete encore plus eptouvtcs.

i ETACfEES

inTsunnct. libres < - Uml vumi-
puusedanl uu diplôme d'.iifLinn

\: ayant dej^ travaiTlt comm? ii
tre. oui n'ont p u été touchées d

j<>urs-cL par ne ewiveïHion Individuelle
pi'.fe* de ne pn-^nter siimdt

à 10 heiiti>- ;i .a biaitw 4\- Basita,
?JU tir !n Dclsi :- Ri- r:

DE FOBfES

d'nmandez-eu
reconstlt

des

pis ie moment dr torooer
:<•- lorces vous ltutt c t a u i

eu a 11 Quintonine Cést
complet. TcritatHe uli-

mu-'Wtes et de* nerls. Aclif-
ijourd'hui '.ni Ï^St!(Sti~W! Qum

ne à 5 Ir. B5. verseï-le-«aûriin 11-
de vin de table <l buvez avant k«
S un terr- :i macère tu savoureua
uifE auu-i i>btrcu lu Quinlouind
; donnera de lappetil. du cou
inuacK- et jusmctvura votre r
•: à la fatigue. Ttes Pliies.

Ordre du jour d alarme
en Suisse

Berne. S juin. — En Suisse -e
marquant Ci lit Journcc u ett un
11 jour d'iiamic danr lequel le
ul Oulzan ,chef f. ïtat-inalor *ie lar-
née, a dit

— Nous dev
lieux au pi^n

ns nuus armer toujours
de vue malEriel c.

. Le peuple suisse «si un peuple ar-
me qui doit défendr? son tudépendan

Le jenccal a termine smi «rdre di
|jsvr par ces mots :

~ Le mot d'ordre ..-si : » TKlïIR '.

Pariii. 6 Juin Au cours fies dilleren-
•s alerte;, qui rf sont prodi

Icettc nuiE ou peut dtclurvr. da.pres IPS
premiers rcnseisnenients contrôles.

:pt avions ennemis ort ete al»
ins la région normande el dans la rs-

plon du rentre.
Troi> autres appareUs oiit probable

Inént été abattu*.
tribunal mu

Utire Ce Pans, préside par le mlCTi
•rtïLLju- a jaie cinq eïpiMis *rr«es e

tt prinrs ont r i t JiV.igttt variant '
l ans ** *-ieiHii>ii à » m a d i i t e r*(

|uon de séjour el » l» «le.'rrrfa'iori nv

qui teur rer-roclies ctalei
a décret qui a cdiclc la Pc

oi que de l'amiral Atari»!, dont
que ™ recevoir la Croix de Oue
•on béroique résistance.
e n t e tecisior,. prise en conseil (k.> ir

nistres, sera rendue cfBcicHe bkntot

U. Louis Rolïin m
, T*™H de St-D*
CcMueli genen:

Oance ab^olitr de la R
tîi»»n rtnns l.i prrM-nir rie M
lie tel cnlUboratcurs rt du ci

certain (JUHTCC de U's ctir
pour «ervir a l'achat d'autant tfej résultat final de U i t e m ne- sau

paris. C niln
lstre
11 télégramme

fliiai, 1̂  Du'-p nui est impression
pui* lon(Tt*mv« pur in pulssanee mili-
taiie du Ef-ich et a reçu de nombreux
tappoiïs ftvr l>in«c.tc Ce son matériel.
h du niw»;inwti!'- •>*• -•*'iir!« Compte du

des »!datx a i>- et (le leu
dans ta ba.ail '

Ellr a u r a ^ M rTidcntc que llUlic
l :<ur, p u Kan^oe ct>nrf#stm- le Tait

lâ3 Du urc dl bnroa p*»>a
154 A u acorna « S » Ht General et la plairifiiric de Me Can

nnummoiit ru
lande, ainsi qu'en Yousosla
rîers de Belgraile ont rcmli

nu d oonta. Diana dl front* ; .53 A paru<le ïa repreaMon des fraudes. deO Hrmr * iuin. - C x voyage
111L flAltemattne. rappotien1 q«e l e
ids de Bomban-'-nn nta etltctucs par
s aviations alliée» contribuent à « -

condamne la demoiselle OrdlorJ

—fnndres. E juin - U BBC pnettv
qu- î" chlRre dv jïS.OOO honur.es. an-
r.oi <i hier par M. ChurchlU aox Com-
iiuues, n« comprejid pas les Uouy^s
L-acueea de DUBfcerque par les soins oc
la marine ftaaçaise : U ne concenw qur
les troupes transportées par la marin •

[•britanniqnt.

Les Jraneaia ont ixwi leur par' p̂ ">-
ie nu nombre important de soUau

lstanwu). 6 Juin -- L'évacuation ne
troupes franco-britannique* a Dunkri-

o l ctialvurcuficmtul comineutL: P*r

la presae Turque,
Les Turc* ont de tout temps et* de

j grands admiratetus t !« Actions htroi-
|r,uea et lia exaltent !a valeur et 1 lie roi--
jmc dea B«neraux Bwnclwd et Priouï

1 ,«tte latiêre

pari.-., e juin - M. Befiiaod a u
•rite rrt aures-rotdi. .t 16 heures.
siKwainc collaborateurs n M Lehrui
MM- Clucliery, muiistrc eu cotMoer
rouvwt. ninis tn de llnlonnatinD

|DB10OÏ. mimstiT de IXtioeaUn Nauoi
- noasard. aUiiLsire des Travaux I
ys ; Férir*, sons -sécréta ire aTllAC
me mlniitire : Pcnrot. mulâtre
Famille Française ; BontliilHer. mi

'nisti* des Finances et ,e central O:
le, w>us-aecrcUlre d"Eial au minis

: la. Iklfcse Nationale.
M Lebrun a'e^t niiUrtcnu priM

[quelques in*Uni4 a»ec les nouveaux mî
nUtres «ui ont quitté l'Elysée av "
Rcynand. a 1« H. »

LA CMOUL DE GCEME

iktiuune,-

djii.-

Adieu pour Toujours
TOUS LES LI'STJtS

Samedi . nia

U I H M DE LA sUDUI-
DWFL^ION SATIOSALE

, t linfctinati'iii rapy -•
ux audty.ur.i de la Hndl'j iiffuslot \>t-

spoâttloiis dulvunies apiiliiT/j'ieâ dv-
s le 1er nui eu es kiil comasrr.e la <!••
xaluu des poste* récepteurs et U y?-
rtlon OPE redevances radlop»ouiq'iPR:
[• — nBCLAHA-nOIT.
Tenu le-* po-̂ e-* doivent Hte decl.r.js

l a di-c. .ratiii'.i doit i t l - Iuite -• * iVn
eu possession ("u puÉtt ••• airei*? •

.il Chef de la Région radiophomin e
laquelle re posle tut installe

Des atnehes apposée* dan.-i ) n Bureaux
[JOBLC indiqueront proehuLieaier: len

^loiis radiophonique-s. le'ir coinfasi-
;iiMi9 et l'adresse de leur sle^e.

Lt'a deciaratkma d? pos'.tv i c r f d " :
accompagnées t'a moi t tan L ii1.* ;.i tî-de-
raiice annuelle peuvent i*tt* s*(uscri.L".f
lans t«u» les bureau» de puslc en uti
sa nt une formule spécial? ip^-lee iuin
it-radiodiaTuaiim. do<il ;e TC.-<.J tiii '.-ou
un doit être forrccteinent rrmp.l.
2 — PAIEMENT IKS BLDEVANCES

ULTERIEUÏÏ ES -
En ce qui concenw lea pud ĉ;* aitM d

recouvrement, de s rcictanc.
i.terwures est opiTt aux ée!it^.:^« fl

es. 3 la diUgeuce de c luqj - -.'.v.-: 1
région raolophoniqu- j>jr lenvtn au

Ueurs iniérjsfiéi, cCun maodat-rodi
uslor. et d'un avis les InvilaV .i s

Les auciteurs sout Instamment îirle-
itlenrfrp. dan.s ce cas, la r r ^ i i o n du

Chef de région racSophnnique arar t d>l
wtu^r le Tememrti! de leur rede'an-

Tuutclots- au ca* <!? pirt* ou de dete
ojation ("e et man&ti. le* rrdevabtes
it la possibilité de se sfnir de a lor-
ule en dépôt (Uns ù-s bureaux de pos-

Le recto do coupon est alors «n i uil
lanrfis que le ver» afferte aux dp
allons csl ta i re en croix
. er.i recommande d'écrire tr.-s lisi-

blement le nom et l'adresse comnl l
partie versant*- et d'indiquer la

•écheanee à laquelle »e rapporie le Trr
rmcni

%-. - IMITHHP MOTfei DE PAIEMENT
Le« auditeurs on: éçalejnnu '-•>
•>ilt« d'effectuer lears j.-..;eaieet>

tous ! » autre-,, a et(- nus lu ou i!
t nu'il fût jMi -oinutf Rdou. Da,i

ry. n e>t vrai qu'on ea; .ilie lt r i imbei
dehors du Parlerarrt. et «ur Ja neuii-
ommamLallnn de ses talents de MCtinl

leu et d animateur.
florii de PolylechBiqw dana ur. ranr

]mod»'sic. u commença sa carrière a in«e-
au ciiemin de fer du Nora u m m -

cja* ou en numéraire, a la f a j
C)ir-f 4if rcçiûr. r.-dlopîMW-!il'r* •«

pjinnriiti pan:fl.

RECLAMATIONS. DEMANDE

DE ;
1A:S Jt-cijrjlioiis et les demandîs dej
nseifinrments in tendant :» detlar
or. ûc/> po*U-.-; rcrrnteuTs le païen* :
es redevances ri la reclierrtic il>. pa
ï*.ti mtftatneb. doivent élit
u chef de '.B région radJophaoiquf isrt
lep t e la une

E laut
•un de c

II en

Parisien
Sinetlrv. m piini-lp? que ch*
i mlitinies eM M#o H aa pta-

noi } Xi «

es Jwm-
du d<-

iue parc qu'il trouva ctae
au coura-e. de !n lyyai

uueintnt et un >rn- uOinirable de la ca
radene. Et il lej. .raia t Ii faut di-

sait-il que rin-er.ieii- soit humain. Il
? «ufût pas nu'il co-iuaiaw les tnichi-
es Jont il uî-f / fau! im'il aime les nom
unes . Part-if.-* de i-a; chef.
Au Nord. Rjoui Daitry se dl»tiu?ue-

n 1918. Focn ayant demande aux spC-
ttl-ate& de .ui construire une vuie ̂ r a
e^lquc ces derniers réclamèrent ur^
•alisaliûu de dix-b.ur. mois Le gérerai
s ilief les renvoya a leurs epur."s .--t fit
lauaer Daucry- <iul lui dit : - Je vuiui

Ideouiuù ceiit jours. . El la voie fui mi
en service a la datt fixée Ckmenfau

i-meme n'en rêverai! pas, ei peur CM
.plutt magniiuiup tl decor^ l'irt^culfur.
1 sa tuuUi. «;r le fnjpt «tes troup».
AjiTa la guerre. Dautrv remit a neuf
r seau du Nord, ccustruwaoi en dix

mou. 3300 faiuraetra. de HUE. • viaducs.
t t ! ponts, i luuricôt. î » -JTPS rt 92 H-

itraiai. c't.-i alofj que le Rvutrm:-
. ;m ulfliii U dirvjetior. générale d »
îles de fer de l"Bu.t ou loui « t w i
s a i l l i . Il aci-cp'.s Et ci diable dï
K .̂tT rt^D^t 1;̂  iiu tout aPlrv e6t T~

[clwiir- En p;u d annee> il M (ie ce rt-
tomLe au detn»i stage de te dccTc-

ptlodr. une cntre[irl» modèle an tortt.

mile I qui triult la tc>
•r.-s lemmaiï* Cène* il e\
HAIS il donnai : ' n m » c , et hndOBa
touchas de sauvegarder V» intérêt» des
.ravail^ura. J sut coilabonr avec i n
syndicats. Quand :1 partit après aeoî
IUJ ui- Ureu' f'i-fr,-. :: B' ct-Uc aorte
le ti.-iaiwiit < A ,'h-urc c« m» reiraiît
•»• toudral* persuader tous, Ls. rlatBB-
n r u nu ca Uc clicBuaot. comme entre
lou« 1rs Iraiicau tl taut s'entendre .
qu'U taut travailler beaucoup ankat-

ai, ÉnteLijjemnicnl, avec teneur :
'qu'il ut lnut avoir nt JaJcmaie ni r a n « -

i*r».>nne ri u u de.irucs qtd on- ton-
us diacutc *vec Mot en toute liberté,
t i n t j dire ma reéonnatoance e* moi
ilue. '

Nos !

naouî Dairtrj ne on* po» a Unu ka fU-
«•iwirv t. Des nuioru 1 «te- mutations'»
C Ira tAbnfîw-**a* rr acné, n u l «t Jour.

de transfert du nctste da
ce d"aecoeil l « andi tws

de vouloir bien siRnaler ce ti
•hef de ta reaion rauiphoniqi

HIMIIIUHhlItMl'iltlIIIIItlIUlllUIWyHlUKIlilItUlllUtlIfabt 1 M 4J J 1^44 l l j l l l l j t . I >J i IUI I I I l | l l l^l f tl|< t t ^ l U i j ^ . l | l l H^«l J tj* 144,1 t1< l̂«l î t 1 l^lt l l|i i IJ
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1NUI I * Bl'Sîiï'1

BT Lfc» KT4T» B.UTt*

Le* (.oK-iui-A.. li Juin
1 . .ueuslea ti1 îa collataoraU/n tôUlt-t-r

, :i-re IT-Bai . et les EtaU baltes soi:

précisée» p».' 1« nui^uc mJUaires bai

i.e vu l'on afflrnu; «n'en cas de «JE

Un ie* armées Ultei ** Hait» lent •>«

iea ordres du corn mil dément mv:è;

par ailleurs, un ton** prev°" r « P "

O nouveaux «serristes ann d» a* tu

r(>ux-cl au rouraiit du matérte; awJci

. D'autre part, les milieux poliUquM l

Cbosaun» « ttiicttrnt S116 to t é c ™ t fa

•.-idem «wirto-àtliuanira «H <•* **8

t laenr. satwIaiMn»1.

J

klo que l'amirauté japucaiw a p*H* '

oaton Al lancement du « Tssgaru »

a i'u lieu aujourd'hui, un conunu-

- tuinmcant noiamtasnt «e ««• '

J

Londres. 6 juSi — En repoiw»' à

urslton u n CcnmiDkM. M. cboremll

! d K t o « 4 t w le «o-iwnwmeoi * »

lajmtc Kconiialwcui le gouvememer.

«4;? vtauli i» France «mine le «'U

gouvernement légitime pouvant reptt

[seater la Belgique.

D'MIOIC avec la France. la Orandf-

retapue reconnaît la restauration de

!-• dépendance talge comma un dei

AVIS Ttt£S IMTORTANT

Lw nombreux F- V dmaés Wui

Or» pour iul»a«»i « 1- dclense p*

> laissent encore îndiBemiU trop *

Muta q^ persistent à iw ï** «•

Le commissent Ceiilrjl rappelé V

u de récidive l'emprtsonuomeiit i

jappIMué.

Pins de constipa» a !
Gr t i teouJuboUintestM'i«p1i-"i-"
Citrani relrouv» la féçiriomé on •:
fonction Un Jubé'. P"« l< *'-" . ' '« '••

"w;."ï:r::','rtr,»:.x

BOURSE de PARIS
JEUDI 6 JUIN

W10 -

1/1 *

1/» .* tf»

mt YounC

M»tl<HMl Mit

Banque do Parti - - -

VOUS
ASSÏJREZuVICTOIRE

•;%• D E LA s

FRANCE
Souicnr» aux 1<?TIS d Armement, c'est faire valoir ces économie*, c'est les
prêter pour la défense du pays et contribuer ainsi à l'équipement et à

l'armement de n u troupes, cest aider à la victoire.

O£PENDEZ VOï IM LRÊ1
crir^ «ui Bans a'Arpiei
profiter des avnntaK -s *wn

f ) |r, < . ,--•,. • • - L , . - - r i l * iM la o*.t t*
na lc-rrr»M*. d U B-t-qu» (••

DOI ville», ncî B W ^ * "™* tenu . plu. vil*
t^uetlleror,. . . i . - * . 1= TIT»IW U produil
BOM dAldummi L4>r' a eouviii integtaleinBn
d»p*fti« niUkun': il t.* inut pea que 1M «»

irffi*nt d« touirin le* amninoni, 1M e m
inniUHBÉi a* g i l o u qui BOut drmnaiOfii la vtrloua.

; Mi/issoN , _ — _ ~ — — j

* Cf I A*

1 AC*S^ —_—— - _J

O. h gUMxswm

Rlfl -

De Beers Ord. . . . . - -

Eojal jJutcîi — —••
Chem. Fer departemen

MVNONCU

MAISON fcUJBLOT

irrke municipal dea Ftxnpel r*un#-

l d* la, fille A» BUtla. Dinaaanv : Jtt-

JUctielaDC?U. Bureau, 28, Bd Paon

—Spturae : N" 300. Atelier» et Dépfttl :

IB. rue de l'Opéra. Crocus , couraca»

rt»T TUACI DU «racurï DI M COHI

MAIU.M; DL roKsi;
1- riint de Mer de Bastift

Z es.1 ifcleidit i toute emtw:

( franchir la ligne qui joint t*
du Nouveau-Port au leu du J

Bulletin financier

riiuii^es est reste

idauce a ete meilltu t l'o u ter-

presque totalit

1«tlen%«Ml

plus facile

MESDAMES,
Pour eue Oien eollleei. ne ru**-

cjiez p'ns • mi* seule ndres» :

Salon Reeaiier
rarert le Dtmanene matin.

SALON R£CAHItm

IHDttKISABLES OHPUII

6 O fr.
TETE LI.TIERE

a.Tee et sans Electricité.

l, Bd Albert 1er — lier etaj-J

Place EaLnt-NicolBj

TïitnhjnB : IM.

ODTUtnr- de ton Ealan pMt ka
aoins de Béante.

n niarclié olflfwl. a « »f»ts

I,. signal de la Irrartê. Celle-ci a t-l.-

ticu-ieremcnt accutee sur Ifs em-

inlsa sa rap l ie* Ciian?^ - ̂  4 1 " 3 ""'

T e Q jwtticBller n1* pas C P « C «o»"»

1 point*

liLiuqu^s trrtsiillf**-

cvprnduit «u a •rnniiK' -ieU«iwnt

:,-ji a«r U Banque de Fratrc et sur

liaiiquî Ce Pana.

Aus Transport*.. Lix-gisir

;:,»• 8&0 Iiaaca a 12.B00.

U,>. liiduAtrielles. les Electriques

iennes. princip-lenienl la OeuiM

;j«triKW, tantfis Que ka IteUl'ti'

i-« et les Produit Chimiques sont 1

, irrtfuliers

Notono par ailleuc le rethessea

toUOUel dea charbonnages.

Aux Intertwtionalts, la reprise a

;n..ut anpft-dable fiur la Boj»! ^

RM Tinta et ks Trusts annlrrr»

num) s* UH€>
iua«i «nun

FILTRAY1

LOT E R I E
NATIONALE

t Nous lcformons anucnclera et lecW

'flui- i ^ pvUtel annonce! Col-ent I

1 jaoamlKS préalablemeot au «sa n «

lolaaailat central

MAIRIE DE BASTIA
MIEBES

.-. iiHinssé* pffurro«il prendre c«»
fiaiirp s U Mairie (Secrétariat £e

nerjli du décret do 35 mai derme*"- re
latif a la crtatton fun rorj» tflnrlt

.ières temporaires ùtt hoptUux ntl
:urr;.-, (J. O du 50 mai 1W0'.

DEFENSE PASSIVE

dans le ïCtUS« dei Inmieres priïee*.

Lai>*er une ornière TUlWe de l'«lé-

rteur. v-ritabk re i«» » * " »•»»*«-*»

muemte « I U U I M u&c Uaniwn LeeUa

n « o putois «al ' ! t ; n l w l Œ d T Ï fc " " "

: j ! r tte iiUiUire mu ne pist P " 1«

- tout le monde i w n t ."alerte. Ca-

ni.,uBex doce ro perœaoepce itm H

ra, arec dt* rideaux, de la p e W «

En l'jbrewe il" abris construit» et

"tuKUve une trarché* î»at être <>uvi

"nmrno" COXTM w» • "
DT m m
r o i ; « Fur v * *iu*s o<-8 t»nfl'l#ti

«£ pan;" en cmsjLonS- VoM «TlMr

M M U T 1)1 I-•«UÏTII M

T'tma m « ™ u « . «» L.«,,

.,« el e te t tU» U l - «-» •'•'<

^ c o r e e « . . « I «.»»'»» !

ut joniiur prt«uer «n TOI" 1 » » -

r dans »olt« h»WI»lU" tout rteBi-

i, nu I m " <TlnerniM «a»" «

M mlaa » " • e™" r v " " "™

r.alemfnl ( r t " mitules • ! « " le

ul
rt

* "

* atX»r«h
. Le» allemands emp-oifnt

|Uun DU ^ IVnK-rement de 1 engin.

AYIONS ENHEN1S A TEMUL -

Ne pas BpajrnHirr d'un aviun ennemi

.pre-. son attem*sag". Let ailemandï

mpiottoi oas dispositifs qui mènent le

eu 11 l'appareil après un long arlai. par

ïws plusieurs heures L'esplowon de lap

r sser.re. bombM transportées 1 ri

Lue de tuer les imprudents qui * aveuli

près de l'appareil S en tenir 1

[plusieurs renlalr-s de meUes a* d^tai

Signaler tout atterrissait ciupect a

gendormem. i i'autorite locale ou

poste mOitalre le plut proche

nKU »fA -

_\->UT «ou* proMwT des éeUtï cl des

jtalles de mitraiUeva» de la DCA. met

i à laftti. NB leste» pas en 1er

re. Ahritea-vous contre un TBUI

|dans une encoignure, contre un arbre,

us. dis que «nu «Ut«4M 1» DC

irr en action.

m m C K DC (îlTBT ET DWrTWiW

roNniF I J :S pABAnnmsTfs

FNTîKMTS

chute « fcw1* • ' a o t o r t t é l 0 "
gendanmrlP. poli", .titcrttt nl

|popu:atl«i civile i

] destruction Wes ]

M-ra coniilituê, <

commune, une

Lt, le cas éâiéant. de gendre part a des

aitues.

Le» pietleurs. choisis de prtrérenefi

a m i les Anrlens combattant*, «ront

placés autant que possible, sons le com

Biandeinent d'un »octen officier. Tou

seront babtll's et armtt par lanWrtU

iUtaire, La recevront les solde» et m-

_jTnmwt correspomianWs a leur pade

U L U I la «ard* cirhjTie « r a constituée

wrretiunce. eflectuee en coilabo-

Iration a « c les autontê» militaires, de-

. . _ être (««tleBlleTeBienl s*«re au:

i bords des usines, des OUiTages mi

Irts, des ouvrages d'art et . en gem

|de tous le* poinu Mns»les EUe c

notamment aus heures i

[ râbles au lâcher des parachutiste*.

c'est a-dire précèdent Imméctialemei.

• [p»er cl le coucher du «o'.eil

II est rappelé (pie les parachu! tei

B-eient je plus souvent drs u

appartenant aux armffs al

S, baolt* civils,

T.JUI r

liaqiifs èvprini'lh'* p»r parachuttslefi,

iil rtre transmis sans délai aux auto-

: PL -us tneades de. Eeil^nnene. Les

fi»ns atterrissant en dehora des ter-

ilus militai-M ronnu* devront elre «1-

nalés dc U même faron.

Les volontaires qui n« manqurninl

«s de répondre a notre appel. *ont to-

iWa à w prtwnter sans délai, avec ton

tes piwts JnstlDcaltvcs, à U caMine de

gendarmerie SLe-Ursule

BAKTTA. te 1er Mai 1M0.

Le lUfre : H de MONTERA

m* A v»*; \nov\rs

!• : Jl'IN T!MH

1 Mta nol«O IMM taira part*attr •

Mrd WT (h-manda de rcabaanai

• aMyeti da CbeaiM Paatal •«•

»»r a**aa adrew* a eet CBM.

IMPRIMERIE DU

PETJT BASTtAIS >
a, BaaUrrsrd «• ratols - BASTLA

H ie toaiea lea (raa |

iri Admint»tratl«W

vt l'Iadattrl*

w T r * n D da lut*

VS MATTRIF.L KODERSt: AU

VICE m \ PKRSOMÏlL SPECI

radrr<ner «an* hàiter à

l'Imprimerie êm PETIT B ASTI A

r h- plu* iW-

et «• BOB (DÉt

ut* DfJMH «t I franùi *

AJACOO : 111

Le Petit Bastiah La pttsndtt ctm-iocak «M m-
CUe aus Bureau* de • FHDSB» •>

40 CENTIMES
QtlUTIDIKV «ETCBL1C*!» DTHTn«M.»TIONa U f H

U Mi'L jorasAL PO DErtXTMiaat « I X I * FA» ru . DIRECT ÉWD r i H «
pmECTEDE-BtDACrKOB EH CHET HAK1LN BLUtCOn

# 0 CENTIME*
R- C. N- 16Ï3

Lit armées engagées daos la bataille de Fraiee oot mérité les
félicitations du Général en Chef pour la ténacité avec laquelle

elles ont exécuté ses instructions " ~ ^

Dans la région d Attigny l'ennemi a dû se replier
.il en

Noos T^nsoiia que ies parangons de
Ttu d'Burope eu d'ailleurs u'oteront
.us parler de U décadence, de l'ara-

j-utjsemcnt de U France. d> la jwurntu-
• Ironçalae. <

ta France f e« montrée dana les Plan
TU, à Dunaterque. est en train de se
n>ntiTr dans le Njrd tel in W&ie n'a
miua cessé d'être, «nersique, couru-

:ease, tenace : elle a laissé tomber de-
vant l'airuea.-.cs tie.iitamque le voile

pudeur dont i ,t i;0UTrai*. en période
paix, ses nobles Tertus.

t '--r-, Indhtlplii.é. le Ir..i'
pu i'ûtie u-: ic paiaitw i l'ép"-.-
ue où il croyait auiïe^iut11!* •>

la ïo-onffi de DJIX su(9i—t poiic HÙSU-
poix et o'i pMZoaopn? et seeptl-

noe 11 n* ae préoccupait pas t\vn ma-
tortoeu»« «"un Toistii sour:itn-

CHS0N14UK DI L* VIEILLI COR»

1. • Los mîQuscrtts

1 conos 11 UrbiBsto

apput

> sympathi-m mariagr de i

ue «t «xceUmt ami Paclacci oaue,

:irl de brigade de setidanm-rie en re-

AÎLC medaillt militaire, croix de guer-

. jd.iwtit au maire de Ste-Lucie «e

ercurio. avec Mlle THéres* Giralai

minrlere t Corte, si tvanUseuaement

dinue

Twua nos meilleurs voenx dt Ixwlieitr

Le Riomtnt nou» parait venu

sjy*T de tirer ao clair la questio de

tfn scriU

FOHUMfH'E N 5SS t»f « JL\ UM

La ataille s cuntlliuti à faare rage du-

uii tootc la journée sur tout le fron;

compris entre la mer et la itRion du Cbe

des Dames.

tiiit-nii & jeté dails lu melw de nou

i masses de cbaH, par groupes de

j 300, sur de nombreux puiuts du

champ de bataille.

On peut évaluer a plu* de 2.OW les

Cliars enflais

Nos divisions se &mr. twUujs magnifl-

uement. acrochees aux points d'appui.

-3 bataillons, compagnies, section» «t

Litlrrica tenant t*t* à la ro?e des cliars

et les accablant de leurs fru*-

o:r? aTiation a dor.né a lond. atia-

,nt â lu bombt et au canon lt» en-

gins blindé* et soutenant sans répit nos

iBnUasiiis et nos arUltenn réclaniant

1 seule-

iifn! - eewe de nos lecteur* qui sont
inities, A la suite du chanouir Letteron.
M u i <roo!rme de cette ufigtur, malgré toai.
ui meme pour ejx. restée ut) peu néttu-
I-'ii.sr. - nuio an^ci a ceux ijul uni bt-
:,'Ui <i uie ediocat ion complète : ci pour '
11 us-ci on sera au«J elair que pnssinlc

LVdltKtn la plus murante riw rhron!
ttfurs roru'.s - Oiueltntami, Giovanni
«trlia Gmesa, MonteRfiAiil. Cecraldi et
ViiipjK — est rédttion. en fiançai*, tir
:B6A- Zllc a «té tirer de rTitànii coi-

, ctioii dis manuacnu de U BiblioUir-
, .n- vaucane des sndeni ôvts dTJrbin.

En donnant, en 1919, lea coronlques,
• n ttanen. de O\f*miut «cfla, Onaw et
<>- MontâglaïuiL raÉM U l l m i Indupie
.-'M- rrs detn cliiauHaaia, astétaaseiit dll
ii r m t « du texte de IM* «t de. lit Vaiica*

•. étaient reprodultea d'après h' ma-
-t^crl! T diposc À. !* Bibliothèque de

I:.,:.tia CTcsl Ir nuuuucrtl kmalae*.

!«• chiiaWinr Letterasi aJoaUit «u*a sa
' ntiuls&iuict: il y «vstt trois antrrs ro-
fi des enroniqueura : catte de l i Bi-

'• itAMqtx nationale de P»rt" (IE manus
:it ! » • une copie appartenant a la la

- '\\r du IM-I.1» Oale&aaini e1. L.IK- autre

de retenrner à la, bataille-

If nombre drs chars délruita est

dérables i: dêpaaae plusieurs w

ises.

DevanL celle ruée a«ns précèdent de

uuaei ennemna. certaines ce ne» uni

^ ont tl* submergées et dibortét*. en

.artlculier dan* la rtfficw de la. 80m-

ie Infcrtr-ire. ou les elrmenta ennemis

put PÉMTPHU» a •> lanltter"M*-ji»r» l a

Sresle.

ins la i r ran de i'AUeUe éaalenaent.

détactafinpiîts ennemis ont pu pow-

Jusquaux hauteurs bordant la rive

jnord de l'Ai.-iJ'

rcprodiusact, un siécit: BL-
i di&paru de Marc Antoa-

3 -
[•rit Y

* -
tMiilH.''

e
7 —

cou TC n

gor m

LUibi;tat«. d* nom
L« ButUfoeo d* fca

Le U» Ue li KOliutfii-qui-

I> Caleuz/uii

Le Potau di Bnrp>.
Et k maunscrlt nouv

.. p«aae d* Flonoct e

tua app«ileroil.> pour

«Uenciii

n Corse

.-elle 01

M U

; dé

.et

'is:-

Pas plu* que tea chanoine Lei

1IID, itnw jr rannaiatooa, pour Ici pou-

aiyaer, les m«ni :nu du tauof*

• Cecraidi. .«Wil lilrblrjiie rt :

n tin us.

CWt l t J-miippe de Carufla. arw

JioUiccairo d* aasUa. qui Mfnalc l'cicl*

'•iw» 3 la Vatuyuie d'nnc nintouc n i

•nir de la Cane dans la détection

mcictu tiuet. dUrtm II rtait dispose *

'u enLrcprcuare la puuiicatioa * pouvant

[servir a l'éclairrr d'un }our nw 'ea i la

dont avait été computé linata

E de Rlipplnl * 11 Manifesta eette In

ntlon en 1M8. mais le manuscrit de la

ttteane. ne put être copie «n» P»«» tard

r les soins dt la municipalité de Bas

j 1 mari Liât ni ttt-a duc* dTIrbiu porte k

juin- : <. Crorica dl Corsca eovUU d

1 originale mauMcritu». > Et ptus Bu

Httore Msrrauitonlo CeccaldL , ]Z2â

Air*. 200 <18& mm.

Relié am armo, de U-oi: XIII <1878-

1933) di»isc en qualrs volumes, 11 a ser-

vi d U publication de la traduction frai,

' , de I M dans la collecUm de la. 60

ciéte de» SelencM BistfVtQWS cl Katu

u nii dt journée la l>at*iHf c

Le 1 ral df s troupe a est i-

,rv avutiuii. û'autre part, a pour-

suivi U destruction du réseau* lexre Hht

m et les UMIIU de la n?e gauche du

ithic.

Aup coula de U jvurm-e du & Juin, ao

irions enncmU uut été allait us avec cer

Uude par notre etiasse et notre DCA.

[sept.

ept autres appareil* enticiniâ ont

ept autres appareils ennemis ont

'té a-.Uiuts rt probablement dftniiLs.

rasimTNi«tt: sas AU MATIN

Paris. î joui. - Apres une accalmie

-laLive au cours de in nuit, ia UàltùUe

repris ce matin dan^ Ire inémis con-

ditions RewralFS que dans lu journée

d'hier.

AIT1PIH Dl tf>MMIWI«Ht

Parts. 6 Juui- — X-a Imtailie n l>iit la^1'

jute la Jmiruee SVT nn front allant de

1 Bassc-Somnic J«*ir aux iisne;' de roi

Les allemands ont dcploy.1 un tllort

:t«sidcrahte et kurj* ifflncipai* puin'-

itlague se sont êLkb'.is au *wl d'Ajciriv.

s ad d'ASix-TtlIf1. au suc. dt Percute,

Isur l'Oise et dans tonte la région fit

Ailette.

Ce* conteU ont et- accomptgné* par

artillcrte et l'aviation- «n»" H* S™"1

snrwut a taise de chats entrant en ncllon

ar eroui»eii il"1 ^0 à 300.

On csUmi- fl«c linnemi ;i rmuluyr,

icii qu'au cours de, la iDur7.»-"' d? Jffl-

1. au inouïs 2 DOS chirs,

Ca denHen ont été. buta rrl«ndu.

pris t j«rtie par DOS Hiritrs. »c*(i«IleB

|m ont HHrrih ï . idW sWphmïeBîs « « •

aines.

Lei, iuEitrattoo* *r rem qui aat rew-

! à frarwnlr nos Bg'îiM ne depass«it p»S

wcwitalné.

Pour être Tf*i Jusqu'à» i^at. sjnot«J«

aa j'eîlhime eaufhc les sBeniands ont

îanwé-i quelques progrès, W noua afODl

ecuM légèrement eu dttBetk» <•• D-UÛC

f l «m'â-I-extrême-dwite U n i w de l'en

IUM troupes tAt̂ &nciiL ^̂ ff,* l^n

iiveo uii cran admiiaàle. tandii

jemi a subit de* pertes «nonnes,

pou uivie J

lu Bordant, MU nord dei r

i-dire sur une ptolondror :

|vf d* 10 kilomètres

franco-angUlH 3 été p^r

Oaleanmi et du comte P<wo dl Bor^i [relies 4e la Corse, nue l'abbé Lettcron.

Notu ne pouvon* donc dire * m sont »- '.bien jagemeut, logeait de nature a la.

ne re!udL-r.i.ri 4e aUttalou ik Bwtla, Ul ter le* teetnts rt a » « m e n l « U dli-

nu u t * • Ï \ . ^ u w . te lUrMuK ou «lu (twiion de cette hutoire. nrexentée flans

tte le aa iaa mrillmre larmt.

e de eonnaitr-i !"Brs sourtCi

1 floue lTJrbinat.- k rioren-

luttafoco de Béstia rt le 8 »

*,-. verra d'allteurs qu'entre k

et Bastla et kt 839 de Paris. 11

tut* d'ortfit-

n- car 1- mamuTlt T Ût Bastia a été

«wu« i*r le colonel HiUaîoco. petlt-
Xl« «Antoine Buiuroro. autanr du 8SQ

°* >* Bibliothèque wat» ;*w

^ *«ix p l u iMBU Dunu-irrlta d u

A une date récent'', mi h n m n ha-
trd a «mené en Cor» un autre roa-

[nuscrit rournisrant le même texte msus
IPS graphies différente* «t surtout
met nombrv de rrurpctioni Interli-

|Bm--s qui aw»éIH»eiit k texte ou le pré-

cisent, te ] iffë-s restant VU-

Elle a pria nnc part uiepoiKJerante a

L halaille CIIC-BRASM. bombardant »*ec

rtolen^e l* sans aCT6t les airTierei de

versalre. en eonocnaTit dfntaaMaait le»

|cl»ars et en rmwaUl-Jit an «ol ttcfM*MTe |

.nemie.

Ette a procédé en outre « des trenteir

mcntÈ non motns terrtnta* en l«i*èni

1 territoire alkaaiX. ! •»** sur la n -

- eaurne do Rhlc.

AU cflirrs de» combats liai en or.t rr-

£ti*. notre aviation tie. chaase a ac-

impll da bon tra»aJl : Les pertes de l'en

eml selèwnt a » app««n« détroits

et sept autres probablement.

Ainsi, aa «otr du troisième Jour de U

irrande-ha taille, on ptn alftrmer Que la -

se prfsenbe dans de» conditioos | ••

Sur It fi-sic du front. U n'y a. prati-

uemt-nt rie» a sizaakr.

ALTOUK DU fXtMHLlimUfE

Paris. I Juin- — Ce matin, la situtl.on

se présentait de la luron suivante ;

A Amicca, nous tenons à proximilu de

L vil]?. Au sud de Pomme ou Jfi alle-

mande aïuiect lance plu.-, d'un millier

Ùt cliars, quelques uns de ct's derniers

aiit reuMi à «infiltrer, mois te* antres

uct du faire demi-tour ou ont t-tc df-

iruiL. .sur place.

Pins le sectenr tk- l'Ailette, n"ii3 nuitt

iiiinlcrujus sur les hauteur» qui bordent

a rlriLTç au nord.

Sans le courant de 1 nprw-niidl '.es

jl^nanda Mit prononcé une poupée sur

Aisne.

JJsiï3 la région d Altigiij, nous avoiu

^ntrt-attjqut w êe sveets t i l'cuMm:

( tu se itp-itr en dcsoidic,

D autre part, ks alkmaods ont ptott

te ii quelqnra destructions tur nue u -

«maies situées *UT le boni du Rhlii.

Noua Knxns endemment rtposle eUr.,

u même» j^purtloo*.

LacUon des deos «.Tiatioua a el* dm

iiderable. L'aviation allemande s effec-

tue de nombreuses nconnalasancc« sur

les jnicri's cfe outre front, ainsi Que

ti*ns 1J ri-SiUU du centre et dr l'ouest

rtv U France,

l-ui bombardemenU *c auu« appii<;ues

tiirtout aux vole» d» cammuriK-attons,

ponU et a lui i^rta^i niraitffe d'ar-

me*.

iïiuîWQ liauoi-isaUmniauc â£ chu

coiictT-ue l'alerte dwnne

naiin i parii, oa fit ta B qu'tLe a

provoquée par lappantwn dennrua Mo

uni aBemands qui ont surate l'est

«t ont essaye de KHU AU-dMîua d

1 parfswnnf.

L'Ordre du Jour
du Général Weygand
ie, le à juin, * 10 tearts du BUtui. U

neraj WcjEand, commandant ca chel

a, adresse l'ordre du Jour soimnt :

< LA bataille de France est comuwu-

t LorcJe rat de défendre nt-î poïi

11 ii. bMis eapnt de lecul.

t Ofnciers. soui offlertrs et wjldaLs de

.rmee Irinçalse, tfat U pensée de> 1

tre patrkc btoatt p«r l'enTaMa*

|roon inspira l'inébnnlaDfe resointtoc

ir AT vous été*

Les exemples dt notre glorieux pas-

DontrenL que toajoora la. déUrmto

1 et le courait l'emportent.

Accrochez-™» sa «à de France.

Ne repardei qu'en arant.

En «rrtère, le oummtndrment a pn*

dispositions pror voos tooWntr.

lx w>rt de r.utre patrie, la snm

de de ses libertés, l'avenir de no»

svupo&Pr IJU'un peuple eu-
(ropeen se privait du nteensalre pour

~. acheter. Apcumoler «^ iiistru-
de desiruction PI d>- nittrl * Tl a

is lïmprucreiice de prêter à des
res taa propres sentiments dt cit.-

lise boiwsfC et Rniereux : erreur psj*-
Ichologiipâe, ffraxiêrc terte,1! qui lui a

ffljeiffmn̂  de dnuloiireujc mecoziipt*'!! .
ainsi, la f'raiicc. a m t corps d-ïm-
111-, sVst I fnuw *naj^e> dans um
te sans raerct coiitrp un rnictni c •

fa mais tfanniaattraail ma* ; If
lier fhoc a été terrible ; H a faiJli

aeme ftre mrrii1], car la Trance ayant
»le au st-eours d'on petit peuple vic-
mr d'une épousantablf acression a
i trsihie par le chef d'Etat de ce uiv-
o pays ; crâte à 11 complicité, a '.n

•apltulution brusquée au ciirafticce- di:
•Msral, l'Alkmatme a inscrit à son

,actif d'importante succès qui lui 0111
'tivnlitr une partie iTe notre

Le Dynamisme Français
ton fans avoir subi de lourdes partes ;
r.als rAIlemagme <-nt<ndant ttrer Jm-
r.Wiatement parti di/s aTAOtsges ae-
luis a repria l'ofTecsivc ; t t noas voiU
m troUtcme Jcrar tt< U bataille de Fran
« : les forets en près*

iieit paj dans uns lntentiora a-

Jurfr I une dpaifnMtrntlan techni-

dei 'sei de i- lu-'-e ; noas tom-

p: > e* en U matière et ooae

g - * a'îTraït-c psr 3>i(H-

• • .i militaires.

y •. i; li di- p:r«!ainer e.T rîtour, et
s h fuL-ons BÏÏC rierî^- nue l'épopée

de Duntorque eT li igststar.ee aërdtqp*
Opposée de la nier i la Somme, témoi-
gnent brillamment de la vi^nettr phy*i-
tue et monte du tempÉra..- nt français;

NUS [unîmes cntivMnra Que tons nos
FLTM de Corse et (TalHems seront

-.unes no:i F^lç:
1 a i-elc&rer loiern

nice tmmortellp

Un espion
allemand

Berlin ga?n U premiè

L'ACTIVITE
m: No*

PARLEMENTAIRES

Le ravitaillement
de la Corse

M. («fcjr I VHITMHL snintstrp di M.

J i rn r , Pt-pnir de U Con«, a rera de

!\L QwMUIr. nunwtr*- aa lU^Tajile-

nt U triirr nUiantr :

MINUfTCEE DU RAVITAILLEMEHT

Caoaiet du Ministre

Paris, Je l Juir. JM0.

Monsieur ie U s a t K

•.•: -cher Ofl'-e1:»*',

TA. -ttorrTWUr dr nms Lu» coenaâ»

ie ie raTiîai;krment généra; a *;> • nc-

MVr en G o » 30.0» qfltntnx de fa-

ne et î W0 aiwitamt de Hz ; w» cxjie-

iions AhTeat a. nwure arttteilei tffl-

L- à Oftflnattnr

D îTitre [aMt, des fliflpouums un» pr>-

•. ponr «ra'an ^jailéaaent Je lOWqn.n

i us de Ha aott «abarqnê n Marseille

u plus tard aernsde.

Je sul» tormrax de vous IAUX part de

?* deeûdons qm «ont de nature •» '

ppnrl* tons apatsemenU.

•t cher Oo0ega«, ]« ranrr dt ma Jay-

Le Mïnbttr du Eaiit-ii!!ein«nt :

Signé : QCKUILLS.

A FEUCmt LES ARMFCS

ENGAGEES DA!» I * HATAILL-:

Parts, 7 juin. - Hier soir, aprrt les

lenz premiers jour* d* la b-ia!ï>- at

..•r»Dce. le e>neral en chef a «lielf» les

[armées eafcwrees de la WnaclW avec ta-

"<pnHe tOw «t t çxecBte jB«JtoWe«aafc

fusillé
n;, ï 3'LI:-.. — L'alleroaiio! Frit» Er-

Jec a ci* îusUlô ce tiaiïn à Itttbe.

Rappelons que FrlU Erler, mettenz en

•> *ne, rat condamné £ mort le M fttril

(*mier, pour fait d'espionnage, par le

:rlbuna! mUitaire de Parii.

DECX LONDAÏDiAIlO.SS A MUBT

FOCU

ic l'irii,

,-rc;idi par ie coiO'iei GattaJoll, a 00A-

iuize ses deux audiences de mercmti

i l'eiamen, à huU cUn, des pousnUes

•agagecs m juiJtt dernier oonU* la,

jaronne aljjmauoe ïon Emem, actuel-

,env;.; en luile : Jean-Gaston Amw

^ir, Léo HlLSCtL « tsi . i t de saildiiaU

-; autrichienne, et Amault. Pénaux, dit

ujuin, ce» tr^îî dcrtu;r5 se trouvant en.

Ut de deteutwn.

U « t retenu e

mem je fait d a ï * , tiot

a gpécUk-mcRl M mois de Wflet «lt ect

« sjinef-là, eomans le criais <j

I^L-, «t entre iesn-GasUra j

a: lait .•» entri^ aux même» épo-

Hiee. m ler^cnce avec va agent do

irntrc, . ; _ . - - « host.m«3 cuntl» la

France. B est mena cmtee Léo ffiwtîi

Arajult Ptrrow, dit Autan, sa fa.t

de M pas a«*x aflaé les asumiéa 4e

nu*, ca contact, en JtOa et jtttQft

laji, twe un agent d'une iwnssance »-

anecre.

Apréj ie r'ToiÀtoire du coknid B n -

i!î, p(L-nici£aire da f!t»iTeniS]HBt> Mes

.n4r« L*vy-Oajnaan, KaUrtla Moa • *

Lduf» Pe;w] uresenUmK ta «éftBM

ûea inris aceases.

Le trtbwiBl délibéra, enemw et *c peo

iTîiç* à l'unanimité pœr la, colfaUBU.

En cfloséquesc*. la baroom ma E-

[nem a été «MuTsanee, par «t-staawea,

i la peiue. de mort, U a * w PÉÙM eun;

rmvnde, maui t^*« débats orsUnûk.

ioircs. contn Je*a-O»ston AmoBi**.

u o mr-rt B et* eondamne à « t ama

d- prison, mnrimuai de 3a peine «w-a-

nie, »M0 fraaej dlmteiide' et Ttnft a »

a Interdiction d*> aéloor.

Le Jugement sUpsk «n esbc «M fsV

tat ot>u«t le terseaient dea aeaiaMi «M

^ do r*«*a»iw. f a n * » « • «

i ;* bft-onne *on B t̂eni ; SÏSfl» ft»

par Lt-J Binrh. et OCMW0 frwifs î*r A3:

, pwnroxdtt AaMn.

t lisible*. C'est le Florenuans,

me époque que rurWnate. mais

urra l'atOrmrr tant qn il

pas été procède à

mmuUeuse.

un prm-naConformément *ux tnstrucuons

n*ea pur M. k Minktre de 11«té

en tue d'organiser ia jtrUaaattgB * ••



Y
REVUE de la PRESSE

i / t V J t
oc nsOJtt t iUi*AU*i JL
ta fait iu jour, c*st *ng»lattJ(.

Cas eokiuc* d/Udanlciw liauttiue es:
t u narclie. Bttrvjenfieui des aHon-i alli
mand* qui l'*Ua<|u£UL eu FftM molli-. .<
là mltraiDeuee. Sue hommes sau'.ti 1
Hors de la route, a'cgufeqt. « pianquen»
Pvu « u t attelais. Un j l 'ÀeVli ia* -por-
teur d'un fusil mitrailleur, se place a u

milieu de lu roflt*, «.-yiiïornM-'iumt a des
fianciffnes aull m w : "*"• « » * P™"
nver aïlou qui volait ires b * * ^ 1 ' '*•"'
(fane srule «*ft*. -*riv« «n" MCo»d a-

cites >te»flaii» i
i rt 1« «eond a r iw »"«»*» f

La ci«wp( - Joë l l e « *™tf
te du rang vi 1 ^ d'obéir, avwt *

n«ei.i j w t o u u s ,-mpowr le*
ande-* difficulté* *UaW»i«u*L« « 1 clat-
» w « k a r gptraUao. * tas * J» «*
et rn p o u i m i w « •««•* <J*n* u **"
jn ou HJVTC « de Bouen 2 est

;ic a mai. d'abord

•mne. Biais U ce laiil pas oublier que
-es! la strates* allemande do pétrole
im occupe un* p i a f considérable dans
es plans de notre aaVertalfc: "W trajet
Le Hjvre-Bouen fut dcuerté dans la
presse militaire aUematide depuis U»u-
Jcur* comme"l'obfccUf d'aitaqne de pre

e Importance, comme < un*- posii-
c u^iiju» -de ïiuiry aux tore» ai-

.. Le fort

; J r une Klgantïwqij* tauvoniêre.
se «niL-rt- de çoarae, dui*t ies i
retendent juaiu*u pays d* MM
joalerles »i>û comblées, mais

,' boiKiwes «in cote belge-.
les restent beautés du cotÉ holat

[dais.

itf ut un imme
Iplu- éloquent ho

i de eyn

p
environnants for-

c coru-ge qui a etc le
mase rendu à wi me-

8 JufcT'rt« M (Je Jouvilk à A
,,t. .-- n n'est queriion p»eBiiUn
,•1 que (iu passage dt-s alinuauds eii
*, ce qui oecaswniie i»eauc<»up de
xnU diaeour*.

_our arlounirr i i i p
,1er d« véritable* desseins, la ptopagan*

enue parle d'uur laçon tapageuse
e prochaine invasion de ]'An|!eler-

k i cuiidlLunifi

cot* de la vaLlce * l'AmWne PW 1» re-
L-iaiiou au iort c

__ deuil «Lait conduit par MAL FTAO.-
[çoia Possati. mrtlaiîié militaire ienga^

4-Uh, Koch Ji>-
bilises. ses i ih .

t _ beau-frtre ; le
cfcsir luneUte disparaissait sous dea

r ncnt-6 couronnes.
Li-s curdons du poêle étaient ttfnus

Ipw MM. CoppolJoiiJean-Baptiste, re-

ILXA»

, U Jui MutK

L»vakot

, f O p fle Ç

g
particulièrement

oubliée, fie H-
sy.f.-mi' D- Or.
u . . - i ^ . îwgll-
;CÉ itotreriioti!.
d'un caractère

i.-suiui de longues
le iruil «** lexpei*

•mes compétents, «t qu'il

i autre guide que l'instinCT
i ^ T * 'dans» « preaen -̂ «* ElM!i"
te de conduite qui soit «VUKUMIU a ces

i d'oui pius
l'aftatlra <

s prononcées
: Cette bypo

l'A posé d'tt» projet d'invasion Ce l'An
rre « t bien clair : créer la eontu-

detounur Vuttcntion des vérita-
projets allemands et retarda

rqucmeiit des. troupes auslaise

Louons donc, l'exploit ou petit fuw-
Uer mitrailleur, «m avait bonne mémoire
et l'esprit vu. et qu'il *>'< propose en

le dans toutes nos armées. A loua
s t-t simplet soldais, «ue les fi-

cus-mêmes stnsp.rcnt or r o m p i t
ne si simplement par on ir.odtelf
torsqt'Ui verront passer le* canards

a p r e ^ n d e ennemie. E r.'est que
e mettre- carmner.t au aiilrfu lie ia
c V Je -.rt-r

L 1 . U-

nûïnoiis de franc rouille Bujour-
s. Ne <fl't-on pas oaisi

•eux toupoles d'Ehen-EniMl et
i de Batliee. « elles sort glga.i
, fiunt d'une hauwur rtdirnk- >
jouriui a ete sai.-i.

la
uvêe en a

d«lara;: <ru» J« «Htnam* arateH
cintb» ivjva.- te WWWMI tii-àue do
pétlXleas eu Dr-nde-Brttiene, IL; vc
dnint « u p r : -•• « P * * * ^n""111^1

et obliger les dirigeants angla^ a « c i
Mr'vne i-iprttil-i.l«> avant l'hiver ' «
^iuun <T«nr*l <**' t ! u f l 1 > r a n l U I

PBBB HU iraw-m d'u- *bdom.wlai--f d«
j^tat-maK*r j!1pnja-i'l. Wwteh* waw.

du 1er dteemorc 19U, . . ^ - « I w *"•»
«Mie api« :e «^hu: *• la BU*T«. on pou
TSit'li»

, )ggxc cciipc* <*u monde «nlier, l'An
g M R possède d « M « r t « ( V W v t a
« « . ' '«in- d:s-nnit mois RTW « Ï V'O-

« L.I H>l t S l M
ATX ii*ANDES BEtRtS .

De M. Pit-rre-Q*rard Mirii*.: a la Dt-
pècbe da Berry :

H y a deux setnaicei. te.-i srar.dcê ur-
ues avaient iait rctcatlr < La JUrseil-
tito ' sou.-; Iw vgutes de

lac Paru--
Hk-r \c:iiretij a U Basilique du fia-

T(-Cœur de Moatœi-rtrp, quand les
,ut>s i. inren' ITivmiie national. !a f
E-. d'un elau Spontané, M mit à cbanUr
es iTaranleâ rfropaei CE Bons^t de Lis-
e.

LA cuemorue aymil éU dtl^iuce pw
a rasio natiouale. dtw mimons A frari-

|>li ont pu vi>re r-fs m!iia(«s «noavaîi

QOUâ HVDQS tOUJi Cl
it qut le fort d'E&en-EmavL P>-putc

« . .umaKr . rtalt l«mbe n i quelques

jours uux inaius de rrunenu.

U canal AKetr, q>a *v«»t « M U I U C T

in.- ugne c» détens* d'importance p u

». lut construit par la 6ockie

g ï , , . , . . t des «utreprraeM reanits. Celle

soelete était «UHitttuee par les ûrmes :

inoyer et HU. df Bmxelles : Hoeh-

, „ . A_ O uiMi TletbauteB. d'Essen ; Dy-

Htrxboff u n i Wittoaiin A. C * Wiw-

; Biotrvch Aus:ands Arixil Oescl-

Hchafr. t'e Berlin.

La i>iu|jart ui-s iuenurdi.- t-lT** c w l "

Incwurs de travaux étaient allemand*

de même qu'an tws grand nombre don

vricr* Les EntreprUcï réunies ont cons

U l l noumrnent la i-artlr «u canal qu:
: trouve race à ia frontière hollandal-
:. Farml ifs Allemands qui de («30 *
lflïô. ont iwrticipe S w " e consiruc-

iuon, on peut <**" ' M ' I^WT n s t r > d ~ T t c

jteur ccceTa: . M M--ii^li. directeur rem
Interna'. * M J*cimann, ingénieur T .
1 ^ Hoffmann

iducte-ur des Travaux Publics : Giu-
re:ii « . -A , grclficr p n a le t rHiuol

de première instance ; Paoli Antoine,
olflcter d'administration, chevalier de la
Légion-«t'Jwnnriir. ^ t ra i t es , NJïelia N
secrétaire en clicf de la maint! de Cal-
Ki • Piûelli Pierre l l a i i e . iudusteieL

|« i l l e r municipal.

Travail et bonté, telle il el* la derise
[ne M, Pierre Kossati.

Par W S initiatives, sou itcUvile tau
[ours m éveil, sa drjUure, sa. ndiUU ;
l'amitié, 11 sêlaiL créé mie situation cu-
l t e . Son magnifique hôtel qui embel-
lit un coin Cie Calvï. avec le VorsaVel, a
coutribué â développer le mouvement
touristique dima notre ville-. Seconde par
ses-entants pleins d'ardetir à la tâche J
s'est poussé dans la vie et a connu une

(joie furte, parc, tecauoe : faire le bien '
lètre Benéreiuc, aitier. secourir... Daiis ces

ceux qui le pLeureul pui-
lieront quelque consulaticii.

A n v*uve cplorêe Mme FoeWtti Ma-
che-

:i M. et Mme J.
ih. directeur de l'E-

ua d Hebuterne a complètement

Ireucrti. iwus avoru enlevé d ' a s fE t d*ux

lignes enemieii et la lerme de Touvent.

lea faisant *00 prisonnierB non blesses.

loont 7 offleiea, et en prenant 'de* mi-

Leuses dont le numbrbe n'a pu

être cU^ii-

lËeBtaines de eudovres

CQHP*
M. ic Oiaiioiiie Folacci, ses ueveuj

Ict nièces, profgiidément loucbes des
de £yn^*ttik q«î

> iu déoét de

;. MERCIER, ch in

it jusqu'au 10 juin.

|PHABMACIE DK GARDE
Aujourd'hui H juin el tieir.u!

cb» » juiii >iW : Pharmaci;
[22, boulevard Paoll.

)PFICE DÇPAKTt^LLM.U-

; MUTILES. CuMBAI i\i>"IÏ>,

TIMES DE LA GUERRE

PUPILLES DE L\ NATION

LA CORSE

GRAMHVALS SS.

J COMITE DE LA MAISON
DO COMBATTANT COR6E

L£ COLIS DV COMBATTANT

Comme uieu ou pense, k Ços^iU 0*
ieuours de la Mauo:i du CombattaiiE

Corse n\± lias ralenti non aclivilc.
Sa t s compter l'sitU: larce qu.*U a at-

leordêf aus enfanta aet mcûlliaes nt^cs-
ux qui lui ont ele signales par MM.
Maires et les Pra.denU des Sections

deleine, à sce IiU accouru
v*t et a leurs fai
Tomaaini. née F a
cûle Française de Ti-r.-T..irj ; a M

? Nicolas Fossati, allacliê a la poh-
c cette ville ; * M. et Mme N. Ouf-

nous renou\e:Qiis rexpresElon di
condoléances afifr duce sèment at

cruyaut ou uicruvant, n'eût pas
C-ie. proïondemnit r w n * P " W"* d c u "
ble maniiesUUun. i l Tnumenwnt 'M*

lie loi patr.ïr&n« ék teJ^euse ?
La roneltwioc. )e :v»i*ant«ra: t» u.i

orgar.r p.-n ^? r« l CL elericilisnw c:
de son ]»LrioUaiue ecUire. • L'Ere

I Nouve.:c • <iu notr-. «rnîn-it Henry-
ue. écrivait rêceaiment :
La foi est n«es>aire nos grandes

, heures. L'amour sacre d* U Patrie ri
Oourd'hui, pareil a eeliii qoe les &n
> porteat a Dieu. Il rrcit. «t il vau

_.. .-spionnage minutieusement ors»-
;iise .-tendit des cette t-poque *on restau

Isur tciOc :a Be'4«iUi U « i«w 13» *

k r . s t i . « » U e u " ^ reun1tra * t o u s l e ï

rbefs *r. Brtwpf irfuts «^lemands m Bel

«r Ces sroupetneats rt^vsient ru cen
rc (tespMJoaMe d'Aix-la-Chapene
Ea 131S- tm prtlat illemand, M^r wr .

jfTlndi cairerier M M 4e Bawit XV.
vj 1. «t* iBiplique <Tani dr? aHalrtE

«Minage E'étant relusié <-n ARem*
L quitta les ordres et épous» 1

jiee j j g ^
m" but : «nwrla

SI I ) HM.1L H P
ES B1L.N ' l»\ L1

r dr U

f« NouveJe - MV. «irwrWBT 51 Aftel G«
ttcrinjc «irivail oitrcredi :

w , pt Iniucan**- i-olees par uiir irj

l:-wx çi qui tua
mt mi t «t !*>ur «lai

Unu-lltc £-oriHnc hollandaise. 11 sumt
[I cfans son exil, en quairt*
e et d'homme de conôanct

„«. .. .2 el » avra 1»M, le ^ « w
Gerlach. sCCTctaire p r i * de Cull-

^coupaenè de la fauornf
Brn»Oes, h«<! Metropo

rj»r- "* M)iPf du vendredi 13 avril
| « u p dt tflepnon^ da srcrMarta' d*

oltt faisait savoir •• «»n Oert**h
celui qu'il rencontrait par ias H D*

•attendait pwr i n e ^
Le baron et la ta»»' •'"» C u

r Trnoirfat au P*Iat= nn^l oa ils In

: 1* LA CORSE

__•!. le* itiireii du d**parteaieni itn.
i^^arament priés de vouloir Dier. invi

r t drtenie-ers du stocks de. sujfafi
[de enivre supérieurs, a SM kitogs. d'avoii

. lairt la dedariuwn ttan^ >t cini
\tauTs à la. Mairie -d^ -tur cummune.

Les déclarations qui seront laites dan
, ïer «'"•''

sdresseromf JIM. les mai
toi que possible J M. le Directeur des
Scrïiccs Agricoles à Ajaccio. avec indl
cation de* noms et adresses des, dtlcn

i t t du tonnage liétcnii iur ehac

ls Prr t t i : J. PETTTJLAN

icruifE d'Uii st'rêUf inuMstcrk-1 en
ik' du 23 aijl 1M0. r a m l t du 3 Jui--

1933, rnudtfic par tflui du 2 juin UUI
celui du 2* mai 1939 est, à nouveau,
lilic el ctfnTplutc ainsi qu'il suit :

. A titre exceptionnel, demeureront
ralabiea pendantf une d m » qui eapirt-

.\ TT^I- ".;)"'s 1̂  clair de cpsaatigii
: h-K-iihtés. Ifs cartes do combat
modèle déterminé par l'arreU- du ^

luUlet 1B33 et ayant plus de c;nq au

JUSTIfËS DE PAIX
M. Casanova, jupe de paix de S
été iiuinmc sur sa demande, juge de
x de ûanta-Ma ria-Slcclié et Zicavo,
nmplacement de M Gaudart QUI
miainH- Jupe de pais a Villefranch

t-ENSE NATIONALE
Ufanterie de Eraen*

&.niU-graUon avec le grade de sous-
ieutenant : M. Augcli Sylvestre a comp

i petit tri

r FracdW ' i t«. al
r ci prtons aMteoiment. cbMuti :
u ît... pour la \ir!oTn- L*-ui t'Wii

ik *p- » v « r «ne ic sublupe c^ift^, On s e vK-r<
il qu'ils a- pas (tairaient a boni de'ceux qui wn

*al«fit le chuix entre dtux <ttr*et*orj .1 Aéddéï a ye U i » tuer sur place jiïuto
« pour le aeroii-eaeiU dt Teiu- "- «ve *• rt-der 011 or ̂  rtndie 1

le Canal r% P»riK. Ap»«^ a T*T. De Si-ciar » Danlurquc, > mur de
- pDltii.es ûc nos )vbrtitn«à coeibatunU,

u .a rut* gi.-nnaoique. C M d.-
ir nos r.hâmjM de bataUt un h:-

Iroisnif ..n-iqw Non. Ptatarque « r.'a
nii -. (Vax nui meurent pwur

up ver,

e la Mar ier Crtrr rr^IWt
directions n -« j» nu» snn

^ n W m o e «T. f , e l «e rM
t ûr'rouvn la Franre d ^

[new^ la-bâ- siyanl lair»

te d'or- « # i « 1» t>rtr*lp«le

V t o t t i l'îware pntoraf i «r^ntton rt
• n? eïî > Pl«^ *WMhB orifinaT 1» rîl*

•t de leurs corp*, «vent w
., drapeaux portent dans leurs PJ«
leur U liberM *i womie. No» n i -
-sont M «lmiraWes; » f »qœ^ qn'ort
rtre convam'n rie la victoire fltia-

Si :a digue crf« quf'.q'^ nart, fil
îbiec ' on la rtp«Tra Soppoaez que e« -

AVIS

tonnes physiques ou morates,

eus de faire 1

f.MOTi *liûfir*ï T"*

WLM>TXEI. Dl

teiret 'drittTfs. t'. m^rrhandiMt. par
w n l actiieUement en Corse, nrevêes
Irais d'asBtiraner pour risques 7

xttlmes Tft ^rterre *• 3 a 5 ':
Des cfcmerçar.l* ont flemandê J

«rporer ces frais a '.rurs pnx de »enW
rautres ont ausmenté leur» prix de

Le Préfet de la Cur.e j /iionneur d
[tarmer MM- le^ nesouaiiU el reprcae)
tanU que conlormtrjKnt à une declHlon
de M le Ministre des l i a u c e a « e w
mie Nationale), la baviM *M prb-e
d'assurance pour risqaes de "tien* n

sut justifier une aasmentatim des prt
t vrnti- des tienrefs et tnarchandUes
il,, ouils étaient «UiWll au W •'

Ï tontes les qoanUUs de saerr su-
i 10O kllOBrammes

I! est d jillews loisible aux import
!UT* * B"»*nirer P i.» Commission t'
uranee-1 d'Etat in.^ti'.uw iwr W <1M-I

des mai 19» n >r Er^rmbrf lf.39
MtnlAere de :a Marine marchanda,

la déclara- l i , TW rfu rWnéraî Brunt

d AIKkn

Avis 3 i Amie

œpWr
iportant CCTOI d'elletc et de

_ndf au Secours National pour le « t -
lee des Kéfucics Civile, le Comité cor-

me a satisfaire toutes les proposition»
: secuurs qu'il reçoit fâ" laTMi Ckcj
jmbattanU
A ce seul Utre. S26 iirib ont et* expf-
es, cmUenant chatuu au moins un

tnandail de saison,, OJUX .paiw* o>*
;baussettes, des cigareUes. tfu raTon,
290 grammes de thoccnni. (ia. pap»« »

. Le
i lu colis-

ter du 28 oût 1939.

'ESSIONB CIVILES
giauelli Chjrle., i r sp i t l ru i dea
el r"or*.li Pen.,mn avec juuissan-

. 22 decembre 1939 : 33iSO francs
diux iiidennul» pour Cbarze de

|fanullc.
ggnii i u rie-Pauline Dévote, insLi-

tuirtee. Pension avec jouissance du 11-
[-» : 11.250 francs.
Lucchini François Marie Louise, ln.s-

Ititutricr Pension UYEZ Jouissance du 23
octobre 1839 : M 500 lranrs.

Ptrelte. Tliooias Pa»cair taiUtuteuc
•enswn avec jouissance du tî-9-33

16JTT5 francs.

tartooiii Joseph Antoine, gardien dr
pi l j . pension ave: Jouissance do 16

vembtt 1939 : 7-134 I r t w s , awc deux
tinnit.-s pour charge de lamii:

cuun

YmS
BAST1A - ïti : 471

OCOBCES RAPAI»
BMitrtltPDcpUw d* •• i^sHtt

En même temps IJK tG* aMVObW a • -
t-ilnrer le i»rt de uui combattante du
itnt <ie n » n.a; - l'artion du Co-

mité de U Maison du combattant Cm-
i ycur résultai de maintenir haut e!
nue le moral tie mis Poilus, «lû£l que
ptouveU kUre suirsnte. choisie au

• hasard pit-m' tontt^ celles q w M- W
(Préra J reçues des mlllUliw"«è«roi :

Aux Aimées 1* 26 mai Ï W .
Monsieur if préfet de la Oor»,
J'ai reçu cotre en™ et ai « e très

lionfjy par votrf dciicate attention.
I •¥%.._ tam trafiques qoe noas n -

est iannûne-.t riooolorturt i'<-
constater que U sollJ«lt« «oti« de-
loeuic a-jssl intacte.

* Au nom de tous mes compatriote s
;,TEibaUants et en mpn nom pertfifinC"
je tiens i voua exprimer mes Tifs re-
œereieroents pour lUeumis* Hutlatiw-

vous avei eue en créant t k C0U9
; Combattants Corse* *.
Cet. vuvou senrironL d« tra^t-d'uoin

ç la petite Patrie et contribuerai; •
mauilcuir au «m de nos soUate-cW-

. « . IL- moral rlevê Plus qut jun-ts ce-
|la m nécessite.

Faites pan aux aenertuE donaHWJ
^tte teuvre de no* remeïtiemenla el
K-K-les de notre loi ardente en u
*•« pour qw me la France, pour

vive la Corse
Veuillez croire. MTOEKUT le Prête-,

u liant' cunUdér&tioii.
. Soldat Jean TOMASHD '•

Faits Divers

TAPAOE NOCTURNK
La nuit «Jrt laite p<-ur domll .

<re n'est pas î t ' i i *• PMra
P. V.gXTRATIONa 8AHB DOU1XOBM

UPAUTIONS EN 2
pmreux, «1 «rui- iwr étant # a : i n « s ,

fournie par Ut

et 1200 MO 1rs
(rsneaLse. wrvi-

cmiadicn v^tur la
hinois nMeselteux.
comprcnanl *es re

CD. HICOT
LA VKIOI^E 4L W ĈB

La Victoire s«ia • celui qui a u r a i
meJkur matériel, A «0US « ' • » • » 11
Prancf el dr la rendre la plus léTM
Boucil)^ n a î<»(.s e'anjuneat.

Ltambui. T juia - U président de
Rtpubiiiiuc Ismet Inonu est arrivé a
tan&ul, venant d'Ankara.

Le Président cWit .-erompaçn* par le
ministre de la &1KRC

Clan»* déclaration doit m Paris. 7 juin. — Cfl ronseU de» mi-
lptmm m w H— Bimm à Httya^» *a.-

ûe i l U^tia1..

„ poiirr J wrbalLé < 4U plOti'. k 0>
Binuku françoUt. Berwra Jo«*pli. n a -
gialii Henri. Padoratu Franeotae, Veuve

•caLe Thérèse. Bindl Hçobert, Ka-
1 Francis et PertWnt M^ttfi.

TROUVE ' -
a M oepo-Tc au pn«« * »W»Ce. uo«
«- d» «auto bbiucfa. freinte ser J*
« SaiaL-Nienla».

DWWÈRES INFORMATIOtC

*~~~ OaiÉ. 4t k 1» MaC
Or uombreuicK attaques eut ete effec-

tuées à l'esl de aoUams. Nos posit> '
de J'Alwc uiit C u la radio

i lex pisgïgtn
aliucuttai dont

Site
K W (««MU «UlMt.
Notre îvtatiuii a «te fort acli'

• lance plui de 100 tûnn« de bombes.
2 avkws ennemis ont été «trui te hiet

ru: > irai t ooid.

laris. 7 jnln. — Paierie a
ce matin a Paru. XUe a d

La UC-A. Cd « U » ç en *

été n

Pan: - Lre 1

LA KLLfi ATHTUDE

Wasliiiiiftoii. ; laiu. — IcfaUîaljk,
en dépit ocs deux rejeM de projet de
psr la comnuMHji. des aflaires tuaii
n a du Sénat pour L>. \cnU- nus A
du matériel ûc ttoerre de ranetc Pt
ia" mail no américaine, le sénateur Pep-
per a présenté uot iiouvc!îe ruoluU
dlianl aut le président des Etal£-UL
devrait se sentr de :a pk-iue aiito
qu'il ponède *ctueH?mtnt rontorn
ment aus l o j (autant« . r e rradre
de transitrei 3 tuj* k l pays d~e l'h
disphèrè occidental é t ra i ter I n avion»
e< lejlBAvne» ae tuerre. djji-.t
t? îwtn matottdxit pour «a
ttooale. afin Le prese.ver cl 6e
la paS t t la liberté, oc tenir là guerre
6 l'écart.

K. A. F.

Londres, T juin — Les bombardements
de la RAT «mire les taules ennemis
sont parUculicmûënt erilfacrs, les toits
djf wux-ci filant a u ^ Icgeia.

Les ratcU eontre HamUiunt Brème.
BU ont détroit vn pirtie la reserre de
eaimuaiit syntncUque de lAlleroai^ie

Les fscaarEles de l t SLAS. coopèrent
«roîtfmrat avec > senêral Wey;a&<!.

WUVEMJ»

os. utrymaim
I 4GÇOU> COMMKSCLU.
A.YGLO-EOIU^IN

Louvre* " Juin. - Le nouvel accord
commercial anglo-roumain a été si
îiic- entre Lord Halit.ix t l M. Tllea.

WssmnE'«ii. 7,juui - M Alcstmfi-r
K i r t c h a T ^ d'*lt*ir*-s américain a Ber

Jl-dmt f«ïr» son rappiTt'rur la *iiunnnn
• u prr&idcst KMKV?.1 .

Tubln^Un, 7 juui Le départe-
IDC41: ûma t fait savoir que k c Wa-
ahuiftoii > qa! dt~ilt se reodre J Lis-
bon M et de lu en IUhe. partira dircr-
Wmrat de l i s bonne pmr ITrtande. ou
11 prendra a bord I<TIS 1^ amértcains
deslrevx de ae faire rapatrier-

Après lenr rrlmir a JJew-Tork J*s
paquetnbi.« Maniwtaa > et t Wa4itrg-
tuii J reprendront leur tr^Ix iiOrmaL

LE rTBLklSTi: BELOI. TAI L t'OUN
•RAurn;

J**r ordre du minutie de l-iatcrieur
U 'atoït* r a t W a k Tient d'arreUr le
pw)UeJ>w iteis« Paul Colin, directeur tu
fgvnial • Cautudre ».

IWN-TStK
Toklo, 7 nkû — Ou apprtod de «rar-

c^aatorUM « M ia «auLufi d* l'argent

rtJDluf put uu i w o entre ic Japon
t'ABgleterrr çt la FrâBM avec U parti-
cipation d » Stota-Uois sur les bases)

— J'ai reçu, au cours de ces denuirÂ
»uu-i>, par l'intermédiaire de Gouver-
neurs geuersux, cie ^ouverueura et a~
résidents sirbëHeurs de notre empire
doulre-mcr de nombreux têmoigiuge^
de rattachement qui vous unit à la

oce, notre Patrie.
A tous, je vous rfif mts reuitrrcL?-
lU aMT ane émotion c'autant pi u.i

ptoîtmde qui* profond est le drame qi
{oppresse eu ci? inomnt notre elicr 1
graud pays

. Va enter tudicible deveru sur n-ju
xs ruses, tes njensoasts et seâ-crlmc

« Jusqu'à ce jour, notre univers n'a
.ait lien vu de cotnpaiatite d'uu la pr*
uiere stupéfaction dont les E-ntïepriM
de l'ninnni nous ont frapp-s

Sotre force à nous n'est pas seule
meut mature, elle est conscience. <•!

esprit,
Cette force ellp e-A en bonnes ma 11
Des chef* résolus et elalrrovani
soldats admirabieti. ajouterons bin:

|tôt une page éclatante a celles qui cor
posent le Uvre d'Or ces p!us tlluMtrs

teurs de la France

Paris, 1 Juin. - l o t i t la mer
:lx-jniii des Camei. U batafli* fe»;

chefs a « l
: £ïpoir (jat nous drviiiL- i inir -U
« çt dans le »>«ur. ws..t ctlui

leertHude. et ce mot UU>T!TUUS m
»e coatuiiira blvniô: .IV -̂L edu; u

les CommiadoiiB

Parlementaire»

m: vio^ncç Hop troupe» résistent
Ï ail lance à l'ennemi, qu;, sans complu
<es pertes, & encore jeté eu avant t
lourellcs raawes sur l'enoomble de «
trou t.

I . Moà ekalCiiLi avanre^. agtts »*c
rempL leur mission contre les chars

t i iûïanUrte gp^pnns $** sont désaxes p
I oniie. k l'ouest, v«n la haute Broie-
i Des é.Éioenls blimfs jiUemands s*
sont infiltrés dans ncs Hsiics, niaJs sa 11

[avoir pu détruire r.oa points d'appui qi
rfeiatent sur un adversaire qui a déL-loi
cM df vûileqts bom^ardemeuks et
teutê de Iranciii7 la rivieic à l'est d
Soissons.

Ceux lie ces eléijiciiU qui avalent pat
se sur la rive gauche on! i-te anéanti

Incessante de bareelc-ment des t|uupi'
ecjueniies par <leï 'bombardcmfîi'fi et de
attaques de canon.

En M heures, p l u de 1.000 IOWK-. d
bombes ont ete lancées EUT leà engû:
blinda, 4es convoia el des raies Ce coin-
mttnjeatîon.

Kus cnasaeurs poaPaniv*r;t aaus rêpi
t'.ir iraTaQ de d*stracUfw J* 1 avia
on ennemie, tout en assurant U vro
^tion «es nootres.
Depuis 24 heures, 21 apparais enne.
lis ont été abattus.

natoriale de l'ar

prcs

miss ion Br.
unie cet a-

de M Ec

A IM Commission de l'année s'ctati
ointe une parti* de iu rommis^ion de-
ifTairft. rtranjeres
M R'vnnud a fiilt UTI espos* de la ai-

IUÎHÏU miliUtre t-t de l'orsauisadon de

Le Presldjeat du Conseil a exprime
toute *a conflanee • n n.-wue des ops-

jns en cours et rtn'.u nummase ->
aimées.
. j niix .' son Pn-sidirtt. 3a Com-
iun s'<-st associcf -X cet emon^ar.t ts
yiage de solidSîîlp pour le reôrfsse-
! (ira lurwï Or l.i Natiun

ITAUE
Cite tin TJlifan.
ïrtali» bniii.s U- i

Juin —

1 Pape un message personnel de-
mandant de ne pas intervenir milltai-
ement daua "JU guerre aclucile.

: miiipuiï Bien inlortncs «mblent
Icnorer àe mtn comxponàifacf.

unit en rf-connaïssaDT iar le Salnt-Sié-
« fait, durant m t!ern*rres semaines.
It ce *ni il f\»il en son pouvoir pour
!trt î'cîitn* ta guerre o> nulle-

Congés paye
Paru, 7 juin - L* Mlajsître du '

ali «anmunicjBe :
Eu r/Ltua dê . CircCDjluuf\ï *t •

MTunvnt à ià ipftnic déjà ^rlsc
a Mrricu public*, lr* émet* payés
ont smpnitius jusqu'à rflnrri ordre
an.s tuas les établis» ai?u(s Travaillant
u non pour lu Ocfenne natlouale.

Pari e l'acti
vite aêricriiic a apporté à la manoeuvre

lûcmie de ces derniers jours a gran-
-•nenl facilite l'action aîS forces ter-
très.

*u rours de Ja nut drenlore. nos
iniiTs «mt iiiterfeuud rtg<mr
eri sur le* amc-rcs de la bâtaiU.
it atteint ûs nombreuses colonnes de

[«maniement, an routai et voies ler-
reeî

L'aviation de reconnsussanec & *ffep-
|tué de nombreuses misalons. tant de
jours que do nuit, rapportant de p i -
teux renseignements au commaneft-
îent.
Aujourd'hui, par ragues
ttaqûam u. la bombe et au canon, nos
quipages d'aviation t.'assaut Opê]
ajisc altitude, ont paralysé ea divers
oints ]ts cokmucs de l'adversaire, in
Ridûint leun éléments blindés et des
armoiu d'esacnee. mettant bon

rombat un nombre considérable de
an ta ennemis.
Une chasw- tirs uetive a a&SUir Ui

JotccUou trescfnciice de ces diflérea-
'.-, miisiuni dp destruction

PROUJUIAT1UN II

Tunis. 7 Juin. - M. Marcel PrynmUia.
: nouveau résidant gênerai <ifil Tieni

d'arnTer tin Tunisie, où il remplace M,
£nk Labonne. nomme ambassadeur rie

et i Moscou, a adnwé w procU-
|matiun à la poptUatKui iiuUïJcsne.

M Ptjrofllon s'est riprirrir notiiui-
nciit comme suit : '

La Tunisie, mutiie de notre AIrl
lue du Word, doit envisager les événr-
opnts avec clairroyanee et ivec nnc

trkLnqvlllc certitude.

Tl •* peirt qu'elle soit entraînée daui
lt conflit L se peut qu'elle reste en de-

Mai£ cgus deroiis nous tenir prêta'
{> wmtc ciYiLt<ualitf. rester ealme* iais-

'; aux falDIcs'la ctarst des impnidcc-
|et* ov des pAirocalions.

Par déplus tout. U Uni avoir w
conBance abaoiw, a >a lou ui:atAe el

»innne>. eapein-. savoir, aUradn*. te
IT: repeter et c r t t aatoor de aoi,
t tant, qg» 1* I t u » tt rmti ton-

c II ne 4'agit puur riir Biau»t'"c«riE
HK de mister, puur ensuite rauicn
t Vire la France ! Vive la Tn&we !

L ÛPBUTW de la PRQSTATi
rr.LT tu ,» . 1.TB1 i . v m 1,

€s euvifs déqufaU's et k-, J:fjn/j;'.'
'i'iriiier, lluflaiiu&alLsn. kt, brûlure c:
&nal, les t-lancOwitt a'irradiact jusant

w le pérm*e. qui fpnipwMtit ks r
tt du prostatiaue, «ont tapOtBU
tnuts, [jais Bnppriini-s pur les Dragi
Maguoftcue aus t--i» halogtnfci
suéslum. Leur artiou décougL-slive

calmante est absolument urpreniir
Les Dragées de Maxno^L-jie évitent 1»

aijes et, dam bien des cas, le re-
i à l'opcratkoa.

sseiueut plus raplûc »VCÏ un ijaria
UouuL-mcut de Li VGMU;. Euim, li
ft; de KagnogOne ponden t ans
action préventive, ce qui !<•* rei:
leoscs pour tout bunun« vuula1

evît-.-r les ennuis sans nombre réierv
aux prostatiqueu.
lun à l'Académie de Kidnr-n.e dOcrlv^t
fe. effets et les lûultaU de ce nourea
laiU-ment *cra envoyé graimeiKL-nt, s

demande, par 1rs LaU.m^oirfs R
niiji.f. lt ter Aveirj* d>: 3*su:-, Pana.
[tous ceux que la qoe*ikm Intéresse.

« H araTcllej da J
n u i BUSTLAIS

la Blnz kifarmi

li atat fart tka»
é W tl Umi ar«e E

Bulldin Financier

;*r.ce de 1* w.-ndiîie lv miu
«tes Échangea « t reat* peu impjrtD

la cote « marque une n"uv?J!c |

Encore a-t-on term.n» ur. peu tu <
niù tin plus iiaot.
La vigoureuse reprlw doi.i le fu».
Jneficié sur le mainte de New-Yi

|n'egt sans doaU pas étrangère à ces L
•es dispositions.

Au .parquet, nos rentes se sont imi
iscrites en plus-value
Crlie-ci a «té surtout scwijlc sur les

|emprunts ù garantie t e diange qui oni
Kajné respectivenient plus oe 2 points

Les valeurs dp banque 0:11 éU- m
Tegu:i-.-rcs ; néanmoins la ;.f

t'entre elles ont gagne du terrai:
a «îe de meaii' tirs uïcui

lustrielles.
Les Electriqura Mint demeurais
les et une certain; irrégularité

manifesiée sur ici, produits ehunlqucs.
mais I M Mctallîireiqucs. les Clurboun
[es e t certains Lires miniers, conimt- 1
Vickel, ont terminé nctlcmeiU mieux,

[tternationalcj, L faut falrt mci
tioii d'une nouvelle avance, du Suez.

Notons par ailleurs une boniu- avan
T de la Royal Dutcn et des Trusts au
ritercs.
Quant au Rio TIDI-O. il h'csl Ir-.ut, ••<

lôture a peu rn*> ctacttmi-nt au me
ic niTcau que U veille.
En coulisse, la De Bccr^ J clt lenit
Les autres valeurs du matières pjv

licrps nnt lait bonne contetianci-.
Par ailleurs, quelques vaimrs Iran

[^aises ont regagné un terrain apprécia-
ble. Tiotanuneiit la Hntchki^

UQQ2J

Adieu pour Toujours
TOUS LES LL'HDI cLi..i ..-II:-J t J'nctuallti-

PAS DE POISONS
DANS VOS REINS
PAS DE MAL DE DOS

Itillct —

Ans aux ^utKtonU
Les personnes de rcligloa protestante
•fit arlstcs qu'un culle rélormé est c*

4bzé cha iue diman^hî à 10 heures ai
enaple, Rue du Commanda 111 Buatm.
Elles sont priées d'y assister et dt «

PrttUytér» : B- Bonic»ard on Palan.

Le Parteur «calt chaque
I* A 1B terres.

niLredl d*

Or F'.'ut [TLaiutenant
e? taiitoiKti grâce a uue savante appîi
jtufii de la - lumière uivMble i.
Preuve que lu faitlônufi existent, di-

ron*. le* amis dp Ta-mlutme.
Ai uut Ue nKiurir '. ooeteur Otfty 2 -

ait n'a*» ce tour dt- Ior-c m uUUsanL
r?7On« infrd-Ki'igp*

dit uotre toiifrerc p i e m O>.--
nx qoe l'on emploie dans les

• viume» uc joaiSeriC i'U drt:li'ie les gui
.et.' <î? tMinque. puur aigti:il«f !'a^pri.>-
.i- îles jnaii}^ aû ]>Ëcite&.
^ I . K l'aupartil au àocuur Osiy. lis
sceaux-barrages aboutlsuknt a de-'
y iw électrique » reliêo a dus nalr i-
iiiiflrp* enreïistn'u's. Ur def iuo>-
ini-i-s îauU»maIf.< ont ..•te reeUemîu:
«tuii*s a dmaiii-t- par un méd.uui .
ies oui euuj» les riiiaamr. earefis-
Liat îttir ;jisa*ii-o jiu aei Jiiuîiirs tie-
.ivav.martrt* ci it?<?.ci;cjuat des piï-
0 de photo* au aj^o#siuîu.
Les prÊcaotioas Loutre la {rupfo i -

êws. eL dcpuU, per
l'a tenté de a i e l ^T în [toute i-i

Abonné à la santé
pour 7 Jrs. par mois ir

été

Plu-, de rbmmliMii^v '

plu-. île iMiUe. du f w :

CM homme, ua voja«-.'ur de ennwuer-
?, conmiençait *i ressentir crueil^iiic1""
'• rttil-i de 1 j£e. et. il U-nLùt Je .*'i'it
Irancuic. * J'en al essayé des medi-
imcnts, ecnt-tl, j'en al dcpensi? de '-'sx
-nt. jvant de preudre des Sri! Kru->-

bcu. Mainte li
un llaco

nt, ma scu
de Knischen

t«us les Lruia mois. Cela sulfit pou:
.'entretenir eu carfa:te santo : plus fp
^uleurs aux reim ou â t̂ns les ^ci
.ms tes engorgements d u luit. Li
.:? ttiar^ee, les yeax •aune». »

M. O...df P ,

JCrusclien uoniie la saute parce qu'il
ippritnr la * paressk- orsaniqw • <ra-
nti.wmcnt un fourtmiis <lu f«nr. d-.

Vcins, (ir l'inki-lin'. Gracp à lui. t w i
M urganes interne* reltouvi-nt f.nU-
:te lie 10s 211 ans. Vous difiârz bkn

•os malaiici diariBmi"sent. TUF ITISIS n?
10» rhwnatkJiies sont sopprimei.

lit-il Je faœ^ia remrdi- jii-ilais
_ esl en vculi- dam t mîtes les pliar-
maeies. Flacons a t tr SJ- U fr W «l

i; 40.

• ne du médium- A tout prendre, c'est d

AtteiidoQ» d rfvoir afUire n un l'rai tau
Lômr

où irlon^-iiuus si nous uous nv :-
rjhotoftrayaier tout ce qui u exi*-

le pas ? L?« rhanl*arî n la noix deman-
it que MBI étc?ite 11 fortune qu'iu.

jprMïndtnt avoJ'-Jans le gosier ; ititn-
r eiberncà seraient soumises .'

» lr. W | l'ob}«ctif ûmas l'espoir falluctei». ca-
pwr leurs proi.TÎft&irr de d/couvrii

, j!e teiton de nurechu- qu'elle? n'ont ja-
. ' mai* contenu ' E t 4" les époux jaloux
"^J# fflCafcut de prendre un clithc de.:

m*n de leurs conjoints- quelles com-
tïtnitton tian.s tes menaces ou 1e tor-
cliijii l.t- cesserait dt' ttiim^tr [ £nfii:.
•Tons-DtrB» ht-wu;) de l'appare^ du dot-
tfirr (Pnfr pou." savoir qu'un sinlUr O -
raicsitT minv a u l meliec dans ia cabu-

aclittcx te 1 ftTÏT BAJSTtAIS • »
te râax lalaraé *
lr phH fart tiras* •

L éxM ÏAar&atix iftti*^f fr*ft 9
1 Bctté par lil *umt avaa m k éj>



DIFYLMUN NATIUNALt
' U U.ui»tn de ili.îuriiULuu n^ix.-t
ftuz auditeurs d* 1J Radlocio"iu.imi i«
dnpoilU(Jû* iuivacwi, applicable» dt*-

piuj. le lei oui « i « qui concerne la Ht
cUiaton de» poewe recepteuni *t lia p*r
i-p;i;.un des r*d«vat-cv» rac.upkuuio.'jf-

;• - DECLARATION
roas ,e» noaes doivent être declurt -
: J decki fatum dott ttte laite <îi-s i'«u

• • • •• en possession du poste «*. adre*»:^
. .i Clwf de la Efg^u ruaiopliania.Li
<Une laquelle te poste eit irjtaXe

Des affieiies appo&fs dua.- lei Bureaux
ce jwste indiDuenint procaaûieme:-: K*
«gurns raciiupiiuiuQUfe- ie'Jl con:^Si* .
ttotis et l 'ulmw ec .eut «M**.

Les oetUrations ris puoies t^eepteura.
wennipagnée* ii.u BMiuUnt dV la rede-
vance annuelle peuvent C'tr souscrite;
(imis toits les bureau» jif porte en ut.
Iia:jil une farmu.e sp**lal* ^poêlée mai
dirt • rafilodtfffls.or diml le verso tfsi ct»u

% pou «oit f r e fOTT«ieme

- - PAIEMENT PES

ulterleui-es est upere. AUX ecatJucea
»ei>. 3 la diligence de c'.iaqae VA<:1
ir:'i<jîi raaSupuuûinuî JMI j'en*» a

et d un -<*

t instamment yrle*Les *u4'-l
<Tattenùre danf et caî 1* ré^vlion du

niMtdat-radiixiln'twwii envoyé, par lt
chef de réïiJ" raoiopBonl<ïUP avant d'el

Tuutefou. du ca* d* perle ou -it Oete
natation i'e re mandat îes rerievaDi*s
ont U possibilité âe se servir de la foi-
ta\£c ea dépôt dans les bureaux d; pos-

L* recto du çoupun « t alors seul utl-
.'.sc lauiTt* que le verso allecté aux dé-
clarathms et.t aarre «-s; rroix

E e»t recominaHdê tfeci
blesiret le nom et lïdrea»
>i partie vrs»ute

complète de
muter la d-te
.ppwte W ver

•wni"

- ALTKES MODfcS DE PAIEMENT

« audiie-ra 01K es»>auiit la la-
ite d'effectuer rftus ;pateDi«-iii6 P*7

odst-patle. v:rMBent postai, cin-que

,a.<-«eriLs pai'ielï r.e ^ i t ad

RECLAMATIONS.

r: i*s
r..<#crm*r.to ullért-****.: la
,JJJ d** postes roceptcurs ie paume*

. n4=i»mt» rt U ïecWtche ci »
, IL. laduMriei* éwv«ïii être adresse'

Surmcnci.fatiguéj.

MAGNESIENS
L1THINÊS

^ - ^ VAILLANT

MAIMU 1>F- Bi-TU

U N : lundi 10
O P Q - mardi 11
H S : mercredi 12.
T U V X V Z : jeut* 13
L ciieli' dt famil> ou les >w suai-

mateofs Isolés dtHVent oùllsa'-oireineri
•t des a préi*ni- »e mnnir d'un des dû-

ils suivants a produire an aiumsr.i
[te la rcnii» des cartes :

Linrt ûe lanx-Uc .— Carte d'id.-
prélprtorale. — Carie d'identité t
par le Commissaire Outrai de l'o

Carte tfidtvlilt pfofe**:onupl.i" df
L T l i

1 ehMix mois de reai-
aUf - Carte didtn-
n nwéois»* de ertW
ia police après d<?i

4c la cane fefi
DCA U*rs :

Proruretiou. Le.̂  lifts doiiriil Ot
blif»toU«nrr.t porteurs àur.F picc
d l l rrnellE'

ifle sont p*isnniiellÉm<W responsabu
e la ^i r r i té de leurs tWrlaratiom
Les fausses déclaration». Tutiïisatw
• coupons et des tkltets d'atitroi-

coupons et des ticksts. «xp<
l :*• c

p
ntreirit commun, e

ant a
en même tentp? n
prérues par la loi i

lx Mi.r" 1W, MONTERA

LWU)I I»: LA IARTE

r juii
•re e«t rrjle-

ISU Cha
:\r individuel!

tonsomnif

ér » partir du Y
i-empoo. r.' i. de ii' c
ut-lîe rpprtsûatc la

jlf qui est lïwe T^ur <-«•
«r » 730 eraTnm's
Le cnns.-'gimateur s? pressera r

laan détaillant Habituel muni * M C
t> détaillant «lâcher» le couj
^ du m-Ss rie juin <t remettra au i
imateiir cniir; paiement, les 750
5uri* cnatituanl ^ r.itiur du iv

•de jm s s ' ! seroi.t eo'.!i?s par
d 11

pa
11s par «in a « frossi*«es

-' > rie îlivrf ri;

icf tt&ii modelé îl er sur des étuis mu
aile 12 lus qu'ils adresseront 3 la n

e chaque muie. à la. Direeito" dtyo
•nuntaie <Ju Ravitaillement, a l'app

leur demande de reupprouMuimi

La répartition mensuelle du *ur
• grossistes s?ra effectuer- s

(prorata du nombre des coupons <ivi Ici
été remis dans tes conditions
•= tndiquees.

des Ilèfetter*

• famille
m. restaurateur*. <"af?l

; jx'iislons ift- iainil.i'- jmsl qui"
Stt"-si»TS et d'une tacon pénÉra^ i
s commerçants qui utilisent ou tra
irment le sucre pour la fabrication o»
vente de leurs produits se feront de-

»rer par la Mairie dans les sis dentier»
M , de chaque mois et pour le mo'*
iivanu des tons de reapproviMoiin-

tatte se rèslera sur les quantités c
icre utilisées par chacun des intérêt
•s au cours du moia précédent ou en
mrs du mois corre-spundant ifrs <ieu!
onees antértewres dans le cas d'indus
ie ou de commerce saisonnier
Dons le cas où la demande de lin

ch> ces commerçants cveëderiiit la quan
itê de sacre à lui aliouw durant \<

précédent. wtU" demanda ser
Tiise avis motive du Ma'.rc. a M. 1
t aux lins de décision.

l e Mairr.
Hyacinthe De MONTERA

AVIS
_ . . rracrvwte.s .tppsrtfnaut aux cla

jes 1610. 1911. 1912 a 1913. «iitUnt
j'.U. Ijiases dans leurs loyers, qui
nt pas déU'nteurs d'un fascicule
jhilisation ;es mettant a la dispositioi

je la défense passive, uu qui ne sur
placés dans l'aflfctatiim spi-cia

Gendarmerie de Bastia fCaseniF St

gardes territoriaux
LAdJodaiit-CLer LUIG1,

i . Commandant la brigade
I » • • • • • . - • . « - • — « • - - • « • • " • •

DEFENSE TASSIVE
^ ptrsornri,, librea d; tout
t ooisedïuiT on Âiplome d'inlirmt^
uu *yant (SPJU t r a v é e com:

Ilirmii-re. qui o-ont pas ele touch
h-ci par ne convocation Individuel
priées de se présenter samedi m

UÎI. a 10 lieuxes. a :a Mairie
(eureait d> la Defei

LE RHUM SAINT JAMES
VAINQUEUR DE LA QRIMPF *,

t e RHUM SAINT-JAMES
d'un «oui agréable et d'un*
efficacité certaine «M 1«
remède classique dani toui
le* **• ^ c

RHUMES
<:RU'PF-S OU
l,E F Hdir-ISSEMENT

| kmUt i

L O T E R I E
NATIONALE

WBEUVES GENERALES
DE STENO-DACTYLOGRAPHIE

ndidats liil«r

l'institut auront Uf-u à Corn
ptoebata, 0 caur*ut. a 8 be^

l'Ecole ide Commerce.
cwiflldats qui veulent aflruiile

« s épreuves pourront se rendre H fort
où Mlle Pi*n les recevra ,

| l'Ecole de Commerce.

Le centre d'examens de Bai.Ua i.-i
imptobaclc.

Delesu' : A. UATTEI.

JJDUS informans aruuiuclefs et leclena
[que 1PI petitei annonce! doivent U »
«oumlsea préalablemenl au «s» tfn com-

central.

HflNOfVCU
•CONOMIQUU

KOBLOI

4M Pompa* na l -
i <t* U Tille de Bialift. tteectw» ; Jo-
Mlcne:anÊea. B^tuu, M, Bd P*ott

N- 300. AUlier» et Dt&tB '.
de l'Opera. C-rcueili,
Exocditions à l'Intérieur

ASSl'KAM KS-\ II
c UIM|t'E I>b Ci CTÎUE

1S lin.i:iv;-i Pa

MESDAMES,
Pour tUe Siea colflfes. LB coer-
Clicz plu • LJ» «t'Jic adreSM :

Salon fiecaiier
•Trtfrt le CHwanche matin.

KALON BËCAMŒB
UOIEFBISABLES DEFClf

6 O fr.
TETE ENT1KEÏ

atec et «an» ElecWcli*.
I, Bd Albert m — '1er ttajM

Place Baint-Nlcola»
Teitptoae : 222.

Ooverlnn de *m Salon pou I
•nias de Beauté.

DEFENSE PASSIVE

j i n privées
Laisser une lusaiert Tiiible de l'«M-

râtb

En l'itaenet o'aùM cocatrWJ et •
r preuve, uite tranchet peu'. eRe ourw

••• Ut* v.te Bie « t wt lîfugB 1res ef-
;; jee, «>nl*e le» toinbanieiaeEk, rrfu-
.. QM l« anciens com»»ttaats de la
-tirrre i i i«- l i conntUwit met. Demtr.

r tonnKn own»« a» «autit

[les n»quM d'éciaU de rare produit*

mr «ne exploston- " * " * tr** imat*i-

M HOMEKT DE L iUJtTE : H* CAL

» . -
rermea vt* tendres, VUJ. compteur»,

» (a i et électrique Laisse» v « elels »a
eor.cieie« on au dief dimmcuWe. D

raut pomvmr péiwlter m votre aïwen-
,M da::-' votre habitat ton pour etatn-

lnytt a .nceniie sans etxe (*»li-
irwr \A rernirtMte Puis ««tînez

aatrmmt qaelquw minute
mal dfcerte pour tous mettre a l'abrL

pratiw-en.
St TOUS êtes *uroris par le «but *•

oomftarteineKt. J r t « - m i par « n * .
ilMis le ruisseau. Us eclslî de bombes
instantanées rasent le » i a iTtn&t dU

ÉN(.L\S »UN I
Ne pas Jppn>cli*!r d'une birnibe tufl

jornbei qui «lottr.l avec un irn.s i->
tant, p n u u u i beores parlas. Stcnalcr
tmite chute de bornât k l'anloriU In-
»le, f^r.^-irxtfr'.f r**1'*" •"t"PlT'i ir1-
atalr» qui iw* procéder a 1» destruc-

m p u approeb» d'un avion e:ui«mi
prc« «on atterrissage. Les allemands

emploient des dlapoattifs qui mettent le
a l'appairil après un long deUl, par
plusieurs heures.T'etploslon d« lap

pareil (essence. Qomtoes transportêeat nfc
iw de tuer les imprudent* qui s aventa
renOe-nt prw de l'appur-il Ken tenu a
piuslears centaines d* mêucs de d-iian

s. Slimaier tool atterrissjter suspect a
i g, r.darmerie. a l'autorité locale, uu
u p.,.,te mffliaire Je pltt̂  proche.
i n DE IA D-C.A. -
Pocr voui protéger des ecla's rt, dis
•lits de mitrailleuses de la DCA aiet-

tei-TOus a ï * r L Ne reste» pas en ter-
llhre. Jlbrltex-ïOQs contre un mu:,

d*m o w encoignure, corlre un arbre
s df. ûue vous cricjn'ca la DCA

«OiriCE Dï O l f T ET
<-ovntB LE

EVNKM1S

Conronnéww»* a:w instturtions fUui-
:«s pur M. le MiH-t- ^e I1n**rl-ur
c vut il'orgâEUe; 1h parti. inaUoo d« 1»

ion des par»eh"li»*« «a«nii«
constitué. Ate maintenant, dans

|la commune, une «tuil* d'éléments.
uoeptiklr d as^urrr un «enite de 8"Cl

et. le ras échéant, de prendre part a, des
battues-

.„_ (tuctieiirs. chuisis de prettrence
parai les Anciens CombattanW. «roDt
l i l ac , utant v * possible, «roi !e eom
mandement d'un ancien olncier. Tous

habillM et armés par l'autorité
I militaire, M retrvrnnt ks soides et In-
Idemoltw correspond a oies a leur Rrade.

earte ciTtqje aéra constituée.
rvrUUnee. eflectirte en, coUalw-

.AUDII «veewlM autorités miUtaires. de-
vra être paiticulléremeni sewi'e aux a-
bordi de* «sine* des ouvraees militai
es, df» oufTMM i'*tt et . «n gênerai,

|d* tous 1rs points sensHWes. E'.te devra
, BMirrr tiotammcrl aux hftirrs tavo-
rables au lafhef (if* parachutistes,
ceat-a-dire p«e*drnt immédUtaocnt

|le lerrr rr le eoucher du snicll.
est rappel* Ve **s parachutistes

•mis rerêteni le plus souvent des u-
riur* flppitrTfTiirt *"Tr années a •
ou rtes oabiu nlvih

'duil être transmis sans délai au* outo-
nets rr.i'ltaires locales, ainsi qu'au mai-

> et aux tuigades de Rendarmeric. L*s
»lons atterriseant en dehors des <*r-
ilns militaires ronnus devront être «i-
nalés de la mime façon.
Les volontaires qui M manqueront

pas de répondre a notre appel, sont m-
a. SE présenter sans délai, «vie LUE

les pièces justificatives, à la ca*cme de
p - darmcrle Sie-Draule

BA^ÎTA. le 1er Mal 1M0.
I e MaiW : H de MONTERA

\ xo AHOWI.s

10W

Itn. **oMr IMIM ralr* i
ira icar iiemanda de r t acana

m mnytn do Cb*M PMUI I M
• r av«nj adrnt»* • t*t «Aat.
• . • . — TMt abmnefnent S«TB r*

L'".': .TilcUi^'c pourront prtudre cOU-
ai.s.siiïicr a U Main" <B*rrM*nat gt-
?rjl* du décret du 25 mai dernier, if-

Jatil a la erration d'un corps d'inflr-
t's trinporajres (*cs hôpitaux uil;-
^ .J. O du 30 mm 1O«>.

IMPRIMERIE DU
PETIT BASTIAIS»
t, Bwalcnrd êm falaki ^ U I I U

65:».t AJSKE£. — W. « tOUX Z1SACJI D U JULKHAtl DE 14 CUSSt T

0 0 0 2 7 1 »

Le Petit Bastiais La p utra-io

CENTIMES
Q mtrcmucàsn D I M O K M A T I O N S K A T U » *

U BECIL JOIXHAL DD DerABZmEVT KELUE rA* IlL IMEBCT AVEC r
plKKCTEUB-REDACTElTH EM t'H£T : HAItTIN BIASCtWI

w r*
i Bureaux da • FREflB» «I

FUBUCÎTB f 18. rui Oraot»
Buuiiere, Paris- timti.

Ttl •: TalUwut u - U * M-M.

4Q CENTIMES

Trinnttki*
i M.1TEK1EI. MODERNE f

VICF ïl'tN I*tRsONNtL SFECUL18B

fr rlifnl «nil «-«dremer u u béaHM *

Imprimerie dv PETIT BAFtlTAlS qil

«MMite TOS imprtmr» irff le ptm *•*!«-

^^ praee et 4e ban f*tl ^ , j

Ri optimisme exagéré, ni pessimisme
et confiance toujours !

DE u nrau coin

I - Les matuscr.ts
des chrosiques corses:

U Floratint
se :it

i Corse» aoiit nous avons parle
ainsi appelé en raison

origine, paraissant de la même t
. mais antérieur a IfrMMate qui a
j la publication de la tradi
ae de 1MB j'-ar l'abbj Lelteron des clii

irai

AL MATIN
Paris, 8 Juin. — Lca tlcments blia
nenui signait.'» hier noir vers la hauW
Uec de la BrcJe ont accentué leur

progression.
Des detaclwnients jvanct^ mit atu-ii

ii pointe la région de Forgea-les-Eaux.
La situation t

: iront.
AITTOIR DIT

Vjitrt

s Cors a fornia
? 15»305 mm, (i'une ttrlture serrre, et
tendant plus lisible ; il y a 209 IOUDS <
>c termine exactement au même P»K
v^aphe. Les sondages vttectuès au cuni
inriicemcnt, à la lui et sur tiivers poinl
c:c chapitres permettent de considen
loi deux copws comme ausàl complètes

e l'autre.

Le Florcntiiitis a conserve sa reliure
l'tpoqoe en parchemin souple, portant
tos ; < Histoire dl Corsica i. Li-a 22 pre-
imera lolios purter.t en lete des page:
. La Descrittione >, puis, sur le fuliu \u
.-m. . dellisola i ; a partir du lolio 33

u prim • «it'llc
lorir t. puis t Ubio secoiido dflie lust<
r.f . La numerutaUon des follt& cessa.
.r &8 et au (oliu « rerso U n'y a plus r
titres au haut d u pages.

Au feu du TSuu lutlo un-- note niai-
iule dui utre mun donna : 1*7», Fi-

uu dplliii*torla dl Gtonum dclla oros-
*a -, Lt Wme folio porte ; Libro n i »,
uu ret-tu, et i àtllu histatit > au verso ;
.,' Tîrar, * librD m y, puis ces indiea-
!i(iti4 cessent mal* les notes margina-
les continuent à fournir dea dates et rf.s
litres de parasraniws. Le tolio Mme mac
«lut- in fui du 3mt l.vrs i-t le r.*me por
U-. lijine 36ciimarsc
lore lbist«ria «d i

r « r AnUnio Msatr<iaiit Le lo
marque la nu d'un Uvre avec la noi

1353, rt le llïme porte ru lute •. Liera
V > oui nés! pittf rtptU. A U 6me U*,M
u lllmi- lolio un chabftemriit Oc niSin
ILU cootUmcra Jusqu'à la Ûu. L'ecrilurc
cal d'uu lype plus moderne, ernend^nt
. mère et Trtat des ftuiilets permetirnt
uï dirp que k i deux copiât» se sanl ïiic-
. 'dp san.s intcrTapiion. Le premiw plm
:'?é a>ait drï lormen «c rattachant au
. ii-ck précèdent. Lri indications mar^-
n^lea deneniient pius rartJ. l'écrit urr
i3 ; plus grosse, plus eapacec U n'y a

laut signaler que IlHiiinaic parai
ii r<rovTc de deux ùwin.i i
s nous ipriiorwis uu ae produit r

•• »ll^, tliti> place ruric*panuanl au nie-
uu itidroii du Ksi* csi laL»ee aussi en
blanc dai* u traduction de l'abbe Ut-
lerou. pagr IB, tam« II, ce qui lait pen
MT que lri divisions do manuscrit unïi-
nitl etalrnt autres que crllts que nous
cannatxflon» Ce lî Te IV correspondrai i
avmr :iu ll*re aix dta éditions Ualien-
iif, u l.iUo 1«3 porte, tout m hi.ut de
,B F"^1" m curaiTe. et non en majuscule*.
> Utro sflUmo > et tummence comme ls

N1QIE
— Nous avons dil ).
et le Chemin <fes Da
vancej, après avoir a:
siou contre Jes cliacompli Jeui

l'inlanterle tnncmie,
par ordre.

:'est djiis ce secteur, situe entre Ham
la vallée de la Sresle, selon une li
; qu'il n'pst pas ptrnuâ de précisai

[que l'événement s'est produit et que is
itaille lait ra«e d'une iac.ui acharnée.
Ii laut ui sis ter sur ce point que
U n'Indiqua jiullem>nit le caj

Sur la li£iic df ia Bretk-, un certaiu
siubTc d'engins toilndes ont n
averser l'ensemble de nos premières
uitium.
Sur l'Aiiiit-, lis bonitardiil.enU aile*
nuda ont cle tris vwlents.
TuuttfuL,, l'activité Aérienne s est
auitenue lit- part ci d'notr?, «Uême-
ent iztteusc.
Li-j allcninisiiù nul pousse d« Lrm nom

Ds ont ftlet
emenls sur \
•rrefï ut U rej!

plusieurs perts.

:oW générale cl «x*cl«
les operut-cDs. ou peat alOrmer qu'il

i.'y a aucune raison de désespérer ûe
issue de la ta taille en cour».
En brer, ni optimisme exagrr*. m peà-

inwmf. «rt rimflancc toujours.

eTOir ïaire v w anaiyie uu pea set
re*" du FlorrUfliiâ. dort nous ne cou

i i -a ligne généra-

Ur en outre des bumbde-
î sraad nombre, de Tolet

ut do

Restent w n K39 de U BlJUoUirttiu:

:rtt Bultjilwo. de U Btt»h«tbêinia <*>•
|Bn.tlm. N.HIS rr»iendrcms plu* Urd .sur

Jyse et leur hintonque. un pru
•onfus. on inlprvtennrnl Anton» BiH-

foro. qnl a tait copier le SU cl l'a don
' .i la Nationale, lo cohinel Mathieu
iltulucu. lutur irurtchal de camp, qui
lait copier hâtivement un manoacnt
* chronttltieiir- Corses tronvp ChBX im
luquiuiste. et le ppul-dïs du premier

coioncl Antoine-semldeo Bwttaïoco.
uiatrur j la ffiblitrtMPqwe de Bsurtla du
ai^usertt Y. Il y a la un petit lF»le
l'il faut débrouiller. On nous y aU?
. nous VrsperoiM MaU avant toute nou
•]]r analyse et tout follatioanemeni,
i prot parvenir aux conclusions suivait
L . Antoine Butta ! or o, dai» > S». *'
te su transcription a uuc datt bien

proche d • la rampac-ie de Sampiero, «
nvf. diplôme* nobiliaires
fini et au^ r.ranfle» ïamll-

rlonl il oescend : lt manwcrlt T. de
Baatia ou'l ' a u l c'aiiieur» revoir, ca&c

Û et par o>s Copatci Inat-
t dont t-erive le NB de U

•orte, 1 juin. — Les ope£atiuii& mili-t Paria, 6 Juin. — Apres ustils raï
•C8 se sont déroulées avec la meute û- ffaier aorès-niiei, à la CommislMm fi

piniâlreté. iu«iua U lin de cet aprt»-ljionafc de lArmec. révolution des o
.ticma depuis le début <Lea AostUlto, M.

•gioii altuce enire la mer t t 'Eeynaud en a ma raut lis conditions.
iuprrieure. norammt-tlt AUX {douant des rwufiBnvmerits sur la

rott de Huin, la tataille a ctê extr;-

Les aUemann
ment un certai
d'jppui.

attaque violuni-
bic rie BOS point

lumbreux char» ei avnrc
:nv. 1101 ixtiiits d'appui on
ut rtslst» et noua avons a
grani* nombre d'engins ulii

ront de la Somme &? d^rnule di
onditioiis favorables et avec œ^
"npcrtar.tea pour J'ennemi.

Lu bataille lait riioe eeaJemm
)ui le secttur a tue au nord de

u a lancé <V nomercuscs a t laques eu
m de border l'Aisne et de Lt Iraochir.
En aucun ptnnt, il n'a pu y parvenir.
Ctl aprti-midL, les allemands ont exe

ite, d'autre put t. des bomuardriacnls
parbculiéremenï uaurrts soi toiAca nos

tailk- d*-a Flandres, comme sur l'affntu-

u indique le> £ qui permetten!
ivoir t
Apns atuir entendu M. Rcyuaud.

Berançer a expose, d'après Lss doan
les plus récentes. U puslUon des al

eyard de l'ttali..'. de l*Espa<;nc,
iiires Balkaniques, de ia Turquie.

jdc rU-R-S-S., d^s Etai3-Uuia d'Aaitnqi
(«t <tu Japon.

* ComniLssiuti >I.Î(, [^licite de coii.̂ 1
ie vigoureux enori de n-drcssemei
lomatique qui s'a;compiit en loin

lion de l'héroïsme dr; troupes et a rer
i hommage eniu au sénateur Jov<

let. luit prisonnier par les allemands a
|démit de

pro-

Londres, 6 Juin. L'amirauté "jritan-
mque communique :

A puitir de demain, aucun non
rinind ne pourra approclur, du coucUei
m tevtT C\i soleil, a -Jus ûe 3 miles des
otcadii Eoyaainr-Uiii, si
•m orcanisé par l'ainiraui
Les cornais sont su toi

cr le passade entier KCUUIU eu dehors
i 1» lunile de 3 milCA.
En ée hors de cette exception, li

Tires marchanrLi se tramant à l'intérieur
de la lirai le de 2 JT.'ÛIS et qui ne pour*
ratent attriiKlrr- IFIIT Ueii de destinai ion

JS avons attaqua *•* eneir.s VAu- a « n t la tomlre du lour devront jeter
lirectement au raaon. {l'ancre PU pxocc-Jei plus a
sou côté, notre ivlailon de chasse mrs de la limite.
n seulement protese nos oonabai- J Tout nanre qui n'agirait
mab elle a livré plusietirs combaU qaence rmurra i-tre attaque

un, desquels 31 acîian-lt.s allemands *

citante dans ce sectenr 7
On wra rraiwmbliljlemfnt bieulut n

viatitui a crpluyc une ttcti»ltê
e de Oombardimcnt et <Jc chas

La Russie
opposerait
à tout changement
du statu quo
dans les Balkans

rric!! B .'im - la presse s«ia*e fait
du. pre-^nratift militaires fl^a 8»-

i .sur k littoral de la 3*er Nuire et
4cuiKT*mcnt a Odcs»a.
• ne sauraient avoir qu'uiw seule s;-

|{îiiilicattpn : wlk d* s opposer effeelt
to«l cliangtaoenl ûo s*«t« ^nrn

,dar

e des «1 il

lmc It aeuvt

s Itaitcn . Le fn-

.ditIons ita-

( ; OÙ U ï»lt allusion A la

Natioi « t touteïbU lif-H précieux
lonnr ni»1 impression qui <hi
l,,-.̂  rtr la r+aiite et un* Ut

PB

C'e*l dans l'atUtuds rttwlw «e ta
li>. dit le « Ba*ler Machichicn », q»'ti
aut chercher l'explication des heslU
ions italienne-.
U KI'SSIE m * W M «ATAILLt
mnxj»*TiQi3E Fvntt: I.-UXIMA-
CVE KT U S ALLIES ?
Belgrade, S juin. - U> cnrrfspini-

ant* ei. Allemaqne des Jnurnaui neu-
rf-s stint ui.ammi'B à soulisner la pro-

q u m
de M.e part la no!

lUibonnr, comme ambassadeur de Fran
ce a Moscou, et d'autre part, la rapidtl

• n aerec celle Humiliation
is r-siiment m irctéral qur U Rt**l-
deverur un champ * haUiLe <Hple-

À eatto lAlieniagfie rt 1»̂  A»»*-

cxrrnmoKNAiKt; EN ntANf-c
lofiârr.) G juin. — On £o rend com]

i>- m Grar-tte-Bntagne que le front 4
U bataille de France rasUtue la v?
ndsr» ii*me de •dépense de i'ADgJeWTT»

Le m . forcement dU enrps cxpedltln:
nairv ta Prince mt une cece^ic, in
médiate et U doit R n pon*ri an»
i-l'jj sranie caefgln jjos.siiiïe.

M LJUM»X\E A ANKAsU

-il, S juin. — M L*uurr.i<"
r iA> France i MOBCOO. rs'

Ankara, venant de Sufla.
a raérodrom» par K

Congés payés
Repos hebdomadaire

|-..n> S juin - L- Mu^tie ou '
a.i cwnmunli|i)e :
tin raison des circonstances et COntW

netnetu a b mesure déjà prise pour les
reviers publie*, les conee* pavci g

jusqu'à naine! ordre dans
travaillant on nm giur

Défense Nationaic.
Enfin, pour tenir compte a la foi*
cewites de la offense naUonala et de
Iles de rorsanisatton *J travail, en ce

ftui «Mirerne le ronlement <!es équipa
riiri.s d• lauto-wernent sont
stiapendre le npos heb*j-
/iimiUfitf >̂ ir deux

VÉRITÉS ÉLÉMENTAIRES
La situation caUnnalc a accapare t.o- saute et plus terre

re tttttaikm au point de la distraire jde le dire, car nous
.•on [,;•. -çment de nos affaires locales ; jtfans l'oî>ligi»t'tin *
wui. n'avons pas accorde u * e lies-ci [u la terre cf*.w la
nut l"4itëret que rommandent les ctr-
muttjUices ; noua voulons croire en re-
tour que nos concitoyens n'ont n u man

de « 'empl i r u.itfinent aux tachas
ntea de pre, jf-ticc agririilt.
ICUD d'eux t.e aoit plus '̂" faire d'iï-
u »ur la -"r>ïlté et la. dureté du

temps ptt-Amt et '̂̂ s Jours & VHIIT : U
iol::i qail puisse *tre s CVït. c
c l'a nc..a.^iiidé M. •'mi Heyn
oe iieiiBft .L la guerre », et partant de
sireindre »e$ U*oiîU, da;ii je cfeaf
» aouiager les services paWirH de tr^n
trt et de diminuer les un pan at loi :s
e'seit là d'une mesuTe d'ordre Rf.n

1 : mail, en re fjui concerne noire d
irtement en particulier. U confient, *
Json de SQB iusoiariU-. de nous praic-*
i[.«r Ca Icndt-miiiu de toron plus pres-

«uré '

à terre. C'est le CAR
erons probablraîen'
detnaad?r Un JiJiir

ptenque totalité d^

"ciment, ]c lavitailicaient e
J iea metlieorts conauio
.ter nuu» avons reprodoli u

NOUVELLES
DE L'ETRANGER

Landrc^ S juin — Les Arabes dé Pa-
lestine soot prêts a défendre la cau.se

Ailles Jusqu'au bout, si la paix est
:rooblef dans le Proche-Ont m.

SOSVECiK
l/nîSrrs. S 7i»ir» - —
- Q. C. nortCgifu jumo
-oupes alliées ont réaJise

communiqué da

progrès dans la regloa <:« Marvit.

tettu par la DCA snetiaia. dans

<"v • Basita, M. CAM-
, J lU^ ,^v ce ^ Marine, le i t t s

qui donne ton* apaiteiBeii.i a e t su-

CDIU at-mu de la t i r a i * et do r i /
t e n d a n c e ; en scra-t-il tnujogr.;
? H uupnrte d'envisas"r les é t e u -

rualltw les plus terribles pour ni? pas
vo:r it sutiir ûs texrifttei mèi.-Dmptca.
Il faut se mettre dont ».u travail, i:

ilaut intcnsiltfr la. production sgrlcol-,
laut s o a ^ r à constituer tfe Grosse i

•serci de Icaumea sors, |«r ewmpK
A£tueUcmEjit. IÎ travail mannel doit
re considéré comme une otilgation
unmique à ^qni-lle fi y a lieu de sr
•umettre sacs datir.ction de clîux fi-
a> ou de t*t-xt>.

Plus d'uisils, l'uisi'.Hc fiaiit auiour-
bui Jynonvme ôe dés triton ; uaxii
rivons cela à l'intention des citadinj

•prûifipalcmer.t qui, ayant pris des va-
asict'S anticipées, sont partis en loule a
.utérieur de l'iie ; qu'Us s'inspirent de.*
eritô élémentaire.) ci-dessus et niiê-
itent pas à s'adapter anx circonstances
n se livrant a des besognes modestes

pénibles mis cloute niai* absolument,
iaLle;, puisque cet^s-ci oui

[pour objet de produire divers elcmenU
de lularc à suppléer à des d».
presque inetitaWis de ravttai;-

esrâUNE
rïd, 8 juin, — £i> preseDt.-u

lires de cie&nce, 8ir Samuel Boar*

MlieiiTa Vie i^-Txe ia Grande-Brm-
c pour i» paTKperlte; rt U g rand i r

- Hos deux jwy* a-l-U dit. ajaui dea
-aux commuer, Inspires par la civtli-

itiau chrcUenic, il >• a tout lie a a*
tire que k-ura tfilatiuus deviendront
pins en plus amicales CL confia nies.

Sir Samuel Hoare a en a-.ee ^ Cau-
llo, • s U prn utat-O d e s

, un long entretien empreint
corrtlaiW.

'mesure de ici surmonter honorafcïo-

ANASTA

Les Polonais
aux côtés de leursalliés

i ¥.nne eaL en danger et de tous k.i
rotes se multiplient les témoignages
de la volonté française d'obtenir
ma^i'c tnui la «cloira définitive,
aïn.-,i que de la Klonté de nos Al-
lies df demeaPT inébranlables au-
rr . t cfe nciat C'est ce que montre
CJI-3 « t article o»*ctif et «ne t , M.
Brrtrari d'Aranum, députe de P J -

' , « juin. - - Les «iic^-t.:i* r
y- r«s.--iwt« e ^ a i s «n H;

cuvaient pas «ncare eié toucher
u put i* mobilsaticni nUctù

Cent ninsi que les cemearistos
foDctumnalrcs de X'Isstitgt j

Ifnculîcre ont rem lear feuille

Tripoli, 9 «L;. - L9 .:.nv->i«-(teiV
ia t Nattona: Zeitang » eu Litsy-

ind.' (tc^ d'jnportaaU tieaarqnt-nur.t'
tmupi^, VEiuut de IA MctropniP. or'

eu Jour ex naît d TrlpoL. oà fl.rra'1 n'
trw. nombreux ofnciers Italiens.

°ar contre, toui )w fnUrif?. 1̂n.-.. qir
plupart *>s lemniea. ont été liurucs

II e»ï *i;atonfnî patent qu'an effort
A f»i; ca Tue damiBorcr > «ysttme

itl*f, ptlnclpmkment en direction
r.!ie«a d.- la T0a>J<

EGTTTF
Alexandrif, S Juin. — Les antoi

irn>tiennes ont procédé •ujoiud'aï
vacoation de 800» entant* Jemmos
vicQXârds d Ah-naimrtc, w

Le Caire. B talc. — L- rai Farnvl
•U r-ndu dans :a grande moanuee di

ns.

La Ta. dan-^r, « pre-
iidtiit ,~ns '. i.ançais ; les patries
^ i . c; «.i.iir, rrjwlçnt a ir-ur leur Jr^
Llltrs Qov.t les Cntrfs s'atuçairn^ni tm*

Certes, CL- n'est ja-i ,e moment M
miK pjyer de molà. Mais roas ptnmma
';r*, *JI-J craindre oc noua tromper,
[H'Kli£* ont eue viùccr inf.rjœt-Tit puis
«in*! rc* volcu*** EpJvar.;j&ï < par :;i
perte a-4 la iiDTTe n da droit de <s«j-
stoa autonome :, comme le disait k rot
Haakoo, data m proclamât ion m troa

iirveçienivs et aiH£es. Les Aiit-
s no comprennent pas qu'a chu-
Lonvc.iu cnir.e répond va nouveau

ânraiut d'oriion et. par l\ un redoaW*-
u de puissance.
» nouveLe de Ilurauon iks lcrr;U)i-

il-iire franfaif, A «aloaattmvoKnt
provoqué <ls uaaltatêJ on dei «ctm

wtauM. Uen tait» pont angnKn-
pownttol <(• COBOMBCU «ans K--

triwp** allemandes e*
* rran-

A peine
aiaiit-*l?M

!rht: de coa^Zies barrtÉTM oeutws, Qws
qoelque part, en Eorope >. a la ïror..

f
n du guirvenie-

t potoMls, m pér:I de leur vîe de*

1



Mission Catholique Deuil

r l'tuAime L Sien Hiiu

* «trcw oui
1 MIUJIE*T

s 1» fruul* d» . de f
it la 4 0 reunis

fc
Bier. le roi HaaJuni iappe.ji[ -ft- '•'1-

juisait-. £ p m iui, le rot George VI a
ceJéW* leur «"""'»'" La tuntuince " t -
«lu* <!U« leur uornuot *» K W " » *•«•
•.[ionique est symbolise* par « B*»« <lf

: AaulaU.- qui, le »aUlâïit - C ™
rouS, reaie: -ux meinnKs i-escapet <i?
son tauitfctfe. un« aouwtke mute qu'ils
utfenurM »">** :e meff-e courait.

Ans heures >i grave» <iu* ww> muus
ic jtÉKeial Siloisfc o-Jtit la \»l* û-adrti-
jç fés dess^ i » ircntiMfs a u-iis le*
Pûku^is mUHanti a. rappel--' eu deux
aema*t, 1*KI ***** * U u l l H P°-
J>.-JU» U>ut entière ço'il o * w ^ ^
j u lutte l'autre «us Pu:uiu-- résidant
a l êlranacr, de* TWIII» S«"U " l ^ d e

jepàter jnliBwbiem**'-*
La tataUw vu •* U ï « **1 "V U â l 4 i i "
K A mort rt * c ^ l " , ta Gloire «PPM-
UMKir» » ta wprngriw moral* <l w -

procianier ; cie la «ronde- nous de
être piTsuade* car c'est toute la 3
saoce ws plus ncta» métro^tei 1
;cu» tuianies <1<" est an «emce <ia t
tuyee pat un patriutum* uvdwi-
II-ÉS! veuille d'aucun Sanaiisme w
Haut i'oBeiwive, i* graciai SiK
w i , r u H K les autres JKMUUCS .
ja preuve «ulUler *st pris * dan*
ç r c n w de f-* WW»** «îcuis
, W au cai=C * ;» Uise.pline, « 1
ut d'an» - et» e 1 ^ p o s a i s «la't!
appel pour *fuwnir !e ruie du. eue
tant.

t i r é « iu-c i . les :omwuniquei
K «mli?n«nt irévwaunent et coi
Étofluenunen' Apres

ieo. Certains e t laii 12 l«n
w c* m»tto. OonuH totm W «mr»

ndcut le-Sol <le uiiiU't que t
UTii de porter « 1A »»tfou-

1, KDc«b£SiU'J Jaei
Biaiitardinl, Mar*
AM. s*ri«i, OUva

Cuai-O, arJUnti. Onuai.
1. « « o h . Kwmnldi- Hocc

lima, Toso., Birinc^lu M

,i. PaUndit MatwW». Oaniolli,
Iconsunl, Merlin, OUitiii. Cucci, Cla-

ÉCHOS

|leur utiurlturtf pour la journée..
C'est bien peu ' Et pourtant

pax la laim s'epau
.sourire de reconnaissait- " " » " • — -•—- -

peu qui les a i am a 1U 1-ucciuni. Jeaimol, AIccrt. jeune

uii juur &2 iriun mis du défunt.
Ii f n quelques jours. I* Pire Fan Mu- °»- n u l*»1 également une g^nd : par

le baufau, m'e- (ie de :a/population ce la
bienfaiteur:., j *) VtU* de Pictrabucuo. ainsi que toute

popolatujo de Cardu.

lus de 1B.0TO .i-
f ... Et le Ptre ajoutait . -- Mou ii
icw iSMMiUJi mxiuuncucer ' -
la autre Fvrt dupoie. K Pwe Tien
Sitonr.aiie dan--, le Sieniuùe" tt'cerit:
MtT^ pit* 1 J ^ r *t nuit, ce « n i des

...jies d\iiteat3 qui i'eiiiia«iit Hginouil
les devant ma porte ; t Pcre. u*>ue laim

|e>t «i EHUSB nu eue prend uoU* We ' -
Ah : S vous oiwadrfî cette une»

« peut* ' . Canin» e:ic *-l pcuuit*:
Père, notre îaim est si grand* du'ellt

«Strrtec :

urd'buhi trois million» ei danît t?

ir* de> Usutoe» ï* ierraitt utâllae
ir:e pour les fleurs.

Le plaisir HucoUnue d'uller <*u
i laiâui lailu» et petits pou «* ÛOB-
* n , pour l'Anelrtcrre dune ce
«• de tomiasf e' ù-argciii. Et eet uti-
, otcmp.f csî-nutc au Canada où li
MiaUMt *a l-ASTKltlo» I»it û i f ( u

r des coilifcU* praCouts a 1 u.̂ a;e de*

[ CANADA

_.. u>U. ne* aciuu par te MB
[de la Ouerre Canadien entre le 14 juil

et « la nu t t lévrier IMO. repre«eu«
j:«. cepenac de 630.000 livres si:
lui.lWJW Ir*'- L«* («BW»t* pouï
Wtures tf»vnvnn pa«™ <lep«^ "*

.pwniKrs mou- de «rt»* -<»-« * » *

|u>ut procut :..
t ils.

crâneu

y a <rue*u« jours.
-ica deseendatt S

Karrlk- E*. P 0 ^ r
rtle, je Piesidecl

tux : . JOanj. ce» deux iwia-pielectu-
• C, Sieniisien et du Kuol». «« an*
isaonnaireK trawnUent. uouï nailel-
jdu* pa.s moins <if 35.0M aBkaMrf-
ai» tls soi-.l 4M«M> 1uitHfc.-i TBaiheu-
ÎK " Et ii ïaul fiKWC m * u » pour

récolter le peu de -oie qui a 1» t\ît «'- !

ne !
Un fait encourais*aat c'est «ue la ( t -
ernsiie dea lueiiiaitwri» i-u «auïanl la
« des corp* a a«ea.t ceUe des urnes.
ion seulement dr no.- nwwux. mai'- »•»-

lu d* lï'.ite ïwennp prolo«tpm*nt tcu
|cftéc par cette coaritf iuieuaJors mcon

tje pour eu\.

[m*! 1 de converskMw > accroît en rt*mdo*

MORStOÇtA
CXW1TE DE TRICOTAGE POUR LES

ifiOLDATS DU \TLLAM

JUiuviyiiM! JM ; Doiai«M|Be AtoaUl
3» , Fran«)it Agoétkn 23 . A. SWila Ift
V»e Kapoleu» SUlla ai , M- de BourUJ

Aolouic de Pictti » . Vvs Aealli
•dan: 20 Mm* CaiiiwiW 2»l , *"ru:

u dr

on relei

'cur IÔ ;

iranquillUe »ous lirtt^
t, ensuite de i
« resplicatiiiu de k garantie

Fan*. • Juin IW*. 1 Ii. — *» « ^ C H e

pour la
.meure- Parmi les aciiaU de

dépense de 176 roillioiiÉ d1

crée a lacîtot d'un
|l»se sp-cial pour trou usines canadien- |,
lu» qui produisent un lype de pu*uma-

Uque pertectiounê puur l'équipement
Ide cuerre En inctnc Wmps, le Gouver-

Canadirn a paw* commande oc
7.302 véhicules militaire». •

IX L.*NCMit DU VŒVM

On soit qui

forte attaque meurt pw deus baUll
ns allemands amenés hâtivement.
itomoWlea. de la reniou il lest d'Air,

Joui avons ensuite poursui" notre pro-
Um « Teu- ,ur l u iror.l de U »
rs envîlûn-

L MEKCIEB, cliinirti-ct-dcati

it jusqu'au 1C juilL

|pHAHMACIS Db GABDE
Aujourd'liui duu

:i juin :04'J : Pliann»"- Morv

%
VENZULAM'A

M Caiaijfiipi A:.WUie F»U ,
Mile Pesce Maru- Jvkêpiuw :
Out ^ iJoaieuf (Jt iaire part t J*urfl

4

, a l'âge de 71 ans, munie des *amta
emenw de lTgllac

__« «wques auront lieu a \tlU0lu, •
ea, aujourdliui dimanche » Juia 19». *

AVIS

nt punu, de mort c:i leffljj& d ; I » "

e;, irtunesi de JJIJ Uijt, prevuà JWt 1E«

| articles 440. 441 et Wl a u coiit; fitpti,

&crn puni de ^t même peine, tpwt »oi
tOHUTJS UUUâ UtlC T'IBJfiPTl tf^hjtj? j ̂  ^*n

tu dniis un édifice habi te pa r B» oc-
ui^ania- psr suite d'e'rneiECJiU de f u j -

OUpS:

on z*eu û»Bec»t^i i speclak et «ut

r ou dt £ou«aus beso:iu permei-

15 ; L.-L_..
•ui.iiUne' ~ : VIT Caire Marlinl 10
PrwwoiS parartciiu 10 : Vespenm (doua
no 10 : Vw Casaoia.ica M ; Louis

UI. 1» ; Simon fbi>rf»»l 10 '. U«i:-
Gkmluni 10 . M.-A. Stnudei 10 ; Basi-
Ite Bertwioni 1» ; M- GrimaJOi 10 ; Ml
Lhe, Vineentelli lu T. Mometti 10 ; Jo-
]seph Swlla 18 ; Mari- Roto-nf 10 ; Ma-

• mtotittu Î8 • O-JMiao T^eraKii 10
•rie Maan»n 10 ; Mme Blasim 19 ;
eut, Lucie-Catbcnnt: Bellati » : Vw
«totnMVeTKOU 7i0 ; R*oberl ieh»ul-
HI, a ; fcLu« C»MEC:o!i i ; Vfttartm
»t.-.e! à : Jeau-Paiil Fenwnâiu â ".
M Em,W Osurdaiu i : T -î*wie Stmi-
« . T v r D Ittcel a ; VsiùBîm Aniou-
U t r b Ftanpwt TT»**a 5J0 , ¥w-1
i::onaw»u-. S Mar.e GwiJam S : Ca-
Ktù* eaaii-wc S ; MaT» Campus 5 :
«.me Rllottl 5 ; Mathieu MatWl i .
MÎT Sieai-lioni 5 ; CapazM * ; 3e*a
midi 3*& P«>i Lu*»'* ' - 3* i ln M*1"
• z : Jult» N*i> 2 • Vve Ma4»vaM 2 ;

,-B. Pao^ 2 ; Vw Mjjie Ûjard»»; 1.6a1

mdKuii i t t : LupoiilU 1 : V'e D. An-

luui cM-Be repamer ifN *
[ton cote. Ceàt I-- moyen * '

"oouor liUBedr
JUMI i«« O a r w w Trtouu

•,10.: ™ u . , .*. " " " * " " " * " ' '
I A J'en rrobe wmtM- »i r"nn"«*

Ber:r.i \î d AftAMOX, M» la ootnlt-on p u ? - o*nus «*n
!Vn,»f n> Par,.-; Idttrt ptur u .a perm*» IJW Vltj.ie ^vur-

«or . powqw*

U <li: produit a "'< «B*W* •*"•"*
\^T mandat t .ésraiailqor nu Srrour.
«aUonal, «•• nie Ce Om»De - N a
<Trne •. . * i

nteau • » « r*pp'Jae l

les l'arrivé
Angleterre Ici autorités

i]:itaiirs britau niques o'accord avet Ks
^resentanU Cu Canada ont organise
DS cours de français pour les tronpes
Vingt quatre JWUIT.- u|i«s la premu-

re a:marce de ror^aïu^mmi de ces cuim
[i.Om soldats s-etakr." n ^ r u s .

Qulsler i pmir baigner UJ. Ufùtne 1
11 laiiljrd.
«a «HXIONS £K Llf£ SEMAINE
La scniiiji.p cieruwr:-, lfî petits tu*

jjïnantâ brltanniquc& -m! donne au ro
rn ie^mi M34M-{KW iranc^ L*s .sui
je,, rccueiliica flepna. le début, d"
•mjjaeiic i«p»nîne Nationale depi
rnt 'J3 railllanlî dt îrancs.

LIS AVF-NTl'RtS Pi: TROis

La Grsndc-BrtUti.t poi=cde iro
lobcon «te «KtUilk : ĉ •- H«>d .,
B-nown * rt !*• i RrpulM* . (>?• nav

.es «ml « e coule*, torpille-» boqjbard:
«m .nrendM> p u le Docteur Gucatol*

rqwntes repris»1- qu li-s doirplil
noifi lepresecU, une flotte M U I
ir cfflnmencri, le •• Kft̂ i.»*1 - l1

|ta«|.HIr el prévue i-rnaiiu-ineul *••
ipa Flow k même Jour Que > Roy
i. r » •uUîiew fiuatre moi.-, pi
Ir - RFjmisc * *c troiiviiît en p.i

|latt oa t ioa-' Tir. :*>n SHEIM- »"• •'•"-J
1 I»aU-awr II "e restait au 1
« d i qae la reMOorce de le coul?
iuveiu ce «in ï»l fatt !* lfi "™

toiuour» » Seapa F.nw CetW loi^
lioit éUul porte au compl* des
* du Beich. et le • Repulse J aval
n n r da.w a pert- Ir « Hoo*

jlot t i Paulc— OJI ICIU Claire Aii-
• — Toiui Pïul Marie — Sorbfcra Cn

Jfcdon Fraucoii Piueili. mouillac. et
| Marte f'rjiicoit* Rowipn"* xw««»ao«.

Antoine Baudouin Casile. insenleux-
„ juur , cl Virpime Valkcaiic, s. p.
Waldimire Kroctmauilky, caltl'er. ci

.'-»•• f j ^ i i t diBinwe* diin»
,.- B«J'- "f WBCPlior. Ut*.,

a* fvo'.iT- f « li™^ *"* •*
* Wumans.TrMç>W*. E uxnp
relopper )• rar r«pMd»t i«
. Man te n 'M >a «a ui. rom

ItfUra-'- a nos Irclcnrs atteint.

Ur --i

««omc

tan

itCDS la plus

••.r.*iens *->•"• de.- *.:tlr

er»eJieuse Poudr ' qui a •

r^oDlpBjii* * • !

dr 1900. calme i

Ittntanemen: rasthmr ;-opnresrton

ment la Imrt fta ' ifilte «•
lelutef *t RO*rU pro-re*J»tflierT ï

•iu> ; * t: » d»uj* tonte..

Iplunt-ri-y

C- tut jugement ce dernier qui rc
costra k - Sdwrnhorst • au larce (
TUt Lofoten Ir S »irll L; • Rtnown I

tmtat louche. « • Sfhimtiorî.1
W«n da*ziU&e O qui nempeclie i
Oorbbels dr procfcmer Q«e le crot-*

oflu& a n l t été rots bon de tomba
Le* troi* victime» Ce Oofjoeis ont 1

ED. PUCOT
MaTMglw. ie 30 M*" 1W

Di«cinc« SU1.:- AJpiw>nw

lue dC «•!'•• Mamn» M*.U." «' M-

Dtctil du Z t>e^Lcinbre UV
Dcpju ic :

dt i'écbirace
mtcrt?it eu 11
k':> vrlucules
mutocycletws.

l r ? leliicui.
uuii. cuamie
an;lomt.'3Uor
i J te- uu leurs
pe> code, d'un
Dlreeliciii tir

: ^''puuibre Ut33, J'«»pioi
de I * B U est amctemcnL

iules clrconsUuces pour
lalotûçoics, y Ciim0iis ici

n ne pouxiont W * ; . U
éclairage, en dehon <i«

ls, que leurs Iftntfcrnes,^
projeeteurs munis de l u i -

tfpe spi-rial « r é * P«r »«
la Qfic.ise passlte.

A deuiif ae ce; : M W . ïa dmflâtlon
pouna se la
l e ISTiipr. -j
Unn nuf- :es
«dent recou»
blanc sufn*

Ire eii eclalraee «ofc « " «
iTtuiaiw -V D*J't * cwndl-

Slat-e^ dw projecteurs
cru? r u-t "-étal DleQ OU

animent opaqae. 1

le rapporter à repifierrttontarc.

s de l'Opéra, contre béni» réconpm-

A L'MTT KMTAMC

GEORGES RAPAIRC

MUEUE Ï*T HAPPORTÎR UI BOIT*
| M.' Bù^a » * i a c n . 1. JU* ûu"îtciiTeaa
Port s'cïf^présentc ae CnmmliBtirta't et

•cwre qu'une •bOiW en carton COÛ-
111 vin complet homme a été prias

par megarde par un voyageur, dans W
iraio AJacCiO-BuUd •. * « h. M, le

(5 courant.
ief* la rapporte- contre 'joiin* w-

|i.E VEVQOt PE CIXX »*UI U a i l K T

Ceux qui rc««irt ont *BX «»s l a rc
«nie i l bebe uchc a accomplir CÊA
M privant cn'ccononilsaiit et.ea K«s

•riraiit aux boiu danm-ment qnTU'ptr-
sonl au paT-> »> taUrtqaer le « a t î -

irlel l e ïBcrre nécessaire a u soltUts

L U BAZKALX M1R LBt
Bft LA TAMUC

L'odiaie la fir-^ne a .•«s IwieJux-inoi
k» T n i r - • ae» peUU vapeurs qui,
Ms éU*. lOûl refuliiremein, le Ï O , ^

t
ôe Yestobuter a T-w«r Bndse, rt oe

over Bridsc a Grccawich va les
•un de l'OTMcnaMlre penmU ada

din» i^Mtoéc p u Le Nôttt. Dt-
fuern- qnelquu-uiH de OM

^ Ht ete employé, a Os toc plue se
M m . Mut itt compaKniM »yaot déci-

ï de mettre en cofia.nmt le* unitej
• t u if »rvk* va Tepreodre avec la

|belle .suison-. ' t la permission de l'Ai»
ibr La .wulc dtflertnce **r» la sup

i «les HPkM eu MU et la dclei

PtîiLa po». 3.M et 3 Irincs k k".
Pêwï. 2 rt 150 le kilo
Pmnrnis de terre nourrUri ZM el 3

franex Ir k~
P o m u u de terre TK-UIB. 1 ïr le ks.
Otanon* s*c* 4 rranca le k%-
OlKr.ons Ir»u. «-M k PMKl
C»rotLrs 1M «t 1 lrU)C k JtQWCt.
Htrli, « N i l M l f PB*M!t
Aitli-haju. 4 Iianr-- U don—I—-
HanroU r«rU. t r t i tr*»e* It kf*
Tomalo. d0 cunttiwkl. • ( r a M f k kt>
Counretlr.s 1 irmne p*ct.
Choux. 3 2 t ( i iraiK p**ee.
O « [ H Ir»Mi. 1.» pwee.
Urriaes. C e* 4 francs le k*.
Fraiaea. 5 frenc* le fef.
Nèfles, S rranci le t «
Amandes 8 franm W t f
R-ch». « rt 6 mvrs R t^.

DEWttÈRES
LA SITUATION

One escadrille de laérdBauhque navale française a /ai*
une incursion sur Berlin

, Pari; Z ;oiii — La ûatalile a lait
Ee touw U Journée.

t NDJOO l'ennenn a UneEntre A
Hue viusi&iiiÊ de divLdoiiï tra»clies.

l£al£i¥ in disproportion des larees en
présence, les allemands ont suW àes p?i
tes cOiUK'.froblee.

0ai tes iuuMmrt de iX«#t uu» Uuupt-i
céleiulent pied a pied leurs pauium.

V\: sroupp •d'artiU'.-jie j détruit 38 cn-
SUi.'. bUr.n'i-s. un autro Ifl. u:i aulrf en-

prant? Des quanUtc^ énormes d'explo-
•rili "<u ele Imderir sur iea engins et des
Tasse ,-nbk'atenU en ne mis.

Pans, fl juin- — Limitante fmnraise
0 o&i Di UIIIQ ue •

Vnv escadrille c« i'arrouautique n
*«ie a. boraJardé. dan* U nuit du 7 jm
certaines usinei. des faubouri de BerU

Tous' ks appareil» runi rtîitrt-s a Jei
bâte.

gouverncineiiL. .a lîn:f .'.t-ancp da COi
eell XUiotuJ U ia ifepBtùltuie de Puh
eue.

Sollicite pur M. MlkoiijciFlt, vice-pj
t^-ent de conseil nationa.. î« gcuer;
BUtotsfcl, prendra; <lu cotiser, de* nu
nlstres. a ^ w m i quelqucA précision^ si
1« situation politique er niiUUin-.

Doe résolution a \lv a.cioplee a .un.:
«Imite.

Le Conseil National de la Bcpubiiqu
dp Poloeœ ainnue >a voloutc lufdrjji
lâoïe de ia nation poleuaiie de luit:

Pari*. 8 juin M dh.
J trc belg; des .ifliiree

M. iVîTfssciujuwcr, n
;s rolonies, se sont oiitretc;

ccunumiques.
beige

LA (U>JU. V (ITfcfc \ LOHWtE

avec M. I Pari*. S "uni U personnel d' la
ministre de la marine marelunL1 ilrectioii dt- maitrl.v.- <•! lea teniecs des

çaisc ces qmatio:.s eciinomlquefi in Blelters de cOnstrucUoiii de chars S. O.
«ant la Belgique et la France U. O- A., k SaluL-Ouen, ont et* cites
cours de cette conférence, les trou, aar M. Dautry à i ordre de larmcm;nt

aires ont Ëpériulcnieiil Mudie !<•? Cette citation eut ru corrélation
.lions d'exploitation de la [lotie bel la rislt* fuite le 3 Juiti par le inarecliuj

Petadi rt WAnt f ïh .

•T KATUEALIKATION
Viiuiaeti Clusc-pi». o

de la
s'est i .iïl liier.

• ( VtrsaiUes. 3 juûi. - M. Billoeart. pr*-
let de Seine-et-Owc, n'«n rendu a Pon-

UN (Ht»RE lit iO( K

rc'dau^ « l i é apïM-nudi. à 13 lit lire
•ous la présidence A * M . Lebrun.

M. Aepuud a lait L..I exjjwt tn« coi
plet de ta situaLion ûi] iuiratiquf Jt nu

A la Préndence
—_Jk_ Conseil

Paru. 8 lui» — M. Reyijud v
tient du rooicjL muu»tre <L- ia Dsl
Sjlionaje n (têt Afiain- eU-ajLj;eifs, g.
teru Je maracJ»! Pciuu. tt f ïnerai
• aab et l'aaiTAJ Uatios.

11 a etalomcnl rern J'am-assadeui
Crandf Bretagne WM ÏJTUU, Mande:

PM*. I lalr- — M. BHutMli. u w -
•«cvet^ie d'Etat i, la pr«rio>nw in cm-
hfll a rer-B les «mba-iiadnini du J t pw
diu^te et de RoomanK.

II (ait »oir dans wtte wnainie ani?- [toiss pour saiuw les uctuaes d'un ;on
Uor.itiun ITkceJrnte impression cause? bartement aérien et prendre 1rs disp<

Etats-Unie par Li magnifique tenu? étions que conunanàaient les destni:
âe uas troupe* et uar !e discours ée M lions effectuées

j H a. au nom de M. Manc'H. îniinMi
( de natêrteur. epUigi- la mrdaiilc d'i
a;s belles actions sur la dipoallle et

'î;»rdlen rfe ls paix Pautms. vietimf d'u
Part*, S juin. - En un ordre du Jour, j fc«*"rt««i«" <•« «rrtet «ommud.-.

• jeaéai Deuio, miiûstrt1 de U envnr \,mmMWTW • • • • • • • • — _ » ^ .
df- BelBique. a dêrhir? que si l'ut
b i ^ f a été entraînée it ia capitulai
1 es miniers de soldats belges qui te i
•-.eut en France rortut-rnul des" trwi
nouvelle qui auront ia tâcbe de reci
tltntr U patrie j yar Enûir BBM'AAKD.

- Officiers, grades *t «nid*ta, a termi- frmmie 4* l'Aahc.
ae le eenuai Dfiiis. svyti Jignes d.> cet
de 19H : > ,

EL i'aloti pouiïiuLU -

la gfgit dvique
j et la 5tne colonne

PENSIONS «VILES
'ncuil'TRMÎFr*'Sftiric veuve fjermeil-
' mari receveur particulier : 11ÎM

Lavagjd Aiitotuettc Marte Domluiciuc.
fjve PoEBl ; le mari adjoint lechniqu?
ulncipal Ces po l l ts el Cimussccs. Peu-
ion avec jouissance du 20 Janvier IH-:
fi«4 rrancs.

Marclii Catherine, veo*e &uttùiaccl. '
i-raaîc de n i i u c . Pension avec

saoce du 1er juin S'il : 4.335 U %

' G 2 ? S

A" îoupjyirri DIMANCHE

UI. - ; f jnd: ... •'
DI IIMII; un

\cdie knuUAfy

Adieu pour Toujours
M4.. I t i m i l l l . l l . \M!LLt

Parisien

1 LUNDI Kl .IUI

DE L'INDE A LA <;t'EBRt;

DE SOL STtrTORO (RUTS

8ofic t Juin — Sir Stafford Cripps.
\ nouvel arotawadciJr < xd jorthiair^ cl
iwii.trp ylciii{MJtcnti?tre oc Oiantle-
iretaftne a Mv«ou. qui a «u un Ion1,
mreii-n avec M P«j.oO ministre
EïaiiLb rtnuigt^A (k1 Buiçarie. sr

dm J Bucarest, où il rura .les enEre
avec iiluiicuts mcT'jres du gouvernr-

, roumain.
SlaiTord Crl;-^ sera lundi de
a Sofia, d'où '1 prendra Ta

i r rmr i j Corse
[CANDIDATS ADMIS AU CEHIIF1CA

I ECOLE DE PHTJNO-CJRStLl. ;
Aluertini Jean Josepli Aj:ertiui

ECOLE O ALBEETACCE :
Aibertim J^an Vitus -- caiïi Du-..
iljadri Siikiun — Laclan. Anna Lu-
iiu PranroiM- ,

ECtJLE ïIS£TE DB CALAiilMA :
Mfoutl Joseph — Alfonsi Ettem

— Autolinl Etisalwtii - Susini Bi

Pari=, S Juin. - Demain, ara B-ioîes
.onnr- iii-x Surd. canina!-arche»-1-

e d PJit.1; piesulera Li epri-inimie etc
BenedicUon m. U Mer

- Maicii H ruiii 1 No-

i Cur.imal Vrrtler

le expression «1 couaaissenl l'origine
Ceik-d remonte a U guerre U E S M

? General cclfoseiir de Madrid avait
Jjre face aux attaques canjusuïcs âJ

Quatre coiouues mllilaireE qui mar-
chaient MIT ie eueur ce la capitale. En,
olijMiittons étalent priara. e; ii

C*; a répondre » lapant des qualie
(jifûncfe iorsqu'U lut miorm* qu*
Etinkrc tiazie - - deu ! — des trait
U des eapions opéraient au sein me:
de la ville en collaboration aiec

chiennes n^saiilanto*
t ? Gincral a i savoir quT Inttex

au.v». contre < la cinquicme colounu .-
•i qu'il sauverait U ville.
Ccpnifi cette époque, ia cinquième cv-

onn\ telle des tr-inres de l'iulrrleiir.
les touristes, ucs iaux rC|>Tteeutanla de
ommerce. des paracliutistes aussi, s'est
rodlgi rudement dcvrloppm eu U'us

ECOLE MIXTE

ECOLB DE GARÇONS tffi LCKZ1 :
Flori Jean - Acquavtva Pierrette
Ipri Marie Catherine — Oiansiiy Mari2

G*Uicnne — Luciani Barbe — s
Rosé. ,
ECOLE WXTF.

[DE POOG10-DI-LOZZI .
ÎÏICOI;! TuussuinLi? — Luciani ]

relie, ,

ECOLE DE GARDONS
OS CASAKACCiOlI :

roiiîihi Paul JTa.ie.ois — Padr
Paul François — Saiitini Joseph — i

rmissuint Maihieu.

ECOLE CK lAVALLEfîACClE-
|CCS8CIA :

Giamarrhi lM>n lo-eph . Sa ni

KOCKÔftySs

Depuis '.: riêbut de l'expeditior. ne Nor

27. BouLerars Pau'J, tf
tu HDU.S pcrnMU. out, d'inâlatrr pu

due i'appel dt* ancien^ combat Unis *•

6e rinii-'ioi! Cr eiuf
eonfiime par les • monte,

onniQuex eUr.l donne qu'il e>t dil-
!• ( irblf iu di>' iii.dimuuors pmttes

:d*nt les raids sur *
wt «Tt»ir. «1 toaa ^ * qu« evnt
ii ennemis au moins 01.1 ("U* at
pMn TOI et le chtttm recJ arr*lt
vmsiii de 1S0 D'après IF

rs Dcutrrs uve certaine ri'tui
i.em été detrun* au w>: Tls est
«ment 0W sur S appareils df

attannes. œ«j^iM k i «ocs-n
'on peut affirmer jusqu'à IJTPS*I
ir&niport ce» iftHipp* i'est cl
s r-rdrr ÙTIB »mlc vu* i-.amame
• Siitm aervlrr * î-Mian1 ï*i. r
dit m France luire du fuir.

tillw. ou ie travaU de l'imagination
Lv^m H l'impurUoce du riiou
xd» civique*, qu'approuver la
lion du groupe de^ depuS.es 1
mb»lUnt* oc iautrf zucrr,1 «1

dciutnr- et couipliaiU

1. et pour conclure, san

1: fuut reclirreher lu
bl r-.-VlW 4* M«Mtt i

Bme eokuuie pour la mettre faon d'elat , planent.

nn m H BBDVH
nxm M —*Pw

j*ux *"«* : « H* ! bien,
! me» la CiwipacTilr rtes ClK
wa ; service régulier nuur U

Ou ïalt qu'eil; est ja cuise prou f on:
- i cffoudretnciit m quelques ?^-s <

rrïi.-tancc hollandaise.

1 lu* grand dc.sarrul e« Belgique vt
r praLiquemen t. elle a empêche c
VÙ de fi«er a tempo son attituCe a IV

cntatlvcs de &&arcanintlon et que
1 amorcé <*fs camnapics de (jamgi
Ur est responsable de fauu ordres J»i
rr au nom des dirigeants trajiç*l«. 1
iijp» t: Ificphont qui ont pt. sans r
un. prOTDqopr des evaciiations et <1
iuuvwnentft de population dt Daturr
nifr Je- déplacements lies unités mu
airrs DiAlwlique iumition d'iui ?nn
'i qui emploie tous les moyeu» I
L danser c.-l rrcî , J est j:.-ave ;

at imjnincnt.
Il faut y paru M- MandrI u >• ^ura

îanqu^r.
SA- Gauvemaueut a oien lait d'ortV
nr lorçan.sation det gardes ri>"iqu(

;e» ccoiïopiKiuï.t et financière* u lu dû- t
powllon te lit Gra-ide-BretagiK- pour,
«utenir son eHmt ae giieriï. Cette ron ]
nbuliun se don oie t.'un eHùi' iniurai-
* appreciatie et qui ::e lera qu'aujaiti1- ^Ot

er. Des unltct de l'année hindoue regu- ':!*
irr.' sont en service en France, en M J -

!Ulsie en Eîyutc. à Adec Sur ie tem-
re, l'anale ausmente constamment
«I-rtil.. et rayiahun recrute activa

II senule qu> ia
lieur de nous m for

r de nter
iprhne en Hall* de .

't de faux cotitr- la France
m nous reotu les oreilies de c
ani courage dont Quelques a

'ï de
taitx coiUinKer.U de pilo-
iiicicns ou: sont entrains

olini, plu

ocjmxB» DE qcua uns
Lcmirit £e club n'er. pw en Aliglelel

t l'apanap? de la haute socïei.v H e»
"epaudu non «euleuiCnt fiiez les cm.
.loj'L'î et ouvriers, niais aossi clieî iei
laysami. La preuve cr. tsi jans le grauJ
itunwrï d"assoclati')n» qui groupent daiu

tout le pays le s jeunes cultivateurs eu
cultivatrices. Chaque année, leur Fedï-
ration tient consTM où les dete

ciation i-muirnl -1

|avrJl soijs^la prrsifients de Sir R

et Ion entendit 13 délègues, m*i
â parler perdcuH demi ttucuiea. pu

b l ' B - - - ™

lit". Hitr eucuie, un citait y uniques e^
trait» d'un articie du - Kegiuia Faeisu -

ia lequel un t a u m eurexcite. du nom
Parinacci ètrivali notanunenl ceci ;
I' ne U ut |us uittoli^i' 4uc le I J S -

eUaie a ëie cr^i, ponr mener une lutt-
èi- contre le bolcheriamp et la
neric franco-.'udaùjue à i'inte-
ft les iulies ,-t les injustices du la
traite de Versailles a l'extérieur.

Les Flançuis reUrOcut d'un s!t*eie. Ils
iglnent encort auJmird'hui que :buis
Jus 5ia«Ts crine> euiojit-ennes iioui

sommes tout dispows ;i i.nbïler et prêts
tous -Jtire pour leur tu.\.i Que. lunt-
de» offenses, des miure-, dts U»«B

| extrêmement (fraies causés a I1U!»* psi
yi-emantu e: leur ojjwjon p-j-

bllque *.' Noos- noua ne les oublieroa*
Hiia '. >
Per oacco ! Par que! petit bout de : «

un par a ciairrinenl f
ubler le moi

.-îpealtef-

ECOLE MIXTE SIDOSSi :
Grlmaldl Jose(i!i Luciani Etienne.

ECOLE DE FILLES DE CâLACtfCCIA :
Leca "Ouïs Andrr — Ne^ronl Jercaî-

— Paccioni Touiij.nl.
ECOLE DK FILLES

|DE CASSMACCIOLl :
Orronimi JcannUic - San Uni A^jlhï

I— Santlni Marie Then-ive

le.s éclairs du ni
. • .1 ti>ur dt
es Ol, Ht un yrjini sntrrs 1 un.-

\eunt Me du K?nt. qui exposa an Min»
es ôlfncultcs erree* aux culuva-
par les restrictions de Iounurj?-i

" contiui Svi-renicnt : Nous caperou-
me la question des fourrag^s sera exj-
•tijxêe par le Gouvernement a*ce J'ai-
•nlioii quelle merde. >

IN TRAIT DE FLIME CUX^tXXT
Le Gouvernement de lAInijii • rt:. Sud
• un Idit ap(.-t u S6JJ00 vuloi.uiro ii-,
ajllotcer les corps il.1 dtluiM1 ùu lei

loirc. A ce jour. 137.000 lionimc* ont r
u a l'appel. Mais il r a WI?UK. I
iule d-cuçacen.eTii porte que le t

etîmyp j eJe nous

.srrvi
cl lieu C'AfriQue. La plupart tii-

nUl«!, nnt myc d uu trait d- 1
mut Alrique, indiquant pai lu

aient preu a serrir ij ou :~ou 1
'ïom d'eux, £3ns diïiiuctiuu c*c c

qui dans bkn ti
-trt 'ncoewaircf
police intérieure,

auxiliaire* de L

Alir re« CIUCÛ MUOILS et que 1 u n

M plutôt. L'aui ia presse italiei—
ne Cfrtwr.es choses nul paasmi u ia^r*

l qui pourriuen- servir, cependant,
[au ruppmehamen: de» tleus ' «turs U-
tines . Quun veuiLt twen m'en Croire.

a urcaslŒi;, ne manqurni pas Je peux
iiis ru administrer la preuve.
La md'ii iraoauM1 .T.AU lui.c» :tC?ai
tut un appi-i en laveur d'un Allant i-
lien dont la VIT <L;it en dauber, lau-
i"uu BKdirainei;t ir.ipcvslble * trooTa"

i irmr* "W.c dan- sjn pay.-. CCL a p ^ l
cauuit lut erteudu L- nniedc intbs-

prniiabie parut de Pans par avion a*?c
l'autorisai ton tspmal? an B<iu*cni*inen'L

lut wikvi, rt Mm père adressa,
uu Centre d'iiConiullouâ ae te raQio

ruiKtiuooviiit* lettre de jcmer-
cieaients, en mcinc limpa que la promp-
* inlervenliui! de iiotre T S F . .'aiaail
oojet d< ciautneniairni .sytupaiiiques
am la pxtue de lu Proinsuje. < La. rJ-

dtu et ia difStaaU- i.anraiso. rcr.vjit
il tournai en msiKiictu. at MHI[ aiiifa
II «*r»ict de U médecine ci d, inuai*

C'est 1 des nia:ul2itaLions de :e %ru-
• que notre p i r s* oerrait tonner la

plu* inr?f audieni-v. au lu'u d'eucornern
HtiMinea fr-ï ruëamoBt*C--i rt de* H
" fieix-jM-ï dr queldac, FannKTi.

LES PERIT.» Dt L AVIATION

] aileinanne aurai; perdi en lïûi-
tnviron 2M appareil^ L?pcis Ir 9

ijiii)ji»t1t.iyili|.uliiHijHiijiiniiiiuw^tiij»,^,^Ht^ii^hi^ni^ili|iiUiiu.i..;4i,^.»^iti^Hi^^.ii^«... . . ^ A



OFFICE DEPABTEMEHTA1.
MB MUTRS& COMBATTANTS, . 7

£T P l T I I i i a CE
DE LA CUBSB

VOUS
ASSÔREZuVICTQIRE
- : • -lî- • DE IA ; * ^ t ^ 4 . . "

fR/WCI?

u aux A**fcnï CoaubatUul»

LcrnK-s d'un Jiretê niuusUriel *
•date du 23 mai ÎWO. l'arrête du 3 Jui

.93Î, iiiudilie par « l u i du 2 juin 1»!
clin du 2* mai W3» «E. » uouvoa

udiflc rt compkto ainsi Qu'U suit :
A titre exceptiumitl, deineun-rui

,Ublcs pendant une d«tw util expiri
mois après la dat* de t

dele détermine par l'arrêté du 3
luillel 1933 et ayant plus de cinq oiu de

BONSDARMEMENT

j PSOFESSON _ _ j

j ^e iss t - _ _ _ _ _ ^ _ _ _ ^ _ ^ CF. I

AVIS

1010 1B11. 1912 et 1913. resLUtl a
. -,ia. laissés dans :eu« loyers, qui r e I

v :ù pas détenteurs d un fascicule de
mafitiitaUun .es mettant a la dispusliioii
Ce U défense passive, on qui ne aort
-. placé» dans 1 affectation spécial.

inrite» a «c prcîerWr d'urgence 4
(•eudannerie de BatUa •Caserne SW-

«ripi' ira diplôme é'initaBir-
£" l tiria iravaiT^è coinn^ tn-
ui t 'oal pw Ht totttbea CM
r ne eoiir&.-»tion Individuel»

\ MU LFS ruMHERCjunS 15, rup tiu Général Brurrt. * Pan
Sont le taux d'assurance est de 0.

mdisea p a r |

Us Secrets

%ons i»'ur la compreht'i.-
e du : « « dans lobi.e*-
r en mftqwrt qitt Mltt
:t s>M rtnéW #•>» '"
jjei eu elle oiOétr» '="•>-
u r:rf «w* rut avait re.

. r ['AlleiMïii Erhart.
[••* anumeUe* reriuennl de fiait

(. ureustment Dente? avait dM»
, y» étui a cuar r i tc auquel était
..ut un mmuscuie bnqueL
, ..rsauelle eut tait dt la Inaurre. ell;

-nt ira'-''

iennent actuelfcawn; ta Corso, grevées
«•i frais d'assuraniT pour risques a*-
iiûcci tic suerre dt 3 a 5 ' . .

Des ciHnmcrrjiils eut demande a ;.
ïorporrr ws frais a -nr» prix de vmti •
d'autres ont augmenté leurs prix clt c i '

Lt- Préret de la Coi.=e a l'huuncnr d m
(armer )DL les m"):wnU i l représen-
tant* que çonformeou a', a ui:e décision
ne M le Ministre rtL> «limiers lEconr»-
ilf Hationû-c r. U lansse des prtBiri,
a;suraiic* pour risquée d'. ruerr H"
*-i.t 'oslifler an ' ausï<irii**'wu d** pris
t ^.-nte lits <i*osw> et marchandée*

B3».
Il est d-sUlfcurs IiusiMe nm imporU-

etr:. de" sassflrer a U Conntâsaion d'ji
•rsi.rpt. rtftt.il Instituée par les décret.

r&dBeur amt-rîeiuc a voi?i fu1.-

i'i IM." Rcgituull iit juiicr Li C.L LU
*«-.,. Le roietdeactndit avec un oru.'.
t:.r vu AIDIX ratios mt le* rayons.
viuStame df duoslers *pai&.

:ir tira :c premier sur lequel eil* *u:.
S"ifuo.n«î birn drainées : 1) Elefc-
Zmtral«*. I ' Ene Achtffs-fiorke. I>

Da-s RumMnieid.
fur nûie joyeuse c* lebrlir > empareil
D.:ii» cVialent bien ta les dossier.

[dEihart •
Kile voulait faire on tri parmi ce.-. J...
«m. choisir « u s qu'elle rroyalt le* plu*

prértrux pour U euuw que detrnttoil
DarerV car cl> se rendait rumpte qu
le ri' pourrait jamais emporter tom •"
documtnl» i-n un seul *W, « qt

LE PREt-ET.

Si>; (• FtTTTJI

IXH-Uralu.i d n Block» 4e sacre delenua

AVIS
j ts CMmiiicrçiintii i't liidiiatritia,
liite pUrsnue» ou morales, «ont t e -
s de laire immédiatement, la detlara-
n de toutes IFS quantités Ce sucre
-mires a 100 kilogramme* d*«i
r eux, ou Vil t t t f étant d**tij
nt eu ceurs d'expédition.
L'es jjéclaralwiu » n t adressées en
noie exemplaire à l'Intendant MiU-
ire, directeur du ravltaii:enietit p.êne-

•ai du département,
que déclaration doit être ccutor-
i modèle annexé au * Journal Ol-
» du 1er juin 1340. p. 4.125.

PRKUtTI 'Kt lit: I

MM. le» Maire.- du département .'
Mjfflau-Lil pries de vouloir bien i
r les détenteurs de stocks de

sjpent ;: 350 k
; les

tillatelble
'avoir lia

iq Idt,it fi. laire la dèclarali
ur> 4 la Mairie il? leur commune. 1^]
Li*s âêclaratioas qui seront lûtes dans 1
s Mairies teront r-*jel (Tun tekvcl
uc MU. les maires adresseront aussi- ï-ps audit i
il que powaible a M le Directeur des | *

[Scrvit-es Agncoie£ à Alaccio. avec mdl-
atkm dts noms et adresses des dtten-
eurs e i eu tonnas^ detfnu par chacun

U Prelel ; J. FKTITJFAN.

DE LA HA1U0-
Ulftl'SION NATlONALt
U- Mlnintre de linlormait'jn rappelé
ux auditeur* de la IUdJixLflUJiiaa 1*"»
Uspoeitlons eulvantcs, «pplicuble» dt-
UIB le 1er mai en ce qui concerne la de

jlfjaton de* postes receptenra et la > r
;epti<m de» redevauc» fatyophoniq'Jt).:

iœcLARATiON.
JS lt-s jxK>L«i ooiveut être decl-irta
deciarauon doit êVCt laite des l'en

.itfe tn possession du poste et uirts-.-•*•
jau Chef de la Kégloa mdiophtniique
Jdaua laquelle te poste eut installe

ipposees dans les Bureaux
jde posle iiidiqutnjiit procljaiiienier.i KÙ

régions radiopliuniques, leur coin|x»i-
Uoiut et l'adresse de Jeur sieçe.

Les declaralioiui de postes récepteurs,
acconipagnêes du montant il.1 la rede-
vance annuelle peuvent Être sinucriic-
dans Iuu5 Jes .bureaux de poste tu Ui
Laanl une formule spéciale nppclve m -'
iat-radiodlOusion, doit le verso du r»J
x*n doit être correcumeut rempli-

2-. — PAIEMENT DES REDEVANCES
CLTZBIETJBBS.

Eu ce qui concerne les poaLeti d;'ja <
elares, le rccouvremenl de* reiev^nt
ulteneucM est tioere. aux échéances «-

>ies, 5 la diligence de chaque ciier -J-
reyiou jj.uiopdioiùDUL- [Air l'cnvin au\
luiiteura uitcreasés. d'un mandat-raJu
diffusion et d'un avis les invita-i', a M-
Ulierer.

iCSlteura sont instamment îini-s
d'attendre, dan* ce cas, la r é g i o n du

mandat -radiodiffusion envoyé par le
cher de région radlopnonique avant d'ef
lectuer le «rsement de leur ledevon-

ulefiiis. au «as de perte ou de de
ktîoti de ce mandat, les redt

uni la pussioilité de se servir de 1
i en dépôt dans les bureaux d

Le reclo du cuupon est alors seu! ul.-
sé laiitns nue le ver*O aBeclc aux tlê-

Iclaraticrns est "Barré en croix.
I t est recommandé d'écrire très lisi-
'•ilemenl le nom et Tadrcsse complet e c

crsanl* et d'indiquer la d.ili
a laquelle se rapporit le i'f

M41S0H BOBLOT

munlclpaj Atê Pompai JruaA-
4É ta vint te JfeW». DiroBont : Jo-
UltJielaiigetl. Burtau. 2B, Bd Paoll

: N* 300. Aleiim et MpÔta î
jlS. m de 1 Opéra- c«rcuella. eounmaci.

Bipédiitona a l'IiUÉrleur

CULTIVEZ cifa clia:iipl»r.r)!is ûnns une
ave, lin réduit, une cour nu un jarûm.

Vous paenerez 15.000 pjr an. Brochu-
re explicaUve contre 1 ir. eu t iml i r«
Culture d'exportation, 83.
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Pour tL:e Llija ïui

plus

Salon
Biifert le Dlmauche nyitlii.
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avec et &ins Flectrtcltt.
l, Bd Albert lei — (1er etagt)
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•s ont eeaiem*nt la I

e ri'rffectui-r leurs ^emei i t s i
dat-po-W. vjrairnt postal ch*q
aire uu. tu numéraire, à Ui Ca.:
•hcf de résiiw r.diaphonique m

II lt rr par U I»sle en

itaance d'un m-111

enpDiid j la M » "

ratmrr.

Lissac
. DM W I T M mal

cni caaM d« U m b

VKKBCH DC MABOin»
f j — " " QCAL1TB

FILTRAYS

J. PATRIMONIO. &«ts»-dew <h M*ril« i

S, Bwikrard 4e T-4*. », BASTIA

i peuï-ftrr. si l>
, Erhari * projtiisaie

•«tr. i«
m?)ech' -

aler.t bl.<ntul ha Ett.opéeiu ùe i-iffulu
I r rmmt dans Clui|*i
Hi t atteignit 1rs «owileK flu ravr.i

u lors que i* ps.-rr ctalt aammaire- «ul*ant et elle les posait sur la tebli
; un djvan «w lequel était pour k.« examiner lorsque.:- rrul en

déîrsJelïtes t rndn du bruit pn.î d> U pnH^ d>i,
il y trw.

F cette chai- i Vivement « n s « * w ; «,; dtincpr

t meubiée ;
M quelques coutuTtireB

itemwrr ptece, «Ue fit le UHW du
eau A ce moment la port* «l'en!
iaqua a clr tourna dans la serrure
n éclat iJe rire dcarnukiira wlei
JLIJ la rue. .

L J jFUtic fUk cour» portant ju^q
l porte - elle tUit Icnnèe.

par rartiJlerie J«po-

Lar-nee chinois*, rcliMilfe pur ifa ciwi
<iDh»n- de 1tt> » ci^q kilomewe. de ii.
ille, j rentra «ans p:ua altendre. prn-

t«*ec par un tarraîte qui retardait eu
i* lemus l"»»ancF de llnlantenr i«-

iirellemenl ne dormait plu*.
Robert Darci-l que la premWre expao

,nn aw . t «venir, sonna au«dlot le por

„.,.„
wi» oc v r passer u

• re du Nord
Oonite-aiai lu pulice.
l * pWlce ne repond pèa. munaieu

*t. J'ai « j a vnu^o l'aruii pour ci.
mandei des instructions Le central

|i*rdre «ir i,r pat>wr rinrunC communies
pour ne pu-1- rmboutcillrr le II

ileciaut. pour vous, je peux sonner
|w 245. C'est ie Iil spcnal- Peut-être vou.t
répondrai-on V

On ne répondit pas davantage Les
(Blotties de Ja Conceasu» avaient e»i-
WfiBmeiit d autres ch-ens a loBeUer qne

|oe donner dei rensrtfnemenU a s i par-
«sUeri
Peu k peu. claiiteuni. b bataille prr-

Jnatt de l'extension
Or, rtUentJil' le t»;-tac-tac raseur drs

innés automatiques : mitrailleuses, fu-
ih mitrailleur». Des imons d'oteetva-

Uon Ullonnaient le ciel pmirchaws
sr iey inix des prolecteurs
A quatre heures du matin D.rcet n'y

tint plus, n *f leva et f/habilla U r l

4 - RECLAMATIONS, L4MANDES
Dfc RÎNN^WONEMENTS.

L<B decUrations cl It-s demanda de
[•nsei^r.emcnls i u t e n d a n t !a decl
ion des postes récepteurs, le paici
es redevances et la recherche ds pa-

ra*il* iinfu.-.lriilB doivent e're adrcssci-;
j cliel ût ut «ir"»n tadiophouiqw (s*r
u-c ee la taxe*.
/imtHtm* ê r a n » M iri«f»ei- — Eu

u.̂  dr transfert dû ™«le dans la rêei-
M,cc d-jccueil les auditeurs sont prit»
e vouloir bien sienaler ce transferl

,-hel de In n-gion raoiphnnique d«nl *tï
V n n la reUdeni

piL d j . ^ le naiL cu^aii: rur la nwle o •
ratvtrrs qui preltraieul la comp^sm
leurs semblables J la solitude Oe K-u

ambre.
Lea *oys aUaient e aient porta»

chaudeo. des undwtchi'
U>ul ee monec riali, manieait et bu
it. pendant qu'au *o»w renier gruii

piault ? demanda Darcet su pum?r
— Kon, monsieur Dnieet. pa, en:

que je mis dans le bail.

aw-iiicc a ia Main? (Secr?tanat ge-
tr.tli du derrrt. du 25 mal dernier, rc -
itlf a lu création r'tin corps ri'inîJr-
tierfs temporaires (jes hôpitaux mlli-
urcs <J. O. du M D

-rmoUCllr Rcrnu'Jll est r-inie lU»-r
. piur Ciiapei. vers dix Heures. C>st

moi même qui l'ai mise en pousse Je
I avais ciHiiiec à Tonfi Chan ¥i le pi«s
débrooillBrd et le plus correct des roo-
lies qui stationnant par ici Vral.i

cent lifues de devin-T re unt .s .-
pa«n aprea que Uenit* lent quiU".

Darcet .-c .vnUlt tin envies lt>ll« 0*
intcr n la gorge du portiei II se «ffii-
Uil cependant.
— Hacoute. d;t-ii. mieux que ea.- JU-
•nà&. I J; I1 \ e rien

(ttn ? Cest ça ! Eh Uen. Je te re-
de In consigne. Parle. lai» vil-,

mm de bleu • Je fecoote
— Eh birn, voilât Un ï»a avant iit

turr' un type, un allemand. ]r rmis.
rt venu pour vnu^ voir. J'étais en train

'de lui laire comprendre que vous étiez
Mmtlrant. quand mademoiselle
eut descendue-

1
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» „ . _ Coûtdeiar-
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De la mer à l'Argonne la bataille continue de plus en plus violente

L'Italie a déclaré la guerre à la F r a n c y O la Grande-Bretagne
O l LA VIEILLI COKU ,

Les villes de Ptoléraée

1 •!. par A. Berthcot et P. Cwealdi i
.< - vjll» de l'iatérKor de la Corse, d'à
I.I-S la eûrte do matbematli-lei'. Alnun
,• .la-

D J M l'intérieur sont les villes : Ropi-
».'->», Kcrsainon, Palania, Lourlkon, A-
louka. Asinkon, Sermieion. Talklnon.
Ouenikion, Keneston. Opinon. Mourra,
Matisa, Alblana, soit quatorze villes eon
:IUFK de Ptolcmée qui les marque a lem
liiacement qu'il a pu discerner. On rap

qu'il i Tilles
reK. quatre pOrU, deux cûlonies ;
F me donne a la Cor* trente-trois
ics iciTltates» snni> 1rs nommer

BTacon quatre.

KcrsaiEon. a une dizaine de kllc
• 'ps du cap Tiloa, <ou pointe Valliti
('•rrfspondrait à Jfclfoderf, et Ropi
IJILJÏ occidentale d un» quinzaine de ki'
i»nv>tres, à CaJenzajja. Palaaia
Mont d'Or (qui est le Cinto. non le Mon
!f d'Oio malpre l inalo-iei , et le
Kasalos (Cargrw-Pero<. semble ûcsi
piH-r Evua ., ça la Balagne. Sur l'autre
wi-sant liu Cii:to, Lourinon ooit ctr

cherché dans le haut Golo Ou la vaiie
ne l'Asro, aw« un territoire rnrrespnn
c m t au NJÛIO.

Le LiamoBe est appelé par Plolemee
Hir*idion ; c'est dans ce baasiri. du cô
» da Vica. qu'il faut sans doute decou
irir. duprés VttaOe des distances. la vi
i? tt'AlooJca, tandU qoe «Ile â~Asinkcit
se place wrs Socxta, d'où par le val du
flhotsjioa (Tavlgnano), nu pouvait ga-
untt Talkinon et Aletia. On ïejette dans
i' cas qui nous occupe l'analogie onos-
latique Aûnkaa-Aânao. et Louriaon-

! un, que tout combat. Astnton e ? J r -
ii.ent n'a rien à faire avee la Casiuca.

ipposant une erreur de defré consM*-
<»le chez Ptolemêe. et le ooultversf-

nient de aon ordre, reconnu viridinu^
rt «ecvptabii; par ailleurs. ,

Sennlgton se place dans ia moyenne
vallée De la O m o n e . du cote de Bafrn-
'.i-Carcopino. ou de Bari (TOrclno st l'on
rimonle un peu au nord. Lidentlflca-
i-oi) avec Sermon», ou avec Serrante, r«

irnuf par un dicttannaire spécialise.!
vil a ecîJTIn-.

Par contrv. dnnnees raatrir ma tiques r
oaiwniatlquri roncortfent pour place
Ttiunon dans r.tncienne pleve de Tal
rttii, qui embrassait >e canton actuel di
c * w , et où, u n s conteste, i-xistalt ui
lyuph-ment tiet ancien, plus tard ras
m-mffït a Carte. Ooeniklon. à 14 kilomi
1res mti de TalMnon, est sans doute Vi
racn a 13 kilomètres par la mute el I
£ vol doiaeau.

Kenrston. plat proche du n»ai»e ori?r
UI est difflclK a déterminer. <-n *Uiti
d-une erreur de Ploiemee conceman

3'étane de Diana tandis que Opinon. i
MmU-AlWra. a» repère facilement
Faut-il placer K*nesu>r. k Ohlsnni ou -,.

( "OMMl NIOIE St>l AI 1WT1X

ris, lû juin. - De ] a mer ;i l'Argo
a bataille continue, de plus en pi

I..UDE BRITANNUH'E

lojidrra 10 Juin. ^ M Cliurchill
adresse, cet après-midi, ù M. Keynai

lessase dont voici le texte.
t maximum d'atee possible est a1

porté par les forces britanniques m
forces françaises qui Jattcut si vaillan

'ne pour ia défense de ia cause cor

Tous les moyens m notre pouvo
it employés, afin de soutenir efSc;
nent les armées Irançatws dr tenr.

>r»r\re et de nouveaux reuiorts
rapidement organises. aHu de poi
Ire prêt le plus rapidement possible i

L'ACTIVITE Di: LA K. A. ¥.

Lojidn..-;. 10 juin. — Le minlsue
Air britannique a publié re matin
Dtnmiunqué suivant ;
La Royal Air Force a bombardé

ou»"caii Jes citernes d'essence de Gai
provoquant d'tmmen^ea brasiers.

Elle a attaque des trains de troupes
•t de ravitaillement, va usant nu derail-

jtôt û Li-vic Si l'un pouvait s'appuyer
ur résoudre ces problèmes sur

de des VOJPS romaines ou, a défaut, des
héolofrjque^, rels vaudrait

tô que 1 "ir.ïlo «>nt -1 -I des

La ville de Moursa t du rxiste
le h.i-'t v •• du Pruncll!
hpproxim.ihl dp Basteitca. Restent Mai
w et Alojana. dans le sud. ou Ion n

ettre de* hjpoth»
'«t-iees >, le reperaRe rie le

A Chape i, monsieur Darcet
Mon cher, r nuire n'est pas J i

la DnreK. Si tu trou
vf» cette tragédie amvsante. n-KmJa

Central? électrique : <2< Ciochn
rttnUon : (Si Réwa

Bien que n a l sans pouvoir ni M- rasqui se pzr&ïf. mot' VK-iix . ,
U*er nvre KM dolcts l o u - i ( *

pourrait dirj autant, d'&Uleur;
upart des villes citées par PlO'
il a jndioue • Robikon ~^^lenïs *
•rsuunon-Beli^idere, Pabunia-E

osa, Abouka-Yico, Asinkon-âbccia. S^
arrola, OuenikioD-Venaeo, Mou
lica. En réalite, ce sont la ap-

proximations qui n'écartent pas d'au-
localités existantes ou même dis*

es, mais voisines. Calenzana ponr-
ptre Motilemagciore, où existait un
iwin, ou Bastelica tel emplaeeme,-il
J U au profit du village actuel. La

oie romaine, os des vestiges archêolo-
s seraient, m «•ffiet. d'un grand se-
- MaUsa ou Alblana pourraient c-
on Lene au Tallano, mais, à quel-
kilomètres, tel-empiacement ou se

découvrent, tan.* un s t e rfri.iif. des ni
lira anciennes, voire des débris me

gallthlqueK. fin « fnrt romain » eompo
se de roches intorafs mperpose*.

Par ailleurs, un Ta dit : des cernai
nés de villages en Cors* ont disparu a
tontes les époques, dont il reste des mi

des tradition?. Le travail de Pin
Icrnée est génial pour son époque, trois
fatalement sommaire, nnn seulement

Lcunes, maU par ses appnnlma
lions trop larges le plu.s «turent. Toute-
fots. il cite près dum- cenUliv de noms

it quelques-uns «ont Tfsttm, et c'est
pourquoi sl subsistent en ïggJoiriéTa-

n.i transpnaéeN ou non T l ^ n o . Cen-
1, Talclni, Opino, sans compter l l i -

AJerla, d'antres s-appliquant a
|dm lirux dits doivent exister On a don

nies un peu pour faciliter ces
reclierchcs, nul n'en:. Décrieronl pas qu'on

; saura >amaû tout, mais qui ont leur
terct et leur ntllile

ta qu'elles

I ra région! d Amiens, des Ardennea,
de la Hhnr, de la Rhénanie «t de la

[Prusse ont été également bombardées.
En outre, douze bombardiers ont été

i battus.
Enfin, la RAF. a montré une grande

activité au-Bessiw de la Manche.

BATAILLE NAVALE DANS L l MER
D r S'OBD

Londre 10 Jui - D'après des inlor-
îanatit de !'Amirauté biitan-
tatallle riaïalp aurait éie

[engagée le 8 juin dans la mer du Nord.
Aucun détail complémentaire r a etc

PECLAKATUIN W M. HOOStVtlT

Waahinstnn. 10 gain - A la Maison.
iianrlie ou annonce que M. Hoosevelt
•ra ce soir une importante déclaration

ceux Qui a
tierce de terre et de mer ; Suisse, Gi
ce, Yougoslavie, Turquie, Egypte, et
leur dis qu'ils peuvent compter sur i
Jjarole,

< J'ai du que, d'après la loi mor;
lasdste. lorsqu'on a va ami, on marche
avec lui Jusqu'au bout : c'est ce r,ut not
avons promis, c'est ce que nous feron

I < Nouri Beruua^a^'ec l'Ailem,n°ne- rt ]
ioree de son armée victorieuse.

« A celle heure, notre pensée est j
?ec teux qui ont toujours su înterpr^i
notre volonté. Nous saluons 1E Fûlirj
notre ami et allié. Nous n'avons qn'u
mot d'ordre catégorique r ̂  concert a

ir dont
mmes * de i

enfin uiw longue p.-rio^
de paix heureuse, selon la justice
talie. â l'Europe et au jnondi\

4 Le peuple d'Italie cours nus u
et prouve «a eonStjrKe, s«a caurn'

'sa va;rur i-

Discours
de N. Mussolini

Discours
de N. Reynaud

Rome, 10 juin. — Voici le discours Paris. 10 juin. M Paul Hoyi
iu'a prononcé M. Mussolini, à 1S heures prononce, ce soir, devant le micro, l a i -

écises, du faunt du balcon du Paiau
Venise, pour annoncer au peuple ita-

•n l'entrée en guerre de l'Italie ouï
i Nous sommes an sixième Jour de la

plus grande bataille de l'histoire.
« L'incendie a commencé EUP îa S

i.w et s'est propage vers l'est. Jusqu'à la
Meuse. BU Jours et cinq nuits duran t
nos soldats, nos aviateurs et la R. A. F.
ont lait laec a un ennemi supérieur en
nombre ei en armement-

marquée par le destin a. son t r » u s cette eu rire qDj n'est plus une

•s de l'Allemagne :

Combattants de terre, de icer et £e
r, chemises noires de la révolution,

[enïmes -; Halie et de l'em-
:, écoutez :
L'hei

p dans le ciel de notre patrie- L'heure guerre tte Iront continu, icals de points
?s deciâioiis irrévocables. d'appui en profondeur,
-. La. déclaration de puerre est de.ta. manoeuvre en retraite et n'ont abandon
•mise aus ambassadeurs de Grande- i:«. chaque point d'appui quaprps

t de France» Nous < trom
' contre les démocraties p!i

raUques #1 rtactiearaires d'Ocride ,1,
i, de tout temps, ont entrave 3a '
• et menacé la poHttque « n o t r e r-a-

P'.usieurs dates d- lliistalre la pi a»

s : menace. cnant»ee. Rotre i
e"* est abfiolunifTit tranquille. Avec
t, ie monde peut témoginer qu« FI-

Llie du licteur a fai', tout ce qui était
itimainement pmâ&l? pont que fut

icTOe l:i voix de la raison. >

i fait !i ? «posé des
! les puissant

[tiques qui oui refusé d'adapter |dépendance de tenu les aatrr* peuple
?. c'est l'heure quetraites aux circonstances, les cro-

it valables à vie ( t immuables.
- I] leur suffisait, ajouta t-U, ÉE ne

pas les considérer comme intangibles. V

isall de ne pas entreprendre
politique tK earantim qui s'est montrée

'ffieace poor ceux qui ont wmeptt
te entre dras siècles. La lutte que
us engageons n'est que la «nite lopl-
• de notre révolution, celle des pays
uvres contre ceux qui possfdïnt. q<

! gardent toutes les richesses «Su monde
t tout l'or de la terre, c'est la lutte des

peuples Jeunes et léconds eontre les
peuples stériles, entre deux MHswkcHu
peuplea stéHles. arrivés a ku r <|fciln,

L U luttv entre «eux siècles, entre
x idées.

Maintenant, a poursuivi M. Musao-
je puis déclarer que Htalle n r n -

•nframer d'nuLres pea-

nlljçé a laOeraaire des perte.-, cm
, * Les kilomètres gagnes par l'en
iont jonches de chars détruite, d'à
ibattus. Maigrt le s^cecs de presagi
Qu'il peut remporter, 11 reste à savoir

[quel «era J'eOrt des prrtcs sur 1 issue di
nerre. En tout cas, rien ne lera Ci;
notre volonté de lutter pour noin

'terre et pour nos libertés.

< Les éprevvet qui nom attendem
sont dures ; nous y .sommes prêts ; not
êtes ne se courberont pa&
* C'est ce moment précis, mkmi que

a, France, blessée, mais Taillante, de-

CONFIANCE

pour nous en attendant l'hi u>.
U Rlolre. de la. victoire.

L*s marulcistationa grandi
quenles n e sont pas de nuse.
faut passer à l'action avec MTPI:
et counee.

Ôang-froid. et diacipilne, te
d abord \ nous entendons ^sr
que les populations Ci?jifK Onl
devoir de se soumettre srnipgjeu-
sement aux instructions de U n
nie militaire ç[ uïi 'itcr tout ;;
tp inconsidéré et couliv les p
sonnes, fifeacm-eUe* élrang^i
e! contre Jes b'ens.

H taut ensuite avoir mnuan
ne pas cesser d'avoir cnnftan
quot qu'ii arrive, car la Francs
vaincra.

e S. Em.
Ï Cardinal Suhard

Archevêque de Paru

Litalie ent do declurer
riûâon valable,

pays na-
Uale pro-

bout lutte contre rh<eemonle de 1 Al-
lemagne, quelle combat donc poui

comme pour la c
choisit M. Mussolini pour nous déclare!

Cuerre.
i Comment Juger cet act« ?
: U France, elle, n'a rien i dire,
t Le monde qui nous regarde Jugera.
. Vous savez quel ïut a l'égard do gna
rnement italien notre effort de rap-

prochement, notre tonipie patience.

Pou» msez qu'a plusieurs reprises,
ai dit publiquement, après mes préde-
'sseurs, qn'L n'y a pas entre l'Italie et
sus de problème qui me puisse être re-

.wiu par Ici négociations amiables.
Lea pJua hautes su tarit M morales

du monde : !r Pape *t le PréïWtnt Roo-
ve» ont lente à plusieurs reprises
empêcher cette gnerre qui u t tin défi

•a Corse est ainsi particulière-
>nt menacée : m u t elle nv
* désarmée : e^e est m ne tu
se délcndirp r t tir tenir : e,

rhez elle ifes irouiM1^ asruerr»
menées par un grand chef, ic 5

»1 de division Moliar* ; daut,
part, à la tête de la marine mil

e se trouve un représentai
de la Corse qui mettra tout t
oeuvre pour entourer a
ta! d'unp vigilante r t
i»ction.

Haut les coeurs et canna nep,
La Corse «Te ISM saura, JU

espérons, se montrer dtene
«n elnrieux passé

ANASTASK.

i h Prôsiâ&fics du Consoil

Paris, 10 juin. _ ta. Paul Reraaud, «.
:onrêrp, ce matin, avec l'amiral Durlnii
t le fixerai Wfygand.

Le PrésidenJ du Conseil a- 3 t t-i^c-
nent entretenu avec Sir Ronald Camp-
belL ambasjatfrur de nrnnde-Bretasue

[a Paru

| loyers

rtri'ait cou.er Sous c_\,rl prétexte
déclaration de guerre ?

Lorsque, cet apn-<r-midJ, i 16 h. 39
notre ambassadeur M, Français Porc

| a posé cette question an comte Gm
JcelBi-cl * répondu que M. Maiso.ini i

qn'ejiPnJler fcTen^apt-ments qu'il
ivec M. HiUcr.

La nftme déclaratwa de guer:»
|été adressée A l'Angtatese,

>« hortlllt** commcneeroit ce vt
malt.

U. p^i.,,. , s t fc u force. En WXJ
iterratiée plus qu'atllcon Je» Alliéi SOT
forts. La France entre dans cetrr g n r

conjcknce ptn».
Le monde connaîtra peut-être bien

lu rours de sa inique et jlnri
re, la France a travers* ]*•* phi* rit

k«J «prenre* : c'est clors qn>ll* n ton-

Ciiaeuu de vyu.*,
peine quelle si notre pensée en CCI cir-
constances solennelles ; nom vouions la

poisse que nous vivons, U n'est qu'un
sentiments qui ptiiite animer le coeur
(i'uu Pasteur d'âmes, celui de l'affection
prjur tous ses Fils. Ce m-ji eu cuenr,
u.-us voudrions qu'il atteignît uw rcux
Liul souffrent.

Ceux qui soaffreiil, ce sont M U Ï qui
| ont, a « l i e heure, JViaqttlétiid» u'uu pA-

, d'un épxnac, d'an îrtnTêxposé au ps-
| ril ; peut-être liélas ! ] a certimde qua

I* )a il.s ont suecomU^ •
| | î Ceux qui souffrent, „ sont nos relu-

!• iwjt tang. de tout mlUea, de tou
Bdiumi-j, OIJJISÎ-S ilé quitter lettrs

L'eus qiii souOrent, ce sont ou* nos
ocrsaiii,, ce .sont tous les França].».

I
r à ces heures cruciales où » fixe le

destin fie la France et avec lui le destin
tTine cuilsaiion, est-il un seul Français

ie ressente comme un coup droit le
choc porté i la patrie i

Toutefois, cett« douleur cl explicable
-a-t-elie abattement a ijewjura';"-

Non, nos cters Fils, car ce qui arrive,
?t l'ëprecve, c'est lo danwr. ce n'est
île desastre, r.l la mine l ce l î t s t ni
désespéré", m Flrrèparablc I Et cha-
r., a cronsalter son ame, troarrra, dan»

. • rai;nn d'homme aussi bien que dans
-.i fui de Françau et de chrétien» nne
..tmude tout antre que celle do décou-
rasemeut, c'est l 'atutadç «e la «mflan-
cf !

. Oui, nos chers Fii>, la confiance, qui
est elle-même on élément essentiel d'i
succès final* tandis que l'abattement
crt «jwhit ] u q u a la possibjjilé !

La ronfUnce. que réclame de chacun
ie nous la Ta leur de notre magnifiqus

i-rmée. btqoelle, aprt» un eboe teirtWe.
n'est ni amoîiidrle ni désorganisée, tuais

qui sont dans la îlcne de w- nobles tra-

Lu conCaiue, qucxiRf dr noua U i a -
rur de nos chefs militaires, notamment
te ces deux hommes qni au cours de ".a
IrrmiTc euerre en amima;cnt le com-
nandement et qui. après avoir été hier
es sauveurs de la France, le seront en-
cre demain I

L*. cuiiluiic-', que réclament de <*iM-
un d<- nous le pKivernemrnt de la PTan
• et les pouvoir* alliéa, qui ont la cer-
Itmfr de vaincre car tt* oui rlsfblpment

la volonté de Unir !
La confiance, que rW!Aawct ln<ti*ru-
iblement rie noua la destinée de U

France et sa mlMinn dans le Btondf.
mission qui à aucun moment n'a panr

évidente que dans on conflit dont
le seul cnhtt crt la iWrr-r.se du droit - t

la ctrttiitntton chrétl^.inc 1

URF LU SUITF EN 3me PAOl



¥ 1

Comment
on sélectionne
l a aviateurs anglais

pu KETTB RWfcK*

Vta mMhlBca.. e«* nommes- encan» ; '
&& machines. Due chaîne sans fin. L» ; i

O ^nùe-ertUurne ^xéciplte ULure à U-
t, tA ** constitue son armie de l'air.

3t cependant. C'est sajut hâte indu.- ̂
(lli • se> poursuit l'augmentation constsa ( |
u- aune lorce aérienne déjà iormidab:'-'i

Cniqne machine, ciiaque pièce d*ta-]|
ruév, chaque evrou est soumw
«cnpalriix «aie avaw 4W» i
f^gc L Ansicterre ex «e ce <ju
meilleur *'. elle pienci so"3 *
sorte que j,e besoins soient

Et «pendant, c'est avec plus cTe soir
-.neorc ,1 po»«D!e «.'if >opw l a • " « '

du pt-ThOiîiiii naviguant. Tantd'hon
t suai 3:-seriTfK comme vulost3irî

'pour ètw pilotes
îiate conivi'fn- pliutieon
Ï1MT1S Cepentai:! tous ce

tins .e personnel

îiMWtt ""t ete soumis a rexailieu "«=
i l le plu» approfondi-
•ai auu t t au passa» «Vu- dwwau»
« candidats toi* ' « r.onHwnK tu-
,ux que le Conseil Mrdu-a. «e la HAF

s passe*
LBIIS, des

a-ur j a i
is oreil-

aie dr la pjii-' vu moindre ffau
. ::.u ami langue J'ornai», r
;, m jy:ir:iunn«m'nt i - u r m a l

n ciiot aattenau. tout cela » Vite

PREFECTURE
DE LA CORSE

Préfet d* la Corse. Ofncier 4* la

ATrimilCirSfl Informations Locale*

. P»Upifi«< , Le*

coal

^ \ «SB

» yues

' j â j'ai U <iur leur flcnre lew ébahisse
men* quand le moindre défaut physhiue
I ^ O T - M d'eus, leur lermait 1W-
jree de l'aviation.

L'Angleterre veut toi m * ^ « » h o -
ttes dafi» ** forces de lair. L'esprit, le
plu* clair, le plu* vu", la forme pbyi
U plus parlât* permettent ieute aux
candidats d'espérer pilowr uu jour lp"
^«.-eiu me ci.""" i«* plus «pwie

le docteur approche dune 01
r__ de l'atttK, de» diapswm* de t
te* différentes et animés de légère
bratlons. Pour pousser plus ioui 1

n, l'on emploie laudiometre qui me-
\uux la sensibilité de chaque oreille aux
sons dont les vibrations varient de M a

100 par .«econti*. Il m faut paà qu'il y
• di> » trou dans la gamme d'audi-
)ii il ne faut pas non plus QULI M
auve des < pointe* ". c'est-à-di» une
tinté o.'audition particuiterrmeiit cr-
•iDppee-

eu eSel qur n> telles .pou.
a l'unisson des vfmatwns

'd'une pâme quelconque de laiiou ou c;i
moteur, rela suffirait pf>or abolir i-etie
(arult* essentielle de pouvoir dUtliijjuer

!le bruit que lait un avion qui s'appro-
des bateries d? D.C A. PU les

|*:enaux et la radio En effet, t y a dfi
Lommes capables d'entendre le clwr.t
uraigu du haubanait d'un avion avec
me puissance telle, que d'autres sons
'en trouvent intégralement

Dr tels hommes échcueiit donc ci-> les
premières épreuves de l'e:

i loi du 11 jullrt UH, f "
iorgarbatlon de la Katieii pour te terni»

e guerre ;
Vu le déowt dtl 20 «ptemMe 19». « -
itlf k la réglementation des pnxJttU1

1 pétroliers ;
circulaire de U. le Minutie de*

jTravaux molles et des Traaapurts du 8
1M0, relative u U mise en vigueur

d uii nouveau modèle de bons B a Uc-
jfcett tkfcnaflîw,

ARRETE :
ART. 1er — Le bon S à tlct .—

CûaWes comporte une soacHi n-- f:
entre les main* de :'u.Ltoiité qui ueaw.

bon. Au bon proarement ML saut lit-
tachés 6 lickeU.

ART 2. — Le bon valable pour le mots
mt le nom wra mentionne l̂ o^c/oer»
i. quantité totale- autgrijée. Celle-ci

pouira être ïractijniKe an Gré év eon-
eur. « i 6, limUtons pari«Jks,

donnant lieu chacune à la remiat au

CALVI
U' - *i*J" v
[ C'est av« le pli* W p»Uir Que W

uii_. *pftfu Lt noainiaxion de M- Dt-
1 Uassénl, chel de Cabinet du Prélt-

[e l'Ain, comme Sous-

MCMENTO

Etre nomme eons-Prtlet en C#Ï jours
ar M Mantkl. a IJOH droit est une ûer-

M HAOéeL disciple de Clemenceau, :
pluche, épure, «vifle. i

etiorinr^re d'éUte, ho-\

11 Juin 1TB1. — US EtaU Généraux
• la Cor» arrêtent les fwmln»tl«»

Menti et Pompel. pievans,
Cesari-Bocea, députe noble
Bttnrelll. FUlppl et UatteL <

du Tiers-Etat

AVHI I »

; Mme

t passés
passent chez le cardiologue.

Sur une jambe s'il »ous p-ut, ft au
Bord de cette chaise i Et maintenant,
• euillea plier les genoux «t vous redres-
«r six lois de suite i- A peir.e cet eser-
:ice accompli, le doeleur tend au can-

'didat un tube en caoutchouc en lut or-
«iounant û'y souffler a pleine peaions.

| 4 AUSSI ion que posidulÊ s'il vous plaît =

miSMur d'un ticket s e cou
tootnent même

la livraison, la quantité qu'il reçoit
|d£ façon qu'il y ait toujours concardan-

exacte entre les quantités portées
BOT les ticteU 8 et telles tactarees par

i îourcisteur.
ART 3 - Au momt-nt de chaque li-

«raittKi. :i- titulaire eu oor. indiquera :
U Sur te bon proprement dit, dans

le cadre réserve â cet effet et vis-à-vis
sera r

Au nouveau «OUS-PÏCILH, A aes t^u-
:)IK pareuU. Kiue et M. Mawoai Marc,

conseiller g«wral, chevalier de
on. d'honneur, agent de !a Cotn-

enou-

personnes valides
^nt dans la fforde civique,

pour défendre éventuellement le terr
(toire m cas d'attaques ennemies

ic soixantaine tic citoyens (K to

Paris, 11 Juin 1B15 (15 heures 30>- —
Dans la région cmémiterne., élargis-

sement de nos gains au nord et au su
au front d'altatpie "!, et cr-nnuête de ri
...,urs traiiL-iiees. Nous JVOIIS la», en ce
point, 100 prisonniers et pris des nti-

Au Monument
aux Morts

rat, f jutre, prL
tion des travaux pre; crlts

du numéro du ticket qu,
distributeur :

a' le nom et l'adresse de ce distribu-
e r ;
bf U (ra&RUii l imî ;
c' la. date de livraison.
2.1 Sur le ticket remis au distfibuU-ur:
û» la quant»* Uvrée ;
b) ia date de livraison ;
ci les nom (ou rabon sociale! et »-

dresse du <onsommat*ur. Ululuir* d1

*Tl-

ART. 4. — Chaque ticket B ponrro

.^uue, la 1
i.eur au
t ail , les <.u.pJoy*5
uox ïes résultats V-T
i-H r«amen auçue: ci
, --ivf a un raomer.L

-'îyes-moi, U esï bw:

, ,«i dont el«s porteJi. les nom;- OJ
•"lau. i l'ensemble dés eiffeuves.

e vous pourrez e: en œainWuaji. uûv

« de mercure a la maique « . »
», un aes plus dur; de la *e
des douzaines de cautiiU-^.

JL-epxeuve n'est réussie que ai :a colon
ae dr mercure mi

.'ûdant loins • ninute. J'aû-

. « t Un» * * v ^ U ,
^ • I t M 1» «•«»* « i*»» ^ « il
^rutement î.^i i»^ °bl1*"' ,',.., „_,.

i.'eat EU*" beso111 *" l c n v l s i l E ' > d T n e . .

Lies *™ I a O r M l t**B r e iT a térlel Un-tr dans e«tl* arme que le ^ ^ ^
main le meilleur, ie sw» n a *"*

Vous mtttM«»it.U de saou

i sans lionte qu'ayant voulu essayer.
te « e suis lait bel H bien * recaler >.
immédiatement après, vient l'ordre «M
«e tenir sur une jair'w-, 3es v.-us JCJ-
Mts en retenant la respfration L'on pa»
W an mnrtitiat un pî;itr»U *VT lei|i

.-Tsêcuter une main âpre* la*-

it incapaalei de distingue
i.ettemrnt le wrt *iu rou?e. Aiwi JKI
LIIIP épreuve dan» e? *PII* fait-elle Jia"i
i« l'examen mediCJl.
' reot-etre vous esi-il impowdii.e de su
vre une HSM droite les yen» fermes

veutuel des avii

ET adressant nos leheitaLions :i tout
monde, qu'il nous so

nier le léle et le dévouement avec ies-
lels M. Aubert, chef de la brieade dT«

Kûusse, remplit av
tâch* qui lui im

[jDn des mesures

rollaboraWurs
ibe dans l'organl
ses à cet effet

[JMJCATION NAT. '•? M.F.
l le Vïee-Rv.teur de J» cane co

inique :
•ire de . ' -•• ftelek tt>L'«

•j'H Ir-rt.i-t'S s '•• "

i . ^ u ji. . ; ; -*J .

*ïplaccl ,\)t
peuolacci, aut armées, Mme c
Uolaccl et leur eoisit ;
petroUccL , J t eL Mme AutOUie I
arelll , Mme Vve Pbuppe PogEi

M. Toussaint Petioiacci et leur» en-
.iou ; Mme Vve André Foggl : MUe

L-rnauac Gilorminl. de Toulon ; Mnit
re Xavier Fietrini.
UU familles Biagginl et Oiuly. a-

Mar*ei;ie : Pailler de Gcutilly-Pans.
AnJrê Miesner, Jean Sisco, François
Orsoni. Vincent Agostini. Edmond LO-

Nathalie Lota. Pierre Pietri, Fran-
çois Kancarellï, Jean BLincarelli, Rug-

Seri,

Oui la douleur de *ocs faire part de.
U perte r me Ile qu'ils viennent d'eprou-
• er en la personne de

Mme FRANÇOIS PETKOLACCI
iwc Assomption POOOI

leur épouse, mère, belle-jncre. grand
mtîe, belle-soeur, tante, cousine «t al-
iêe, déeédée à Bastia, k- 10 Juin, à l'tee

t

20 heures, une délégation
restreinte des A. C. - les ordres
officiels interdisant tout cortège, tout

isemblement — a dépose une err-oe.
ivatée aux couleurs national», au

pied du Monument el.'vé ii la mémoire
?s Héros qui ont fait le suprême »a-
•vftee pour que la Frai

suive sa mission à la teti» mtlons

•Ivilisées.

Après le gest* O s Sold-ts de 1914-18,
la fillette tT&n mutilé, belle et crâne, s
placé un bouquet, sur la Dalle Eaerw.

Il nous est lmpossiKe d'exprimer le-
motion, la fol ardent* des patriotes —
Hommes, femmes, enfants — qui,
tinctrvenMnl, avalent suivi les Ant
^,,..battanta et fonnalent, autour
Monument, une sorte de garde d

ART. « — Les ÙOM B du modèle ew.
rjnl. uwff pourvus * tickets J i i a ^ a
ries, seront réservés ans cor""
I t 'a Tme Collectivité pour n ;•..
astre.1; qui» cenx & Jeun t —
Umobiles imoteurs sgricolcs. moWBi

A«T. T — M. le BM-rëtai» eénéral de
la, PWiecture. MM. J«s Mah^s sont Char

charnu en ce qui 1« conrrrne, «f

:( fois . —. -c. Mmmerc
s arr.t ' r prtfertv .u*. vaean

/igueur. en date du 36 n—embre '»:
is en application du décret dn It no-
.ibre 1938 obligent les etaWlaements
wTilé au détail et spéciai#Tnen*. les

d*WtanU de produits alimentaires, les
Donchers et hdUMiera, etc. à l âche r

e façon «parente à rmtérienr et mf-
ae pour certains â I"<.-teneur des In-

HX. les • -ils praL.ovnt.
L-éHowlo^e doit éxre ègalemeTit ob-

servé pour tonte «orW de denrées ou
marehandlsHi exposées k U Tente

L'enterrement aura lieu le mardi
nin, a a heures du soir.
Maison mortuaire : 34, BijfFltflL

Mme Aime Marie Bastiani, née Casa-
ra, «t Bts wntmts : MM. Cïii«»« it
-rtçois Cisanou , Mlles Joséphine,

Marie, Isalwlle et Anr.onciade Bastlani;
lime Angrlf Mari? CHwaldlnl. n*e Bas-

mi, et i l François Bastiani.
Les familles Tonfili. ctawidlnl. Snl-
a!. Franceschi. Bastiani. Ferrerl r t

Mariotti.
Ont la, douleur de laire part d> Ift

perte <ruelle qu'ils vlennînt d'e^rouTer
la personne de

M. BASTtANI AMMtOlBC

sin. déc*d* i l'Ife de 71 ans. a

Colonae,.
Les poiMlattons ont le -rt^ir de

•lélend» contre la 5me Colonne «ni
peut comprem -e des élément* d* toutes
national) tes.

Aucune crainte, aucun* hésitation
Bcuce exrusc n'est plui permise ; KO

aeul sentiment doit dominer Woa tes
ijiLrcs : ia défense de la Patrie.

rails Divers

Les intéressés nt informés que des

a eu iwuriir a eor.ipter
1MB.

AJaen» 1'- n nui 1SW.

[Vos denU sont-elles a i parfaMs quel
;« pourralmt l'être ? Etes-vou-i rapa-
uiw c-entenrfre un nurmure, un tws
^ ™«nnw«. dans une ebambre Hha

d ? S mètres en

tur t\ l'jppareil respiratoire. Ii n'est
us du tout impossiole qu'un miirail-
Hr inii^r vmr sa broreDa arrache • en
liiH' nu .son appam: a osypene refu-
r or lofirtinnner a uoe altitude l'e quel
trs 7-0» mètres, S'1 lie peut

»er mm sans-IroW, s U est incapable de
retenir s* respiration pendant au moii
une minute, comment pou it-il

vLron ? U s r a n d l da t s à U Britista Air
Force vOient un*-*** d* . tests ,
r M p M 1 ) U l , u «-airoter a ceux

e ta rampant une sulre panie
an, ou appJiaiier «ir sa ftfsurf t
t mcsqne à DxyBcne ?
Une tension artérielle parlB4te. n'i

[cŒur solide, des poumon* puissants *i
UDP ï]T«clLé d'esprit suprême, teJes «uit
les qualités essentielles qu'au point de

est posséder chaque pi-
haqne mitrailleur I* Grande-

îviOM qui. quant a
performances, o

d? polie? pour w;
ff urèt>s nredtes. LM eon

•rtnii-:- -.int eMéres aux Pamaets
au'rf' '. Tt la fe.Tnelurr immédiat
iY liblji^ement sera ticctde* rn ca

|de haussa ille.sitlmr des pri«.
LE PRETET :

si Rite : m i r n i A K .

VICHY CELESUN
répnfanse If-s îonci-ons du fine et évit
!« troubles de la. nut^ttan si fregumt

notre époque de surmenage r t d'In-
quiétude.

\TCHy-dLBffTIN6 convient aux en-
Tants c'imir.e. aux grandes persan

|prise a Jeun et aux repas, elle assure
ire équilibre physique.

liais exite* bien VICHY-CELSfnTNE
Ita'u minérale de qualité.

DES VUS HUMAINES
DSPBHDEHT DE VOOS
C'est en aidant h la fabrication di

<ic guerre, cr. afp<,rUnt votr
jasent à la France par

d'arme i

-..ITNETO

Mme Vve O. i". San tint né* Ptetr.'*1

d, ses sept entants, dont tiflk gfeKOttS
imx armées, son petit-Qls, ttm-Urn,
beli^Meiir. neveux, nièces, eOMifli, coa-
does et allies,

Ont l'immeue douleur de faire part
ja >ars amis et connaissances d* la per-

ruelle qu ils viennent deprouï^r en
lia personne de

Mlle SAMTVT
COIOTIATEWTIONS

Capannl Josrrm. Mjsa Pierre, Pnry-
mond Thérèse, Raffani Blanche, Paoll-
a o:yn:pe. Susinl Ji.au, Cioonni
r*lp. Martmi Xaricrr. Macrral Joseph!

M-, Wanl:il Elvita. Tinvi.sHili Jos^r
Matlcl Louis, Lunani L-uisr. Saisi M
•te Louis-, Corti Alfix^now. Parr-l.l
aulia, Massooi Benoîte, AJiberti A.s»>
ion, Del Innocenti Martanne, R*mr
loséphine, C « l a Juiîs. Beneô*tu lîo-.

Prih Anerelo. Chiairrci SITIO, pnur <r
t d'Identité dépourvue d'emrwelntes d
gfUles.

1 prwr passade infrJi t
1 pmrr refus de etrculer.
2 pour ahnndim de leur
1 pnur rupture de anartler sans auto-

risation.
1 pour wn'; Interdit a"lc « hipyrlette.

nEe à Mre (Al»*.-MaritiB«C*)
le S juin 1940, â Tàge de » ans.

t ea lien ;i Nice, le 7

r r "f

REVEIUEZIABII
DE VOTRE F01E-

A L'ART DCNTAIRE
t O l « Î U ' •

CEOtMES MMPA1RI
' ; tinTt»«-f>n!iâ:< «r '» i • -.*>

l.FH
RAMK LF nVTIMENT

r.ilisc Oiuccs Payés du BJ
[rie la Cote d'Antr et ae la Corw!

M.n I rur rin Mirer M' ïa
, informe les «Bîrepre^etiri

rent5 qoUst ne dotvrat pmTtr
tm conn* aux triTalllrurs acjrlfs
s Ifes drapeaux avee. les clOMM I M
1M0 mais Ils doivent comme pour

ES IMTQRMAIKWBi I*ES CXASULK IHi)
H ULTKBIELI

811: w «u son
. 10 Juin — De la nier a J O

IA SITUATION
Sa Majesté le Ho: el Emutreur û.- $

jelare que nialie ae eouftldereeri état o
To avet la France a partir rte dp- i

Pari», 10 ju.1*. — PMS
' U* do lit. JJet«u*e
'uu-mv Us affectés sjweiauic dit» clusi
' iflao et plus «une* doiïent sejuiodre
di-|)Ôi k- u^jj plwLt Lio l'endroil i,n .
«ont employé

lIIIHIIIHtimiUlHII III'HU ">IHMli

sa pressico entre Imam 11 nwL
ces ru-

t*^..; rf'AîEicns i Rouen et d'A-
u. . » " jusqu'il Uteuulra la I

.. .ii .• : -.a points OÙ 0.U*
tOmenUi ort ;rai.rtii Je fleuve.

H esi contenu partout par des contre-
attaques vltoureojtea.

Eou? la route d'Amiens à Vernon ei
le ,jurs de J'Oise mLêrimR, son i
tene a été moins mordante. C'est sur-
tout son.aviation qui a ctierclii' a >'
t>ler les mouvements de nos unité-
dei^ïonibarjernenU répètes sur 1(
arriéres.

A l'fsl de l'Oise, lea colonnes entii-n
qui avaieiit deoouclic dar.s l'ap«*s-ii
d'hter oani la région de Boissons, i
repris dans la Tna t me- leur attaqne v
l'Ourcq. Li Ferte-Uilon et La Fere-f

nt attaqui en mê-D'autres un!t£s
me, Jcmps par la va:ie*> d^ Li Ves
rfirection de Flsmrs.

En Cliainnasuc. leiinrmi a repi
ianbe i - - oflensive, it<* part et d'autre
de khi'H-i. avpc de nouvelles dissions
appuyéo par ries détachements de chars
et d'escadres de bombardement.

Maigre tous ces «Horls, il a\
qu'a alteindro la tête de pont qu'il a-
viit créé la vollle i-u pouxmint jusqu'à
Reton-ne.

A Vest de i Aisne ù Atlign?. il a C ten-
du set attaques ù t#us ies ue bouc hé;
nord de l'Arswmf Jusqu'à U Meuxi

l'artout nys srnuyes ont lait Irunt et
oppose u i'e-.iMsai U rt.sis tan

fnersta.iie. en se défenoant pied a pied
et en vontre-attaquact.

De nombreuse? reronnaissances aé-
riennes ont été effectuées sur Le Irool
et les arrières. En particulier. Namui
et DomanectunBen ont été survolées.

Des contois ont «-té tombantes pai
- *r~ -"'•'•in- A Forges-les-Eaux, Sois
» u U CL ivi.^t.ert.

•ùire sTUuJon Oe chasse au cours d:
6fs mimorn de couverture, a rem wrt;*
d'importantes victoires.

Un groupe ^e chasseurs, sens les or-
4n* du commant^nt Thihaudet. J'W-

putleulle <cr^nt distingue, abattant
«ans «d! S^?Ë sortie (ktaae appare1'
. —riav» T-... nos avions QTii avaica1

•vutit , * i ces comlLiU ont rentres sa a;
i ter tra.i j u.!' stUie fialle.

Parts. M ]«ln. - L? minUWre dr- V-w

Iqnc :
Nos lorces atrietnifs puursuivmt -fin

acUon énergique dans la Rrande bataiL.--
enKaffee avec une bravoure et un cran
admirable. Le» ttjttipages se dépensent
sacs compU'r durant toute In Journée
rt, dans 1rs if^idiib de Soissonii. PunU-
wrt et Bourj, pius t.e T5 tonnes d>«-
pio^tls nul été déversées sur 1rs m a n -
nes en mareb?, rasarttbtetDfuU r '

tanks.

Des coupures trra ur portant es oct *t-
«on&talrS sur ^ s Toits de ronhiHnica-
tLin. Pluseont ponts de l'Aisne ont . t
touchés rt Çstruils au couri de CM miv

e.ivM*. d'arflrmrr
ttont «nnemu ont
comlnU-

e plus oV IITTI
r abaCiu da*-

TJn de DOS groupes <ic cha&tp. an murs
d'uiit mtUM patroui.le dans la rtcijii
a obtenu 12 victoirra, sans éprouver nnp
•euie perte.

Ko» arior.s de reni?i2nemenLi ont sur
vole sans arrêt les po'nt". atiaqrwi et te

en tr?s étroite col-
Iroiiprs. à trrre et

»r-»>rtaiil le rit» prectem concoBt* au
conmandement.

Ifl heures 45. le comte CIIUUJ s con-
voque l'ambassadeur de Grande-Breta
gne et lui a comminuque dans lea mt-

termes que l'Italie de cnmiifcre en
de guerre av r la Grinde-Bretu- ',

Les motifs qui son: di
j»eurs sont évidents ;
] Vx situation en Europe eneourage 1?
t Japon a nuizjûr de la Chine une paix
I prochaine, afin (te pouvoir consacrer
toutes ses forces et ratfouices a une at-

"*"- ! ftu'ou tuche une rois pour toutes qus
Bomf, 10 juin. — Le mininre de la tant que le* auldaU japonais restent sur

uerre a donne l'ordre d'appliquer à j , territoire chinois et que ie pacte des
artu- do ce soir, rogscurcisseiiieiit par ^neut t-uLwunce* n'est pas maintenu, il
"'• lie peut y nvuir JL' pourparlers de paix
I.A8 DE» AS KETNE8 'entre le Japon et la Chine.
E S T MŒT I Qaon sMhe a u s s i qu'aucune influci)-
Londres, 10 juin. — On annonce U
:ort de Kéyttt.s. ;'as aea as d? U B.A.F

Bulletin Financier

• et la j *
e que le*

JWU. La seawe s'est Biontr -e
nt peu active t':-s. 2'quysrtu-
•nurte des tenantes a. et? tei-

nt été mispen-

IXE nwxr PII.J
Du Vv_k J: . l*-in -.-(,ir ;
Le front e«t comme uu mur mouva
Un deux cotes il ae passe linéique f

;e, mais on ne sait — approxliOa1

[mtnt -- que ce qui se pa«w c? notre
.té;

I' Pane que dans touu gusrrt' dans 1
[• r ]:itaille, oti souffre ce aoiii st'.s pi
lù>i\v> ïtiuffrancen et ce:ies f t* weim qu

eut. Derrière le mur 11 y a ctLea
1 ennemi et « i ue if- rorr.mt pas ;

h * n l'Etat, afin que Ws r

Wu*nt a la tendance, elle a ete lour-
; • dans l'ensemb:e. mais, du lait même
ï • manque d'aetivite, 11 est cvid?ht quo
-. ; (-taris de eoun ne presenient .

|ma:s ou
jOr, quam
'siqu? -.a

est incapaJle de tes mesiirei
i U «agit d'une soiifirance nhj
undanre naturelle est de pei

• la : e*t

r britannique qui fut
décoré sur le front français

sous le Huruon ami-
cal de CoBber, était né â Wellington

nouvelle Ztlmdet et était âge de 21"

LYS TOMMIF.S
Londres, 13 juin. — La B.B.C. aniion-

1 o»e l'artne-e Iraiwaise a reçu o"«npm-
;auts renlorU de G. onde-Bretagne ci

« et rang
peut s'eng

suggestion de pais

La determlnatioit de la Chine est de
eontinuer la résistance jusqu'au bat
qu'ell.- s'est ilxcc.

Londres, 10 Juin — Uu càblr de
Tchuung Kin? ; B qu'un aid ae-
rien japonais partietilk1 renient iiitci
m «eu cet ar^-mir i i II n'a nas -
beaucoup de délais, mais la leçatioa

briunniques comlu
;** df leurs camarades fr
aueîie de ;a ligne du In
«c le nombre 6s chars i
«r l'Allemagne oit m àt-
NOKVECE
Loaûn-i, 10 juin. - O n annoi tv otii
k.lemenl a Londres que k retrait o>:

groupes tuitanolques <-t françaises en

Cette décision a été prise ahn de c
?ntrer l'effort d^s Alliés sur le terr

irtneipal des opérations ow se joue
définitive le sort de U. Norvège et de
liberté.

Londres, 10 juin. — Le roi Hoakon
prince héritier du Gouvernement n

parolr ûi f

MAIRIE DE BASTIA
DECLAH AT1ON* DES STOCKH
DE SUCRE DKTÏSUS
PAR LES COMMERÇANTS

iDêrret tninisWrwl du 31 Mai 1940)
Les CODimercantâ, peEsanm-s pliysl-

e.ues ou inorales sont ternis de I;
ueljration do loutfs ir<t «aaatiiéc de

s'rsl d[\Té avec l'assenliment I sacre, mipéricuri:^ :x 100 kil'-'t
il flaakoïi et du EouviTiiement iiar [iletenues par eux uu qui leur a. i

linées ni! en cours d'expédition.
Ces declaratiunH sont adressées en

double exemplaire â l'Intendant mili-
lire directeur du ravitaillement Rfiie-
il du département.
Chaque déclaration doit être conlur-
ie au modelé donné par l'arrête ', ell"
st datée et. signée. Elk doit Indique!

egien. sont arrivés en Angleterre, a de lacon précise, le lieu où se trouvent
navire de cuerre brltannie,uc% [ !ts quanti us oe sucre qa'clle concerne

i?̂  dlttiiuicutir vntre les sucrcii laliïiietf et
les sucrés cristallisés dérive.-; ou fcruts

Les déclarations doivent parvenir a
ilatendance M Ua.re Cin$ les 4 J w n

— Des braii-s diffuses par le Japon. ,ui suivent la parution du présent dc-
ret.
Les personne3 uu sociétés visées cs-

dessus doivtnt pouvoir JustiDer a U>ui
moment, a la denvuide des fonctionnai'
res. officiers ou agents du service dt
ravitaillement général de l'exactitude

HT pa<!T> ' j e t déclarations qu'elles ont jouacritu.
d. rexi>tJiR(' dr.-, nuantiU'f. de .sucre dr-

'm rlarees. ainsi <jnc de la provenance ou
Celte confiance enfin, cher* Pils, ell^ de la destination des quantités entrée

ts est impMteut.-TOenl rommand,v> m sorties depuis Li t'ata tle, la decJara-
Dicu, pa rie Chri&t qui aime ir.s tioii.

ne:., par iaas In Saints de Franer- Toute inexaetituM dans lea déclara
tait eon<-",f an t'ftrt,t t l oui. uux tkm.i ou dans la comptai m te entraine-

ntiques de uol;c his- w. lorsque les quantités seront inferteu-
|nl jamais a Eaut ?t | res oti supérieures de pins dr 1B ̂  i

Hijour;, mrme au prix du miracle, vin- jrelles des déclarations ou de la compta-
secours de la Tille ainee de !"E- tbàlite, U commeation Immédiat' ti'i

quantité de sucre esak" a !• riiHerei
Dans dV

d'VOl!
Espérer !

:, 10 Juin.
vernsment

.; diffuses

— Le
chinois

par le

P"

a

Ja

la pain serait faite, i

u-te-
de-

pon,

con la
•Ion lesq
Ilgent i

DECLARATION
DC S. EH. LE CARDINAL STHASD,

DE PAKIS

que* les

quel i

Esperrr toujours e

Espérer

constat**1

Les omis-flots ce der-aration ou le re-
is ^e trrir nu «tr rirtattttt' la rntnpta-
Iit# pourront entraîner i» eonlueaikni

[complète du «acte tictepu et la terme-
soldais, qui seront di- j t u » de l>tabmaen»T!t : l'application

•l *>nt fhettHsmejtfe. ^ sanctions administrative v.r f.«-
atlnn du pavs r s p ^ obstacle aur poursuites judwiu-

res prévurs par l'article 4 du dHrt,
du 21 ocUrare 1939-
rnmmerçaritF: pourront pn ÎI JÏ1

mee à la Mairie (Secrétariat
Général) t'a modr-le * la déclaxaUoii

«dresser u M. l-lnicndast Militaire

eette hrorc lail
ut 1er ;

Que chacun sache qu'il est It t pio-
[lisé [',> la patrie *. mobilisé Jusqu'au

re et. s'il te faut, jusqu'à l'hérois-

TT r t prn-r ! Si Dién. ponr nmiï
• la. victoire, v sert •'" nous, nr»-

re devoir, pour assurer rrtlc vlctair^.
« t de nous f"" 'lous-iaenic toul près

Dieu aiiA mains de Diru Jeann"
V- =* dbait-elle pas * les hommes 1

a bftUJl'.ertmt et IMéa donner» la \

IMrecU-nr Ornerai du
rai du o>p«n'menf.

.lort pour S'unir à loi et lui être airre)-

et appel, noua le savons, S T J en
de tous lea Français.

Kt k cette occasion, comment nt pas : Sncore une fois, no* très (* •« fr
ous réjouir, comme catholiques et eom 'c'est l'heure <k l'eprwire : nr. ne
te Français >ic sentir que cette peu- «!«,» p ^ , si Jepreuvc aoat les pL«l

[te heure dans tous J îanimes, elle eiaiU i « Imcs nobles
iMur que celle heure soit chJî T

principe Ht relèvement, restons unis
forts, supportens-U ensemole. Par e!

[ Au marrhe otîuitl. nos rentes ont ri
latlvetiKtit lait botuie contenance et ci
taines d'entre elles ont mems terni ii
en léger gaiu, tandia «.ne d'autres. Il «:
vrai, aubi6*aicut une « m i n e teaclmi
en particulier l'emprunt 4 'r 19S5

ies uaimuen ont ctê luutd?s. ;i l'excct:
to:i 0* La Banque de Fraise.
Parmi les autres valeurs (r-inçaises

ryenu varlatftr. beaucoup n'ont pas ei
otfeî ; la jjlup^rt d'entre elles ont p^i
u du terrain. - f i J J l |

Notons touteroii; le pro^rf-a no Sui
t de Oenain-Anzin
Aux Tiiteniatiorudrs, le Crédit Poueit

-yi>''(n et U CeutuF Mining <mt et
\i peu mieux tiailri.
U Royal Dntch s».-' Maintwiiif .T W>
iiirs de vendredi
Les autres ise «wit tepliees.

•i éelia * unt rtf ei
plus rlalrseffiéK qifau parquet i

nombre tir valeurs uunt px* [ja H:
cotées.

Lea écarts de cour.; sont nuis â j a
cation, du fait tnemt de la pénurie <*•

HAUT LES COEURS

Au moment

août 1914, pendant que nos troi
niaient devant i'ijrastûk a'ie

mandr et que U Krarce entière atten-
dait, anxieiucmmt, if denuuement de

.-etraiLc, Henri Lavedan écrivait dans
•Milrilisw son < Credo >. dont la

Jestneuee simplicité «conforta les plus

Quelques jours pitu tard ce lut le
racle de la Marne...

nu nos soldats fout :'ad-
londe «l auc »c Uvre la
de Fracicc ces Ii3»e

célèbres acau-micieri nous srint"n.l plus
ie jamais actuelles et di^en d"étre
éditées.
Les voici donc :
t Je mus au courage de mis S idi
la science et au dévouement de

Cbels.
je croix an prix de li douleur c:

mérite des espoirs.

crois à la ronfiaiice an rw»
, au Con travail quuliiiieu. J I'

Ire. à la charité militante.

celle d1 autrui. Le mot iratinctil ce ceui
mal est : c Bi vous etiiuri?z ci

[que J'eadure ! »
Or. qui pourrait d i t si ks maux qu
oui fitduroi^ actuellement ne soiv. pa

moindres que ceux enturts ptr l'emit1

D'autant p.as qu? celui-ci a ele*i
ensonge et le biuff a lu haut-ui
devoir natloual.
u fort qui serai: capaoie cl; dttei
r exiiçtenicnt en quel état âuia >:
s dont s-eunrgiiMllit HiLler: ST.TI a-
)ii. ses diTiwoit* buiiô-es, • ses ^
chiens qui lurent promis au mor-

tel honneur des vagues d'&uuiut. et li

Un instant encore avait; qup le poul
Saitil-LouLs s'écroulât. >s lourdes un

ssaient ies pistons y rirculjimi
,eonime a l'ordinaire

• est-U que ee pont, ies m5.j-
nletirs auraient pu. s'ils en avaient e*j-
miné les pût s. en cott*tatK la fragilité

» I* mur- barre aux experts toute ex
iw Ce qui est s*r. cest que le pont
ïltler est moins wilMr- qu'il ne a- n.t

jet, (.-iuliatleweiii. qu'.l ne le r o » .

rNE PAGE A rON-iKRltR
Ue M Ji-an Giraudoux :m Fisar- :

li n'est qu'une trahison : le ton
a ILS le uiuwphe final de sa cause.
arur de riuure ou cette toi est e:ra!
x on est un traître. L>clat jeté la s
lame dernière sur un roi qui iralm i

(toit pas nous faitp illusion sur ce pou
j II *« le traiire a cheval. H nous dotn
limage d"Ei)injl oc la U-Jhison porr ;

Iécole* *e IVn? fulurt. Maw II n'aium

feu «le rartillens|l'eau du bénitier.
» la flamme £* « r e r . au giain a
ipelet.
Je crois MB VWBX sacréx « a viril-

trds. a U unte pBWsante iRnoraiirc An
liants,
• Jr er*rf.-! i. U prière d n femmes, *
nsnmnlr de J'époo*, aa ea ine me m

la mér»* â la purtt* de m*re eau*"
i Blrttre pnm»(Tilee de no. drapeaux
Je crois a notrr PT»nd passe, u r.»

\rt- fmnd rn-aent M notre piiiA eraii-

? den r du eitojei mini-
ne eonslste pas seulr-n
royalement dans une <

Pmriêien

re > penù:, t>s impou et Je Hlis nû'
rhneun «e fait un devoir patriotiqua
ayer ee qu'il do*t. On sait t QUO! # r t

'tant « 1 arpent. Nou» devons donc ag-
iter allesrfinent «t toviours ttens !4

plus bref délai, de n<M petUra a>t:e« rn-
s publlqut

Ï tre
întier. •pays t

:lie consiste aussi a tapitoler avec un
eule petite penset, une seule critiqui
ine seule reUcence ; a livrer une «n:
âme, fût-eUc médiocre . a cst-utuK

nns ij snlilud' . Tnwtr 7C(*1tllf>n p.ir
ieli' m'nu.'VTUle iii*jf,iblr il^ itou> - n̂
ne e-si une TTahlson, Iftiin- rrfji-l. mUi
ppjri-nre tiie-mt-me ne do» pas ira'u

Yd ctitiQV!'- qu'JU milttairr i';i;lir
prei3t:mi ilrs otvttx. Cn*qu* *YanrjL>

doute devient, par son douie même
cr parti*' dans ce combat a mort
tust* et de i'iiijuste. devient un r»s
safik il prend ainsi u son romnie

'aclianu-nu-nl et l'ermir de l'adi Tsal
masucrr w.s sien». Les nueites d.-
•n ne carBporl "̂ îit qœ le ererfln".
mwrvant pas ie saçe. Nous JVTOU»

u» meta vf. H
Tir M Blnm a
Dans .<UD article at;H-î.
.arqiM1 \f rî*raeir-rp revolntl
»«ni?s prises en AirjWe

e sotenr jamais taries. Lorsque _i*i. paix
•r» re-renu-e. nos charges s'aliegeront, «o

t-bmariquement. et si- malgré notre mua

dément; frappés, nous pourrions ulon
demander que l'on s'occupe «tR noire

ae taillabie *t eorvéabte à merci Jus
<lu*latle kV exeenums-nou.* sans murmurer,

turf, si <>W<m nw iwieut les ta
iltlptes Que nous supportons, <U-

Miu-iioiis bien qu'autralois elles étaient
nombreuBes pt jAu» fartes,
mntrtjuabif H:t;i littéralement e
On de i-oa ctmînttt a rappel? s.-

fpportuniti' que. poui être pittotes
tous ces impôts ner étaient pis

- redoutaoles pour .n bourse des
lit lis Sans compter l'impowilaire
le. nos pères payaient, non «ans r--
r, les taxes sur les Umoii.-. â";

|i-hars. sur les -voitures qui allient traj>
• ou trop lentement, sur 1rs r-lorlier:
draps ûe lit. les perruques, tes ca*-
léfs. les ehapeanx les gUocs 1rs bou
i. \n baptêmes. le« maria-res. k>* en -
«•rr-ent-; . Que sais-je encore ! On
KW3 ineme ie unième pUeux d-". uar-
. et 11 est probable que lorsque le-i

Ibaroes dispanire-ii UTI imposa les men-
ms Elites
Nou-i n*«n MMinifi rj.-. lu Ft u l'int

ôt des p-irlr* c' frm-tri-i poussa, Judi>
• pauvre paysan J U'JÏU..- qu'une poru*
s:i chaum en, ri pm, df feuetie. il peu:

u vjjtKtléMi' si<tlt. aprvi i'uboUiioi] fle
•: impôt anti-ayisLenique percer ses
iurn [liiuuni d'ouvertures qu'il le <f*st

lia» nous atou. U est trai, d'autlM
ilisations envers *» fUc. !Ty révélions
as. puisqu'ellea sont nécessaires et
n'en y repontlant nous Saisons œuvrr-
• bon Français Noos rouspéterons plu*

laid, s'il y a lieu. Et encore à quoi re-
: nous sert-J de rouspéter ? Nous finis
ma toujours par les lâcher. Témoin ee
>ntriiJua.>*p qui adressant un*1 récla-
luuon verba.e u J»\ rontroleur et rc-
i vertement par ce dernier qui le mit
i demeure dr payer fans délai, lui At :
-. C?1B suint, monsieur. ïous nt'tm-
s»z. mais vous nr m'en imposez pas !
El sur ce. digucraer.t. H s'en fut eh»
percepteur.

Gakriri BjirGF,

NOTRE TELtGRAMME
» DEJMMJRSE •

naines. Voui allez pouroir le soigner.
te a«l(«er. Ptmr V*l4n a » ïWDTttr-
«M-, uMine^iu dor,7. a^ant 1rs rcp*-<.
m « r i e a nuum a- «Blnlonli:-. O

|qwntoDliie dans u» litre d» rin fc H -
oie. enrichit le sans, nowrrii ire r ua -
•ic* rt apal» tr* urr's Cesl un T

ili«m * • >

veTnement de s'^

t Je crois u n vivants rtc u r^itrip r>t
crois à stta morts.

i Je cmis aux mains armées de 1er e t
crois attx matns jotnics.

• Je eroia en noua. Je crois en Dxo.
* Je eroU, "WTTOIS.

Kt Jusqu'au oool. qoot qnil
Je

« rot, qui est i:ran cantique, mon |
mon < A!leluia >.

LAVKDAN,

pour parler plus exactement

Si Her; i A* K*

• EII Kranf» imm prns.itis qu';
sVirfpiitcr raptdemrnt da,^ lrs ,

Ivotes. O s t itana \r-n couclM-s u^jj
[qu'il iaul emter, ciiuime dan.<
les guerres de rmdepeTtdAnrr !t
ces pures, les force» saines. ,m

__ _ >nnea dont ia natton attend \r

•T,-i o> 'repetît <-ot ? Aujourtl-tiui, 1-s classes rtrhea
" • plus, ear la richesse
•chère de disparaître. Auoinrd'liui piu

ne sépare- on hommes
»nir. te même rtee, qni «ont

o Krrmis va renainrmenl un prit
qu^nd IT at&rme qw • * rk-hesse

urhrTr dr .lisparaître- * £Ue » U I F ec-
rorr I.'eflort |fiiiifrrnrmental devra B"t
nw s-ntrrrî a plein JWT * " ta «"err»
nr forme pas. eomnv r» tut 1* ™* il y
i vinet .m* I-K, couchée nmvell» de i l
iltr*-*. et :;.i nnivens ôe rrétr U B-
chew au rroUt Cor* ealeFnne limita
d'hommes ôVmmrent toutoors dans les

•«* mains- Ce n>«t pa.» ia prrmiere
fois (rue 7M impiilsinr.ii rie M <* Ken--

lc porter! Qurlqiw p;u »n deU * m
réalité Mais combien il a raiwn «
mer que le salut de I* nation i

des forets pores, de- fon*s Ji

incapabh-a !
avec précision '.es signaux

O U • ** H t . m W W ABlHMSd*
d* «aHbinitoo

SJtTRATIOW 9ANP DOW-FtlO*
mvAfunnm

ORANDES

ux dont laudition ci- jl« e.-poi

donHlwtardrmt.

M de Litiiurn-a. am-
et te Nonce apos-

«nccwrtwement r;.-çui
-necrétalre <î"Etal

ies milieu», même les plus *^»*s

(nation et qu'on n'iKSite p u à y
jétho ? «ilr . S tous les! • . . — - . — — — - - — - - - - (

w JFS .>3ONVa^ - i l ' *
tF , , „ ,.• u p.• • •

M de déterminer a v «
ol&t

ns, des «*UW et
yeux

.e»*rfl T'ac-tl - B.fcTU
HMIAMt • 1 M

de!blions V** 1«'; 'e plus, bel faommap o(-
J m m u . Ifert « DWa -=t la P l n a décisive des prir-

taprii
uuiebtone*.

/ormannn, (te 6lebdh»î n i *tt le spectacle Marnes qui lont ef-

^



fc DEFENSE PASSIVE

CONSIGNE US
1,1'MTPRIS —
Aucune dUaiiiar.t; ne ac%i lo «ut

4l&i3£ Ip \ui!«ige dffi lumières privées
LaLtser -une lumière *i*lble de ]*«u-
rieur. Têrllable repère pour l'aviation

ennemi*, constitue une trahison- L'écUi
rage public est éteint sur l 'on!" de l'an
turit* -nilitaUe qui nu peut pas prove-
nir tout le moud* avant l'alerte Ca-
Oiouflt>z dont- en permanence «J« lumu:
res avec ovs rideaux, de la peinture o
paque. Demandes conseil I *•** cJi*K
tf'Uou. v « cht-f* di' wrieuw

En l'aownre ri'abr's ponsiruilâ et ù

\
preuve, mie tranchée peut être ouver
kUéi «te. E::e eut un «fuge tri* ei-

e «outre ks >t>ombardpraeii:s, rrfu-
icus combattants d* la

^ 1914-18 connaissent bien. Dnnan
i <1 ions sera acquis tus

PKOTfcl'IHA <u\ l i ;K LES ECLATS
OC VITRES. -
Collez *ur vos vitres des baude^tte»

de papier eu croisillons. Vous éviterez
les risque» d'éclats de verre produit*
par une explosion, numc t r « lointai-
ne

Ai MOMENT M H1.KRTE : Dl1 CAL

ME, -
m m n vos Kr.rr ts . vos compteurs

\ gaz et *lectrj|ue Lai«« * « ciels au
coiicteree ou au caef dïmaam*. U

laut pouvoir pénétrer en votre absen-
re dans votre habitation pour étein-
t e tir. loyer d-iuwnli* «ans être obli-
ge de Uraer la fermeliirc Puis *HEU*Z
labri «uitta «an* counr Vous avez nor
malement quelques minutes après le si-
gna! ffa>r« pour vous mettre à l'abri
Profitez-en.

SI TOUS êtes surpris par le début du
bonrsanlement. Jetez vous par terre
dans le rulssma. Les éclats de bombw
tnrtar.Tanees tatni le soi à grande ils
tarre

ENOL%& NON EEFLOStfS. -
Ne pas a^[irorïïfr ô"nne bon

éclatée, L*-s ailtinands emploient des
tombes qui tclatect avec un
larf, plusieurs ùeure» parroLS
toute cnute et bombe à l'autorité lo-
cale, eendaraiMie. police, autorité mi
litaire qui trn procéder à la destrne
tion ou a i'cnl*v*aienî de I'enpn.

AVIONS EMÎES11B A TtBME. —
Ne pas approcher d'un avion enncŒ

après aon attemssase. Les allemands
emploient des dispositifs qui mettent
ieo a iapoareil après un luug délai, pu
îiis plusieurs heures. L'explosion de la]
par«U (««nce . bomb»s transportée*) t u
que de tuer 1M imprudents qui i
niaient près «e l'appareil B'en
plusieurs eentaties û: mètres de dUta;
ce. Signaler tout atterrissage suspoc
la gendarmerie, a l'autorité toraîe.
au pita-tf militaire le jltu proche.

T R K U BCA -

Pour vous protéger des priais et dri
bal** de mitrail'-euse* de la DCA.
tn-vous à rafcrt- Me J estes p u "
raja libre Abrita-vans contre un mur.
dam une encoignure, contre m

SOIVICE DE Cl" ET t T DEFENSE
IO.\TB£ LtS P.IBACHLTISTES

COnlormimeLt «tut înatructlons ûcn-
ées par M. le Ministre de iTuUrteur

•n vue d'organiser la participatif de la
wpulation civile n !a «elurctw rt à 1»
atrurtion 'des parachuiiete» ennrmif
fera ei ,. dandés maintenu

e équipe delcm«tits.
irer un service de guet

•t, le cas échéant de prendre part â des

Riieficnr». thotate de préférence
les AncH-iu Combattant, seront

lacés, autant que possiolc sous le com
mandement d'un ancien atteler. Tous
seront habilles et armés par l'autorité

iHtalre. ils recevront les soldes et In-
inemmtes correspondantes & leur grade.
SUnsl la earde civique sera constituée.

La surveillance, eQectuee en collabo-
Ltlon avec les autorités militaires, de-

rra être particulière me ut «évêre ai
oords des usine*, des ouvrages militai
««, de» ouvrages d'-irt et , en gem-ral
e tous les pointa srnalbles. Elle dern
exercer notamment aux heures ÏOÏO
joies au lâcher ces parachutiste!
t'c.ït j-dire procèdent immédiatement
• lever et le courtier du soleil.
n wt rappelé que .les parachtilistes

nnemis revêtent le plus souvent di
[fermes appartenant aux armée:
i*s ou de* habita civils.
Tout renseignement recueilli sut

ittaaues éventuelles par paraehut
doit être transmis sans délai aux :

s militaires locales, ainsi qu'au
et atix forisades de cpndarroeric
uns atterrissant en dehors ces wr-
as militaires connus devront èlte si-
ilês de la même lacon.
es volontaires qui r.e maiiquiront
i d* répondre à notre apnei. sont lu-

rites à se présenter sans délai, avec tou
tes pièces Justificatives â la caserne de
gendarmerie Ste-Ursule.

Le Maire : H ûe MO*rTERA

MAlHU l>t BASTIA

< AH TE VAUHENTUXON
La remise «W Intéressés de la «anc
u:nuei.Utloii «era laite * U ouune

9Jîe da Conseil Municipal )• d u » l'or-
dre ei-apréi :

1/.' matin, ffe 8 heures a miiil

O P q : mardi 11
K S : mercredi 12.
T U V X Y Z : )vad 13.
Les chef» de famille ou tes consom-

lawurs iwle* doivent oblisatoirement.
i dès Â présent, se munir d'un (Ws do-

cuments suivants à produire au moment.
(.e lu remise des cartes :

1 ) $•>«• de aati—aWé française :
Livret de lamllie .— Carte d'Identité

ruvrei-torale. — Cart* d'idertit* *m:se
l,ar le Commisaaire- Central de Police
- Carie d"ifi*ntile prolessionnplk- «e

royaEFur de commerce. — Livret* rie per.
uons civiles. millUircs <t dinvalidité. —
L'arte de combattant

' • * -

2.i BoJeU 4e luUfatBalté c t r«
Passeport JU-SflU il d*UX mois d

cence SUT le territoire - Cari.' O-iS^
prefcctonùe on réeepisst1 de ce

i carte délivrée par ia police après di-
lois de résidence
3.) Délivrance d» la «Vte irfinit

d'*aiin>Btali*ii. — DM UT* :
Procuration. Les tiers doivent être

!bllgatoirement porteurs d'une picc* J
"entit* pprsontiflle.

Nous rappelons que le
illlc sont personnell'nieiil responâa^lr
e la ïérarilé de leurs tteclarations.
Les Liussfs declarnticns, l*uli!i*at:nT

e coupons ri des tickets d'autrui, l
ralic des coupons et drs twfc'tî. ^xtm-
ront > eoetrevenant aux «anftlon.' tU

.«roil commun, et. en même Um-pi BU
peines HBonreasefi prévues par la 'mi sut

' • ravitaillement.
La rarU d'alimentation iw pourra e
ucun cas servir de pièce d'i3*titLii-

l u pace 2 de la carte ne devra dune pa
1 Elisée à wt usase.

Le Maire • DE MONTER V
EMTtVl Dl IA CARTE

nue

i consommation i
,tée â partir du '•
coupon E 2 ( F 1 :

r juin 1M0. •
caite indiïid
. ration mfn

AVIS
PEFE1

Li'ft personnes.
ne lit. possédant
re, ou ayant tàt
rinmcre. qui f o
jwirs-ci par ne
sOEt prirei. de »
i:u, ù 10 heures

•JSI: r u ^ i v i
libres &- !»
un ôipîôme

ja travaille '
nt pas elé te
con'e-atton i

ut er.pasr
d'ailirmic-
cûmine in-
inchees eei
jttUviduelli

e présenter samedi ma
. a ia Mairie de Bastii

Bureau de la Defens; passire

Les resenistes appartenant aux <
sec 1810. 1911. 1812 rt 1913 résidant a
9astia, laisse* dans icur.i loyers, qui

il pas détenteurs d'un ïasclcule
bil^atioi) IM mrilart a la disposition

. „ . la deïense pas^ve. tm qui ne sont
• pi» placés dans ] affectation spéciale

ont invites it se prf^enUr d'uigence »
i Geidamiprie de Ba.iiia (Caserne Ste-
rrsuic en tae de ia conslitutlon *
^ r d ^ 1-irRortaUX

LAdJudar.t-Cl-.et LUIOI.

Ile rrpre.îer.t(
QUi ai ftsêc pour iliaaue eons

•ur à î » Rrammes.
Le consommateur se présent, i

>n dftuillant habitue! muni tfp
= Le détaillant détachera 1"
• 2 du mois de Juin f t remettra

tommaW-ur contre paiement, les 150 f

juin.

t u r . contre p a i e m ,
constituant la ration du moi

„„ iprms n* 2 seront collas [xir
t;[fti!lants sur les étaU modèles '1
rinis par eux aux grossistes en «'di
e des quantités de rucre qui: ™i
olvent. Les grossislM n-capiluic]
•s états modtle 11 el sur drs eLit* i
!•'.<< 15 bis qu'ils adresseront à la Un
c < îiaque mois, à U Krwrtifn Opar
.•mr-iilair du Bavit.'iilkment. A l'appi
•r irur demandi- do réapprovLsloi.iK

IJI rf-nartltion mcnwelle riu suci
ntre le- grossistes sera efferta'V a
ironn.1 ^Hnombre des eonpons «ui frv
.utont été remis dans ks condit:or
i-rlCï5.B.î Indiquée

BOURSE de PARIS
LUNDI 10 JUIN' 1540

un
1»« —
1SH _ —
1M

/ l * 1OT A
f # 1>» B

ohL Trésor 4 % 19»
| Obi. Algérie 6% IBM

Toanc
M»tl«i*l MU .

« * » • • -

w National M * -
Obligation»1 P. T. T. .

de Pari* 1811 _ -
Og paxla 1»* - •
û . ParU 1S3I - •

IBM . . . ••-

t Pnnca . . .

a cai» - - - -
• pan.

Lyon „ _ . . - —•

merr El. Ut Médit -
'JSOÈ

penarro*! ,
Qaîsa
Schneider

70 25
73 40
12 V5

Bej
Cnion Buiopéenna . .
l i Laeeti* - . - - -

K
De Bée» Ord. . . - •
OoldBedi . . - -

M*in.a
1/6 Monte» . . .

BUIICU Indochios « —
TsmganTut» - -
Trmm- SbauglMl . . - -
fcyoanal» Eanx _ . . .
Elect. Farts . . . . _ - •
Swlla Kert. . . . . — -
»or. Ord. . . . . - • - —
But* fc

8&lntOobaia . . . —
Dut. Xr-dochlM
Cusenler J » , . -
EoyaJ imtcù

Fer dépsxtemeûl

CtUKGBB

Londre
New-York

AUemagl»

Italie

pâti-j t d'u
tilisent

'"ali i..

|fomnrit le swre pour la labncatloi
a vente de leurs produits se feront
[«Ter par la Mairie, dans les su
\amrs de chaque moh «-t pour le mais
rai l'a nt, Ces bons de T eap provision IIP-

Pour la délivrance Se ces bons. ]e
Main' se réglera sur les quantités û°

: utilisées par chacun ries intéres-
ÎU cours du mois précèdent ou en
s du mois correspondant cfes deux

jacrwes anterieirrn; dans le cas d'indus-
ni! de commerce saisonnier,
iiis le cas où la demande dp l'un

jde rei rommercants excéderait la quan-
" ûf «ucre 4 lui allouée durant le

; précédent, rette demande wra
vmisp n m mntive 4u Maire ;i M le
rr. :IUK lins df tfrciwon.

L. Muirt.
fli.i. • !h D. MOVTFT

mt Infortronj ariDCiclci'! et lectenn
n « Ica peu Le* «auoncei doivent ttn
«xmlat* préalablement an « M tfn eom-
-«iaaartat eentrmL

U Maison Agricole de la Corse
j . rATBIMOÏflO. d. Ufrlt» Aptcal».

l BASTU

ôV» grUuiUM. Eapmri
.Soofrn. Baaillira enpi:<T*^- Inf

OMiLUf* lurtic«J« et •ariral*.

s et marcliandis
cui en Corse, g

times 3r gutrre de 3 u 5 V.
Des cfliniucrçatiîs ont demandé i

orjiortr i
autres <

K de v
lente leurs prix de e

lit, sans aucune autorisation.
Le Prelet de la Corse a l'honneur d'il
irraer MM. les négociants <*t rcprt-sc:i
mis qiif roii^irmémint à une (K-clsin
e M- lr Miui-inv dt-s tinunres iB'iini'
ni,- N.iUoruv!ci, la liaasse des prinn
l'assurance pour risques de cuerre :

peut jusiifier une augmentation des pr
e Tente des deurces et marehandiics
•ls qu'ils étaient

1930.

:t d'ailleurs loisiWe aux importa'
a la Commission d'à

mees d'Etat Inslltaêe par les décret
drs mai 1939 H 1er scjsiemlire 1939 m
Miniature de la Marine marchande, 13-
15. rue tin Général Bcur*-t. à Paris, f

leurs <

mt le taux d snrance est de 0^0

I.E PREFET.
F ,' I-HIIJEAV

Les Secrets
de Chaog-Hsi

je pua. vous dire, monsifur D-ir-
l*it et qn'ii fallait croyez-le bi<-ji.
e culture chargée de pompsr -

siiU devant le Franch-Club. niant J -I
le a i l m vers Hantao

— IL* *ont tfew l>.iJ-n*l, di'
i.uuo. Bi l'arsenal tas t r non» j po>sa

par ir«H \KD 4 E U I Idepuis hier malin r a i vu partir ifs 6

Darrrl reflwhi.ss«it U lui 1*11»» r.
u* voûte, retrouver Denise, et cela, t

cinq heures dl
! Par bonheur. Kin Tocs elait la

Je MIS bien, dit-il pour M»Uqu-:
sa présence t »on . oTIlrt » a wt(« n?-i

latnlale. que nos ami» japotui^ 3"
ttreroot p u syatematwimiiieiit a«r ^
conceHlona pourUnt wie **rrur de *i-

's*e ou de pointage est toujours a evaii-
[dre, et jal voulu mettra quelques docL

u preeteux a l'abri. Que puts-K f '
re pour tou* crier monsieur Dareet ?

— Il (aut qur le vous vote Immédiate-
ment 81 )e ne vous avais Jotal par « . i

serais permis de me présenter u v>

nmoiicu

(.RAZIANI-ASSIBAMTES
1H. mmlevari Fa"1!. 18

liASTtA

irsjde CITROEK, RouW <lt Toga.
istia. Cen face l'Octroi) : voilures neu-

magasln :
ne, 5 places, 1 CV, économique

Berlue. 5 pinces. 11 CV lecrc.

COMBAT LA W.ENNORRACIE

*mr « t » Wen tolB«a. M tou-
chez pla* : une »euJe adrtraa» :

Salon Reeanier
•uvert le Dlmstche matin.

SALON BECAMira
WDEFB1SABLES DEFCU

6O fr.
TETE EHT1ERI

%iee et sans Electricité.
L Bd Albert 1er - lier «taa*ï

Raec Ealnt-NlcoU*
Téléphone : U3-

LissaC

FILTRAYS -

NSTROMBOM

- r a i tien d'autres préoccupations, u
cette hrarf, que ces blrssiires sain ïm
porta née. répondit Darcft

- Certes, le moment est erave Ma.s
• vnti> ITnOQvetto tua qoestlon. fit Kin

|YU»TI ; que pvti-Je faire pont TOUS ?
- Il faut qae le vole Julltts Erhart
•= Urder.
Le rhlnoti cherrha, parmi les papiers
11 étalent depo*M sur s» table, rt lut
m ' ï n x très attentivement
- Monsieur Kin Tuen. dit Dorrf n.'
,mns p»* Ce qw *ons lises la e>it. .e
d?vtne, un rapport O votre polis»
- Un seol Mrr de .? création Mt plu*

ibtil que le tlpre. c'est 1 homme, dit le
Chl»oi». On kunlt du écrire : c'eit un
Françate Von* avn- de»jnt Je Us tm mp

mot ! pnrtMU le Cbi

peu m'importe !rs mois ! Le» eho-
sont bien plni graves. Ce qne *ou>

« v u pas monrt'-nr Kin Yuen. c'est
qu'après 1* clrparl d'Erhart- mademolRel

«un u quitté le Frcnch-CIoo poui
Chopei.

Pour Cliapfi ! S'iih î La r.uit ' rex
clama Kin Tucn.

— Oui senie.^ bifln, en pousse . un
pouse tirt par un nommé Tort; Chan Vi
H devait U conduire 3 la gare du Nord
Et l'on n'a revu ni le coolie ni relie qu'il

| pilotait.
— A Chftprï votts rvnnetlox "> Ce sc-

a irf-i rite fan ! dit le Chlnots.
n appuya J>ur le boulon ffn davier

F lui rérmndalt pas appela ailleurs.
Aussitôt, une voix sortit d'un mini

ule parklphone. Une courte eonvrn

t cos-
a l a Maine iSecn-lftriat ge1-

« décret du 35 mai drmier, re-
,„.,. „ la création o'un rorps d'inllr-
•nicros temporaires ôes hôpitaux mili-
taire, U. O, du M mai 18«>

L'on va mm* l'amener très raplde-
it Un autre messaser va se mettre a
recherclic du coolie Tong Chan Yl.
«. dans ire* peu d> umps. non» ••«

Irons quel peut être le «ort de liadeami-
Cest cela... mademoiaelle HLesnaull
lever du jour n'-i'alt pas arrête la

batatDe qui. depuis minuit Lcja. faisan
rase. Le nralemcut assourcllssanl des e-
clatements d'artillerie dominait tous N-s
mtrts bruits. Et. pourtant, la Conws-
ilov. intemationaJe était aunl vivante a
.rite houre-U qu'elle l'était a midi les

(temps ordinaires.

~ J'aurais voulu d»L Darcrt, que ma
m accomplie avant ce tr*chai-

JnnnrRt .
— peut-etr». le temps travaille-t-U

Japonal* vont ae

.répondit 1«

Chinois
— PolirtU un'tl.i 11' s': n la:* lit fJ*

planter trop vile <tt tu
Vous avlex prii nnt déclalan, mon

sieur Darcet ?

t COL a 11
t cou «•!•

jij.1 ANNES. — K. E3 T U flDS r U B I J1BAGI DES JUCBITAt I DE LA COEBI » MEPCIÏEDI U JUIN 1PW

Le Petit Bastiais
QCUTI0IEB HEPDBLICaJrjl D1NFOUM4TIONS BAFIDEl f l ••'

4O CENTIMES • * Mfi jotutSAJL DD DeFAKTtaiFîrr BixiE PAS ru. PUSCT AVKC wsmm ' '«* *-»«..—«

DIHI «TI.>N . Mi U «TIOK

rue d«s Jardins - BASTI4

q HePDBLICAJrjl DTNFOllMOTIONS BAFŒU ***
I O U JOUKAAL DD DEFAETOfFÎTr BIXIE PAS riL DUECT AVEC fOM

PmECTEUH-HEDAOTKDB IN CHEF ; «litTIN m i . v

La p-dûiiti* «vra-lo(u* «M I*-
(Jt- su i Bureau* de <

PLTBLICITÏ ». ia. rua
Bat*U««. parts (9me)

Tél. ; TaJUwot 13-n at

4O CENTIMES

Les alliés défendent vigoureusement tous les secteuis
et il n'y a pas eu de brèche dans la ligne qui s'oppose^-I^yahisseur

Les pertes allemandes
en hommes et en chars

sont énormes

K |>t \.\ VIEILLE CORSE

La Corse et les Corses dans Stendhal : Napoléon

•jidhal a consacre oTeux OMVUEI
: * Vie àe Hapoieoa >, et t

moires sur Napoléon. >, où il a tenté
«twlysc ptycholuEiquc qui lie nous
U-rvssera. d'ailleurs, q « du point de
u>n>e. Comme riiez loua les histon
:.i relation Corse -Napokon a été r
• •ut par Stendhal, qai n 'n t pas le sr\
••aocier le ftiuim canqséranl aux hom
mes d' J étonnante iupértwilt >
«iecle. C*tle u^aociatloii enlrt it
cit-s grands eoiîdulUerp et î"Empen
r'raoçais serait aswz Loué
•rata 11 pas trouic dans ion
iinmédiale. dans sou enlaucc, sa jeu-
jiPssc, une imane du Lrauàle du 16rn:
^ircle un peu déforme», et, pour urta-
•i-T. d^s habitudes de dans*r laaiiU
> l peraonnel créaut let âmes fortes

des âmes à ^ Xmpu'.évrx >, écrit Ktei

Voiij a quui sont CODaacrés
rtrmlcrs chapitres de « Vie < Napo-
<>n >. et combien de passages d«s < Mé

""ires sur Napoléon t et d'autres
r*ges de Stendhal, dont U faut .
iLinr presque tout*- l'ceorrt P"ur a
' conviction qnc Je nrobkmc oc

>)leun a nbsrdf J'ecrinia, ehercliin
•luuon dans l'influence du l 'iys di
jmillf, du premier jniJru.
MaS connaissaat mai k miljru. 1.

1 i,naissant que pur quelques rajjporU
ULs les

tif Napulnui. s'pLaul
de pénétrer paj lui-même les ]
1 si j-evrlateurs pour en d t gager

mal servi par le pru que l'on
>avatt alors de l'hlsWire, de la famil
ii»1 ses aliuuices locales et du poids kwi
411 eiles ont pu amir *nr U lormation
"u r*caomene Napolcon, il n'a pu q:
'lcvlnen soupçonner .a vérité àr cet
runnallun, non U dreaier complète-
ment.

Dr 1 s bien s de
Jrfil ri de jugement. PVÊT H»oir 11 • .
Sin-Mm.uio. Stendhal s'arrete a J or;-
mue nV» Bonaparte d a u CPUP l 'iitv
vllle II ignore «se «Ue 0Ti|ïiiie remon-
te a d.-ux M- cli>j et demi, et quVll • daii
fxn placti a aanana, qui « nue hlsto-
îfciti Nen iiln» eartcue dn point r!.! me

Le. nota (pricom) de MPPQI!H».I ft.'
ratrodnlt, d'après Stendhal, cuus u U-
niilte par une alliance contracte? d^n:
bi famuif au isme aWcle, avet: la latnll-
lr Lonirilmi. Or. aucune alliance n'cxls-

auiMiiv_ rpoqur, entre les 1301 apar-
Ifi Lomellim. r t pour

prénom de Napoléon entre
vsc le ïrand oncle de f

popee ajpi-ièoiiiifniie en Corse MU
otn^-leti-s, aiMs aussi parfois pi.étiii;
uclteniL'Et iaus&ts. Mai* lua y pei

L un rvel tfiort pour saiiil lu vtn1

Napoléon pjr ie pi as de deUvls pu^-
ei j>ur l'iiuibiancc locale d'époque,
is ces condiliwiij il ^>rrp souvent
i près celte ur i té , y tvant laau

sa suiEuiiêre perspicaclt'î <Ie péiie-
traliun ps>olio[ogl[jue, en d'eplt de la
i.ctic que lui ijrocure sou ignorance de
[alts slftîEïrilic's qui eussent lait sf
!lccs cent ans aptt-s, et cusM'iit créé le
•_heî d'oeuvre (!-? la psycholoaie 1
.eonienne.

L? premier peut-être, U a compris
.'importance de la. personnalité de l'ar

Jcliidiacre Euri^n, le prêtre dè"Ta [anul
ir son Mitl matériel sans doute
aussi sur sa cadvnce murale,

ealiâme bizarrement mêle aux 1
portements trj (Jalonne!*. En qurli
lignes, Stendhal f ludiacrt
lomrac déslise t n s reeulifr, caract
erme et prudent:, homme de raison
ant tout, re qui ne doit pas se conl
rc avec tinmme surtout jmsill, maii
iUfrcncc nr tiott ims être RTiiniip.
Mieux que Tainc. Stendhal a. dans

[>mauie, unuly>. H % note eL degaeé de
•:; propres inexactitudes de détail tx-
isafclcs a «m tpoque. tes aspects prlîi-
Ipaax et et l'ordre permanent de 1:
mnation de Napoléon : lVcno alUrJî
lais toujours perceptible du troubl^

seizirmp siècle n i Corse où il y avait
encore place, par l'expatriation, a la I.

dix-huitirme sirrl-, pour le grand
dolUerUrae : l'Influence de la pi

vec tous » 3 clénwnis de condensJti
de l'esprit prêt alors aux eitérlarisa-

is fu:Rcrantes ; enTin. l'inflot
re £ur s respect simultai'.'' de

raditlon et dn concret rraîUir.
lu prêtre, le Dcas ex machina
le la famil^.
UNE AMBAëSADRTCTT

>£ pon»
L'Angleterre qui cf-twiit !*• -ecwd du

long parcours en chemirt de fer
l'une seule traite, possède aus-si unr &et
(tcomotlves ks ptiu rapides du monde:

st lu t Coroîiation Soit J qui arcom
It cliflqlK jtinr le trajei

» aller et retour, wtit I î « klkwnilrr*
mnyrnnr horaire di

Celte locomotive. Bctuellement aux
•Uni», a lait une tournei' triompha

El pour rrtrouver Drotae. Il fallait ri
bord retrouver Erhart mi Tons Chan T
le coolw qui avait conduit la J*um> *,•
le a la r.*n Ou Wwtt : l'un comme :'.;
tre de ces deux hommrs puuvaiuil rru

- Et vous anrle» tien ïai: Patfc
un eourt moment : )« VOM envote
voiture. Ni ma s«nn
pour causer dans mon Bureau «t« a1'
French-Clubb.

Inat/1,'- ne n'cialer' )KI-> u-uulpe*
que IP ch»ufleur de Kin Yycn iutronu-
u l t Darcet dans le jwmptueox Burean
nu le Français avait «.té reçu quelque*
heures apré£ son débarquemt
mortqne *-

— J'ai omis tftiit n rheuhre. dit le Chi
nota d»- vous tnni-.ioVr dt* noovell«« <M
voire aant* Ces dorgts ?

de la marine marchâiidr- av;ucnt if
.sabordée*

l'a riant du diacoors de M rt.K,srvfl
ratenr a déclaré q-j'eutre ce discou

Souj-Pniet de Bailla «œmur.;qii
aoivaat qui lui * et:

par U. le. Prtlci de la Cw
se : ~

II y a quelques victimes : rie:
'.s et des enfants.
Un hôpital a é\é touche.— Et ce rapport vons Informe q u ï -

rshrt s'est préanite hier soir au Frenrii
CUb *t qu'il y a et/ reçu fans le haJ
par ma collaboratrice, ente J*one f\'A?
que vous ave* rencontre* d

c1, celui de M. Mu&soBr,f. c'était In touril. o t venue me oeminder : * C*& loin
Darcet pensa qu'il ootlenil

dres. 11 juin, — Les bombardiers
tanniques ont »tUqn* uvre succès

es réservoirs dessence et drs nérodro-
d« LUrvf.

I/indres. 11 juin, — L'aérodrome «iiuc
d'Annara. A été Efficacement b»m

rdr par l'ailatioii hril
mit dil type àt

Le Rourernement britannique a déci-
' de l'y laisser Jusqu'à la tin de la

uerre. Elle fleurer» ainsi à la
New-Tort U curiosité et l'admlrallon

par cette pul&san
n.u Ir titre d'ambuftadrire d

« « « s de iVtMIwi sur l'é- Irhcmlia de 1er

leur lointain.
Puis. Ir Chlnifls a'.-ant mire le con-

tai"! se tourna ver» Darcet.
- M. Erhart est irnlré riira lui. hiir

soir, après avoir «jnltie votrr coliabora-
trlce. On enprose ciu'l] n'est pas sorti

, la fprmefé et U
tous pnor obtenir le triompheLr nitnisUe a fondu aux acclamatioo-t

• rassemblée :
- L a «IIMM« de là Civilisation aura If

fou*ern«ient et
qnrlque part en France,

Camille
Conseil, le

conseil étant aux armées.

4 A ? t w adressa m«s voeux
IKVX dt neces dans les opeTatlorLi que

nouaX.XRE LA -WITH BR 3me PAGK

sur le frunt Irançais.
C'est un second1 Verdun.
Los Allies défendent viyouruesci

tous les secteurs rt il n'y a pus «u du
iin-ehe dans ia ligne «ul s'oppose a Peu-

Le^ peites allcmaiiafs en ciiars Et en
lomines £nrjt fan ta^tic u ES

Les troupes britanniques supportent
épreuve dcjjuio huit Jours avec nu eou-

.agp admirable.

LonJrcs. 1[ iiiiii. — L'Allemagne a
ingage daiia ia bataille actuelle le plus

'pris de wa lorces.

I J perte de cette batailh »
p !a guerre pour le Beich.
Les pertes ri*1 l'ennemi, ai

L baUiUe des Flandres ci
etlwl sont énormes.

Le corps expéditionnaire
1>rita.nique

fait tout son devoir

A propos de la déclaration
de guerre italienne

BECNÏON &£S 3IIMSTRES BÏXi.t

Les aii.iistres be.^es, ren:iia snu*
présidence de M. Pit-rlot, présicte.il .1

eii, mit examine la situation eL u
'plé diverses affaires d'ordre administra

if.

LAIDE AMERICAINE

Washington, 11 julr. — A une majo-
rité écnu-anl-e le Scnat a donné s
jttion a M. Euoscve.it qui tieinat
auturlaaUau «adresser le maviminn
armes el de munitions aux Ailiês.

i l Jui--:. — Un sénateur
Itu'i plas liiHwnt* a pu deolarer que k-

cours d? discours du pruden t Hoosevelt a trons
la neutralité aaiéricaln^ eu non-

ï a Weti, c est lait. Mussolini et ie ]
ÔU-Ï ont déclaré la gurrre ; chaeua

prend son parti meme en Curst f j
[l»pulatlons civiles eu Biî se de icac'i

contentées dc a'p»aiHsr rfaos
te aécurité êiempntalre ; ce

uperalluu s'eSt «ffeetac-ï-, il convient
le dire, spontanément, dans un art

(ait ; c'îst nue les cltoyea3 Vties.
[ayant î'aabitude de la liberté n'ont 1

it bt.«ji.. pour s'ac'uptcr aux.
(l'liijuiictHH.i impenç

Pïris. 11 ju^-. — Nt» esiadïtilcs
•ffertue des raids efficaces IUT di re

de guerre allemandes. L(>iidrca, U i-Un. — On a'attentt de-
iala a la motUtsatioa purtieilv de l^r-

l^rger.l et i
de uutiî côté Ji consigne éiaiX d» gar-
oer teîiit'^ce t t elle a été unanimement
snx-'x, rtspertée par ia presM alliée.

Le zesulut wt connu : l'Italie est
fiitrce en guerre.

Ce-le dedâifo 11s Ïiu-Uis certes J»»*
•jolie tâche ; elle aura pour effet de jrn
innjîiT >s iiostiiitês ; cir le* «uni*»
iranco-OrlUmitiques tiendront le terp:^
vouiu pdîr recevoir i Ji(fe missive ut i
ÊULt-l'nU et avoii linaiemeiit riiiou
ic3 linrdt-a bATbarejb

L'on attend ici te» «vénenn-nu sar.é ^ ^ ^ mM£aii ^oit* fiÉnafiemcnt
forfanterlB nuw san* peur coa plus q u i s e „ bTn pOttAaai a «ueune m-
dans Idwuran-e où l'on sa trouve que d u r t r i # ^ g w m ^ ^ ^ t r ç 1 W J e l ^ ^

-^roc' portê3 serc-r,-. u , ,Q f

rendus. } n . ^

HT d#s httfiUU** ntaLt-j avec autant c j coi

que ici «jtTea départementa b*R£alt ,
u.t- uau es; mviuciUa qui tonoigr-e
c'jutani

A un raid fasciste sur Malle
]'avialioi. hrilaimique

•réplique par des attaques
sur la Libye et l'Afrique

Occidentale Italienne

nu* En * » jours massï
(ioalour

liais

iidrts. I l jmti. • LaM^tioii iu l i tn-
l'dcetac an iBid mr Malt*, a * h 5J
lrea raidi nnl sonl dan? U matliur
t, perles sont KRCTCS.

nneifil a été abattu.
1 }um. — Deux appari

us qui ont infligé de:; perles ?i dr--
pnLs aerieux aux allemand*.
I1KCLARATTON DE SL ATHEE
^judinr., U juin. — prenant la p.iro-
aox Commune.1;, a U p.«ce de M. W

Churchill, (ehnu par ws travaux, M.

Ordre du Jour
de l'Amiral Sud

la contrepartie i , orodairan,
iar des boimardeiu&ta île Ville* Italien
"•3 : ia menace de par-iiic» représoii-
.-i isî du Datait a nous areorflu sa»
raiiquirité ntative dont 11 laut ptoti-
•r jcmr eomjilctff 1» r*TîUiaement ir. -
ju.re nur tin anpolnt de plus *TI pics
rijKirui.i .-le la proj^ettcn S^rlcolf iu-

C'^l le l u * MU£TK aux Cû»es ct.i
'mbailauts qui doéTent a*ulr a, nvur

iiî- :•; remplir a « c métôode et ténacil.1,
• lia veulent donner une pmrre &mciQ-
> rie leurs senlinmU patnatique*.

Li lâche qui nous est impart» ts*.
loin d'être ptcifale, Urrtà'B ; II a'aÈi*
-c lai-CTimalir, laissant aux ciels r « -
pnnsahles, aux cnmtattimU le tain es
inencr les opération* flUiimres ma ntsux
âcs intérêts da la défense nattons*.

Aussi les dÉvtloppentenu de Uidories
riÉlusuiucs a lor^uenr da jonrnée j»r-
ut i. Icàsintt sont plia daa tenbx

salut A la pttflc 4 u tes tcnn-
jtiardemer.ts ennemis c
teroent sur lea innnfrntés i* rsis t*--

- ,'rl ri-.
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Les Société» à responsabilité limitée

digne û'étir connue fl-as le» miiievx du
cnmifrre et de i industrie a-'inm-dutt
dans notre Ifjffcsjitioii j^iiifjise tu. isou-
vcau type w socielc eomuitieu*^ : la
éaMu a rffwmmbiiMe HrnêH*.
' Cette iiuratudun rxistuit d iu ilun*
*U*eo> pays ([TtuigBiK. en Aiw-ewrre «
**e ta * prmte omp*Hf » el Buttent
t e Allemagne .jii lu * Ge*e.i*ch*'.l mil
fcesefarouiter Ioallu.-ii >. («met tonnant
c*puL, 1B82. av.nl pTU tic très large de-
vfloflfretopct. Un gr-mt! nomfcre de ce*

B dau s de-
jjarteoit uts if Alsace-Lun-Jue WCÏU'TV*
par la France : *t le awnda dea affai-
re* dsxs eetîo la butte ose itatuti >'''• tW-
HUiiida Hatawiiwnt le maintien. La
gaeilieure façon d'aasmw ï'nnineaTlon
ce législation en pareille niai lire
tait-elfc pas alors d'adopter ei; Droit
Français cette intéressai, te frirme t
uoetation rommereiAle J Ce rut lœ
île la lot t e 1K5. sur laquelle nous
dnon* appj>r rmieiitK.ii de im*
leur».

L* car»<-lert«lifluc de re genre de
eiete. c"c*l la LnUU'wi dt la respo
btatè de* a*iuci«, qu'ils soient g«
mi non ^ iiui-'uu aafrucië ii"est jespo
t>;« au delà de son apport. Telle. c*l l'i-
dée ccEiralc qu'il faut n-tenir. *-t que
ion peu' exuriawr en tw termre : ••
que sssgcii: possède ttr.r ou jï!u>ti

^art* dans le capiu: MJCMI et i:?
po;id de* «telles que pour ie montant de
MI ndsr : II n'jtsMUK poir.t la rr^-pon:
Otitté Indrfinle du ns.iïif sociiT. : de
ja qualiûcRtii»! esdcjtu'ie d* IT lype
nouveau ; *oct*t* * Tvypmuwln-itf lioû-
tée

une Quin^^ine *i'<m*iet'2 en F t ^ n i . oti i
répondait u un verftuMe *eso-n *•» «*-
e*te qu'organise J* 1«te de 1925 T«ur.
fa se former <"iitre on petit- noiB^re rit
personnes, ranci par nés liens de famil-
le On diiTlitii-, qui prtr.(fnnt dans I ec-
trepriac w; p j tu jiroportinoîiw»
montant de ieuu, mue». s>aUf V *n;
tonte Jeur fortune O wra par e
^ e , un romw rc*nt ou un nldusincl
«ri l'aesortfra »«>: ws fil*. «•* «radre
« s pnneln«a>. rinniove.-., '.ont en coa
MTfanî t« direction <ir* jiffairm awu
«e& ' ou #>*' ]'.. dUTPfc -ï nn»^ dit ehef d
i* ««bon. J*a tiermt;; jr*as*ac»eroni eu
ET* «Ut et avec les ihefo de .•en'ic*
dont lia pourront slil^sex )e « « <
împ-rlence. C'est au*ai la liirait- ai
mirient if mieux au\ erùupcio.'uLj con
tittj» da-J > but deprouïer la vaiet
d'«nr iOvenOeii fl'un iww*ce ce faori
cr ton. cL'iaie rancrMon de l"£Uit. dit
dUMârtratiit i « «^ire ronuéuiie. de fmi

n [!'%<xrktci avatt pou!

pi" ' et tfo n-̂ ie.1 W'i reïïi*jrt.T™irt .•
critex psr Jcti<«*.> ^E^e^ ppuien; c
rotmtttaàts nuur u i ^b<et quekonq

i »i>Btfr ri-r» iotnir, qui x n
â]i»b> ave; .s. rftlcmsntatioK

] f in opérations prévues par ! »
s ne seraient ra» des «rte* «*•'
eref. :i-> siKU'tss a rwponsabililo

imiter «ml (comme j ' s sociétés pur sr-
reputceo com.iiereiak* • n rai-

Jtt t.- leur forme - Mais !_•» associa
HWli ou uon. ne li. tuant m» i* « m -
»tcc ni lent rom c'erar pas la qual;-
• de commerçant*
Nous doiuieriUM da.i» une prochaine

toan«)iK u» aperçu rer la rtn
t le fonclioiinfm-înl d* «

Llii t.O3dMU.V Pff-̂  BOLK-SES

•uleraeni une trrui'idi.- IJI«jn'i tiy
es m «errtcf «ont des plu^ me

larmes, mais le» eonstmetewa nava
ae sont rfgaa'.ft par rwiyliul

té de leurs coBcepItons. Apm «voir se
te l'rtrtiite coopération des ieox m.
es- if journaliste un^^a^ ren̂ J i
[..un-iix hommage i la bravmiM et
valeur prûtemotuiel'.t un »ariri\

•raoça* j

Boni udun> ..-iwijiiu. :

Bvlvaul Paul. Armibali Autuin -.
Luviclù Aiisre. Râperai Ltiureul
Curcopino Paul Fr.. Pietri Ftancoù.
PofKi Pau'.. Furinelti Sapiucl.
Pncini François. B'iriromano MeiTure,
pied-ili Bajivltus. Pull Jojepli-
Oiodleelli Marcel. Bettuec?ill Bmmio
ftuliichlni Antuinr. Saulucci Jacym'.-
Leonctti Pani. Oolumuani Pierre
Ettori AJ.IUII e Mrrciadrt Sevm
«wieUI D-Antoine, Paccoa Pau..
Fraiiccsclii Duiuiunui1. Leccia Aut.
Bo^ilano Dominique. Fietri Paul,
Dûminati Antoine. Marcellesi Ruger.
TOwnas Alpbon»-. L«ci PliH'PF*".
Fietri Oaston. Versmi Jean-
Caawtan Manus Mattt-i Pierre,
TÎHwrtel Henri. Chi*ppi'-' Marcel,
riai.elîi Jean Dominique, Lorsch J.
Cnlapulnl J-D GiuùireLi P-ul
OccolCi BouaïeiitKre. PapaiUrci A'
Corsini Bfnui!. Cerchini Paul.
Branca Charles. MilaetH Hyacintlie.
Manaiû Jean Paul. Mufragsi ?*scai
Graziar.i Joseph. Oanriell. Joseph.
Ce^ir Aiiitmiit.
Soi t ;«(niîi- aspivLi\iU- :
Anr.ani Yvette. CaJîotli îiatleieine.
Niculat Claire- Martinetti Jeaniietl-.
Tavera Xairtt.'re. Martm Clotilde.
Simonet MareelUne. Beretti Andrée.
Paojcci Jo=lane. Bozzt Ta.-Théri-se.
Mnn-elii iL-Jeanne. C-ciViWl B'-tiludi
piijRi Cibrielîe. Ttrar. Suzanne.
Vespernil Jeanne. CamïEi Marie-Aul
Cakndini JosJphtne. Carronl Smon:
LueiarU M.-Aii'^le- Corsmi Jeanne
Pantaîacci Latw.ie. OtovaaEtelt M.
ManËo.or.i Cath-rme. Paneraiu OCM!
BrnedeU. Sof'> Vlncentt Mari.-.

• Coeia Pauline. Ciste'.U AnfWneite*
8tr!^ninl JIÏÎH" Su^Ui Ju.i*.
Pemr! Bcnwletta, Thiers Addre?.
Cnr.JŒi ftpie Va-ssali Françcùse.
n m « n u Marv«-, Sfldi WUJC Olive.
Tartarol- Eaçeme Giaeobetu KiMiratt
Lncsaiii M-Lomw. Cartel L A-Manf
prrald! M -Aiigile Damia::, M -T
Loremti Clarbw- PereUl Rcw.
OUirMni M-T M J M : » VineeflM.
CwcoiBini A -iUrtf, Aibcrti M kmtft
Alberii Cathfrtiîe Ait.*».:. Daue-
Seetrafli Franco1.!* P " . Anii".
CV.-otti Jeanne. Flifflre.a Mkr.e^B.

BOTJSBS <£fnt &rr
C*vûii.*ts admis •
Fillppi Paul. HOtlMlanstli AiiLô np
Giaiaiîy Jcwph, Nlcoilni Batncur
NiïaKSHWi Jacques Franchi Michel.
Orclioni Pa-i-jl. Bernardin: Dqur.

MacchieUt A.-««rt" Vaewwa Jacq-
Utmaaini Amélie. Mrr.lai Jcai.n
Moreltl Mûrie. Allonsi Aeat'iie.
Jimarti TtuB'jette. Baml^nl MSOe!

i ra.*4Miprar x J GflUFl"' MadeM
B=tly MHnrleelV, Bwhîrdoli Li
TomiiWarie Aintt-ci Ali-: .c M:
Trairai i. R<*«-

Les Secrets

. v m . PAS DE POISONS
, BANSVftSRfHK
: PAS DE MAL K

ÉCHOS
LOOE9 DE CUKNAlSSEUHti

Le j.-̂ jbHo ùji^Ui* BU il itvce le p;l!
u-rti J'acttvii ' de )n rtotte Inmei
On trouve une jiwu'ê <î<- cette u

dans un urlicle du CDtreti»:i
du Dniiy Tetograph. qui la i

•nt-r
.- la lin de ^

C'est wei- iaOniineiit dt ngrrt qu s
te apvrlK1 .e 10 courant la Mort en

Knr fWBCQis Pelrolaeci, u.-e AMOŒL»
A « J l'wt de W am.
Mflte FcinHacci f-'cu >a vm flpur;

Informations
MEMENTO

pat £UUl.UU) A U â ï

panicujt'reinent disUiigutf ci .-ynnu-
thltTL*- ; Rrattdc chmtenife, epoune uto-

•le, mère ae famille admirable, la de-
nue laiseera ici-lia* le \r-U-- vivant, le
m <tttnWe «ouveair.
MOte pnrolacrt a'esl eoetote d«iw 1*»
nui des êtres càeri., ayant eu ta euiiso-
rlion de dernier le d- nu*r ftftter a ani

fib. M. le professeur i^rese tfS»t«w l*e-
irolacci qui a dû rejoindre jaune*;» te-

Les ubaeques ont Ué r:lebrces avec

paraisse O* 6aii:l-Jeatl-Ba]»UMr. -'H pi"
joenee de noaibieu» jauenta 11- wnus.

La toiere *tait teuo«ttnt- d'une «ran-
i' enat- g'œiCcts rou«« et «wc.v
U deuil était c*mdult p*r M. l'rau-

çols petroUcri. contrôleur di-s Cuntn")u-
loiia Indirectes «u reliaitc, aon tpuus ;
,t Antoine Blancarelli, négociai», mi
Mau-Irere ; -M Tuuas^Sit tPe«roiarf>
,.ii itère, et par MM. François OISIHII
HTt-rplcur de lu Ville *c EwU» ; B4-
iioud Lui a. Jeun Blancarel
iatits, et Brescnl. lnstttnteur. entoures

P'a:ues et du Personnel dr la Malsc

II JTOI IW) : Stc-Husellw

Lettre te Neisoii a « r Oiiticrt B*ot ;
AcauMUiua. Badin» k' 13 juin 1794.
L-ird Hood a cru devtrir ordonner *

Afaatfmmm de ht' lei'.ttre a BastU aux

Atfe de Mortella et *• laWe *e« r-«Pa-
pûur qtjtf l'or fût prêt

ruu[ies â Caivi au mo-lebarquer ICÔ
jmiit voulu.

Le t Coui»geu:
lirent pour des
evaat Bar.iu,

~- Jetai.- deuck' à Huer quitte ou doo
île. aujdurd hui mune, Malheure use-
nent, il fiut avuitt nnu ̂ ue Je retrou-

|ve n-iic jeune fille.
— Certes affirma Kir. Vuefl-
Le. parloptione rappelali. La nic.Tie.
>ii &utturale *c lit enteuLn. u- rln-
ois ccintlji aaiis inlerrnmpre son infor
«trar. puii avant de couper !e cnntuct

;*nrna. en an-rlBb. un ordre que Djrcei
Iccmpm parfoitemetit.

Cunlrair;mect j ce que j'espnais.
sieur Carcet. Juiius Srhan n>,<-;
chez lui.
O s l dommage vraiment, du Dnr

M. Antoine Ma^anm.

i.hiisf Cuti, conseiller •nnnieipal ;
M. je Wm«*ll«-i Lewi^li M h- pwadent

Bdterîii. M. le Professeor Hoveii»,
rt, joWn et LfcdurelU. vice-présidents
^ Combattania ; M, ]Ingénieur

E1>la. MM. Bobis

i. En i mo-

itroleurj
des P.T.T, M. MicheJwise*. industrie:!

en coiisetllfr ^etwral ; M Maestra.--
inrien conseiller ir.nnk-H«i ; M. LK-
ctlsMer de la CaUse d-Bparene ; M

jPucgi. iucc nu tnbutiai de commerce ;

ipnt pareil, rua hommes l'ont-Ls lais-
• nier ?

- Ils auront eu une distraction... Ri
retrouve k pousse Ou

|MM. iJîoni, Laurenlt. Mar

iou.« le disiez deva:it .a
?, (fes les prr

rooîlr.
Etarp du Nord Mais l-

fsadrait fouiller maison pat, maison
m tu ut Cliung-Jm puuin.

— Ceal bien, dit Darcel en «• levant.
Tirai &me moi-inenie a Ctaapri.

— On s'y t j t obJifU K:n-Yueu.
— JP le sais. Mais vous prévoyiez" qur

xla ne s'arrêterait pas. puisque vous
irez perscrl! u un ae vos hommes de m'y

(conduire.
O M exael Une nature vous ?I-

tend tl-rant le rrenc**Ch)b
— Merci l dit BMW Iroidemeiit. A
ientot

le Céleste i'etatt moiBcc ouvert,
[entiflaut. jovial P le irtrnsvait. qp"îq'i,

t* pas.-ecs. Téirirtê. mrflaut rf poi
tuut (uiv MstUe.

u> l'heure nrljit pii.s aux eu^it.
; ab-Uruite* II tutjait d 'awd <'t ;
tout retrouver Denise. Le rc.<

nendrait par .surcroît
Lr liai! du Preteli-C'.ua .-."•tait a ur
re.s vide Les gen.s jvaieiil peu icur
irU L-J'rLat 4? I<d1 CerUbt.s éta
Fies a leurs BSBW-S aver l'espuir de les

[ngW au plu* lut *t ae ^ cmtai((iier
ie premier navire en ptrlaiift. ou <

f«; lit- D'autre.-., pi os piitltMuoh^, eUI
-s W rnucixr rt nlKniIre..
u»KMiee- pcmwlt-oti «ncr
ie pouvaient paa Ttittcr iTtdi

n qui f pa.i--.nit Elle.' aJlal

Tout êtronser n«>ne e'
jut d'uutf puissance allier, cxcpi.-tiwn

fcito o « militaires et ageuH des att-
jvit« psiîlicii des fiouverueitiem» renL-.-s
(doit un délai Ac 24 lienr™ .--drëttlHaoïu

<Juiiimi.%aarij[ de POIKT. 3 la Gcndar-

, Ma-

i, Carapocasao et Nlwlai. neeortani:-.
MM. AlKsl rt Hmmtl. industrieU : M

ircsidcnt de rAea^rmic de
Peluluie : M- Vares, ties Poilus dT>
rti-:iB. MM MJrciitom. Laverai. Guitlnii
l_uKtecl.-B«irl»iiî et M. AgostHil.

pris l'alisoutP. doimèt p u W5r M»
zani. pi-otonolaire apostolique, en
re d'un r.umbreus clCTï*. de irliçiei
et dorpbehnes <;i Bon Pasteai

tiumattèn « eu lu 1; dans ïe tourte» 1
iillal, a i ( M f f n dp la vil!-.
es âeniu-rfe prii-rc. ont eie dite
U. l'Abbe Zatter.i chapelain ût la

Conception, viril ami de la lunillc.

Lte cruelle circon^'*nee. IE * Pe-
tit SlSttals •» prie M. Fnmeois Petroia
d * . rt Mme Gaduc Petrolarci ei le
ealaui. M Donumqu» Petrola». M. et
Mme Antoine Biancan.lL Mme Vve Phi-

aji. Mme et M. Tomwaint Pe-
•t leurs enf-BM, Mm- Vvc A-i-
i et toutes 1er personne^ atteia-
uloir birn narrer des condolein
* et les p". ' «flx;liioiK.-.

s"& rendu à Bainl-
mitions et il ret

!. J2 JUtll 19ia iT IVb
cuiifioUde iiu^ uo^itu
imîic-saint-Va J»: .

M Oftjiouit, PJU!, I : » ' UU Ï U I . K " I
1 Maint d« il^u.'.. i . U. Gui,., . .
•oui*. ùiafHxWur Ua..MiiiiJiti's n t-.-
Ont la grandi Couleur d"1 Inir1: r-1'1

[du 4ecé* ne ieur merc

IDK Vte HBrie.br«£(eu>e OANDOLTI
arc l'AOLl

.cédée a Bjstip, a l'âge tle 73 au*, mu»
«*t 4es mcremiiU dç Jïciiw.

l*i obtenues auront lieu le 12 Jiui
IStO. à H heures ,

Maison iiiortu»!» : 24 Boulevard j-,j

nille L abiolui •u: &,

ETRANGERS
ISftS BAR MES

AIX AUTORITES DE POLICE

«rtis-

ucf.i.- ou dans les ioe
il CoœmissariaU. jii

s où n
f de çcuda

i- tuutes aiiuc^. |) wtû o armea. niti-
IIG et tous triifsr.i* ddeiiiilfi ou ol
ifs dont 11 est dftenteur y eumpna
rmes rfc tir ou di rlias.->c ; ri-ceui»s?

lilii Lfpot aver iit-»cnijUu«i de l'cnsui J.-

Mme Vve Sauveur CuUadxia ; Milt A:.
:̂U- l'ubadda ; M, Toussaint Cuba

armées, cl Mme, née Agostini. i ;
1 enfants ; M Jean Cubadda. a^:

»rme*s ; M. Paul cuwâtta. aGk WÊmét..
Interne t'uùadûa. UUK armées ; M,

Doro Antoine, fies enfanta et petits en-
fants : M Afîtistini Antoine, i?s enJ*t.:i
et petit* eufants,

Ont la douleur tic vous taire j tv t 1
deecs .';•

M. SAL'YKl'K-AKGE CIB.UJDA

leur époux, père, beau-pere, eraud-pt*-
re. ourle, fli^ede subitement a i-j^r v;
63 an . J PmneUi di Casacune.

L'eii t u renient aura iieu «e Jour :l
|courant, a il iKures n PrunclU di c>-

ciie T P. L

AVIS m LA MAJUE

ra rtre remis à l'intwes*.
Ces dispmrHonis ne *.'anô»iqwnt

ux «trangr» de nationalité ûnto:
ie qui restent N M U « * messb « - DECLARATION OHL1Q,
les (jne les français. PAR TODS LES ARTISANS RURAUX
Des Toutes et gJ***i**—» î«Wt>n1 u- [ET SXFLOnkX'Fi

,éveren»eni j
Irf.s irtisjiis rumu;. rt F Si

•rlrt.ici de U rommuae, ma
-ut tntufi ci? ET D^onitei' m p i » loi

':: la Mairie de Bastia (Bareatt
. i»ur y fait*- Utiî decNtratio

Lw diIMculiet. .ie lanUiltomrot «1
harton à çae ebl*eut ie Maire à ôe
aandeï u U population de reslreinSrr.
iBtaiit nu'il ca poitiolc, -•emploi du

Même t.1 la quautiU- tic charfion reçue
lait .suflisante. daiii i ciueRible. le ma
tm. actuel de stocks pourrait Tenir.

diflicilc la soudure enlie drux srnvj-
* iiiccevMrs Oi il iiBjjnrtr. avant ton:

Temi«- marche

Lorsqull arriva diàiu .e liail. 1: Ui !*•
urm: BOX prLse .sincc un rooite et il
•nlit uii espoir lou 4ui monter au

j coeur.

— Ce«t tat ? crw-i-ii.
_ C'wl W. u t«* IW toreel- Hcu-

. peut-cire meme leur

l'.i.v dr nowveliP* " <*iu.<»da Dar
cet MU pontei du Frencii-Cluli qui ne
t-cu.it pa-. courue. Jui lion \».

Irritait a mn pOî*e en raiwn «e. cti

i l . Je
pour

- l'avais piu paye et 11
sa sarflte.

ne p«un*it 1
| i m t de ioiwws ««naines

Dans « but. et toutes les loi* que 1*
Bœfc de eéruritè 8<;r- «nUuit. la pres-
llon du put âtfii. iwiiïfe. soit fun t I'1'
jon coïilmue, *oit wjlemeot en drhor.
9«a henres de iTepars'.loa des rrjur
tSÙ. 30 a 8 lieues - 10 h » a H 11. -

a? ii. 30 â 30 neurtï 1
populaliau fst informée en d*njer
yaurmit u eaaayir à: se «rvir tu
K'iîûini les lieures de preaniDU if-

|dBltr. Ira «puanU pouvant alors t>-
^tndre deav-meiw- et provoquer des
ime.̂ .
L» première application de ces res-

Irtctiom era latte a partir du 13 Juin
qu'a nuo»«l avis et les heure»

de p*es*ion n d t d t n aenmt en eonse-
lea Mivtntea : t 11. a 10 n. 30 -

.13 h » n h 30 et U h. a 5 h »T

•Ne T» ^nftallse p»" Dta-lui IJUÎ )i
lui promets dix dftlîaw > il me fait mi
rcelt sincère-

pis dollars ' Dr toute n imlheum-
w ne de coolie, Ton? Chan Yi n'avait
eu en main* une pamlle aammt, Dli

allari l

Pour une t̂ Hc fortufi^. Le pjirvre *^ii-
01.1 ue caelm ne». rX l'on *m Menlol
tiTl avait déposé Dentoe. comme il >T

etail fngag^ oevant la Rare *i Hord
et que la Jeune fille ri*H

Avenue pour trouver
i: avait attendu devant la

De plus le- i/uoilfea il.» *.e

eiller rw*weu»ment l'en»

â anpprimiT 1-s filât* fïippafit tint
|euiason proWtfee ; , ""

— a employer <3e* -*flipient» laolanti
[TTr la eonservattm -io eband des all>
|m«nts prépares a l'ai an*».

t>r EB n «il n m m t
4e r « « rhamée :

— a espacer .es >ss:v*

LE

BREVET DE PREPARATION
MILITAIRE fXEMEKTAIRE

l e ProTt.-«iir fv. T.yr-e rir l u t h pTï
[etdcnt fit comité Drpanementtl dW

oc physique rt de préparation n
re de la Vor:- **t «otmâtoc qi
mfn tfu B P M t. «ara lien â Ba

tia le.. !t et 19 juin 19*0. a 7 fteun
pont i«* rentres 3e Bwtia, Ber^o. Lu-
Humtn Olrtta, Kotilicno, 9an-O*vu:
Batn! Florrrt.

i jeunes eeiij <im *«rt mtri adilen:
les eunrt de préparation «u B-P.WÏ <

qui *e troDiTralent dans a-w limlt'
nierant d" rentra d'tvairten * • B*
tu .-«iit jutorittiH 5" présenter à %.:•

PrcsidïDi du Cornue Di'pmrtrni'*' -
5*?nr : MIAU0V

DECLARATION UBLTOATOIRE
STOCKS DE SUUWTE

tU IVRE

u n e .Mip<rieur K ÎSJ kilœ sont tm
'en faire ,a déclaration SAKS OCLAT

Maine <tt Bu il la ^SecretarUt î ' . .

A L'AUT P1WTAW1
«fl. BdtdrMrd AJtWt#-0*o«», i l

UHKbw. 11 fttn. — On toiisell
tiiiiet Italien ^ vu lien vv matin

— 0t* nuilisrs
citatioiia «mit ar-

Nlrè 11 Juin. - Mpr Raymond, evr
4Ui- e- glorieux cumutttaat, a pronon-
ce a II heures 45. .i la radio une al-
locution, lour â tour neroiquc et humv-
Uatfcnw. %« reiifie *ieu l'âme de Nice

HEDITEU|ANi:i:

Maneiltc, U juin — Uarscllk- a n^»l<
«i '« stupeur et corn-are 1a decUlon du
Duce.

Ce matin les ouvriers
Çuiui-uiti;: leur travail.

LA>SAS!*L\.U UATTtXITll

Londres. Il julu. Le Ministre
[iTavuil a. prononcé une allocst;

EH tant que swiaUste. je déclare que

TL'NMB i Matteottl.
Tuni», 11 juin. — Le penéral Moguesj * MussoUni a CIWLM le Jour du lBn

a été trei utiifait du sa tournée d'ins-
pection,

Casablaaea. il )U;n - Dans toutes les
Villes du Maroc <Jes rortcgM x BOBI lor-

IJM hymnes natïon&m

Paris. Il juin .- u,. i-epreafflitaot qua
Une de lVnw.i Populaur Itaitoune a de-
riure qu* L L.-ion Ganbaidienne ctait
constituée «1 que èej eHeouâi-h rouz.^
eoM I n ordres <je santé OsribaMl, n--
veu du ittros. iMaienî le^r devoii coui-
nie en 15TO comme en 191*.

Loutres. 11 juin. - Ce soi
tiltles r.'avaient pas encore

sur les Alpes.

Londrw, il juni Li N
l»niie ie Canada <t l'Union

L'Empereur d'A
. préparant l'hi

CE
CHANGEMENT
SURPRENANT

caiu t déri • ta :

LonC3ts, n jUiu. _ La radju itaiiei
ne annonee que. la uaïiEat!tm est &.-.
icreuse daas le psiie de Veuue «t si
le» eûtes d A»wnte.

Ankata 11 jum. - U ptesat T u r Q ,
•«Uigtie la lâcheté iuiienne qui a pro-
duit une seiL-atiun |jrulonfle dt- drgui
DMIS non <h> aurpnse.

Un oreanr ,,, eramt p « dr proph^
tJâer que ilteUe perdra la Libye, la Cy-
ï-enaiqwe el tiaalrcs Irrritolres et qn'ei

EN GICCI
I-i Grèce a pria des nHsttrts sappic

meiiUires. arin de protéger certaine
ne» nui pourraient devenir des fcases M -

Le Prelei uu Doub, A adrrs.,^ nu vi-
tirant aopel anjt iraiM-ti, ,|,. ta „„[„„
ïraiK-««nl«sr qm ,ot»t w iirfcwmer
acranl Ja cwamission de recensement.

• VWr tJUIi" IFiirr \ Vive la ITau 7 '
» coijc:u le Prrlrl du Do»b.\

ESPAGNE
Londres, 11 )*„, _ L>niree en E

tr de Muiie nui-porU- aucun rlia
• ' " l "anS l'attilud" du ^ i m r n e

iyable

"'"." t U ^ " " *'"•' Vn-P^"r'i'l.t."

poiAU
" H q w - ,

I» |-Bo lu | . l . .s a.>oil.n> r

ila«oiii Varier.
(Filleai :

Battesti ABgt'lc.
Butt*fofilu Eleooure.
'-'utatnbanl Pliilippuie.
CrocdBnl llargvexiu;.
Gus-Uelmacrl Grmrieiue.
OublieInuteci CeUicrise.
OiudkttU Marie-
Oludkelli Aiigefe.
Lee* JeatliK.
Maraniiichi CeciJe.
Mariai Sunone

Massimi Marie Aniioiwl tt-.
Massoui R#tlJtudc.
Maasoiii Marw
Orsinl Marie
Asteiu Nella Helcne.
Paolini Elisabetli.
Parodi ResUtude.
Hutiiy Marie.

ft>!c de Zilia ( Ga remis 1 ;
Mambiïni Hoc h.
Marclietti François.
Mattel Autotœ.

(FUki :
Colomaani Marte Mafleîeiiif.
SiBrcâi Cécilr. f".

Eeole d-î Montemapglore (Garçons:
ojuni Nlcn.u.i. pfunf.. Maurice.
Ici : OiudKC-lli Anse le
de Moncale lOarcaos-

iiiartl! Pierre. Oueri.ii Cliaries,
roni Paul. Oraini Pierre, Aôduavir »
1*. ' *~

nie de LunglilgnanQ iGarcoiisj :
Orstnl Ange

LES FABLES
DE LA FONTAINE
îTiductlon en vers Co»ea

EQUITATION
9 ne p u us BeaucneatOit*

MAX DE FE&CBt D* S*
aurten capitaine de Cavalen*

BRIAND
l'Orateur,

JO8EFB SI5CO
[KtOctX à la Cour d'Appel i» Part»

comicA
PAESE PCX FAX3U

Voua gagneres 1S.0OO par an BTucha
n «rpllcalive contre 1 fr m timbre;
Cnlture d'esportatioi). ir 83, Erulij
RllblMl.

J. eATANI

Les troubles
prostatiques

Le* ea*l''« fréquentes et l«c déOcvii *
'û'uruier IluilanMa-iun, les httlmim Ca
cjwaJ, le* t-aitccmcT,, t^unLaiit itit.

[que daua le i..?miM. qui wj.'iUK.sem (es

lue... uuia *nppTloirt pur 1ns D
'géM ds MuKuu'-me HUX <MiB balo^ei
fd* maglWBhiai Leur .THtin drwiwnt

L ralmanie est aitajlaiJViH aurpruin
f. irf-s Drag>w <te yruciioçene cviti
i Mmdugcs R. diiut .i:"ii des eux. le 1
3urs a l'upcratinn.
Chez les opères, l.l̂ ê  prncurpnT un 1
utilfiHHoeiii i)lus racine avec un us

(ail tnactioimcmcwt de Ut «eut*. Eut
a Draséfa C: Masnueene posât 3t
ussi une action i#rcvmttire, ce qw

ml éïilei itr? «inuift .-;iiîis uuuiuri' 1
'rrra aux prosUl!qnt=.
Le rompre rsndu <'.uue conimiuiie
011 J r.Vadcuiie <lr Meckcim- dten-

|nu t iin eWela et les leeuJtaLo de re ne
traitement, aéra envoyé fratulti

'««il . sur demande, par lea Laboratu
Romimï n ter. avenue de tk-̂ u

s» lui!, ceux <i«" iu question mti
retw.

U L' (il 7 9

Parisien
Oii a luit JuiUce de iWii
••e eoitrt i;!:teodautt c!'

(iqne le vi.i des trotr-.1* •

f le corns t
rniu le dcuuiKle, «

Si lr vlii. parfois, liit wmrè mauv.tu.
est fiuit «ai t de quattt* Inleneuft. ta
»-. manipule trop )<o*iveiH t-t exjMs..

|aox Intempéries, )! <-tufl sute! ;•_ df.s
i-hlmkju.-B qL,t en «tena taraient

itoU d-,- bronwre. \wm DHII-

1̂ Liilslo dr celte insinuât
ri.'ritws. <.
journal d» fhwi. Je j-i
<-et vgnrï quelquct ciiii

jqueiils qui duslpcront Jca den
tics esprits inquii-ts.
31 l'un irnruit du bromun
du soWjt, OH noire cmiù

l'OFFICIEL

M PU:ppl Jean a i-tê comaie d » t

Conta ljiiacf
Tarera Louis.
Biùo'J André BtigLUiî.
BUkîîcOiC Auge Féli
PwreUi Rf:ie
ColSnna A:ber?

me serait ce deux Kraaime;

AVIS l w u r "*' su"t:""P "r3llim'-i lwr

t""™ ''•"• 'e prix a<-tucJ du broinwe (-IBI
IIU SAT1TAILI£MENT J f r 5 a l r - d l s HaU"M«. Mui Lueti

DéclaratiBa d*s. stocka de i w t dei^na* =*''lW-W0 Irrites pour les ;i\ milliui
par In cnanerçanlii 0<mi de niuBiiL-s-̂  prrscnts sytli lÉi
simeicmit* H induari*b. ptr- l.Waus- L'iritcndati.-*- aurait doar

! sonnes physlinics ou morales, ^oiit
nus de Liire immédiatement, la déclara-
ttoc de. tootci ks quantités de sucre
perleurfs j lûu ki:our»miues deie:

eux, ou qui. tem- itant dfstinees.

pour 1rs « s prenrciB mois de su
la L-a^atelle de 351 million* de »•

Ces dertaratio;-^ smit adressées ei
oubl« exempiaire â l'Intendant MIU.
lire, directeur du raviUiidément gère-
11 dn flepa rtenwp t,
Chaque dcrlaratiuu doit être conîor-
ie au module aiinesj au ^ Jounia: O(-
-iel » du 1er Juin 104Q. n. 1.125.

(M. les Maires du département « n i
«aiment priûï de vouloir bien inn-
ta <Jéterrrnrs d>* stocka df sulfate

.cuivre, eypexie-urs a rK» kla^t. d'avo ~
en laire ia «tcclarailoa dans les clti^

la Mairie d t 3enr tirnimuce.
Le* déclarations qui seront Imt« dan*

Mairies lercot l '^jet cTini relevé
que MM les nuirez adreaseront aussi-

que possible a M. ie Directeur des
riees Agricoles a Ajaccio, avec infli-
ion des noms et adre.sses des ût
rs «t do timoagc ttêtf au j»x chacun

«ut cela jxiur cîeindrr
les arCeurs «uciumia di
fil du fltfinr rnrrp, it"pftt-oo p.

diminué leur râishtiicF ? Qt
i il? corps qui eut aceepte t meni

(wfpnt̂
'«luit ?

Il ï.ùait doup mieux offrit
lai.-, quelques inilUuiia de pii
Renient pour iL'iir riumier t
•entre. Ccat. yitubabU meut.

liait, i Ali ! tioiî ce HCÏL
les ruistotft recevront

npprin ie poivre dans W I.H
a les cii-iines rp?im?]i'
^ Buibsoris calmanates

re.'slrou C'orgps, Hllfuî, e s t
Ilcurs u'.jr,m*ci... et '.

iciis le marrtiê ! >

, «rim

Ca; DCPARTEMtNTAL
STCTILEB, COMBATTANTS.

CTTilES DE LA GCEREE
FUPILUGS IX LA NATION
LA COUSE

SUR LE MARCHE

DU 28 AU 31 MAI 11*4'

de terre nouvelles 3 fi 50
* fr. h Mk>. « % *

de terre TtaiUfP. 2 fr. !c
s««. 4 francs I*

Agricole de la CoraBEORCCS

«0n;rt1*E-DeDUlt» * la

D. 8. &t .TJnireMté

Irais. 0 rr. 50 k pequi :

1JS ot 130 le paquet,
MM». 0,« t t 6JD .̂e roquet

Hsrioota verta Inli. 10 francs k k*
Ceriw*. 6 et 6 francs ir ts.
Fraises, i et * tranca k k>-

REMEDF BON MARCHE

Asthmatique* qui nDuATr? Ion jours
"ayez la Poudre Louis Lej*ra.< dont Tel
••arlH est attestée par <ies mOHcn de
a'.adw i-pftmnalsaaiil1;. Cette meireii-
use Poudre calme, en moins d'un
ut*, i n p)M tMent^ neréa
> •.•atarr'ii, d

«Mit, «e t«o*

J. PATRIMOMO.

«, hnferard
monfleur UMCCI R

plus ?
On a ietrûuvt ie pousse,

roellp SU rf*ient. enlsine-le ici jus-

(!ii a minuit d n'était parti que lorv) •CTRAT1OKS
tXPARATIONS tS J

•RANDFS
OARANltl

la bataille avait commence II avili
p»>sc la rivière SouUiiMu II Ja naye rt

1 -t ûattenCre «ur la bet?e «f» ï»
i«»'lr ampricainr lut dritrmtte poui

AGUNDISSCMBHn

rnxn
i pe:ileal«U S M1H

UIKCC

Vanta
L

UT1UIS0H P-APIM

atTit serret moiil»
nt i«u; .r pr.-nitrc rt

papier
te puis ret!e*Kndil

tic. «R, GiaiM* alThon. Il innés le kir.
» franc* i«courir tuwpi'BU Vrench-Chrti.

est à la porter d«. bourses te
;»trei bien drs «mBrascet.

nues d'un orrett "•'•"•••""-! ea
[ttate du 23 mai 1940. l'arrête du 3 iuii-

1333, Tnoîiric par tflui du 2 juin IBM
celui du 2i mal 1939 est, a nouveau.
diJit et complctc ainsi qu'il suit :

A titre exceptionnel, denicurarci
i"aUblcs pendant une tlurcc qui expire-
ra six mois après la date de cessation
ijea hostilités, les cartes du eambattj
du »odélc détermine par l'arrêté <Ji
JuJlet VO3 et ayant plu» de cinq ans

iiceiiT de :*Bclila.uifT viPut (!.• d?-
ider aux conlrluudble- anglais pnui
ncfT f.-iTort. de ctwirr. l'Impôt mu

ïa Okrc e>t proporiionuelleau'rt tn-î
tlevp . pius de cinq Iranr» par ifrP , u ;

:.; to'-r.. tir luxe.
P<tui apprécier sa portée, u tant arn.-

TPr qu'en Au^klerr- « ftierc ••si taim-
MU jiatimiitle, fijf riiui iiru de pioarti
'^aprr.tjl e! d'euu runrrair. C'est -a i«
'i-ift ur. ralratelussemeat, 011 jitiuiu.Mi:t,
me gourmandise. Car il j B d«- am.t-
eurn tu- mere aussi ftlgi-acts que rtr»
IBM leurs dr vin. D ai!leurs I?. meilleiir"
lire .s'apprlie > barley-wiiie , rin d'or-
e.
Lorsque Philippe n d'Espagne CUOUMI

iMarie Tudor, l*s setTiKuru d'Ansictrrre
*rnt«ent eu fraude pompe un
d'argent empli de la meilieur-
iiglaiàc : e Sire, vous p!ait-:l iW

|eoutcr au tiu d,- noire pafs •• •
Lo roi eoûU le « vai .. pàUl It^urr-
enl mais v\S» 1c baiiap Juaquau tond
remi-reia les Misneiirs aver Rrare fin

ITHOITPES COLONIALES

Infanterie

Sous-lieutenant a titre tempo

Crofe Jean, adjudant-ciwt.

INFANTEHIE DE HESfiHVe

Ch-f de oataLion '• Tnaias; c

AKTILLEIUË DE RESERVE

Capitaine a tiir r tmjianiK

Anseîi Noël Pa'il Jules Je.iti (

USISTBire DE LINTERIECS

Conseils d'arrur.diisenunt

Les conseil» darro-jdts.ïrmeiiï «e r*i

[•liront H 2 Juillet pour .a jM-emierr pat

oe leur session fionl la ^urce r.

pas excéder cinq ioun.

MAaiBTHATtmE

pelé à l'activité :

M. Morellt piorurror cîr ,, Ri
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DEFENSE PASSIVE

2 voilage d££ lumières privée
une lumière visible de lexl

vrnUbie repère pour i'anaUa
e. ^institue une traiiiMUv Lei'.i

s public est éteint *ur fur cire de l'ai
i ake qui ne peiit pas pr>
.e monde av.mt l'Ajrt'e. i

|<Juâ<z di)U.' e.i permanence toa lui
• des rideaux, de la [teinture i>

ique. Demandes eonie:l à vos ciieb
vos chefs de secteurs

TRANCHEES
ETI l'ubsfc^e d'abr.s eomrtruiU et a
•P"1"»!!. une tranchée r*"ut être t

t « s vite K'.e est un «fuge très ef-
c \ r coutre tes bomoardemenii, relu-
.• que les ancier.s cjreïttttanU te la
îerre 1914-18 eonr.aiMect bieS- IX
» leur concoure il veus sera aequi!

r K o r t t i l O S COMKE LES ÉCLATS
DE VITÏCtS. —
Celiez sur vo* vitres des bandtlettes
s papier en crcusiEan». Vous éviterez
•s risques d'eciats de verre produits
ar une explosion, mrx.e trrs iuu

Al MOMENT Dt I. \I,I RTt: • Dt CM
MF. —
Fernit'ï vus ïeru'L;!.-•&• ço* compteurs1

gaz c; électrique. Laissez vos cii-Is ac
jumierge ou au cUff dimmeuDle.
iut. pouvoir pénétrer eu votre ahsei
e d-i:is votre babitatiun pour étcln-
rc uu I>-J« «'incendie «an* être tfcil-
4 c1.* briser la fermeture. Puis gagner
a.br. voisin sans courir. Voo& aves, new
îaleinent quelques minutes après le «i-
nal d alerte pour *ou* rneltre à l'abri.
Tofiiez-en
C* To-ia êtes surpris par le debJt du
antoaroetneTit. Jetez vous par terre,
ans le ruisseau. Les eclatî de bombes

I M . R S NON EXM.US1.S —
Ne pas approcher d'une bombe son

relatée Les a:.emar.ds e
•omnes qui éclatent avec en long re-
Ktt. plusieurs bcares parToJi. Sign
«rat* chute île twm*w s l'autorité
aie. era«jnwne, police, autorité ml-
itain qui ï « * procéder a 1K destnu-
ien OD â rendement de l'engi

AV1OSS ENMCM1S A TOME.
Ne pas approcher d'un avion

aprw son atterrissage. Lej
imp.iuent nrs a.sposmiï dui mettent Je
fea d. l'appareil âpres no Ions délai, par
fuis pruajeuri nenres L'explosion de ra
,.arell (essence. Bombes transporter.1" TU
lut de tui'i ÏCJ irr.prudenU q

.', pria d£ :'iip(iirc4 6"tn Wnir a
. J . - i l *l,n s d'- mmta ùt £ a u r
.lier toul atttirtt*aie «aspect t

mierie. à laatorilc locale. o\
mCitalrt .e >ua pnek*.

Kl LA »CJL —
,ia protcfer des eciats et de*
atttraiïlnu» de U DCA. mrt-

u . abri. Me îestci pas es ter-
rain iiflre. Abrlta»-ww« oontt* on mur
dans ane encoifnure. coctn me arbre

tWUlBI «CiLRI

FILTRAYS

.,- des
•Iles par parachiKistes.

doit être transmis sans délai aux uuto-
rtéta militaires locales, ainsi qu'au mai-
re et sas trigade» de pendarmerlr. Les

'ions atterrissant n i dehors des ter*
raina militaires connus devri>nl être si-
Ignalés de la même fa«Mn_

pas de répondre a noire appel, sont ln-
vltéa à se présenter aaiu délai, are? ton
tea pièces justificatives, à la caserne de

AVIS

^ , ; j . _ ,.* ailier-. !>.n «t lecteur*
petltM «nnoocM doiwnt U n

s prealablemeot an tlaa dv eon-

seKiif i! DE UL-rr m D E F R Î U
CUHttC IMS FARACHI TISTXS

Conloriae
nëes par H

.1 Sera ciiri-.

ctLt aux lasrtrunions duc-
le Miuittre de l'Intérieur

ciitr ia patticipadou de la
vile a la reirht'ri-Ue et a la
de* ymcluMUM* euneaii»

nia:ntenaiit, daus

ie, une ĵ!Ui4* d'L'ik.'mi'L.ts.
d'âjunircr un service de «un.

et, le cas échéant, de prendre part a de*
aallues-

Le* guetteurs, choisi* ie préférence
ira» les Ancien* CumbaCtauU, surent
acts. autant que pi»aJ*lek sjus le com
:a:iitmeat- d'un ancien oïtlcitt. Tous
r:>r: iiabiUcs et armes par laurorttî
.l.L.,..r, Ls recevrunt lt'£ tultic

de msutes correspond actes a leu
Ainsi la garde civique sera corwt;tnee.

La surveillance, e liée tut e en collabo-
ration avec les autorité» ml 11 t air r a. de-
<ra être particulière ment ixxêrt
»rojt des naines, des outrages n-, lit ai
res. dis ouvrages d-Jrt cl , en
de tcus les point* sensibles. EJe devra

exercer notamment aux heures
[blet au lâcher des parachutistes.

c'est-à-dire précèdent Imméoiatement
lever ei ie coucher du su;* 11.

U est rappelé que les parachutistes
inem.s revêtes: le pins souvent dea o-

TAKTE
Lit reuiiu* «HZ hMxeuot de la carte

I alimentation cera laite A U mair)
Salle du CLJIIM'II Municipal!, dans l'or
rç ci-aprcs :
Le matin, je S heures a midi

aru* :

O P Q : mardi 11.
R S : mercredi 12.
T U V X Y Z : leuii 13.
Les cbefs de famille ou I
utetirs isolés doivent oblig

Jet des a pn-aent.
"imeuts suivants
e la remue des
1.1 Sujet* êe nationalité II
Livret de famille .— Carte disent]

préfectorale. • - Carte d'identité cmi
par If Commissaire Central de Foin

i - Carte cTic^ritit* professionnelle
[Voyageur dp commerce — Livrets de pi
Isions civiles, militaires cl dinralidlie. —
iCarte de combattant

2.) Sujets de utbmaJité élran;ci
Passeport jusqu à deux mois de i
ï̂ ice «nr le territoire. — Carte li'iden-

, té préfectorale ou récépissé
(carte délivrée par la police après dem

s de réidenee.
> DeUvrui» de la tmtU définit irt
d'alimentation. — De« tien :
roeuration. Les tiers doivent être o-
atoiremrEt porteurs d'une uie*.™ 'J'i-

jôentite pert^nticlle.
-appelons que les chefs de fa-

[mille sont personneUpment respontables
? la sécurité de leurs CécUtratiuus
Les fausses déclarations. l"utiliBiititm]

inons et des tickets d'i

L dts bsbiU civils
rciiseigneniret recueilli i

Les ne

iriErxM.se rusivE
Les personnes, JU" s ck. tout ;-r.:.-a^e

aeriï. pos^fu'ant tin L p̂k̂ ice d'̂ iïî i-nuc
e, ou ayant déjà travaille comme in
Inniere, t,ni t'ont pas ete toacbtes te
Durk-ci par ne cravecation Individuel!
imt priées de se presFiitrr i^imrdi ma
!-i. a 10 hf.,r(-, a "a Mairie de Ba«i:
m-eau de l i Dfter^^ pissat

trafic drs c
«nt ie

upor
}utrev<

ticket
s et des tickets, expo-

im satirtion "
ême tem;»

! kpeines riRoun-uses .
• ravitaillement.
La carte d'alimentation ne pourra t
iicun ras. servir de pièce d'ideutit
a pacp 2 dp la carte ne devra dune ;J:

|ctre utiUsée à cet tsase.
Le Maire : DE MONTERA.

EMTUH W LA TUTE

La consommation du sucre est n-sU
Imentée à partir du 1er Juin 1M0. Ci.a

e toupon c 2 de la carte Individuel!
•r.sutlle reprcscnie '.a ration mensueJ
qui rsl fixée ponr iliaque consomma

[>* consommateur se présentera cirt
1 détaillant habitue', muni d* *a rai

U- détaillant détachera le coupo
2 du mois de Juin t t remettra nu co

sommatrur.

1.PS coupons "* ~ seront colles par k>
l'tnillants sur 1M états modèles 11 *•!
'TU!-4! par eux aux erosaistes en ëehan-
> àtf QuantltéH de rucre qu^la en re-
îivent. Les grossistes rècapitiiltron'
> ttais modèle 1! «•! EUT de* état* tno-
i:.- 13 bi5 qu'Us adresseront a la lir
e char-ue mois, à U Direction rtépar-
•mentaie du Ravitaillement, à l'apprit
L leur dtmande de réapprarisiDiint-

e Ornerais
O*n- . . . . - - -
part.

Scerg hL Ut. Médit -

La rpoartit:on mensuelle dn
itre les erossLtrps sera effectué
rorata <iu nambn- d*s coupon* qui

l dî

Us rewrrtstea apparUt.aut aui C'JU-
• m e . 181], 1912 rt 1PI3. rtùitùin: a
iàlia, liiUxes dans ieurs loyers qui ne
ut pas détenteurs d'un fascicule - r
AiIbmUun i « mettant k la déposition

:.i di-troJc oassire. ou qui ne su'.t
^ ,-iios rt^ii.-. JjfTcrra'ifln spécial
!•• uiritea a *e pre.-cni<T ^ umti.ci a
Gcndarrorrie Lr Ba.tu C J »

Ursule' e^ vue de -a rtm-Ut

HnteHerï Kef

hôteliers, restaurateurs fafttifTf
wlons r> farri'.ie. ainsi que h"

..PJT" *•! d'une laron eêinrale ton.1-
•rs rommMTiWts flui utilisent on trar>6-
t̂ wr̂ f̂.f ^ suenr pour la fabrication ou
:;i vfîilr de leurs produits ae feront dé-
iiirer par la Mairie, dans le' *ti 4m)m&
}sm dt chaque mois et pour le mm*
sur* ait . des boni de Teapnroïisïona*-

[ment.
Pour la délivrance de ces bons, le

iMalrc se noiera sur W quanUtes
« M . niiiLw-es nar ctacati des Intc

a en

ouent aclutLemeitt en Cor», gm
• trais (Taisaranci- pour rUquts i

ritiBBes *BP foent de 3 a 5 *k
Des rcmmerçait» «ni demande A
>rpncr '•••a Irais a .*»rï ptli de ve

lii'autrps ont auBiaen'é Jeuns prlu dr rr

Lit Prclet de la cnr.* N I honneur d'in

U.i.1* Que endfofmrmrnt à une Ct-cision
de M te MJniîtrc des Finances 'Econo-

|mie Matlofiale), la Hausse de* prini'-j
.ynjraTu'e pnur rï^qu^s de tjiicrrv n^
it juatUier uiit ausnwntaiJflB des pri>
vente cet denrées et marchandées

Uti qu lis eUjeut it-ir.l* au 10 avril
«39.

Il est d ailleurs JmilWe aux importa-
un dé s'assurer a !* Commi^siun d"w
LTances d*EUt ir,,iUtuée par Ifs d « f t a
•s mai IB3t et 1er «-ptefflOrp i939 au
li-Iilere dr :a Marine marclund.;, 13-
i rtf ifti General IVnrel a Paris r!
irt le taux d'asMiranne eiit Ce. 0.50 '« -

IE PREFET.

au-ié

Metwrs du nuls rnnrspondant drs t
r 'aniee* arténnires dans le ras d'indus

!(rif sa tr commerce aaisonnirr.
D«rw 1P ras on la demande de lin

' 'd* ce» rommm-arits «rred^rait la quan
e!ttW de socre a loi allouée durant h

Ti-ni* (Recèdent, celle demande atn
trar^mlxe avis mtHhré du Halre. a M. le

tprt'fet aux lins de deeisi
1 X* Ml

IMPRIMERIE DU

PETIT BASTIAIS »
t , BMleTtfd da Palal* - BASTIA

BOURSE de PARIS
LUNDI in JUIN 1S4U

* 1»'J
* I«0
.* 1KI

« 1/3 * 1132 A
I 1/1 * 1*32 B
OU. Tre«* 4 •?•> 1»M

|(*L Alerte fi -7. IBM

National U «
CMdtt National 1OT0

NaUonal 19» ..
_ . NiUouai 1M«
lj»Uoa* P. T. T.

de Paru lSTt „( f i ds
^ t «je

, de Paru 1S3Q
1*20 . . .

de Parla
ÇrtJit
Ci*dit

Sï
Union Européen» .
L» Lucetue . . . .
Banque Utxlqi» -
BallQU* OitoaiMU»

Slo
pe Beeil Ord- . .
OoldfledJ . . . —.

Ma ATCA O r i . . .

Tram. Shanghai . . - .

Bect Parla . . . . - -
Radio Elect ~ -
BOT. Ord. . . . . _
Buûa Ban ko w a . ._

Cusenler Je»
KoyaJ £>uleh
Cbem. Fer déportetntnt

BelglQW . . . . . . . . . . _
Bspa^n* «••
Hollaud»
Itnlle . . . . , „ .

•CONOMIQUU COM1 .. •
coin1 w COL. - - . » *
CTRANOBI C 5 u l

f i a s e t l l l M ia«Dt

u nn nmv nusim

JB, Boulevard Paull, 18
BASTIA

MAIB1E DE UAST1A
IMFUUUKKCS

Les interesses pounront prenare cou-
|^ausauce a la Mairie (Secrétariat RC-
laêra!' tu décret du 25 mai drniier. re-
atit a ia création CDL corps d'Uifir-
miercs teraporairps des hôpitaux niti!
—'— tJ O. du 30 mai 1M0'.

Tout ce qni eonrerne le }owiial : An
tares, carnet; mondain, rotiri *u bleus
rb de swirlrs. rie, doit -Ire reu.û dui i

Mmux du • Petil Rshtiair . j

316 713'LOTS

Çurcuraie CTTHOEN. Boute d« TGga.
mstia (ca face l'Ortroi) : voit mes Mu-
es en magasin :
D4*QnrP i place*, 7 CV. éeonvnUqu*-
Berline. 5 places, M CV. lésera

MESDAMES.
Pour Etre bien colZtej. ne dur-
eriez ploj : une seule adreoM :

Salon taulier
«urert le Dimanche maLlii.

SALON OKCAMIEK
INPEFftlSABLFS DEFI'If

6O fr.
TETE ISTUBI

a?ee et t ins Electricit*.
ï, Bd Albert l«r — (1er t tagtl

Rare ealnt-rllcolu
Tbeptioni : 22S.

de •<» Saloa »MT IM
•oins de Besnté.

Lissac
Ha porte» jami.4 an* :<m«tW «fr-
lactueuaa. Du n r r n mal *JvMM
gmt ionfCEi caoa» d* troubla* tt
la raa.

VOICI VOTRI
DE FAIRE

ï pour VDUI défendis IU lovent que vç
pour FUI puiique \t pTpduii iir«jral
iaemeni e» oiiePe QUT de pense) mihiaii

B O N S D A R % 1 1 M E

t'N MATEKILL XODKRVE AU S U

« C I DI N rUtBONNEL SrtClAIJSK

lirai doit x-adrrsv-r sans hMler a

*m PFT1T BASTIAIS «•>

Pour que la gu^ne epaigne au maxi-
mum les vies trartcmscs. il faut que 1 Etat
puise produire au maximum les arme-
ments qui 1ns protègent. C'est vous, en
définitive, qui permettrez à la France da
s aimer davantage.

Tiavaillez plus.
Dépensez moins.
Dites vous, que chaque fois que vous

remettez à plus tord un achat eï que !a
Kjmme réservée a c*t c?hat. vous la
consaciezàsouscnie »:, i,o.. ri'Arm*3meîit.
c est une arme nouvel 1«, c'est un équi-
pement nc-ul quo touch'-nl nos *old jts

Ainsi voui ferez ia guerre vous aoisr et,
dans la mesure de vos moyens, contri-
buerez à la Victoire.

WIH l'eunemi Irnrfrnun muirtn HaffMR
rflort futur In daminfùom, plu* non* di-vrun»
U-ntlrv i*-» notre» Auni nrrirr effort pn-ir notre-

l lihrrti: \INM rft rort* puiser au fond lie mm»
t.tiarf. mu' rewiirrn itrnerf::*:morale,

- »/<• protluin' /»!«», ht n,lt,nté

». i t ftarrr q»ip itnut fOmmei
ptun Jnttu, nota I/IIorrons « nairi jfTt-oni

T de 500 1^.B «'tio d « 6ONS D'
IDOOi'v KXGOOf". e r -

ttO EONS D*AP.MFM£NT t'-n' cirmp^i de loo»
impôl T compm T-mpôt géi^a" !«. k rev«nu.

t".Rierêt doi BONS DAtMEMlNÏ eil poy*
d'avance-
KMS É ô mm-. *•« «no W f f » ** * twtho 1 0OQ fr.
_ I an - 970U- - lOttlf-
- :•• ' - »»t ' - - iax>f'
Si voui o«J b-«oi« d-otsert, « w pow»ei. *

•oui nowenl, ohieni» de< o*o-»ceï OJ lt.ni
«itomptor vs'ra bon. Le «îlde e*l 1ou|OU'b <em-
bau'ii o r*€-.*onee.

LES BUHS O'*RMÏMENT»ont rendus dan!
Ht butrw •',* ».*!«, les s."i.tirMles de I*
BuMtu- rf« Frx^e, 1 * banque*. I n paresp-
t.o.1». ( M éludes <>e

Le Petit Bastiais
ADMINI5TBAT10N

H J

ASTIA \

é cxtra-Jtx'fcia m» rs-

4 0 CENTIMES
QUOTIDIEN urCBUCADT D'iNFOUalATlU>S KATIDU

W L J0D1WAL DO D E P l K i m i f T BELU PAJt eTL U1SECT AVEC I
P1HECTEUH-REDACTEDB ZU CHEF : HABTU B1AXCOMI

: T*Jit»ut u - u ai

40 CENTIMES

200 millions Je personnes sont aujourd'hui en guerr
Le dispositif français est bien tenu

L'Egypte a rompu les relations
diplomatiques avec l'Italie

Londres. 11 juiii. — M. Alliée, Lon
du Sceau Prive, a. lait cet apres-mia
une déclaration à la Cliamhrr àrs Cnm
m iinnt.

Apn-s ^»ûir slgimle qae ivnlrw fr
ruen-p de lltalie qui a déjà coûté 27 ba-
naux ao:sb on sabordés. 11 a rappelé que
jamais l'Angleterre u'aYtul »-U l'IlAlii
pnur Piinemie et qu'elle avait tout (ai1

'usqu'au t«ut pour qu'an arranEemen!
imlab:e In terri nt rntre l« «trinc pays.

L a ajouté :

- M Mussolini a pjnpioye jaryuineiit

< hfts du festin de l'ogre germonIqae.
M, Alliée ft ensuite proclamé que * la

arande-BretasBe w tient fermement
r.ux émut <m -peuple Irançals qui. a-t-il
î it. n'a Jamais ptp plus Erand dans l'ad-

- La Grande-Brcu^ne est prête 4 ri-
poster au defi que \lcnt tfe lui lancer
'. Italie et A rendre coup pour coup. »

Commentant enfin it message du pre-
-idrm Roosereit. le tord dn Sceau Pri-
'•( a déliai un stimulant vivifiant pour
* ppuplri libres

9MJM MASSES PniR I WiTTTE

Lf Cajre. 11 Juin. — Le coiiaeli àet
ministres *f3rptien, réuni aujourd'hui
-u Caire, a approuvé les mesures adop-
tées pour U défense du pari et a den
dé que M0.OM masques seront dis tri lin P:
n la population civile égyptienne

LE rOMPtAlsMMENT ITMJBV

Frontière italienne, 11 Juu. — Le roi
Victor Eauunnel a laoce une procla
mation désiEiiant U. Mussolini au com-
mandement supérieur des forces itaticr-
res.

Le maréchal BadoeUo a «te nomme
par ie Duce «nef d'EUt-Maior çmrral
<-ofnmandant «gpérieiir des lorces 1*3-

TJ'antre part, le maréchal Oraiiar.i.
lamlral Qav«Dlat1 et 1e général PlrcoJo
nnt ete TvxpecUvnnent nommés cheiï
d'étaUmaloc de l'armée de terre, ctwf
deut-ma4ar de la marine et chef ic-

lajor • l'an l'air.

Lwdres, i l juin — M. Bagh Dulto^
nifUe de liconomle britannique, a
aqece «ojowtfliiii un discouru tur

~ L'Italie, *éel»r»-t-a est particulii:
reraent •nsflte a la pierre etuuoml-
•JM. pokttja^Ue est «W|e» d'Importer
tout son pétrole, aon cttanon et son

S1ALTE

Londres. 1! juin. — Le ministère
l'Air britannique signale qu'un raid en
rmi a été effectué ce malin à 4 h
ur Malle par 10 appareils.
D'autres raids ae sont produits, égâ
ment dans la matinée.
Les pertes sont légères et 1rs domina

grs peu importants.
In avion Italien a été détruit,
ilalte, 11 Juin. — Tous les ress
its italiens résidant dons l'île de Mal-
ont été internes par ordre des auto-
•.< navales.
es bateaux Italiens se trouvant dans

3cs ports de nie ont été Balsis.

rOMMEXTAIKES RrSSES

Moscou, il juin. — La rad.o de Mos-
ou, tout en constatant la «ravité de

lion des Alliés, considère qui
'Allemagne et l'Italie sont encore très
totRnèes de la victoire, qu'Us n'attei
ront probablement Jamais.
Lr speaker souligne les travaux hâtifs
Mt Ti-ntoTCfT 1rs dcleuse de U ifgior

iunsienne pt constatent que le retrai1

des troupes alliées de Narvik a été mo-
• par les besoins de la situation ml'
lire Rrnerak. car ces troupes avaient

nne position très avantageuse en

USE VEtLARATION
DI' I.ENEKAL Nmïl i s

Tunis, 11 juin — Le Résident £e.
a reçu eel après-midi les représentants
de la prose et leur a lait une déclara-
tion duts laquelle il a dit notamment :

— J'ai prose a vous recevoir en corps,
[>ur ainsi dire, afin de renouer con-
ai&sance arec la plupart d'entre vous

et de TOUS dire ce qui doit dominer vo-
tre action.

Je temps présent, il n j a
qu'une réalité : U aHuation internatio-

; : nn devoir : serrlr et sanrer le

Que tes uns le fassent par patrio-
tisme territorial on sentimental, d'au-

tettoos politiques oa philo-
simple leflexe de détenu?,

peu Impur te •
t Je pouiTu&, comme tant d'aitties,
livrer a des commentaires, éptiogoer

• le passe récent et Jouer les prophe-
, : cr n'est pas mon genre.
Jr sais venu ici pour implanter les-

it de guerre, inculquer à braa l'idée
da danger toufours présent, celle des
(Turs devoirs qui en decflnlent.

J'y suis d'autant fitta autorisé qu'^-
'ant toujours combattu les pratique?

j lâches de facilité, je n'ai pas attendu la
• préconiser l'oubli

LIne vue claire et ubjeetivr des faits: | représentait les Intérêts tw»itUque
exposition simple, nette, virile, une I II est probable que c'est M. Mazreu-

foi Invincible dans les destins de la. Pa- Itîn. actuellement amoa^Mcleur a S
habitants de pet te ter-_qij ira à Bucsiwt

prri
; épalc tendresse pour res c
•«S : TUNISIE rt FRAKCE >

I t liLKEltAL .NOGttS KN>liil
l.\ SITUATION CREEE PAR LA
DKT1SIOX 1>E [.TTiLIE

Tuijïs, 11 juin. - - Au courjj de
Ivoyage d'inspection dans la Régence, le
Mènerai Nognés a pu a^olr un long en-
:retlen arec M. Peyriraton eL confère!
•vce les autorités civiles et militaires.

Le cuime parfait dîs populations qu'il
a. pu constater et le moral éleva ûe<
troupes promettent d'envisaser la iltoa*

crées par la rfirLsinn df ITInlic avec

TU. DU <.LM:KAL HUflNC,
or\EKNeiK MII.ITMKK

Paru, i l juin. — n est recommande
ux jeunes Eens fc;rs de 17 ans «a

moins «t non encore mobilisés, ainsi
c Hommes dégages d'obligations

nilitatreN. de quitter la région parisien-
Où le département de la Seine.

Ils peuvent se prefcntT aus portes
Italie, d'Orléans et rie Chàtiilon, de '-i

nçon suivante :
La traction non encore appelée de ia

1M0. les 13 et 14 Juin.
Les jeune* gens de la classe 1M1, les

U et U Juin.
Les jeunes gens de la clause IM3. les

et IS juin.
Ceux de la c Lasse 1M3. les 19 et 2ujt>Qt dfi

Incursions aériennes sur la Suisse:
des morts et des blessés

LE GÉNÉRAL DE DIVISION
MOLLARDDe son cûté, la Roumanie cnvi'rra, ee

'Otira nrochaîm, un minisirc a Mosrm
f'est l'actuel niûUstre du Trava

.non considère dans les milieux politj
(ÎIL'S mumalcs comme l'envoyé le plus
jrntable.

L'ATTITl'KK HKS fTATS-l'NIS

WasuiiiStou. 11 juin. — Dans les mi-
fux politiques de Wasliington. la nou-
l̂ie de la déclaration de guerre de 11-

iliA aux Ailles a provoqué une grosse
émotion.

Bien que les dépêches venues de tou-
's les capitales européennes eussent
înonce comme imminenle l'intOTven-
on iUllenne, on pensait généralement

ici quau tout dernier moment le Duce
•flécniralt eï céderai:, devant les argu-
lents présentés par le président Bno- ]
•velt.
A ce propos, un souligne que 6
iaconrs d'hier, k président des Etats-
nls, en relerartt que le cher du
cracmriit italien lui avait promi
lus trois mois de faire l'impossible pour
eallser le conflit, a nettrmen-

les responsabilités.
Cependant qu'il donnait de tels apai-

sements, k Duce se préparait en eft>
îa go Pire qu'il avait décidée, suivant

ailleurs son propre fftu, depuis kmg-
t, en parlait accord avec Hitler.
cette Journée du la juin, les uo-
mistes ont perdu plus de terrain

Ua vapeur itaLca ûe 1Î00 IULIK
it qaitté tuer Montréal, au Cai

|avant la déclaration Ce guerre, mats des
celle-ci fut connue, un dcstroyci
Ktfen s'est ri*t à sa poursuite et I'

rattrapait. ~

L'cquinagr <fu vapeur italien f.tsaya
s | d e mettre le feu au bateau. œaLt grâce
*laa ssvif-frotd' des marin i canadiens,
- Irène tentauve a ecïiouâ et k> vapeur,

latnsl qne non équipas^ ont ét^ captures.

• L'apUcauon rfa blocas privera très
rapidement 1 Italie d» tes maUcrps pre-
mières nécessaire» à la conduite de la

an lim d'être un auxiliaire
Iteich. die deviendra un poids nnur

menr pou' moi. «otr» brochure t«r

sic. mais on t* demande M, conlormt-

fait. Je pense, conscient des de
qu'implique cette détermination

de faux optimistes «chant m*
ce ou l'Incertitude.
do pessimisme non ni"" ™-̂ in

a into-rieiidVaiL par la vole dff
mes pour maintenir lr statu qno d
ics Balkans.

LU. H- S. S. a décidé d'envoyer un
istr* #*n!not*inti.itTf à

'•*• KECTKALTT ACT
— En

américain
Les deux autres bateaux se trouvaler.t

de Ottrraltar rt w «nr.l sabor-
le «ilsiriir* (!•• M Mni.

L.1 ROUMANIE Sl'KMtPE
LA DECISION mUMENNK

ftaGABBE VI1S LT. K. S. S.

Bucarest, 11 Juin. — L'opinion prtU
roumaine a été très surprise par la

Iccislon de Mussolini
Depuis plusieurs tnoii deia ou voyait

i que lltatie se préparait A entra
enerre, mais, ïasqa'ao dernier mo-
t. l'opinton pobBqne foomalne cro-

nt que ta déelslm laite ne serait na;

lusqu'a présent, on n » encore aucun
io ou eommenUlre de source offlrlei-

i rosmaMBe.
Tout les TétervUte» ont été appel

soos les drapeaux et ta Roumanie
maintenant porté son armée aux effa
i!s de pierre.
Les milieux cfOcieut roumains so di

mandent qu'eUe sera l'attitnde adopti

n avaient perd
hostilités en Europe.

depTrii te de-

Les ionmaus ne cachent pas que rrt-
• action concertée da nazisme et du
UKisme qui a permis à l'Italie, suitant

Il'expmskm de M. RoosevelL de frapper
m voMn dans ]e dos. a produit une 1res
Ive lndScnattai aux ateta-Unls
A Kew-Tork notananent, de;

M. ie eéaerai de d-.vi*i.
avant tout un soldat, et,

tient qu'a être un suida
culte mystique de iarmec, a tel poiii

tres cultiva comme le sont d'̂ Qiei
luus nos officiers «upérieurs, sens!

doute aux beautés ije i'art ?t au:
uelles producuou5 de l'esprit, il seœ
rejeter tout cela comme un luxe li

irtun pîiur ne consacrer ami actjvit'
tellectuelle qu'à la techniciu militai
, a tout ce qui a trait aux choses d

larme* ^icqucï et y comui.j '.s. tenu
morale e: physique des troupier*.
Le général MoJard est un -sohuu et m
•heî dans toute l'acception, da lettre
tnmilieux, méthodique, bbarietec ; ê i
(•mi de lu bureauerjUe. ïl emprunta .

j realite, à la structure d^s terrains, a
A topographie les éléments di
ion : it 1- s

' re très étendue réalisée par i JI
M- k tk-mpntrr aurabondamnxenU

Vioientant rindindualisBw insulaire,
gênerai MolJard

it discipline atncU a i
lomutuina réserviates Rêneraleinent rt-
Irac taire i en période calme aux cansi

es * servie* : pour obtenir cet ex
it resuIUt. il n'a pas iieaîté. r.uus
al ntfry. 11 x a u une certaine

qoetterie a toraver l'imnopularitç, à
impopulaire.
n'a*OKS pms de renseigne m*! its

preci* JOT ]ei «Bnnea étapes de sa Imx-
|laute carrière militaire.

Est-il Saint-Crrien c« politechulce i ?
Non» l icnomu ; cert dire que c* pa-

pier est écrit à son insu ; nous savons
t que te général MoHard a fait

'antre gnerr* et que jeune officier il a
U M violent*» ont « Uen «rvi m u les ordres du fénéral Oraiia-

dana certains <rmrtlera, réclamant lin-1
lirvention tmmédlat« des IUL-;-TJnls
dan) la gaetn. pour détruire a ia
le Renie do mal qui sévit en Eûttfpf

L'ALLEMAGNE FOrEMT
SON MAXIMTM DTFFUKT

Londrts, il juin. — Les miht
lltairse angLaia oonsidêrent que l'Aile-,
magne a Jeté actneUement tout ce quYl

mnne« et en matériel
dans l t twtaiBe de France.
Les dirtgeatrts aOemands ne savent erae
.rop Mea qae la perte de eetbe bataille

[stgnlfkrft potir «trt la pfrte d« la eoer-

Dans 3 ou 4 J<rarj le gros de l'effort
allemand sera épuUé.

les milieux militairfs anglais nn
'annonce que de nouveaux cnnllnçents j

sont
pour renforcer e n

Ilene.

i, dont 11 garde ira souvenir reconnais-
a lait part de. » détail

« l a très lantternp.î,
|oa nous avtona essaye ifavatr une ia!ei-

ew ; »«ee quel ealboaslaame non* a-
U parlé dt rwtre valeuTTfls conci-
iyen !

Sun visage plulyt snmbre »'Mlairait a
éTocat;wi de cet autre grand ebet é?o-
atlon aniRire par une sensibilité FTP-
[•Usante.

Depuis, nous avons été amené a pen-
ser que ie général lioilardi cachait Ja-

•ment .cous cita dehors froid», da -
tants, un coeur sensiola de brave ûom-

le. de bun papa, pour être inacceaanle
d'tnietuellea fiolUcilatiuiia de na tu»
('ompromeitrc saq (ratorité.
Bon papa il îest malgré une rudesse
r'pjrcnie, pour aa enfanta certes et
DUT £>'s soldats dont il est fier, dont U
W.e ave.7 Herté et qalt aime par «es-
u tout d'une affection paternelle.
tin médecin auxiliaire noua a nteon-
' le fait suivant : on accident venait

|de se" produire an cours dfe manoeuvre»
<-n mormone : comme on en iendai*

! compte au. général, ce dernier t'est e » -
c d'intrrronipre ;vec uns certain*»

motioa pour demander : • T ft-t-11 eu
Muas* Meuêa ? Non ? Dans cr^

conditions, taJtes votre rapport ».
Sur ce. 11 eonpa Ja rommunicatton t*-

J'ai l'impression, continua i£ b r av
praticien, que ce général a da raear :

jdepois cet favident, 0 m'est moins ant,.
alhique T

VoLa ce qn'ert ie sencml de division :
tu coeur, d* cran, de la tpcrndqw m ?
ie enveJoppe mg«n.-e.
Il exprimait au ministre. Camp-.ncnl,
i Inidtmtda des bastOitês, le soulmit,

d«sjr d'aller «a front avec sa dlrt-
" ; 11 a éta exaucé pnlxrne
rroct est m a Jusqu'à loi ; 11 j terx

aenlrlqaeiiwnt son tferolr de sokttt et
chef ; noss avons, qoaot A BOH, «ne

Kflance absolue ; et e'est p rm totr^
irtaTcr notre sroLmcnt (rae Bon •-
>na t ins à ébaucher k porttaa. prul-
r- HialadruH ">aia sincère, tfq ch«-l lui

Iperdu trou de au mutéi marchande;
de eelle^i a été capture* M >.T rie

lautre» v «mt Rabordéf*

LATTfTTDE DE M tUB^TIE

I lambui. 11 juia. — on croit, sav:«r
ue M. Ismct In.wn, prudent de 1» He-

pub'lqitQ turque, r̂ L rttmdn aojour-
liim a Ankara.
La msoilUatbin putlcHe turque scr.i

|proclamée amjoiird'ntd. ou. au plue tant,
dcmalo tnatta

Toute la presse turqiw manifeste *OT
îdlenatlon devant la poUMqw KaBen-

TH> et proclame n solidarité BVPC H« AI-

i AnnvM M LI*XMGNF;
Madrid. Il Juin, — Dans les mUieuT
llUqnes on déclare, re maTIn encorf.

lue llntervenllttn d clTULie ne «wdi-
a l t 4 A

illljlri.j.nij,mllllll,.iljli|l|..l.iUiHlimill.1,u,l .



1 Ç£6 CAMKDATS
[CAT DTTtTDES

Antoine.
B»8slU Pierre.

Billet —
Parisien

«Urw-y T-mp* m » a praMce sa
m mie tannée produise. Clk aura W

Dewî
II est rappelés aux inWressee les près

(•rjrt'ma gy deowt-'" du UT svptemhn

L direct ou jjar personne In-

(JJUËU Jean Laurent.
Contru«i Joseph.
Raflai! François André.
Ylîta l u n e .

Intentent et... de fie soigner.
Car «HrJay Temple. a 1 » doiitow p»*.
•H en avoir besoin. Soumettra un e r -

.uu prodige dos son bas-âge le pendant
wutt u pomlérc jeunesse, au Eunat-
nage lntensli «Hollywood, cest pe«t-

|«re , pour les parents, un moyeu tle E--
ueauccup d'-irgent. mais ce n*Mt

p u alnti qu'on iui Isit une santé soli-
de. Le» bonnes lotte* tosé* de «ifriey
:aebent sans doste t a * fatigue pré™ -
:e. an peuvre petit estomac dêt:i détr.n -
jué, aes if-'* i » P tei'Àu* e;, J toui ii-
i.<>irj. m: e'Jit gênerai déficient.
Mme Georse Temple, mt-te <k Siiir>y.

[était > manager de sa fiDe. Or, ie
3.-.oazer n'est pas

Moracrhini Ai-.tomt.
Barawa Mar:e Artttlnrtw

i Mariette,
t'.i Cattaennr

tutt

prendre p

Informations Locale*

13 loin J7H. —
TUS Us transport

l'ordre *
et n*TtR> d! » r t -

au**

AVK
DERNIERES INF0RMAE1OMS

notrln
jus*li>'

il. Après quoi, il « i prend uu a
Mois Mme Temple n'a pas de fil

«on

Xuz* ans. c'est l'âge ou une fillette
•pare sa métamorphose. Moment ti

délicat rt d a n g t m n lorsque renias
est pa* éctwh* iiormaiemer.t. Je>

serais pas surpris cLue Mme Geai
Temple eût Recelé quelques signes J
gûétants « h « sa «&. Aussi crie-t-el

Stop ! >
« Je désire. <Jlt-r'.le, CM Sttiriey fré-

quente l'école et miWl « « « de pen«
cinéma pendant qp-ielquefi années.
: a travaillé dor. Elle a «eritê te se

r loi, d'activité, d'amour

u pmehain, de iMuUasse nu« —-

A SCÏ Obsèques qu. ut;. iii ^.* «-«--•!
pompe eu réglas fiWtaui, s.1

diverses autorités et de nan-
6 accourus de tous les points

Une magiiiiique couronne a ete on«
i par la famille.
L* deuil était conduit par M- Lm>

Oamfotfi, *ÔII fils, et par ses cousins
Ajyiï̂ iu Bianciii. président de

Légion t!'honneur, Bianchl. ancien ri
Uociant. «'. Mjssiani. professeur au I.;

lier?, rangs de 1 atlluence ou re-
, u preamer d? MM Hyaciu-
îoutera. maire et conseiller ge-
ftiitoiue Masc;.rlni- adjoint, con

(«•Hier d'arrondissement ; d* 2
ci pal ; de Casa-ta, J

FurUui ; Joseph-Louis de Moulera, a-
[vocal ; Mataii, camnâssaire central

:a, ancien couseUter jnunidpa

le»
a ^oes t re et ''ni'ittr""""' 'tailiei

n,j des biens, a.otu et Intérêts dés pe-r trouvaient â l'intérieur tfn môle,
SOAIIM et coUecUvitws Qui, du lait de ur«s a ee mettre a ia voile avec mm ci ,
cette inUwdMtioa, se trouvent ïrapp» avec un iia*t» et)ax«e Ct W . n t W »»-
dlnnp-cfté. , * • « . le 13 Juin, a « heur**, ton. le.

Aux termes de ces diaposiUiiuï (article eoldaU étalent embarqués ; leur nom-
ler et U du décret du Wr «atanbat bre rtfcmtt * \M» Jw-»«- mm « M *
Mai luus détenteurs, à n titre quel- >u-r les officiers.

^ . • ' i * . tout .-..1-- E-ruu;la ou nur- i A midi. J'ai (ait le eifti." ^ dêmar-
l U - ' JitoOc U.at aioUil^ïa uu, IBUHULU- Ler et à 4 lu aies, celui CB iu.vûr .aûOK.
. . - apptxwtaiii diMcUmeat, oa fcidi- 'j 'ai mit à la voile, accompagné d u na-
•ectement ou par personne Interposée, jvires de 6a Majesté, le « Dauphin » et
a tons ennemis, tous les oebiteurs * ! l o « OorRon » et de 22 vaisseaux.

M. rt «fine Horace de Hesxmi e t ; t s j | s
eolants ; Mme Vve Jetmne PlftÇfpUnl

eniai iu ; MDuuetM. CiuariHLiÇi
enlauls ; tous leurs parents, «t

amis,
Ont la douleur 4»*t

l*> perte eneUe c
n la person

a de toute na-
( ui*vts ÎLj diWM IKI«oiiiies, iwur
ique cause *nie « soit, doivent en
e Ta déclaration dclaillée a» PrMp-
r de ia Impudique selon les rcs^s dt
ipetenef tracées â l'article 2.
Buis ies fioeieU-s, l'obligation de la

déclaration incombe a tous les «ssudM
nom, gérants, directeurs ou adminis-,

tratear* lârt. 1er AI. H. Si p,u.-ieura

quelqt

Iqne ce soit, pour

uppieaiit ; sculpteur ;
e-ptesident de 1* Clianilm de
. ^ COJÏU^UUIO^LIIt fîuivin, n\t

r» de la Ctiuntae de Canmieice ; P<
i, UaBOavacc^ et £i'.vcstri. juge»
ikounal oe Coaunerce ; Ladurplll.
e-presidenl «i('â Combattants : Novi
i Stefanini. prolesseurs'au Lycée ; De-

«•tirer D'ailleurs, elle p u * * t il d*- ^ ^ a ^ « , KUaAe • l M t c t o .
••-,- JifflcUe <fc lui confltt des rtlea a ' ^ d f ^ C s ^ d E ( j a r K M . M u r a M i 0 .

,1e. secrétaire ùt H. l'anUutecte ~

e marne dêcli-

rêserre de ia lacullé pour elles de
ndre en »ue de n eflecti

| seule ôédaraLiOtj ayant le D
Art. 4).
La déclaration s'applique aux actions,

.parts de londawurs, obligations, titres
u latteèU appartenant directement r~
idirfftfffK"'- u u P " Personne Interpo-

sée a, des ennemi.
U «a est de même pour tous les inte-

éts â^onemis dans les maisons de coi
! inerte, entreprises ou extrioiUtions qu

.nques, ainsi que pour toutes ententes
i convention* d ordre
e des peoonnes pbysiauej

(Nelson J. Lord Hoodl

an*. iJ i'd'Ji 1315 l ï lieu
ri-sion au nord d'Arras
erie particnlicréaient vi
teau de Lorette.

AVIS AUX ITALIENS
RESIDANT A BA6TIA

•à italiens du aexe niawulin, â»
s de 17 ans et de moais de 60 ans
ror.t se présenter à la Caserne

[wuf dans l'ordre ci-aprts :
Le 13 Juin : lettres de A ;. F.
Le H juin : lettres de G J M.
Le 15 Juin : lettres de S a Z-

d appareils dlfi-
luibuteurs d'essence »ont priés de s

faute a lu Mairie (Direction
[dp la Dfu~eose Passive), aujourd'hui j*-u-

e.pjjt de
'lis iimaett*itpepQ-
?• de

ibiW .VcB-OATHmUiE DE HOatONl

:-cedi^ le s juin 19*0.. en sa-Mme-ac-
re.
La obsèques ont-eu-lieu le- iO juin â
ttipoUo.

p. p.».
CM avts'.tient-lleu-de>'lettre defi«ir«

DEFENSF PASSIVE

Lt personnel du service c'incendle est
(invoque ii Li stauce d'instruction qui.
ura lieu samedi 15 juin, i 16 heures.
Présence indispensable «MU peine ùe

Les personnes ayant obtenu t
ne à gaz au titre de la I
e ct n'ayant pas de mission particu-

lière leur ayant été désKtnée vmU^t
mois de mai et Juin IBM sont prière
les renvoyer lmmédiatawat â la

Mairie de BaMIa «Direction «Wa T M -
IUX t» la.Ville* sous.pente « e - s s w -
nu prévues par la lot

\Z
irei. noLuii

ur de

même nr
la ^ des eau

DonaU oiuvwmi, Kwivl Mai . Fog-
ji fterre, pour intnctlm a la fl^tase

[DECLARATION OBUOATOBf

PAR TSOB LHE ARTIGA1W
ET EXPLOITANTE

légères et rassemti

KM- le- :
. isumnent

tûix-; du département son
ptic <te wuiou bue uivi-

i « les détcBUwca de «*cxs d« wltaw
«i«eutveesii
* ma SLOT J

JOUR à la 1

LttàteiiB
t , MalrH*

t-je MM. :t
latqm pan
mManJm

trnr: fl d-j

L

^eneurs a 3H ktlOffs d'avoil
,i «ec^ntuc dans les dsq
Halr̂ e de leur i *

atlani t,ul aeiw-t i •
taïaut l*Je l (Tun rmc»
•s jTiitC'" ûdrtasKuiiL &UASI-
Otùt a U. le JXjectCur ocs
riwi« i AlKtdo. H K ind*-
Hjmi et .tff*i** des ôswa-
tflrui»?' <îft*T-d par cLaron

f Prtif I. mTHEAS-

SUR LE MARCHE

petits poL̂ . 3 *t 3 rr Mit kxo
Fmes. 1 et Olf. 69 k su*.
Pommes o> terre nouvelles, J f r M <

4 t . le kilo. , >
•5 de terre Tie:lé.', 2 (r le kg.
s secs. 4 irancs > kg.

frais, 0 :r. » le paquet.
ts, 135 et Lifl le paourt.
040 et Q» « paquet

verts fni-. 10 francs -e fcf
i. 5 et 6 rrar.Cî le *S. .

5 et • Iraws le ««;,

LES FABLES
DE LA FOffTAINE

1T»OI;IUJE e i vf.-i corsea

Iraa«
Tuon, 18 f !
Soupe, 20 francs le

Langoustes (peUWsi. 21 I
(grosses), s trente k

Lr , petil Bastial? î T>" '
iOl et Louis Oandolfl. aiwi

jka penwmes atUrtntM. ses

modest» Prix de la toile : a
tes les pharmacies

ait, AKOlai. c m C ? t . ricrei- ^, rtn-
iwull. CaulUcti. aarboni. Paro-^ Cu
im, GMcruU Blanc. Pnccl. uef»-

LncctoûL Casaaota.
e t e -

AfM«s l ' a»« i te . donnée par Ksi Mo-
m a n i . protnotairc aposto..

rt â a o aotnbrxiu elerge
d!**rpb«lines du Boa Pattci
itwu » *u lieu dans le tunUcan Ia-

Les artisans ruraux et e;
3-icolei de la comra
«meot tenus d* se présenter au f
, «, mairie i^ i»*i— (Bureau I
e). poux J isdre une déclaration,

qui ao-

• •• • - Ir-. . eu eaaa ~i»i*c* * telle dévolu- i^ nOjnme FrsatinL damewaat to-j
fc- • • r j ion. (Art. 1er- AL 5)- :k*axd PaoU, * ' « t préaanW au pMb» de
: oua^iaoL, ^ g —raones qr-' se conformeraient \ ̂ ^ rt a dtxiAlt a w i r panlu un oa- ; _ _ _ „ rorolctTtn«

jp», w prescriptions légale» «ra ien t _. — - —«-— l»***» * • «^r

de poursuives devant les tribu-
d M e n o W t t e ( w t w u - ! _ , _

M. d'aï» valeur «e U N O J n a t t

Ltat-Cad
[HAI88ANCE8 :

MatUd
Tamagna Albert*.

cimetière c la Tiiie.Uiil au. c m
es dtsDiêns pricre» ont été dit«i par
labùe ZaU*ra, tnape^rn de U Owi-

^ ami 6c ja larr::.:.

h MM
j toutes

D . MICOT

AVIS

[OvclanliNi et* staeka d* rttrf
pw les

Les «oswwrrJUiU et industriels, per-
|aabM» p tvaquH «• m o n t a , «ont te-

i«s de faire bnaaêdlatemeni. la décian
>«u de luutw le. quautiifs d« ÏUCIC su
irncuna H 1W» ki(n«™minf6 de tenu-
u r <-ii. ou iol . leur «Uiit> dtkUiru

Ces déclarations sont adressées '
double exemplaire a l l n t e n d u t JO
taire, dlreCWat du ravltaiCement g*w ,
„ ,i, .:. p«.r^nir"' ,
Chaque deelautt.ou doit être conter- •

au < Journal o r

OUVLH"Ï DE SAINT-J
Aujourd'hui, It te de Baiiit-Antoùie ;
rase* à tontes I n lieures à partir de
heurts.
A 10 heures, nKMSfc «olcnnclle en m"-

alquc. aux intenltoiM des «saocies «t
WenlaiUurs de la chapelle et pour la
rictolre de la France

Dernière messe a i l h. 30.
A 17 titans. Vepre» solennelles, « r -

noo et salut.
A 3» boires, Ténératlon de la Sainte

Bellqitt du grand mutumaturge et
chant du 1 Te Deutn >•

Oclel » du 1er Juin 1

L O T E R I E
NAÎIOI

OFÎ1CE DEPARTEMENTAL
DES MUTILES. COMBATTANTS.
VICTIMES DE t A OTTERRE
FT PUPILLES DE LA NATION
DE LA (

Le Pxtrtiseur eu Lycée de Baaua, pre-
rident dn Comité Depactonratal «'édu-
cation physifine et de préparation mi-
litaire de ia Corse, fait ctmiutitie que
lejamcn tfa B. P- M. £. «ura 11«B à Bas-
Ua Ici U et U Juin 1H0. a ? beore*.

{pour les centres o> BasUa. Boigo. Lnn,
ureto. Oietta, Rofi'.iano. âan-Q*vino,

awvt Florent.
Les jeunes (eos qui <mt suivi aiLeun
•s cours de pnptMttan u AP-MJl et
(iui 1 irou 1 traient da.n^ une localité
ejevant du centre d'examen. d# B»1-
ia sont salons^ u s; prùratex D Bas-
ia. , j ,

J * Proviseur,
Prt-Mrent du Comité Depart«meatal

âtené : WALLON.

DECLARATION OBLIOATOIRB
|DEE STOCK» D& SULFATE

COTVRE .

Les .deUotPurs Oe stocks d* s
[cuivre supérieur a 3*0 kiUK smt- tsvua

laire .a déclaration AAMI4IBUI *
|lu Mairie de Basiia iBerrPtarlat

Aax « ' n w s d'un arrêt* mLnlsttri'l en
»t* du n mal tML l'arrêté du t iuil-

| k t 1»S3, modifié p t r ««toi dn « Juin 1M»
|rt celui du M mal 19» es
modifie et complété aiwl qnll sait :

< A Utte esce»UoiineU damaanroni
a.*bfcs pendant une d u r * qui expire

lia a h mon aprea la date de «eautlon
«on honUlltes. lei Mrtes dn combattant

Mi* rade, i l ju|B . _ ^ qUC ^
t ^AStfii d t guwrc italienne a été cou*

w*. '1 J i mesures militaires
yvwsv.i.sivBsl I 1 t 'aient cimsidlrabli
ont éw. encore reutur«es, de noi'veli
ciasws *jant irie rjppekt-i MMJS les dr;

AWiUÎTLJŒ

senos-Alres, i l juin. —
es itft en Argentine de ia ma

Un-ré avec laquelle l'Italie rompt pra-
tiquement les relations commerciales.

Les* journaux de Buenos-Aires uimim-
CHit tn juanciwite la, déclaratioa de
«u*rrt faite jw.- n u l l e a la France et
A la Grande-Bretagne.

On Uuu»e des coaunentaircs inûigiies
fiAus la piupart des Journaux et notam
Dtent dans les deux craniis quotidieqii :
f. La Prensa * «i < Li Naclon ».

Le gouvernement italien a lait savoir
EotammenL de.i lUer au ROuvememei]
de Biwnos-Aires que du lait des ditti-
cultw d t transport iniR-reiiLrs à iexlen-
Cion du cuiiflit, il se voyait dans l'obli-
gation d'annuler une commande de 125
misions de tLollars de vianoe congclo?
patsée à i'Areentine.

If . H. S B. au «.-a:; ou la paix ;

flap* }fs Balkans >.
On constat* avec une satUfactloi

aine la présence de 40 dvLstons E
(tiques ;i la frontter? nisso-roumau

cer Budapest, u jain

inlarne qu? la poussée ernmnic

des moyens palasams <
t eiea*e .
m portant 1

ATBES U DlH^OUitS
M M, StMM£\'£LT

^ew-^ork, n jum. — Le discours pro
non«é Juer soir par M. Hooseveli a L'iia*

lente très MvoruMe-
[œent oans tous les milieux américains.

On considère fitneraJemeat que main-
•naat les Etats-Unis doivent abandon-
vt AfinUivemeiit la politiqire d'isoJa-

M. Dewey. candidat â la président;?,
Jti-l.ir.t n New-York, nprps te discours
ii presidcr.L Houseveit, a decluic que, I
t-ii que ies pwoltj BC cclui-d soient ,

:ucre. sa voie est celle d u

ifs iion(rrols considèrent qm
tie i» lurqnie eu truerre emraïne-
iio^-:i celle de t i Boumanie, de la
ark c! ('.v ij, YoucoaUvK', et de la

Hongrie.

Tandis qu'il y a quelques Jours à -pel-
P M. Tek-fci aifinnail la fidélité Ûon-
•oise â seji allés de l'aw, on dit au- ' r o u s , i
lurj'hul nav U Hongrie \ t u t maîutc- t
tr sa neutralité, bien qu'il g^t clair , l''4i

que si whe-ci venait a être f""pnr
Hongrie, a. côte de ses allies italiens et

s'opposerait ans autres BUlta I
s. I

r. les prrjiaratils miiitaires !

„ ' | divisions crilndeei

Pans, 12 Juin. — Au MO dlvisriona
^mandeff eugagées iane la bataille, il

;liut ajouter loua 1rs chars blinde* dont
dispose le Reieh.

Maigre son avance, l'ennemi n'a pu
T notre didptwmr général.

u. — En tiu de. JCHUiUt; un
la bataille «•«, unuours

balkaniques tout presque au .12 join — Denx Bateaux ita-
ont ele capturés auOarjp d'Algen-

\"

Dauue p-urt, ÙJI aanoure que ce
Un des Uoupts «ntanniquei se «

JIWIKI dut iau-

jour dh 11. ..

L . C juin _ L7tapu r p r t f o r .
s de précaution.

O 0 U ¥ e i le de l«nUee en g

DE VOV nmB£NTROP

(celles d'un
flligecaiit.
La déclaration de EUerre italienoe a
rovoqué n n e reaction M. Vive <b« 1 ^ ^ ^ ï ^ * £ £ ï £ £
s imcrieaiw d o n , , » italienne, dbnt lPmpBp a ^ ^ ,,1ip ^ . ^

la meilecre manilestatinn et,: le discours 'UoB

prononce par le mair- de New-York, M. , Us „ , „ , „ ^^ t , , , „.
Fiorello La Guardia. hier soir, ù. Otlr

i«a.
-rtement leur

M. La Ouar^n. qui fil la RtH-rre iv
tre l'AIleinagne daiu les ran^s <le l'i

« italienne, deebra que les E u t s - '
is n'ont Jamais et? ao.s.=l proches de
déclaration ri? tuerrr qu'ils le iont

Indignation rm.tr.-
(UJP qu'a prisp ie Duce.
Des arrestations d'Italiens n.it i-U
•lies. Par ailleurs, !f budset d-- ÎJ

fense a été porté t» 600000 â uit 1
dr livrrs.

Paris. 13 juin. — to r.avires de i

Rabat. 12 juin. — DP I
es gens maïbcims ot:t <>l

U: LUtALtSME MAROCAIN

FVz, il juin. Kii apprenant la t

ftûatWK' allemande. 11 juin. - Apri'
avoir réuni le» reprtsuii^uui de la pre-
•e ajtuirtiide tL ftiJDgfre, M. Von Kib-
Jentrop leur fit la deciamioa suivante: >lara:ian d* gnerre italienne, b r-

• LefomerneinenlduBeicr ie t le peu- ' laUon marocaine a organisé il.- t
j>le allemand aa t écoute avoe une pum- breusas mBnUesiaUons de sympalHi
tion proroede les paroles du Duce. 'ce lovalisme à la France.

< C'est aTec un Vif enthousiasme que
le Reich a appris que lilaJle s'est dé-
cidée librement et de son propre chef a
Wendrr les armes aux côt-fs Ce 1"A4<-
mAgne contre tes ennemis commuas :
. . -tt_:_c et ia arauf t -BnUEDe. |'« momeut du moiu,, a ne dotmer sur

. . ^ armes lutteront, a déclare M. j lentfte «u Kuerre dt. l'Italie aucun cwn

L'ATniVDE I K LA STSSJK

Tunis, 11 Juin. — Tunis conserve
-aime, crpcuftuiL 4 iu a u m u , w i ,

'prises contre le» Italiens.
| Tunis a. pris, des hier, sa phyMou.
tie £ucne.

En dehors d is d ."placements hubi
tir troupes, dlmpwtaatea mecurfs ù6-

| lensives et notamment la construction'
ies barricades dans les villes ont été pri

Moscou, 11 jum. -
radio aeraKent visK

les maitres o> la France et de la Gran- 'ï»c«n précise In position de ITJJt.S.S. â
oe-Bretacne commenceront a compren- j i ' ^ m l dn conflit actuel.
drt nos miériU vitaux. I H est à noter cependant qu'en

« Ce n p « t <m'«prts la, viiuuie itoale , C a n t l a reprise des relatl
des peuples Jeunes, comme l'est l'Aile- i tiques arec Hialie et le départ de M,1

BSBfB' iiatio." ' l-snclaliste, cuinme les t A^us to Rfcio de Borne pour Moscou f.
L lasclxte. qn*one T*I«- vatitalrie, 1*^ celui *• M Oorenkine pour Rome. U I

[radio de Moscou insiste sur le fait que J
cetle reprise des relaîkms avait *te de-

L'plat de siège a et* proclame
Les lUiieiLS qui tr^vaUiaiciit dans les

L-tvicfs pu^lî^ uut reçu l'ordre ue ctf
aer immédiatement leurs foncrions.

A population italienne est soumise a
r surveillance très stricte. Aucun ita-
i ne peut quitter sa région.

diptoma- j D " arrestations on» ét« op.Teés.

fA.VAD.t

pourra être 1

AtTOCat Dl DEPART DE

S B .STAR'VU) (RUTS

fiofja. il juin. — sir Stafford
ajBbassadeur de Oraude-Bntagne a. Mos
cou, a quitté aujourd'hui Sofia à bord
d"nn appareil soviétique pour rejoi
tun poste.

Larreptation <!*• Sir fitafford Ci
comme ambassadeur a Moscou a pro-
duit une satisfaction universelle aux
Balkans qui, pris entre la menace dr Ber
Jifi et û> Boue, cherchent à trouver un
point d'appui à Moscou et saluent l'a-
TTw.loration des rapports diplnmatiqnc»
entre 1TJ-R.S.S. et les Alliés.

TUus les milieux poliZïquea balkani-
ques soulignent la phrase prononcé* p u
U Molotcv as foars i une rrwnte réu-
Clon du conseil suprême sorjéllquc et

, « n i

n. 11 luiK. ~~ Au Canada, la.
; de natèrre-rtàw» de ntoile a

>idée depuis dé]i quelques ojurs, a la [P"»oqué une Uts Ttve émotion.
On approure unanimement la décision

™ d B Canada a l'Italie et Ion
« <l«e tous les Dominions l
mMiatement la même déclar

|sulte de lonEBes négocia tion s.
L'insistance mise ;wr k speaker a ' * e

»n!i?ri«T l'antériorité de ces négocia-iCBns-
on.-î ]>ar apport à la declaratioiî (1c | r '* n '
icrrc IiiW par lltaiic aux Allies a ct5 ,**""•
t . realarquée d a u h-, mlTmr dipio- A l « dernières aotmiles, M. Uacken
^tiques. l"»" iab"- premier minisO*, ' prendrait,

• aujourc"n!ii la par"le »t fers.lt un expo-

LES EALKAKS A LA \ T 1 U J

DTNE DECISION

iKtambul. 11 juin. — Le conseil des

résidence de M Lsœ<-t Inonu.
Irtambul ct Ankara restent fxterieu-

|rement calmes, attendant la décision du
[vernement. et. bien que dm classes
Jéres s'aient pas encore été rappe-

]cs drapeaux, presque tous les
ps ont elf -'j>mmM, par nfdre (

,&( de la suuatto!:.

M M U i J O K DE fSHSONNES

sovr

12 juin. - • D*;iytin
k mteittoRï et .

jnuitéfled runt être livrets aux Ailir,

Lunctre-;. ]2 juin. — L-s
E J J ' . se pounulvent ,-ui

|b.lnde.s sur toot le Ir^nr.
vlaUon britannique a eg.

lué des raids «-n Alienuicrir o

Parti, 1Z JUJI . — La Baux a ete s
volt* aux pmnlàrps imires du Jçur

II J a 4 morts et lfl blesses a- Geiu-rc.
La gare de Lausanne a e t t

«TSYOL »C LASVS6IKK

DE VAFKIÇKE

ITAUEKNE ET DE LA UKYH

Londres. 12 juin- — Des avions on-
tanniqnes ont survole l'Abysainie. •>Afr:-

[que Orientale IuiiËune ei, la Libre
Divers ofejrctirs militaires ont fV a t -

> a Rue de noter qoa le
italien ne sont fie mot de la destruc-

tion de l'aérodrome d'Amman».

Ces milliers
'.aie ei polonai

Da appareil alletnand qu, .
1 Comte de Keiit a ni- abattu

t «xplr* la

•a Mca i t ïWi aans l»U
[«tard ievr demanda d« réabvnnemcal
U BM7en dB CLmua Pgatal « H

aTvni adtnw à ecl «Bat.
B. — Tout abouttaenf

•» u u nnestl BM *TM le

i bomoardicr britanniqne a norrolé
aujourd'hui l'Italie s^ptenlxtootle.

12 bombtrf uni -Atteint des •jojetUls mt
[litalres.

D'uutre part, plusiei^ alertps ont été
lorr»*« d a m la Pén neule.

ItlfcN A SU.NAU4C

conibni na oncore en lieu a la
des Alpes, bien que. de source

e, pu annonce qce *•.< iroan^s

LES TOMNltS

aiketez 1* * PtTiT Ufl̂ TIA
la Bûeajc inritrma

k pla* (orl t i n t .
•*• Joarnanx tnsnUlrt

BUUI tax Bl dlroct avec r

COIFFEUR
Jacques

20, Hu

Lé meilleur spécialiste pour les
tetaturus, mise en plis, décolora-
tton. coiffures ir.odes et pfnnt-
aeotea Inégalables avec et t ac j
«toctridté, ctepnti . . . H rranM

SALON OS UASSAG1
HUCUCURS - P&DICTJRI

" • d u i U de beauté — Parfam

ps * ujie mactune qui, a Lt Ion
;iras*- P[ de temps en wmpf
iflawijt iiossinle, a besoin d'un
titlldjjRp, Nos orsane», cous-
au Lravali. doivent cllmluer Ir*

;<lrL-hets et les toxines ; s'ils ne le roat
qu'imparfaitement, wus -n empoison-
nent .oraanismr. Voit* devra les aider,
fi pour CF!J. rien n>st mieux indique
[fU'uur cure .i la ti*,ii,e Vit-liyflore. Les
fuàuu-j Hio.^-s t-t dow-s 4m ia coœiffl-
*>it it.ii une action certain» n enem-

fliw sur ie ïoie, les reins, l'intestin, dont
lit- s.r>:i roncO(uinem«at eat essrntiel pnur
h. ta;;ti-. Prenez doii^ après votr-- repas
(JII mur un.- tasse de lisanr Vxhyrioie,
AieitfaitiiatE, Délicieux au RUÙI, et ton-

lenipêruraents. La tisane VicliyTlore
Iponr la saille est nu trésor. La Gde Bte.
B !:• 9U. Ttfs Pliirs.

«16 Venles-vaas des BsavtUes i a | a « S>
# achs tn le < FETIT BASTîAU > ^

AVHXmmtVt EN CTJEKRJt I Londres 12 juin

es, II Juin. — Les Journaux font! L'aviation italienne i rff-viw u:i rai;;
uer que du fait de J'extentton dn \au JUetx lits enarimt *cwt tombées MU*
en Méditerranée. 300 misons | ) r s rochns.

La Maison Agricole de la Corse
1. FATsUMOMO, da

, • . BAST1,\

Sentof- d'icliit ra cnMDaa. Rnreu ia rrosrignrnoih tpicrAr*. Afl»Ww on **f-
•«. Eipmi.fs igi coles (TdlBtln Eofrin rhimiifLta pd«r fcmîa cntanai. Trodoili
ntiiTyiluiiiat<i|ucF, boulin, Bouillies copifqon. Ir.'ftftft-iéra. Ne, rtr... Gt^an H a*

aorticole H
l a plm* rifmtén.

LE POST DE axrnoi 1
Surmenerfottquej..

F» pffel, h m qw M. Mu
u a déclarer qu'U

la G«cp. ni la Turquie, ni la Yow-os-

MAGNESIENS
LITHINÉS

VAILLANT

«r. il « t ronnrmé qu* ] » tentttim del1**11111™ d ' « " " " a * " * " "
prosrteton d* Ennemi . . drta de 1-1*™" *** « « " * t r e M<"**' " * Pl

| Rien dimportant a
n« «l sur la Paris, 12 Juin.

Jjn aïwnaniii imment tous leu
bammes et cluus dispûnlb^s s lin rtvle front.drs Alpes, nos troanr

ajir leurs position* E.!e
'ont pu



t DEFENSE PASSIVE
CONSIQNZ DE :
LCUEKES. -
Aumne détaillais ne « m fcMr

dam le Toilage des lumière* prlrees
Laisser une lumière visible de T
neur, Véritable rrp«e pour l'avtatiOE

nrnpmir constitue une tntauoi)- L'écia)
rag« public est Mrint sur rurdre de l'an
tortté "Dllllaire nui iL» peut pas préve-
n;r tout 'e monde aianl ya.erte. C«-
moaflez donc « permanence vos lumle
rts avec des rideaux, de U peinture
paque. Demandez rnn.-ei! à vos «hefc
filou, vu? ilirr.s <3<> srrtpnr»

TBANCHEES
En ^JUSTIHT Jaiiii: construit* et

l'éprtuvc tr.e t r a n s e p m t être «tiv
t t très vite. Ele est un refuge 1res el-
llcace 4-o;!irr le» bombardements, reïu-
Ke que les anciens combattant à* la
guerre 1914-18 connaissent bien. Dc
d e leur roneoui-8 i' sous rers a*"T»i!s «U*
sitôt.

N COXltSÏ t l S ECL4TS
DE VITBE8. —
Criiez BUT vos v;lrrs itt bandelettes

de papier en crais-.l uns. Vous évitem
les rL»qurs d'Wlats (Je Terre prodo.ts
par une cxplosliui. même très loir

AL* MOMENT l>i L AlKKTK : Dt CAl
ME.
Fermer v*< tiT.-trts. vos «umpWU»

\ gaz et eltcttinue Laissez vos clefs au
conclcrse ou an chef d'immeuble1. H

faut pouTBir pénétrer en voire ahsen-
ee durs vmre habitation pour êtein-

<îre être
g? (> briser
l'aûri voisin
-naleincnt qu
gnal da ln te
Profitez-en,

la IiTîiwture Puis gagnes
gu-u courir. Voua avez nor
elques minutes après le Si'
pour vous mettre à l'abri.

Si TOUS êtes surpris par te début du
. X - _ * B | | . 1

ootnbarth'ir.r:
dans le miss
instantanées

Il, Jtw î vima p»u •*!•<-.
u. ait. LPÎ tcUts de bombes
rasent le sol à grande dis

tanre.

K!«iINS NOS EJWfiWES. -
Ne pa.s anpnx-rar d'une homne cor.

éclatée. Les allemands emploient de?
bombes qu; tcialert avw on Ion* re-
•jrd, plusieurs heures parlois. « s « a l «
toute chete fie bombe à l'autorité lo-
cale, gerdannerie. police, autorité mi-
litaire qui (ers procéder a la d«ïr»e-
Son nu à Ter!*vertu-nt de l'engin.

sera constitue, des maintenant, dans
ta commune, une équipe
susceptible «rassurer
et, le cas échéant, de prendre part s. des
Battues

s piwtteutt, choisis de prêterenet
parmi les Anciens Combattants, seront

ïs, autant que possible sot» le COTH
mandement d'un ancien olncier. Tous

et habilles et armés s u î'actaritê
militaire, û recevront les soldes et in-

'demnites correspondantes à leur
Mnal U garde cmipie sera constituée.

La surveillance, effectue* en col abo-
ition avec les autorités militaires, (te-
rra être particulièrement sévère aux a-
bords des usines, des ouvras** militai
res. etes ouvrages d'art et .

JUS les point* sensibles.
rwr notammer.t ans. heures favo-

rables au lâcher des parachutiste*
c'eslà-dire prêchent immédiate1

• levPT et Le coucher du soleil.
U est rappelé que le» pamchutiâtes

nnemis revêtent le plus souvent des u-
illormes appartenant •

liées ou des habits, civils

Tout renseignement rrcueilU sut des
attaques éventuelles par pa»?htnittis.

(doit être transmis sans délai an*
militaires locales, ainsi qu'ai

rw e! aux brigades dp gendarmer
:s atterrissant m dehors des ter-

|rains militaires connus devront être sl-
•s de la même façon.

voient aires qui ne manqueront
bc repondre à notre appel, sont in-

vités a se présenter MUS délai, avec ton
pièces justiDeutlTes. a la caserne de

gendarmerie Sïc-Ursule.
Le Maire : H de MONTERA

AVIONS
He pa.̂  aT«prû~-THT 6 ^n avton

«près snn « l in r i î^a^ . Irf* «Uenauds!
emploient C*s d.sposîiits nui mettent H
feu a l'appareil aiwes un long délai, pai
fois plasicurs he^re^ L'explosion de l'ai
pareil (essence, bombes uanaportéesf Tis
que de tuer ^es imprudrnla qui
reraient pres t e lap^areiL S'en tenir a
piusietirs centafcps d« met r« le ifistan
ec. Signaler toot atierrtM«se suspect a
la pendinnene, à i autorité locale.
»;i puât*- mfiitaire .e .ilus proebe.

TW DE L* D C A •-

poar vous proUger cies ecUls et
balles Ce mitrailleuses de ia DCA. met-
(e»-TOiis à lafirl. Ht iejtra pas en tei-
rjln li"re. Abritez-vous eantre un mur.
dan<i une encftutnin*. eonlre w aibir.

ouj inTonnnTu ans^rclers et lerttin
k« peUtu annoDcei doivent M»

alnr prtala&temeal u

SfjmCE DE GUET ET
CONTEE LKS

înforairment aux instructions don-,
aéts par M. le Ministre de lTnMrWui

ue d'organiser la participation ùt la
'popu/ation civile à b «Cherct* «t à 1»

2.1 8i r f» * n a ) M é e
Passeport Ju&qu'â ûeax mois &t

îence fur le territofre. — Carte d
\té nréfectorale ou réeépiiae de
•ùTtc délivrée par la policp api*!
nuis de résignée.

3> OétivTanc« de la « r t * àetatiUvt
d'alimentation. — Pe* tier» :

Procuration. Lrs tiers doivent ê
lUgaWirrment pnrteurs d'une pifve a i-
ientltf personnelle.

Nnu? rappelons que 1rs c
allie sont personnellement responsables
le la sectmte de leurs déclarations.

U s fausse? déclarations, l'utilisation
le coupons et des tickets d'aûtrui. le
rafle des coupons et des ticket*. « I » -
fri>nt !e contrevenant aux sanctions e-1

Lroit commun, et. en mem# tfmj»' taK
*ines TiTonreuws prémes par :a U-i SUT-
P ravitai'.le-ment
l a carie d'alimentation ne P " " " ; . * 1 1

unm cas tenir o> ptee* d'uleiittU.
lia paît S ât la tarU- ne ÛCTS donc pas

utilisée à cet Hsare.
Le Maire • T& MONTERA.

B R O I mjJk CAMTF

a consommation eu sncte crt i.'b'le-
t-e a partir du 1er juin 1940- Cna-
eouptm r.' 2 de la carte individuel
su^He représente ia Tation nwnsucl-
ui est flxée pour thactw conjomma-

à "S* frammes.
j ronwmmateLir » préwntera e n »

un détaillant ùabitucl muni de sa ear-
LP détaiCant ûctachera le coupon

2 du mois (Je Juin *t remettra, RU ''on
r r i t e ^ eontrT paiement. If* 790 &.

sucre constituant la ration ou mois

AVIS

rfs personnes, libres de tout engage-
nt, possédant un diplôme d'infiraste-
ou ayant deia travaille comme in-

mie». qui n'ont pas etr touchers ces
irs-ci par ne convu-atîi

jsoci p ims de « présenter samedi
n, a 10 heures, a :a Mairie de £
ureau de la Défense Passive.

Les réservistes appartenant aux <ïas-
i& 1910. Ul l . 1912 et 1913. résida

3astia. laisses dans leurs loyers, qi
«ont pas détenteurs d'un fueicnle de

iDbtlUation les mettant a l» àttpostian
de la défense paarin. on qui ne «wt
pas places dans l'affectation «pédale,

invites a M- présenter d'orge ne* a
U Gendarmerie de Bastia (Caserne St

suie) en vue d* *a constitution i
rdes territoriaux

I.AdJadam-Che! LOIGI,
Cnmmanâant la brieade.

Ails * MM. LES COMMEKÇANTS

••er*es <Jturf*s et marchandim par
B*nl actuellement en Cor».

île» frais d'assurance pour rtaqnc*. ma-
Une.-, df guerre de 3 à S
Del commère» fit»

|corporer cas trais a i""aTs prix de vente.
tirs ont augmenté leurs prix de

Irait, sans aucune amottsaUon
Le Pretel de ia Corse a l'honneur d'in

l'armir MM. Ifs, négociai
U <ju* cos'onnenwnt i une décision
M le Ministre des fr'manfes iRconr
• National*», la hausse un prlmi
ssurance poar nsqnw de «.nem r
t justifier une augmentât*»!! des pr.
vente de» denrées rt •archandises
ituilu e u k n t *la

I: « t d ailleurs loisible ans 1 m porta-
:urs M s'assurer a la Commission d'as
i n r r r s d'Etat instituée par les décrvti
-* mai 19SB et 1er septembre 1639 ai
llnister* df :a Marinf marrhantle. 13
», rue rra O«nérttl Bearet. à Fans, e'

don! le Uux d'assurance est de 0^0 "

MA1B1E DK BASTIA

CARIX D'AUMENUXtON
La remiw a t S inUreaséa ûe la eane

d OLUUSUUOO H » faite A U maille
(Bille du Cun**.l Mvnlclittl), dan.» l'or-

:I-aprts :
malin, df 8 lipures a nUdl-

O P Q : mardi 11
R 8 : mercre* 13
T U Ï X Ï Z : jeudi 13
L#g chers de laroille uu les coi;*om

n»U-ura Isolés doivent obUeaiouvment
•t et* à présent, ae. munir d'un des do-

le la remise des rartes :
>f K

Livret de tunl te .— Carte d'iûmtltt
préfectorale. — Carte d'identité «mise
par le Commissaire Centml de Police
- Carte <Tic«itUt proIe-vKwne!* df
ovaf tur Ûe commerce. -- Ljvrtts de peu
ions clïlles. militaires *l d Invalida té. —

Icarte te conAattMit. fUl« d* FalU 1H1 - •
TUlB <M Pari* l t ta - •
VUU de Parla 10M -
rmciteM IBM — ...
Canna. i P » •••• - -
Banque £• France . . -
Banque de Fart» . . - -

Foncier —
(Âédit L/ouiati » - *

OraeraM . . - .

. Et U t MCdlL -

p
ietailLusts sur

[remis par eux aux B r * »
! quantités de sucre qu ils en rê-

nt L « rroKSïstes rwapltuleronl
\n *tats modèle U rt =or des état* mo-

12 « s qu'il'! adresseront i la Hn
-haque mois, s la Direction dïpar-

.Vœenuie du Râvitaillf-ment. a l'appui
de leur d«nande de réapprovisionne-

MAIRIE DE BASTIA
INFIRMEUCES

! intéresses pourront prendre ron
ance & la Maine [Secrétariat KC
,1 da décret du 25 niai dernier, rf
a la ereatiou d'un corps û'inlir

es temporaires ces Hôpitaux un:
s (J. O. du 30 mai 194(1'.

Twrt ce fnl eMKerne le Journal - An
•MM, carnets a>*ndaii». m e s oa bleui

|«vû «e MclrU». tU, duit Hrt renua H
M «• • Petti 1

«elk sucre, La répartitioT! ir.eni
entre les ïrosslstcs sera cflcrtuér au

ta >lc nombre des roupons qv\ leut
f rtf remi-̂  dans I n conditions
sus indiqué

ers. restaurateurs- cafetiers
tjr tamtl>. ainiJ fluf

niti'-Jders *t dune tacon «Ert*"*1^^
ç

forment le suere pour la fabr
la vente ô> leurs prodoiU w forint

par la Mairie dans les « • f**̂

suivant, des bons de réapprovisionw-

r la délivrance de «e. boM. 1.

^ anWrteur»* dan* le *as a m
Q àr eoramerce saisoaniw.
s ^ « s nu Ta demande de_l"uri

LiU! d» Rncr* s mi n « « r . —'—"" .
|mot. précédent, mw *?***?' J*

\smiae avis motiw dti Maire, i M- i
ret su i fins de «telsien.

Le Wair*

IMPRIMERIE DU

PETIT BASTIAIS •

N M4TEIIFL MOSERM *•' « '

0TM MMMWrttt 8PBCIA1JM

Le client «*U •'adrfmwt WH

r rnT •Aimai

BOURSE de PARIS
LUNDI 30 J1TIN 1340

« l î —
1IU •

1/1 % mz
1/1 » ira

OhL Tréaor * %
ObL Algérie i «

T
Hatloual U »

crtdit national 1W0
CWdJt dattonal 1921 .-
Crédit National 1M*

1 T

Senneldm . . . . .

2810
1430

Baf
rjuiou Kuropeenn» . . •
La Lucetl* .-— - - »
Ban*1* Utxnr» -— -
Banque UtLnman*
roue, larpt l tn
Wagona-Lit* ——
OBUiral I tn lnf . . _ -
Bto " - "
p» Beeri OrO. . . . . - -

Malacea Or i . . . - - -
1/1 MODM* - - - - -

BecL Pari* . . . . - - -
B*iJlo Bec», . . . . - - -
BOT. Ord. . . . . -
plut* Baakowa . . _ - .
Balnt-dobam . . - —-
SUt. Indochlna •
Cnsenler Je» ,.— ——
Bavai iwtcn -
Ohera. Ter dïparwment

a v

PompM ïua*-
| b n i ûe ta ville « Bartla. D i r eCW : ï « -

lUdielaneeU. Bureau, a , Bd ^ ^
|!T«t5*irrM : M* 30C. Atelien < *

t . r w de l'Opéra. C f l

U S ABOKTiES QUI NE BECE-
PAS IHTE JO0ENAX SONT

FRIES D'EN INFUB-MER LA DIREC-
TION DU - PETIT BASTIAIB •

HESDAMT»,
Pour ÉLre bien «jlfféei. ne cher-
chez pluJ : une wuie adreas» :

làUit ANNEE. - -V 80

ouvert le Dimanche matin.
SALON KECAM1EK

ISDEFKiSABLJiS DEPBIf

6O fr.
TETE ENTIEBI

avec et san* Electricït*.
1. BU Albert 1er — Uer rtafal

Place Salnt-Hlcotai

Lissac
Mm po.te> ]«JE*I* uns lusett* *•-
fKtueuw. D o verrea mal afaM*
m i Éouven CIUM d* troohUt M

PytichB I p M s H i
• M HMt - H, BoulavaM I

BABTU (COTMT

VOICI
DE FAI

Pour que la auoric épargna au maxi-
mum les vies irancms'îs. il iaut que 1 liât
puisse produire au maximum les arme-
ments qui les protPQcnt. C'est vous, en
dehnitive. qui permemez à la Fiance de
s armer davantage.

Travaillez plus.
Dépensez moins.
Ducs vous, que chaque fois que vous

remettez à plus tard un achat cl que la
Mmme réservée à cet achat, vous la
consacrez a souscrire un bond 'Aun^ment.
c est une arme nouvelle, c'est un c-qui-
T»emenl neuf que touchent nos soldais.

Aînti vous ferez la guerre vous ausji el,
dans /a mesure de voi moyeni, contri-
buerez à la Vicforre.

n r* stt d ' ï ÈONS 0-ARMEMENT d« MC K
1.000 in, lO.OOÛfrs, elc-

L6& BONS D'ARMEMENT joni ewmpti de tout
,mpot y corr.piri l'.mpôt 9*réro» (M le tB-enu.

L'nl*rp( dei BONS O'AÏMÏMENT eil pay*
d'erooee-
IWStû-n .«* !»•" .9871 , 50.*.iw<h.» 1 mOfr
_ I „ _ 970 h. -- l-OTOff
- 3 » ! - » ^ " - - IJKiOtr

Yfï b-..«n d'orge*, veut fra»w,, à
nt, ehl*r..r dei .yancei Oo toire

voire ban. Le tokle
bour» â r*thBtm<re.

LES BCHS D'ARMl-MLÏi; ;

towl mom

KLÏ; ; '-u.il veoduï Jons
sua ('e poil», in tjccur*.;»» da la
d» r.ante. I. banm-a». !ti ps*J|»-

r-, eijflti île nature*, las îiure.m"
.ircFn^nl. dos eo'i m butions mdrrei.tr»
cvrtainaa n n l h t nwfitCin^les

m. AJI M
COB8K « » — — * * •* *"

oarr.pl COL - . - « *• «

f M r^L'I FO1T HIAO* DD lOVKMâVS DI U

• ^^ • *|^ G Q°2 3 2

Le Petit Bastiais
s. BooicTard du P*I*a et -

I. ru* a » Jardin - BA3TI4 |

4 0 CENTIMES
QDOTIDtES KEPDRUCADI DXNFOKMATIONa U T i m i

U UCT. JUUBNAL DD DEPABTEHX1TT KtXUl I*4K r lL UHUGCT AVIC MU
DtRÏCTEUH-KtDACTEOH KB C1ILT ; HAHXIN BUNCOIJ

(ue aux buieam da « VBMmm t»
PDBLK.TTX ». 1B. n u

B«wnére. Parla (»mc).
Tel : Tajltout u - O M

4O CENTIMES

L'Etat-Major Français estime à 120 divisions
les forces ennemies engagées sur l'ensemble du Iront

On ne croit pas que les Allemands puissent donner un plus grand effort
L'action de r Aviation a été

des plus importantes
Les Italiens se sont contentés

de bombarder Malte
0M<it'l, D t LA V1CT1XL (.O

DE LA MORALITE..

M/nritâia dn Frni

effortpitur Ifi <J<imrnnrr(»n. p/«s noiu ttrcmnt r - - - - * - - - » - - - - - - - - - - — - - - - - - - - - - - - - - - T ^ ^
| |rmJrr'lrano(rfii</«fii( nolrp r/furl pniirniHre
1 lilMTfr. ^im» rfi i «n.i ftuisrr an fi'mt île nous
I ntf'mM. rfqnji nm rî wMjrr*-.» d'inertie moral**
I ia rn/nriff rfr pr/utuirr plut, In niionf^ cfc
| rannmmrr moifM, /« lolnnlé '"

nlnpe. tj piirre tjnr non»
pfii* /or l i , nous vuinrrorw JÎ nous (OfOMS
d'ahorH non*

II y « pn de cboM a au-nalar «B ca
t mlBta!r*«

QUI FERA LA HCSSU ?
Londres, 13 hûn. — On arcorde une

grand* Importance au lait que M. Sta-
line a demande aux StaU Balia c-
moullKr un certain nonbn d'hoinin'',

L'amenutsement dse rôles t rimmels
nui persiste depuis plusieurs .innées en
tarse est un phénomène heureux, mais
qui n'acquiert son relieI que pur con-
traste. On Juge dans ce département
une domaine raffaurc-j par an. et les
siuus supprimer ne sont plu» une gi
rit rareté. 11 y a une centaine d a o i
a cour d'assises statuait sur un c
lire d'aflaircs sept ou fois plus im
tant.

Par extmpk. vu 18% il lui t,t,
sur 81 crimes, dont 12 contre tes pro-
1. .-Jetés et 69 contre les personnes. Sui
88 aa-uaes, 71 lurent condamnes et 11
iirquittés. Les condamnatÉotu « qualiQi
init ainsi : 42 û l'emprisonnement. 1U
» lu réclusion. 7 au» travaux forces ,
temps, H amt Ita'-aux forces a perpe
iml*, une à mort.

Ct II* année-ia ne lai menu1 pa& l'uni
des p lu n u m l M . H y rut, en 1137, 83
.-(taires et 91 accues ; en 1836. MM al-
Utres et 132 Kcucta

Une statistique antérieure, a 1831 pia-
çmlt lu Corse au deuxième ranc cnmi
nallste. le pramur rang appartenant a1

ceparUment « la Seine. De» 1837. la
moyenne cruntoalltê étant de u
-( sur 4 1*4 hahitacU. U Ccne vient
encore, mat» rie Vient pius qu'au
me rang : fleUrt, m «cciwe sur 1*71
Habitants ; ArdecrN. un sur 2.081 ; Bas-
Rhin, un sur 1221 : Cora, uo «ur 23M.
Tasjse pour U Bettie. rnmillemenl de
mauvais garetMia, mais QtU «Ht «PP™*
vr prurit crtmtaaliate ebez k t brava
t-evecuo^ «H les lioonétes Aisacienj ?

La proportion d#s crimes conti« le»
[«oprteies, 12 sur SI, poBvait paraitre
:om a»n. ta- cas laoié «e ta Corae. «aU
• lie iUi-. ïaiWe par. rapport à l'epaq«
el a renMDable des .nculpaLioiif sur It
ConuoenU

Par rapport a l'époque. **r '-fs *i)fa
tomoaul août la quallÛcaUun crtmiacll''
étaient plus noBbnax avant «Q«. «
Jim observait une itténuatlon de u si-
t u t k n À ce point de vue. De plui le
Continent dom*B >aM bien plus tort*
proportlot. de «rime* contre 1* pror.rit-
lr que celie r*l«*« dans l'Ut. LéUt
iMttcM de •> popttlatiot. évidemment.
H ratewit peu a peu, atténuant les Un
Utlons cnpiiiewet

rant-U «ntie l'«Ut moral ( t l>ial ma.
Mt.el établir u u nlaUon de c;iusc a
tftet ? On «ut la curiosité de recher-
cher le degré d'butrttUon des accuses
et il ne s'en trouvai qu'un ayant uni-
instruction qualifiée de supérieure, ce
qu'il na faudrait pas du «fil* accejiler

in peu absolu : cet accu-
e lire et écrire

les grand»

Le reste du iot sr decumpusatt
•IJ davaient Lre vt écrire et 32
enlicremeut iLcltrc^.

îtnc «iinee 1838, en etablissuit le
Calcul suivant portant sur les jeunes

ni de la classe 18313, au nimibru sk'
m : 22 savaient Lue, l.'JUS savaient
; et écrire, 736 CUUCDL compkt«meut
tlrti. C'est presque iti même prupor-
n que cf-Lt iijiuiiiee ^tur les 89 arcu-
. de la Cour d'assises.
yr. chose c une use, la purportiou <ici
JICÏ gens ne sacrant ni lire ni tert-
etait plus tuible en Corse que dans
iscinUlf au territoire français ; U21
• cent e» Corse contre 4*.O3 de mo-
ine nalidiiale. Oa comptait en Cors*.-

[66.44 pour ci!nt de conscrita saelucnt hn
et écrire cmtrc 49At Cn moyenne na-

soiî de savoir t. irait de l'uprjt
fleurissait avec des moyens n»»-
plu» taiUeï que sur le Oontlneci

; « R C 12*» « è « » t<»«Jt 11.147 gaiconsj
La crlmlnaUté n'était donc paa fonc-

,ion de l'igHOxauce dans le cas paitlcu-
itr de ia Corse pinaqu'avec plus d'igno-

rants elle ctolt plus faiile sur le ConU-
nent, maia elle était tuntitipa va peu rïn
paypOtiaroc et sartoui de la, Tivacli» » ,

des réactions tfto peuple au
quel des goavcmemeAts toaprÉvwjant

:api*e3 aiaical permla gnll m reruftt
justice iui-mcaie, an point que les guci
its occasionnèrent tutn tooina de pet
tes de vies humaine! que les Inimitiés

rtlcuûerei

Bii 1140, l'i*uia»em«it oc la crisnui-
« eowmençalt a peln«, mal* U « m
-nr»lt Sans doute sons îtnlioâooe dt

•action <ies Voltigeor», nnUs aunl dTiw
i lei.te mais eonUone du jaa-
e;, avant tout .point capital,

[wnt-ctre d'une rtBularlaaikm de U îw-
ike dùArirniêe par des maRiitrats qu! *

encore beaocoap darui le:
.* noUtiqne. mais,

considérés, avaient
eonseienee de ienr htate mir

nt mornliaatrli*1.

Vert la victoire à travers lee plus dores épreuves

élargit sa
le territoire f

ter ?i *• feu ^«iiiiini-
"onde Infernale a travers
aurais : i noter cepen-
a pression formidable, les

hivr, dani u" appel pa'Wtiqi* a la

-mëei alliec.i cuargeos de J'cndi^iH'r oe
int pas tmporU'i's comme fétus de

paille; elles opposent au contraire une
re&ùtance méthodique qui sans être vic-
torieuse pour le Tnnmfnt, ne cc5->p de

; obstacle a l'horrible Ileau.

s troiifes tiennent un coiilj11 per-
manent « n e 2'envabtsseur ; elles le
xnirclia&âcnt sans rtplî et cela aura 1A-
.iilemcnt pour efTct île n-duire lusrtis:-
ulnnmt fc dynamt^ne *• l'cnrirmt

Lcë méthodes militaires cl d gina.
|*eygand sont aassf sévère que les vu

•vues poauaues du citef de ^oarerce- iT'unocralie JITS, UL Paui Rff-
ient ; les unes et lts autres sont lero- 'xaud a eipcwé le u-agique de la situa-
t'oaeat reaUstca ; elles v>nt droit an usa tout tn manifestant la, -'ïlontô lué> .

[eut fns eue tetcaauc par de» coestd*- J bradable ds la France d* poursuivie la I
in* étrangères à lobjectif i

ire. de Iauz amour-propre.

ris 13 juin. — l£a ailticanos Ont
.Miiv iut-t leuz poussé? n r tort JO

L'uni, û ouest en tal.

iulotr

' je la Stiut, les
•-t •-orjHOsaancti moum-

n'.tuu >tti H»ne tt «cmMent
œiwurr de cette tille cl drfi

t d'ajouter qu'elles soni ç
Ta meâuro oïl le cba

* région ûe Pont de l'ArtLs et
lutte Joaqa'aa delà des frontière! i s e - ! ^ Nai'.lfa, lei^itmi a liunilii Li itnèr?.

: l'appel n i entendu r*r- f poussa a t ses p^jintta au noril d-Bvrew
_jj 4eli k» Octaas ; oc tout et ce Pucy-aui-Eu».

cas U a ntentl dans le* coeurs ïran-j L u allemauds n'out ; . donné tm

PB
Taris, U Juin- — M. Paul Rejmaud

préstdect du conseil, a prononcé, bm
Bolr, i la radio, deux aUoeationa, à l'a-

je, l& prcmlcre à la Katloo amtri-
caine, la seconde an peuple de nmnee.

" •

nirait dwe-- j
On *oit qi:e ie Iroat, anul v u Je dj-
it atiirel^iE te maréchal r « h , u t trts

I Lç pcu|dn de PriÉn̂ e ni
,._ percr ; U puucni dap*

la Write s c'est pour cela que M. Tant o"hOia»UT et dTMépeiKiaT're la fo«3 • ait «iirel«j
c La Uctiqut de Wevsaud, aurait «iit |««yDj*ud n'hésite p*i à lui lan» iart 'néecesair* pour chasser l'envaMawur. .<-«tHL̂ t:.

spédaliele des questions UlUtatres, da> tes Jweoàucs. comme du diioukm. r.l I Lt ftaw« est 100111156 4 «ne dore Les U»net
sans doute denùante ; maie elle est ' yngnitunt de» operationa ; le risulua t p r e m ï eOe est confiant* osasd mé- ensuite * CoaUsatt-BUeny et aax thoftli

bonne en l'occurrence car eiie permet* acompte «st obtenu : les soldats *«•- me car rL« a fol en SOB étoile ; et eDa <*e Rtims.
[ira a l'heure voulue de contenir et peut oaehent au terrain mal-i* U Vio'pnrî ' rnttr» tout en oeuvre pour opérer n L action au Kord de Betes a été bi'f
être décraapr l'agresseur ïourbu d'une de l'attaque : et ha Eon-eon-Matants mowmt opportun le redressement ati- extrunuiKnt ticomeue. l 1 » » » ! *tw-

loonje course >• ' prennent sous les coups rudes Os wrl t le. ( ANAffTASK. Uaat avoir perte a s •taxlmna d'effons
| en cette regioa-

II m en effet luxé dan» ce »cteu An
- • • • — • • . • *^—•^^—f^^—•»^w^— i.... ii •• i i ;f, irt l lj fraîche» rt trou oa quatre ûri-

sîwui blutdeu.
Cette action, extrtnemenl du», a o-

Coniiiiuuiqué dit l<t Juin au matin

/»«/-/.y, //f Juin W40.

Inaction se poursuit sur tout le
front entre la mer et l'Aryonne arec\
la même intensité.

Xos troupes, inlassablement, con-
tiennent la poussée ennemie qui *'«c-_,
eentue en particulier de part et d'autre J!
de la Capitale, sur la Basse-Seine et"
sur la Marne.

ï Upaa Ifaftnvt, nt sur 1:

Le* aJirattang» t/aùàtjA armr c
bataille toutes ICKH

Dans l'ensemble, la situation du
liront a peu rarié depuis le roM»/«»/H»-<«°̂ <»*
. m * • j Maliennes.

que d'hier soir.

français estime a 1M
jràiout ta. forcée en&emlet oui cas-
!tent u r nsuemUA da Hoc:.
On M croit pas qa# les aUeSKw-i*

puLsvnt Autnjn- un ploa gniiû eAvt
Dan< ODD eoMmble '.a ittuatltm tv

TtxvUi aissl en deux poin'i.
\A manoeuTm de l«nnemi suant* »-

^ pour but ces deux pointa : conteur
rr Psitt et OOTM •éparer de U Usas

ilaglnot.

L'kcttai «e latteUoo a été 4M phil
imporUatei-

n a dD Lk touxsee <i hier DM p>-
tre fcur partkdpatfoa & 1» ba-

..«. oot boribudé M-rmh-inr, Jtoih-
t t Frtucrort,

s ^ • de ia R. A. F. ont éètrul
ferrrw à rarrrti» dq
e La rer» rt ottet.

La alKmanli ont ïait tatenenlr tH-i
lgoorfusemcnt leurs «rUtevrt dan» ii



Henni»*, Ci animait i !••>*-•
U t t i . rcnaudi Max* Bo«

r*. Pninfiœi Brpanw
udlfle. Marelieu. Fi.

1 Pwi AfeetuLon, Rini Anna
ECOLB DE FUNTE-1ECCIA :

1 Ktpaaii CioUUe. Martel joai[di'-a
Sluart Acice.

ECOLE
' DB CAOTBLLO Ui JKÎSTINO :

AuwtulL PMC»1. Vnkmlu P - J w
• 1COIX DE CASHNETA :

Hai-chi HoKon- Cjiato Ser-t

r.i Augustin. _ ' V
Flerre François? Z*Z

AîWirce. -̂  "^ -C

BCOLKS
Tainasi Mmwi. I U W I #£=••'<•
Piefri Marie Jcattf.e. ' _ „

FCOLE DE GAVIGNANO - -
Catoni Paul Louis.
FJ.ipirt Ani* -••"•:p

ECOLE DE tiKATF

Fi'.rbrrtl M*w.

DÉFENSE PASSIVE

U prnawuti du ««vice cmceudie
ctmvtjqjc J U séance dicstPactton qi
Mira tau samedi 1S jiuL à W fce

Presetu» imUspenîable «eue pei

Les pereotiuca ayant «Uan
qui A Eftî au titre ût
v« et rayant pas fie missiwi fart;-:
ltëfc kui aïaîit tte désignée peuda
les mot. de mal et ,'uin 1H0 aûcl prie
dt I » renvoyer Immédiatement a
Ifeme de Ba^lia CDlrtttion drs Tr
vasx «fe ;* V i » Kas aer.le des san

MfFEC iTKF I» 11 tORSE

Le» Jubilant* J « uaulleues sjr prepj
nt ftVja- Je k» Ai vus, aatclAut et Dt

leur bout de tcrntn El la un 1*
de rtiMune ne suttt pas. la

le y met ia Menue.

MKilailier et tui clapier. Xt le i m x
taille les espaliers On soccupt;

[dei fleuri plu» tard,
meme activité Iioreu»* n-sne oa:is

VoiU k- moment
calottes tt petits pua. il

mut faire vile et Bien. Nu» "
[tout réduites , tuitirou» noue

tours de ma promenade lt
..ui5 bai. de toutes ces pelltes pro-
>s. j'ai noté quelques noms ara1

Dana u» lotissement, un CM* <
cont* mettes a peiae a et* bupu

iraii«a *.^if»i«r* i n stocks
de •«IW* oe foi ru

les Ma-rc du <Je«art*mejt M
irs da vouloir tu en in

ta tes détemenrs de Morts ne «ulfc
de cuivre soperieun a «58 kifage. <Ta*.
1 ru t*lrr :* OéclarWon dans les ctm

i MWI 1
. MM. les «aaires i

tôt ai* possible a M ta 1
tatfeet Apicoles a Ajaeoo. avec 1

tfttTî. Cl ciu 'fnuiae* c
d%us

b T»n>« à ta nknlrlt ta

LES FABLES
DE LA FONTAINE

CQUITATtOtl
Vur pai UJJ B*S BCfifJBlltt

Par
HA» Dl

iporm BRI A NO
l.H,,r-.:n- lïfclfaut, "

it * la cour d-Apjwi <*«
itU : U ttmtn

comtCA
rAbK ru ru.u

Parisien
tu: ,ii UOM Jvur» »*i» uaodd, -
lus bwu («USH de QOtt» ralwltre a«r
.crûmes. £ unis u; iruuroai <

te peuger, vous reaiianpnjî «ne
uic apprécia»' Il t'aglt donc,
x qui poutfdcut un iojwn dï terre au Le Gieffier utait M. F*!.-

La Cour a tout c'ibord rendu trots
.irreis dats tics affaires 4e pensions liai
cees à la précédente audlevee du 23

8Ue &- examiné ensuite les U a«aj.
inscrite» ou rùle ; 14 appela eina-
•nt de M. le Meurtre des Ancwtu
it«ltauLs rt PeualonnKS ; 2 appel:

talent iftieijeiés. l i n P^r un aiieieu
r, llutee par un ejt-caporai

M l'Intendant a =ondu au nom do

». Us
i pfsittii eombreus au

: Une maiiOtià-tte ce onquos ro
* 6 à volets verts sfcppeUr * Ma
rie ». et ceOe-cl, encore plus

i d'une plaipie <j emaii
mots : t Zntiu. 13 notre ? On !*•

|va)t «éttefa tansWnittf. OR " " • '
hten «M* choses. 11 y a du eu

• j ci-* trois mot--, avec une :tï
__rte et i»ns doute aii bonheur
liais pourquoi tous m pavillons aiû'

cbt-nt-ilî. ecl aiii îur leur parte : <• .
untlcn. Chien meemat >. Feut-ii s

djiiù un seul p-ï - ta»* * s « * '
lUbiea ? J t n'en raoL, rien A pre

re c* brave épasaïul *ui- ^ l ^ 6 tf4'
me. ir.e tendit un» P»tte amicale
ivers la. ftrule. Son maître, ahuri
;,t ne familiarité aHectucu»* te a

^
e î>jr son chien euvers un p-«
imiu. Lui la»ça. un caillou qui > "
et qui fallut m'atteiadre en n

|cha;it-
Chien nitciiaiit. •? El -'• piaprida

jdO r '

SUR LE MARCHE

r a i :* i*> .̂ 2 t t 3 Ir. M leiuit..
Focv. i tt 8 Ir. « Je lato
pommti, de terre uiOftlics. 3 îi :

4 ir. le Ulo.
pumiBCs de terre Titilics. ! ir L
Otcnans secs 4 francs le kg
Oignoas Jraiï, 0 tr. M le pat|W
Carottes. l-S et I jê k pa»ott
RDCIS 040 et t.54 <e puqoet
îlincoU terts Inis. 10 Irauc n
oriaes, & et G Iraces '» kg
f-jtses 5 et 6 franes le kg

12 Traite» k t.?,
Tnun. 1S franci ;e k«
Soupr 20 fr»nrs > kr
L*.'.|0ttî,t01 'pfttttlt. 21 l

c« vilk a tcuu bi«r, jeudi » JMUI,
audience M-»eiUu«tle «oui la pte-

iK-e <k M Audre «iu
Chimore, *ui*tt tiu MM. !••

cdaui mtlloitt Dumiccut
ipait > tautouU du imMttûrt p

<Ju gou

iiutjnl«rc»t> 1*6 urts-
[cnptMAl M Ctsm-Un da U'f HDUmi>ie

} et du dwsrtU puWlês au • Journal
tciei « du « i»Dtew'<rP, iniwdiMUt
I rapport diiwet ou jwr IMTWUIW "'-
xat t #Btre (rmaais i-i eniUBis *••*•
.•nninant ici menutej u l«endre pour
mm a su •c«ueMre t! i administra-
i de* bieus, droit* et intêrêu cti* P*r
UM et eoikrtintes qui, du fait ûe
te inlerdiction, se UfUVtnt Irappa»

oc Montera. CaiiccllieH, Vi
lurini, Pietri et Orsori. avocats, ont pre

ieur jpinisl*r« derouc aux parties
ks figuras

ce ia
1914-1918.

U Cour a nus tu «elUwir » •*••«
idées a cette audience et a renvoy
27 juin le prononcé de;> arreW le:

ux termes ic ces disposions tartlclc
et 13 <ÎU éecret du 1er septembre

M, tous <tettnt«u/s, a un titre Quel-
311e. ton» «*«*»U. Bu*en* ou IHI-
UnW de Wciu, mobiliers ou immool-
i rppLirtecant directement, un mdi-
wnwut ou par per^une Interposée,
,iHl» Ëmiemii tous les debiltfurs <fc

|conuu«, valeurs uu objeu de toute na-
ture cuvera les dites personnes, pour
_ elque came «ue et aoit- doivent
lajre la. déclaration dtlaillee

A la demande de Me Ambroai. «uk »
_ w i r l-audi-rr, d'-iier. ;-aBi
|re Bf-manlim Baptiste, rie îa cummu.

aitelica«La' a été renvoyer au
Juin.

Le r.'o^i-i'tir Uu LÏLO: <ic Biotu,
l du ComiW P^aiiemeatal d>

cation physique et de préparation
Utaire de U Corse, tait connaître QUI

BCB du S. P- M. 1
tu les 11 et 13 Juin
pour les ceatrei. ûe Jtastia. Borgo. Lurt.
«urato, Olelta, Hw;:iano, Ean-O«rtn(
eamt-Florent.

jewws cew <^ w t ÉWVl a i l W u

,urs rte prrparallon a« BPMX.
qui se trouveraient dans une loeali

anl «m tenu» tfeaamei: d« Bn
U» aont a«t«mM A »-' pr«tnwr a Bas-

B.
Le proviseur,

P!*5«*nt au Comtt*
S.Tnr " M1ALLON.

VTCE-BECTOItAT DE IA COHSK

Le VLJÇ-Bec" r ûr li

) Les c!a«es wqueront dans V
XtabltWRBenta anrf*UW pobU"

|pii««< » partir du 11 ] i ù M watin
coneoma d*tih*e a 1"B. P
. au*, cour» «-"mpléiwatalr
et Bcrti» e-:t renroyc a *KWJ-

Lr < Co»pU«r Con.im-nia. i-
fcrê «a dépôt* de »arciia..diw
•ardo.

ED. NICOT

AVIS

|LM»IUU. IM MVII.UU4JUAT

I REMEDI BON MARCHE

l. UiaiatiQui-j qji iOaBra toujours
Iff T*J <•; la Poudrr Lûuii Lefnu>, dont l"tl

•j. tat atteste* par des mûJiers di

: plus vlolects accès duthme,
de (.atarrbe. diWptoystaie dta*jUfnt-

:. de t/v.ï de tieillu bronchiu^,
S"ii prix eil * la portée âr-, tourser le.'
plus mode&tes PJ-J â£ la boite ( fr 25

tfs ICÎ paarœac;es .

Informations Locales

l i JUIN 19W : 6iiJit-Basik,
14 JULD 1785. — Htr «anUiiL

n Jt^mo, preski»- lrMWbl.p A
p ].i Coitr.

r de la I n les rl'
à l'article 2.e Uacc

ïlwalifla incomta! A tous le» asac'tlW
nom, scranlii, directeius OU adunnis-

itcitrs (Art. 1er Al. 1). 81 p!usieur:
personnes eut qualité, à quelque titn
lue ce soit, pour laire une même decla-
ration, eue* y so^t eguleaiciU tenuci

icserve de .a iacullfi pour elles di
•idre en vue d* nVftertner qu'un?

mue declaiatlou ayjnt le Bieme objet

:. 4*.
La déclaration s'apulique aux actions

InaiU de londutcurs. oUUgaUous. r.tre
intérêts appartenant directement ou

ndireett-nicut ou par personne interpu
a des ennemis.
en est de même pour tous 1«« ">*«

rtti d-enuemii dans les in^ous de con
., entreprisci OU es^oitétions que
,ts. ainsi que pour toutes ententes

...inventions u'ordie *cot\omiqi
|tte des peiionnei physiques et moraln

aiacs ou t!es ycrwtnnt
lemleire Iiar-çiiis et tics euuemls ou d««

tpciwnnes rcsidgut en territoire etii
u lait- 1er. almcas 3 et 4'.
La nwmc mesure s'étend aux toi

échus a dei ennemis pendant la guerre
su Riiuw. dans les Colonirs Iraiiçal»

les pays de protectorat ou *o
| mandat françaa, et muiRattoa de

riition vise toute personne qui a
rait eu connaissant c cli* cette dérol

laça. (Art. 1er. AL 5..
Les persones qu: n- sf r<

pas aux prescilptioT's. U-A
pusO£es de poursuite? devant les tribu.

PAITES r\s A P U T

Vwut a * t « pa« teui. Ne* «ddi
jconipkr.t sur vous. SO^M a*ce «X. K
<Mvea aux taons d'arménien t. Cest '
\tn façon n TOUS de litre la guerre ri
travailler pour la 'Wolre

I cw«uncrraiiL> et uxT^lncls, pet
ici phjâiqutj ou m«fsk... «ont

nui (k fai:c immreuwniMi! .a deela
tlon de toute» les quantltcs de îucre m-
peneutrs a 100 Ulotrammes dewuuei
par eux. OU <iui- leur ctaut df^linew.

at co mars d-«pHtSo«.
CM declaratkni «ont adr*aséw en

ooUe u»m>aifc a IliitcndanL UiU-
ire, dirsetévr du rMvttfitEenKr* fit

i: eu dépan«nc»l.

Cliaque déclara t. or Cuit être confur-
i* au modèle annexé au « Jouruu; Of-

d i » du lec jua 19» P l i a -

s. M JOUI 1915 fî heures;. —
attaque, et matin, »JU sn

ttterne, 1» trancUeca ailcma
B de la route <ie Sent a Hauljr-

et. Notre jnfarUert* * aaieve, d'un
•ul eiati. If s trois ligne

eiat sas ubjectils tu taisa
il pr^onoiers.

AVM

si lappek- que las piétons m
P&& circuler pendant toute la du-
e l'alcrW. «i ce n'eat pour se na-

Au moment du signal de l'alerte lou-
!rs wilures non «tœ*ti**. doivent
réter sur leur droite a l'endro;t ">u
I ee UuUïenL.

Chacun dott ob&vrvcx le silence abtu-
is les a ins ; ne p u fumer ni e-

-lairci à l'aide dt Briquets ou tfaïlu-

U. et Mme Jcacpl; <;. o ; H. et Un«
'4cques Bereaaso e; .tui* cnïanta ; Mi-
ni, UaiccI et George , M et Mme Pie**
c Qd£W et lecr liis José.
Ont la douleur de f a n part a leurs

parente, amis et connaissances d( ia
e cruelle qu'ils T»n*wt d «prouver

ai la per»nne de

M.U>AM£ LU.1 LL'CUM

leur nit:e,
tuer» cJtert
juin 1M0

t Lef ojwcquco uni eu îiei
j ie 13 Juin et l'inhumation a eu lieu ia
[même jour au* cimetière de Bastla.

Les c ne doivent pua c

^rs abris d«renl demeurer MTerb
jmu (NOM la cuit.

L inçUscrvation ces consignes gwiér
données par le service df Ja defeni

ssive, entraînera pour Ks délinquan
s peines prcviNs par l'instruction r
rale de la Nation pour le l*mpl

;uerte-
LE MAIBE.

u. M: MONTERA.

A S'OFFICIE!.

HV1CI DE SANTE

i Marie.Médecin -Cipitsiue
| K N S I O N S CIVILES

Battestl Françoise, teuf» FaWAnL le
aart facteur. Pension *VM Joutotanc*
u fl-11-31 : A-tn francs.
Lueeairdi. »eune Vitali. le man tarde

IM Eaux et ForêU
AHon«. Teirrp Buttafivc, le mari pM-

««e ifri douanes : ^ 1S8 frauia.
DE RESERVE

• Asustini ïTaneois. liée Pao-
|li, H srs enfauts : Mme V*c Franwsdil
P*ul et ses enfants , M. Santio : Mte

M. et Une Toawni PauL nec
Agoatml. et leurs e niants ; M et Mme
Paoll U>uis ; H- et Mme Agostlni Jtan
«t kuri enfants ; M et Urne Crocicchi»
née. A^ostim. et leurs enfants ; *t Paoii

Mine Vve Paoll Ignace et W9
; M. et Mme Brandi et leurs eti-
Mme Vve Franccschi Joséphine
nlanU : M. TrancescM Hector ;

St CJisal'a Jran Baptiste et sa famille ;
I t Cai l la Mar:us et su fwniUe : Mme
V»« Casalta Pierre et M famille ; M. et
Mme Franccschi PhiLppo et leurs ci\-
lants ; Mme Paali Edouine.

Las lamUies Baituu, Nlcoiai e(. Vla-
ci^aerra. ue Fica^t : SalK
de Loreto de Ca«inca : Gavlnl t
Loui* (Maroc i : AnlouioUt I
^c Campilf : Vittori Julos, de Porri ;
Paimesani Cn.-Mark. ce Gi«ne»jo ;

w vuicetti M^ifiieiUa et sa. ia-
•ulk.

Ont la douleui- de VOUE tain part de
2a perte cruelk qu'ils vie notât *"*l*W

la personne d«

M. François ACOSTO«

/ur tpoux, pere, grand-pere, be«Ti-tre-
t. onde, cousin et alité, dfrrfdé A Plà-
o, k il JuL-i. a l'isi- d* W ans.

Lrntëfrirownt

10 hfure?

i lieu le 11 juin il

U.
U. Italhlli

JoAVALKRW
ta-HMMiin à «tte tM»nire :

M- fiarroi» Pierre 3*«nc Henri Emilf

AVIS AUX ITALIENS
A BA3T1A

; IciErns ctu stie masculin, âces dé
de 17 iii* et de moins de M aiu

jut ae présenter a la Caserne Mai-
[btuf dan* l'ordre ci-apru> ;

Le 14 juin : lettres de a à H.
Le la )uin : lettres *• N a Z

DïPABTKMENTAL
S MUTILES. COMBATTANTS,
ICTXMBS I » LA aUERR£

IT PUPILLES DE LA NATION
LA CORSE

L O T E R I E
NATIONALE

ft«* a u AJWK I iMatolUad

Jt termti d'un arrct« ninuterlel *i
d o n n a i 1M0. ('arrêt* du 3 lui

et Oit, modifié par celui <fa 1 Jmn Itt*
jet celui du 24 mal IWf ast, a HOQ**M,

ii!i# et complet* ai&si qull suit :
A titre «ceptlonneL dcmeureroal

jbie* pendant une durée qui expire-
ra ttx aois apre* la dale de cmatlon

[des hostilités, les cartes du eoartattanl
modèle détermine par ïuitU du 3

Ilet 1033 et *yan' plus de cinq "ns *

| d . u .
ïrW Jaunes.

DECLAHATION OBUOATOOtX

I
PUt TOUS LES ARTISANS RURAUX
ET rTXPLOITANlB

rtiMM ruraux fi «pioitaaU *•
dr U COMBUB«. M&L «d<atoi-

|WMIIL tenus de je prmtoler au ftm *••
li. Mairie de BasUa (Bureau MiUUi-

pour y iBire une « tdanu t a
LE MARS

IMCLARATION OBLIOATOiai
DES STOCKS DE SULFATE - ;

| K CUTVBB • ("")

I*» détenteurs «N mociu de nuata dn
ITTC auprnnir a Z» Btiai aomt tMVa

(«•« fiirr la déclaration S A » MLAI »
la Mairie de Bas!u (SecnaantpA •*»*-

il).

pai «ttaqué sur Ie*j Paru. 13 jui
de bocibanier'ville ouverte :t ae sont

fiaus grands résultais pratique*.
rranco-oritanniqure .

p l'îIlsswneiîtE uidurtri
e «brtu et de Milan. pui.« le.> terralos

d'ATiatlon et tes territoire* de ]-Bhlo
(Me. de « Bunuiue iUUenue et lu Lkbyi

Ot ne hignale aucune action navale.
A la demlt-re nunute ou auprenal

qu* la bataille ttlaalt rage dan* la re-
•Ion oe la Champap* et que nos troll
j«3 teuair.it avec couraae le
qu'ell

de H. Itaute
Paris, 13 J

La décision dp Kome d'intcr
pionçeant aun puîsr.ard dans le dus des
Allirs a Été sévèrement comment.e
U- Aicxander au cour& d~unc aUoe u
cadlodLQiuee.

Kous savons que tous t& desplts de
ta ronimunatitP britannique cumbat-
tror.t ju-squ'à. la victoire saTts vgard uoui
toc sacrifices qu'ils auront a faire,

M. AleKander a souligné l'ùt-roiamt
dfs troupes ̂ françaises et ie ralme ùe la

Paris, ville ouverte

Paru, 13 juin.
l e Oemral Hétlng a fait apposer su:

les murs de la capitale une officie Tt
digée ùans les termes suivants :

* A la population pandémie.
* Lr Gênerai Htrmj, appelé au cuir-

Bauo^ment d'une armée, remet le gou-
vernement militaire tutic ics utaiuo tiu
«tetral Dtntz.

« Pans est. déclaré ville ouverte ; tou-
tes les mesures ont ete prises pour as-
surer « i toutes circoasLuices la. wcun-
i t e; le ravitaillement des haaitsuts.

< Sign; : Gtnml HESINC ••

Paris, 13 juin.
Le lait que la capitale te trouve tUi

la iuue des opérations a amem- 31. R<
B«r Langeron, prtïot de pwlice. « adi«
WT a la population parisienne U pn
C^amation que voici.
' a Dan* ks circonstances graves qi
tonnait Paris U Prélecture de Polii
cootiu-je n ir.ii.u.n : elle doit assun
^ la caiitak U set-unte « l'ordre.

i Oe ticvoii nous Jt rcmpliroua jus-
qu'au boav

< Pa:Uieii), je compte «ur •'oui cam-
tsc toujours pour IVDJS taciltcr la lâche

< Comptez sur moi.
> TJoe fois de pîus. Je TOUS dit mon

Pute. 13 Jiun.
M. Boger Langeroa a adresse la pro.

cianatian sulnnle aux fouctlonn-i rc
pardK-ns de ia paix :

. Mrs ebr» amis
• Dani l u circOfwUocCi craves qui

poiinall Paris, i.oas dirons Bisuirr a In
Capitale la sécusitc et Tordre

* Ce devotr nom le remplirum j w
ftu «u bout.
• < Une rois de plus, mes chers amla ls
Itopvlation parisienne compte sur TOUS

Une toi* de plus %otre Préfet vou<
«ii -a confiance et na profoode, nflee
tlon >

arLi -i tlt de,
eut <tire que

raneais lutteront jur>qu'uu '
l dcrriFrp la capitale, mai
' tues dr lu ville

ut devant
ma dans

Conseil des Ministres

Parts, 13 juin.
Un conitil des nuniaires doit se leiar

« après-midi quelque part en France,
)u» la prciid^nce de M. Albert Ledrun.

VIVENT LES TOMMES
Ptns. 13 Juin. — LtS troupes britan-
•QUtâ ont vu liyne, 6OUS le

1*4 IOJIUTJM wnt iwnarquaWej 'pa r
•in- munialite cl leur disfiuluic.

IONTKE ATTAgtE
Paris, 13 juin. — Les troui*s Un

te ont contre-attaque vers 8euiia,
ilwmt'tres de Par.s.

L* FRANCE UHMORDIXLl:
Paris. 13 JUJU —- Le moral de l'a
'aiirai5ir ast toujoms sublime malg
>mbats constanw, nor armées tiennent
>n aur tnut* ia Ir.iif.

FnUOPIE
Londres, 13 juin, — Le 2mc eonimu
•lue dt- e^rre Biitf-africaui aaaonci
« de aoiDireuses et trea efficaces in-
itions aot été laitia sur Je terr.toire

l i t Secrcti
de CJm9.Hn

EDOCAKO AtJAZ

:t'.utj

I4UK mÉUatt q
•locae «
* «ttit

«k kuis uituu
*JI; riic-liu;u .
'UU et ï'eUlt
îur tous les ro

.uii ut!lit* tii

. fisc laquelle Bu

i'cryittrc
bre: délai, l

Dmrc Ht préciser k nom de la me
o* *• rendait Deujse. Lt PaoUe afnrma
lu'ii ue se trompait pas .que I» , mit.
i > française clitrcliujt bien BJ'JoJ Al-
Ci el il reçut les dut dollars pruail*.
— O'eet bien, dit Darcet. J'y vai*.
— Et si . lit le portier, fc-sltuat
— Sou, mon vieux, non Elle n? wi

rera pas malntenaut. Cumment TCU

— Bonne chance, mcui»Aeur O*rc«-t
II «auta dans i'aut<unobllc que Kln

Yuen avait mise u sa disposition <
fit conduir
lequel, la

jusqu'au
ille

pont de boi>

. Deu i« etajt pai

MtEMlEBE :
TEHKESTBE ANOLO-ITALIENNE
Londn-s, 13 juin- — La première «n-

ontre entre les Iorr*s briHmiuques etj
:ali«uies a eu Ueu Iiier soir, .i u fron-

tière égyptienne.
2 officiers. 30 bommes et des nitirai;-
'lurs toux restés finie nos mains.

Para- Ji juin — U
fie Pan* semble stlrr

I l'OUCÂt

taier.i

f'KST LLVPKtSSION ^ l AVAIT

U W S Ç l IL TRWMLLAJT

«w ce village d
apprenait les qualit

Ici1 M R.. •aroïujcr
ouante ar.s Malheur

les rhumaLiâmes
lorsque ie malheureu
sentait cuire les épaules une duuieur
aijue comme un mup de couwau. It *l-

li renoncer à Sun métier, iorsqu'il eut
dé' tie prendre des Sels Kruseaer
Depuis que jeu prends, declarr-l-i;.

je JWUI breher. planter, sans jamais
•nur la moindre douleur. •
Ne vous laissez plus torluror par les

u Darcet ne aurtii p u aussi
lemer,t des cou cessions que l'avait fait

|la. jeune MJe. Une loule enorm* de chl-
iis « pressait, hurlait, s'agitait poui

|ob«nïr l'entrée de ce paradis qu'étaient
;ones françaises et mtcniatia
que d'ans la vme chinoise ks o«tu

pleuvaient, les incendies s'allumaient.
blesses se traînaient et les n

r \e 50].

loste militaire qui
refusa-t-U <is lais-
rewau de Ii.s

aillai!, i

r l'aride urtquc
iecbett qui vans emt\jisonnenl. er.

prenant chaque tsatin une ' petite du-
f ' do fîcl« Knuchen. Votre sans «<*-•-
ifudra pur. Vna douleurs articulairp^
<>, ni*iux de nLin.̂ . vnire sciatlquc dLs-
nratUonL Kru~(-h«n - le fameux rr-

mede anglais est en m:!i- dans tou-
rs ptiannactM yiacous a • fr. 35,

12 Ir H et 20 Ir. « .

Aussi, le cncl di
'ei]!ait à la froutin

•*er Darcet francair
btK-s,

II fallut, pour obMim passas. q

eut secret se mit en rapport m
OTSul de .France et que c*lui-cl •

SCât la reapousioLila de l'offlcier.
fm. Darcet .-.e trouvait dJuts C!ia-
Au moment ou, fendant la foule

des femmes, ées enlants, des hommes
•si qui stationnaient devant rentrée

de la concession, il mrttart k pied* dans
!le chinoise, UJI .avion, venant de

l'Est passa à lalWe bauteur «tans un
Siascment infernal et al» jtecr me

uotnte sur les voies terrws qui ]on-
a"aie«t Daffodil A»cu*f. La U-rre Uem-
.la.

Darcet. commi: ies autres, s'etu.:t Jele
sur le uii. L«LierU pt^stt. il ï>r» aUa.
rasant io rembla: du chemin d* fer. les

i «ans i?s poches de Sun iracer-
le, ittU aux aguets, l'oreille ten-

. Cuiicesaiotmairet, d'apparetU dis-
llrlnuteurs d'ewenee sont priés de se pn;

r sans faute a la Mairie «Direction

J. CATANI
Pti0TO0RAPHE

duc
Un tir indirect de mitrailleuse pas-

m au-desauh de lui venu des marais
de Fou-Tour.". Une camionnette char-

soioMt̂  chlnoà fila en trombe.
lis, Darcct se troura, comme De-

nuit préctdente, à l'angle ûe
B.uod Allej- La miser" qui se dégageait

cette fille 4e nuisons toutes parrL-
tljns leur pauvreté, fit qu'une fais
plus Darcct se demanda : Que ve-

it-eile faire par ici ? Et comment vais
la retrouver ? Me rcponàra-t-oa O

Je frappe aux portes ?
U se dirsca vers la première de sa.
kauou-. La porte eUit en t roamt r la-
e! était restée sur i
- . florpciMM/y lwrc
-t-il quelqu'un Ici).
Comme on ne lui répandait pus, 11
nu»a pius avant. La picoc était vide.

VIL qu'une lampe a pétrole charbon- î

rcue tecretc. Or. la mite que Usait
Tact demandait qu'une décluou fût

Manoeuvrant If disque d'un t.lfj
IH Autama t.ir^J, [ç /jpOuaUl apaela re>
lui de IM subordonne» qui avati dx

attrifauiiuns les reiiiUous avec i>
terteur

~~ ïrjian etl-U ici ? dcmauda-i-:
- • Kous n'avons »aâ vu Erhart depi
eux juuti. répondit-on.

• S'est -un ii'.quiet« a mm tlonuck tfe

- - Ce matUi même..
Hun Tard Jaeea supe

.-1 l'on biiî 'ajt ou se ^4
Quand attcadaiti

Il n'y u t pan

ait r Alternait!.
le - Mira-Md

aru > «UH k car
u? Yokohama le»
si ncccs»tirci> a l

oui
vdit apport

Julien d'héliu
e la citéj.
- - II auraU dû être a quai devant
v imngar il y a aujourd'hui • Jours.

Mats U »-*»aJt pas qyltt* le Japon hiei
matin.

— L'armateur n
- Quon «'inlon II me fau L, i .

ponse dans deux heurrj
Puib, Ran Tiui fa appeler le

-t l'air ' .

— Pourquoi ne ni'a-cz-̂ OU.i pj
i plus tôt is. dmmiuUon du stock d'it-
ium "> «iemanaA e japonais à son coiu

patriote.
— Je i ai fait. Mai* mes rapports pas
>n( dans les mains de Monsieur Erliuri
trwiu'jl est H Cliaus-Hai v, il auri i;i--
lit» de Vinjs les transfflfUre.

— Ecoart .' Ertort ! groaunela Kan
uni. Il faudra...
l>?n:l aon Auiwrdonm:. J ne cympliî-

'a p*s a haute voix sa yc"-see. Hais sa
on était prise ; * II faudra qu?

.cet Allemand v:de sou sac nue foia pour
kiuiei ! >

- Combien de jours DUU»BZ-»OU» I«-

ivailieurs tprouverw.î

— Enlentlu. Qu'où arrête les gros ira-
ma. d'abord, et je vais aviter.. Caai-
bien pt-geni vos !»n bonnes à E»

— Une ciuquanLiine as kJov
lacune mille litres

parfait. Qu'on suive
mes Instructions, qi

affole paa. Et tout «'arrangera
Bon T*ni refléenit un manu:

qui. pour n'être pas dcscspcrrc
tort grme. La qucsuoi

de l'hélium allait e t» rapidement reso
tue. Ce qui ébut beaucoup oliu.

|-cYtait 1-atUtDde de Julias Krhart.
Et. omkTBcemt comme le sont ceux

spu pew.nt * i :

A V\ PAPKTKRIK
du PKTIT HAMTIAIW

Cartes dideotiré I*HI\ F r .

Surmcncj.fatigue; ..

Sels""-"

UTIHI0IMË1
« . ^ VAILLAMT

fond d'une aatre chambre.
eocUnua d'avancer, il ta. tm pas dans

ne pot rcptimcT un en. ur
profonde : MU- > divan

venait de découvrir ie manteau de

Xafi Itini. le JapeoAis. red-vait chi-
que Jour les rapport! dM chefs des dii-

tnU «rriow dt 1» ville Kmterralne
il il avait i* e c n m n d n e v t suprême

par drkgatlon de l>Bpenmr.
O ne fut pas sacs «Klqur iTwtiïitm

de que. ce matia-là. alors qu au dehefr
itaiile faisait ragf, et que d«s <•'•'--

nements dune extrême tmporuutn #•
préparaient, il lut uns note trea brcvi-

lui était envoyée par le chel an ma
its servant à U régénéraUflB de i at

iaiâ at demandait si ce n'ctalt pas «T
njekjw prentédiUUon que l'alluma
l'avait pa& jrftvu, uu moment <Jt
fautrocboD, (fautre moftu d'aaraUoo|
œ « neiangc d'oxjst-e et «
as rare, qu'on ne pouvait
u'auz EUto-Uûi* et transporter q\ia
M Ifh ditBcnltés Intwrwrt^ à toutes k
peniUqna de ce fcnre-la.
Mau cette fcrpotjwse paraissait tel

méat audacieuse tpK Ban Tanî la t*~
*A tricn vite et demanda, par ickobu
t, à Haia de venir le rejoindre.
— Excuse-mol. 1UU. Ct Ra:i Tan;

Ttl donnais nana àoute *
— Oui Peu imporu reocodui

je flupponc que n n«sl pas su.* motif.
En effet. J'ai •MOT» nur fois br-

ann de toi. Uala-
Tt mis a tes ordres. *

d'hélium. j*< eu- **CÏL toi-*
Seulement que nom,

a d'iiëlinm s'epuisc. l
n'est pas venu IMpv

.s que 50

La reserv
' meiuuel
l'envoie plu» aux «entllatfui
r cent de la qi
•i" ga* JlUencTs irustnicttons >
air, en «fTel. n'éîait pas renoweJc

thodea fÉntraitiMtt auMlM- OR Ttsna
c*n»liaattatt «t de vantuatmin #nvo-

jralt daa« 1M dmimfaa rtguaa dr Ja

jours

n»e c

plut ôe paz e|nr pour tri
(ait demarrjer pouxQiioi :
ru > ne vient pas ; M lu:
Qu'il n'a p u encore quitté
et qnil ne pourra élr* iri ava:
I«ura, il laostA 4»* ta partes.

— Je ne oom prend R pjsT Ran
— - J'ai Twnt* n T:«civ<iv*r a

ma «r« > < Draçoû Roui^ >.
— Je nus à tea ordru. Kan.

idAnt. !f ehef pltota, «ui
îtjdravion, wrait

ootmalt Die
pnjl-«T* ois

VICHY CELEST.IN

ilarise les fonctioos du fuit t: i\:ie
troubles de U natation a fréquents

notre époque àe surmenage et- à''\~-
liL'tude.

VICHY-CSLESTINS ronvieut a»\- ea-
coaimc aux grandes personu-.-

-îse à jpun et sus repaa, elle assnw ?o-
'e équilibre physique.
Mais Mis» bien VICHT-CELESTTKe.

a l'inrirmerie D'ailleurs, le puute er
aâ sera suprêa de toi Quelle char-

ge peut îwiter ii- . Dragon Rnii2' > '
- 'Hhirf'ftninze i-t. vingt mille hiiu.-

- rc foumirai le chiHre exaci
- Cela fait ûonc trois ceut dwiuun-

s twuiwanes. trois cent ci rouant.- mi!-
: Ltrcs d'hetlnai. de l'air acreptab.?
'iir une &effiaine que tu IIOUÎ lamint-

— C'est-un

ABONNEMENTS !

.Nous prions nos abou-
*•* il»1 \ou|r»ii* l i ien s*»

meltiv en r^^ie IIVW notre
sse à I évbcaiice, pour

éviter lu suspension du
jservitv du journal.

C'HGVUE POST.ML N 152

LES ACCIDENTS
PROSTATIQUES

i'UTiner.
du canal, i
qw dans

''nflammaiiim les hrulures

]c perintr qui compovnt le»
u prostauju* <ttypt-t trophïe de

"" Diw»t«.. «ont lapUemct atténues.
'PP'" '1" P « ' « Dragées de Ma-

etogeme aux «ls bakeênea de • « n e -

abboimaent .•.urpreim.lc Les Jk»-
*' aCap.opc.if ê.itetit
11* o^n ^e s c*s. k rec

ation.

oyage cure vim-taine
urtS. eu cumpuni du heure, tw»ur
ûareement eu mdc.
Tu a.s une marge « quanuie-birt

heures. Bâta.
C-est We». Je vais aller *>ir rap-

ajt-J. tuilier si tout est en orin Seu-
?ment Cette Jeune temme ? Tu et!
ir de l'homme qui la aHr»cillf " Cties 1« opères, elles prucumi un
_ Antuiiuncnt «ir ! n-poodti H»i 1 jreUhllMcmcnl pins rapide
--• Sois tranquille, du rrstr. Si tu pir.-. ]la:l IiMctùmneniriU de U TT-SSI>-
m'occuperai d'elle moi-aérne. Elle e.st i te Prat*w oV^latmoiira

11 otaire trop précieux entre nos maiiis.si une action prevcntiTc. c
mi qur noui ne soyons pas aUenir? !pri-ri
tt el> nous ^Bon* Darrel. Au ai bie j
le prévoyais on danger qnrlrunqQr l

la ferait amener Iri... Hatn ' Lr< fours} Le com>i« rends d'n.w «acmxi
ti«n à l'Acac^mie de medeemp i
v-rtt Ici efl#U et les fûtuitatâ d« ce
T"JU traiUPMt « ra envoj*
ment, « r denaotic par le* Latankc
i,s Marnant, i l ter, im»j« d» mtgu
Pir». * tom

ie «loue apiirocheitt • Ros truopes
L la -are du Nord ' Le.s commun
MW ontre Clung-Hn ci les provi
Hwd sont en notre pouvoir ! Ce

ut Chawi wra à muf • Dcural» 7
•ndTon» IM Concevions a revrr-
faudra bien qae les I

La Maison Agricole de la Corse



DEFENSE PASSIVE

Aucune delaiUuLCs ne aéra tthCie«
dm.» le fuites» d « lumière» privées.
l.s*iiser une iuitune tisltue ce l'«ité-
tiL-d?. wrHable repère jurnr . aviation
eiiiitimt. onsuiue une imftUoii. L'et^a;
rage publie est et«jit eut 1 attire de 1 AU
tonte «llllftitt qui ue peut pas préve-
nir tout le moflUe avant .'4ierte. Ca-
nii)u/tez dor.r m permanence voa iiirnie
res avec des iid«a,ix. de la peunure O-
paque. Demandez cni.se.i a va» chef*
d'Ilou, »os chefs de secteurs.

a abri* construits et •
tranttlsi-e peut être ouvei

il êtrt coa*iUu

juscej>1it>le
*t. le ca» d-

En labsenci
l'épreuve uae

iicace contre le» tumbardcmenU. rel
t é que les an;:ei:a «mistttant- M
guerre 1914-:* cannai«iit tû«n. Den
dea leur roaeoui* 1'. IPU» sera accola a

«Ilot.

Et-noN COKTM l ia ÏCLÀW

Ht UTBE&. -

nés d éclats de
i explosion m-a

Al MOMENT DE L'ALKUE : 1W.CU

ME. — _ • •
Fi-nnez vo» teceireJ- vos" cop-pteurs

i gaz cl eweir-qui? Laissai TO» citl* VI
cuaclen* ou au chef dimnwutie. XI

faut pouvoir pénétrer ec •olxe aasen-
rt> djns vtiire lubîi4ti'jB pour etein-
-r-.i u t fojer d"ncendie sans être OUU-
*;t M ln*e>- J fermeiure. Fais gagnez

l d'a:e.-ie pour • mettre à iaDrt

surpris p u le début du
t. «tex-T<ra« par terre,

.« ie ruisseau. Les eclau de tattMB
..nUcéci rasent le soi 4 grande dis

FXC.INS SOK E3tfU)SES. -
Ne P-ii approcher d'une borabe

•••.aie*. Lts aUernaiida em?.o:'!'-t
iaibea qui éclatent avec an long K -

-:ÎÎ . pjiwieurs tantes parfois. Signaler|
• ie chute d* bornée à l'autorité !o-
. . jtt'iicanwne. poliffc «Uiorltê aU-

. ..re qui fera proewiar a la destrue-
••.:. da a :Vn>vem#r.t de l'ciiBia.

wu. d4* due TOM e n t e n d b DCA.
nlrer etf action. / , I j

6EKYKV. V€ O/LKt ET DWEKM

cownu i

jUitiiiWe d« llnlcrle
n la participa»» de U
a ut /echervue et

, de* auunwiiaat. «ans
« cflulpe d'élément»,!

urer «n service de guet
i» de jïrendre part à tfes

battue*
Les guett*ui»r choisis de .
inni les Anciens CoasbattaiiU, «iront
laeès, autant eue po&dhle- soua l t corn.
iand*metit d'un anaeot officier. Tous

seront taWies et anuea par l'aul-Wite
militaue. Ls recevront 14s soldes et ln-
lemoius correspondait*» à lin! grade.
Moii la garde chaque «era conati'.Tiée

La surveillance. eflecWiee ea ccLabo-
ratum «vec les auiitrite» militaires de-
vra être particulière meni *erèxe aux a-
tjord» das ualnes. des OU»Tacej militai

des ouvrages d'*irt *U . en fereral,
uns les ptJlfcU sensibles. Elle
•reer notamment aux heures
es au lâcher des ^parachutistes,
il-ii-diie precedeLt imimécHateraent

« lrwr et l
£ es! ra

icber du 8l»:eiL

appartenant aux

t des u-
ées al-

liées ou de* Habit* eirtï*.
Têtu renseignement, rwueiLt sur des

attaques éventuelles .par parachutistes,
doit être transmis sans délai aux ciuto-
rléts miUlalre* locales, ainsi «nj'ao aui-

i a u brigades de gendarmant-, iji*
as atterrissant en dehors des -ter-

rains nn-itaïres c-nutw devront ivet « -
gneiss de la même façon

Les t olouLiirea qiii ne mauquatont
pas de répondre à notre appel, toi.t in-
vites a M présenter tune délai, avec ton

pièces justificatives, a la caserne de
gendarmerie Ste-TJrsulr (

Le Maïe : fi -de MONTERA

CAATf P-AUMEHTA110N
La leml» adt lnUrnséi de te carte

d'illmentttloii aéra, faite A la mains
{SaD« du couetl Municipal), dans !

rccl-apréa :
Le matin, rfe S I.eures s miol

O P l j ; mardi 11. .
R 0 : mercredi 12.
T U V X Y Z : jeu<H 13
Les chefs de famille un

mateurs isoles avivent obliRawiieniein.
[et dé» â présent, se munir d'un des do-
cuments suivants à produire au moment
de la remise des cartes :

1.) Sojeto e> MtÎMaMIé française :
Livret de hnitl-e — Carte d'identité
rêleelura:.?. — Carte <Tid. nUt* «mise
ar le Commissaire Central de Police

—. Carte d'identité professionnelle de
[eur de commerce. — Livrets de peu
cimes, militaires «t d'Invalidité. —

Carte de combattant
2< Sujet» de naltaultté étnnxêre :
Passeport Jusqu'à deux mois de rési-

[ence sur > territoire. — Carte <!'jdeît-
11É préfectorale m récfpLKsé de cette
•art* délivrée par la polie? apn*s de-as
liais de PëfildciïCf

3 ) DéOnaaso de U <*rU defioitire

s tien

Nous rappelons que les clieis de fa-
illie Bur.t personnellement respor-saWes
i-" la sécurité «Je leurs decUratiorta.
Les faiKXS déclarations. ruiillsaUon

«« coupons et dt-s ttcfcets fi'aûriiil. le
trafle dts coupon* et des tu*ew. «P»-

roT?t le contrevenant aux sanctions af
nlt conunne «t ^n mfme temp^. nux
iers Titrour^ases prévues par la loi sur
ravitaillement.

La carte d'alimentatîOD ne pourra, pn
irui cas. Kinr <K V#™ «PM«»U»*.

pa(K* 2 de la earte ce devra donc p u
re BILJSCB à cet usaee.

Le Maire : DE MOîWEHA

AVIS

Ni p u approdwr d'un aTitm eiii
*,)tt& hua atfrrtssage. Les alrfinJ
cmp.ii«-il dts <LsposU;Is qui mette:
*. u a l'appareil après un long deUi par
:-.LS plusieurs hmrea. LeiploaKC deTap
,ureJ lessence. &ombîs trsnsporlees) ru
...f de t « : 1" imprudeLU qui s'a»
.ran-i.t prvs fle l'appareil. S'en tenir a|

P-U6M.-UT* rintatues de mètres de oTLstan
• e. Signaler tout alterruaage auipttt
ii Kcndaimerle. B 1 '«utonté locale. »
... pobîe ir.faawe le XJS procM.

TU DE LA D4 JL -

Piiur ?ou* praWfw des cclats et des
...les de mi!radieuses de ia DCA. met

T.- vo'ji a la*rl. Ne Jtstea p u en t a
.;-, libre Aontftï-TOBi contre I*B mof,

-; ns unr frtrn'Braî*. eonire ML •

FILTIUYS

STRO^BOM

t. liarfs (i? Tou: en^age-
t un èîplome c'inlirinic-

ayant delà travaillé commo ln-
t. qui n'ont pas etc touchées ces
i par m ronvuralion inOi^duelit

](i tex-c;. j u Mairie de HWUSL
. 'lt la Deîtiiss Passive.

Les réservistes appjrtenunt aux cL
ses 1918 1111, 1912 rt 1913, inLdani

, pas détenteurs dui
Oisatlun :es mettant \i
•a deJcnôc pa Ĵ JV» . ^

* dispositio
«u. ne SO

paa places (Una laHcctalton apeclale.
lnvitti k *e preienter duigenee i

e Bûitia (Caserne Bte-
0*" >a <-ocstîtBtii>r. A

gariez 1
L Adjuda.:t -Cnt! LUiOL
Commandant la brisud*

ii f HJUBU DÏ u n u

«17 -
« * m»
• • u» -

ft 1»
1/1» «Jl »
1/1 * 1WÏ B
L Treaw i l i i

ooftl 1«* -
F T. T. .

Villa d» Pan» >B11 - -

d* P»n* IBM . .
USt — . . -

Baoau* O» Franc» . . -
i» ûê Pana . . - -

CreJit Fonelef -
â l
BocJM*

Cap. —

La consommation du sucre est resle-
A partir du 1er J-Jlr 1940. cua-

vpon E- 2 de la C«rte individut-Uf
plie représente la ration n*n»ua)-
rst flvee pour thiWUe CQnsomTiia-
750 grammes

, „ .onsoramateur se présentera fbe?
son dctailîant habituel muni de sa car-
U Le détaxant détachera le coupon

2 du mois de !uui « «nw?Hta au cen
nmattur. contre psiément. les <50 pr
«ucre ccnsUtuani la ration du ma»

Les coupon* n ' 2 s
t I *

r lest roi .
modèles II ei

remis par eur au* grossistes TO êrliar.-
pr ce» cuantitâs de Encre qulls en re-
ruiVent Les çrossistes récapituleront
le. états modek 11 et £ur des éUts mo-
«le 12 bis «u'iis «dresseront d .a Ilr.

e moi-;, â la Direction rfépar-
e du Ravitaillement, à Vappai
démange de réapprovisionne*

lle rfn suî"^e

rfominrr^ints"qui"misent ou trs
nment > ïuMe pour :a Tabr.ration
wrte de lears produits se feror.t

livrer por la Mairie, di '
de

ar.t.
P° u r l

i
mmt

pour la délivrant» de ces *m--
Maire se repW» sur les quantité «le

"iBsees par chacun des lnUre*-
ours du mois préeWert ou ei

Irnir^ du rooiï correapondant * » deu:
1 fsjmtériMfftt dans le eas d'indus

TU de commerce lalaonnler.
r.s l« cas oà la demande de lui
* commercaiit* ettèderait la «uar,
de sucre â lai s3ouée durant l
DTrCfdT.t. ^t** deTlMTM)* »T

tmiw ftw motrt* dfl M^r*. • M. 1
•t aiot tins dr fMsIor'

Le Walre
HTSt-lnthe De MONTERA

Di'crâto ck:i<rte* et um^wiiiiiâei par
tnucn; urtueiiemev* (• Corar. crevées
u rruis d^^urai.ct puur nsquea ma-
UBEX île guerre de 3 a a *
Des commerçant» «ml demande a io-

eorporrr cea frai* a .*«rs prix de vente.
J ont aagm<DU irun prix de ce

n-fet de u> Cor^e a. i hoontui d'in
m a . les iif(oci»iiU et repreMn-

i t .y jr Ut&Utn
mie Nationalei, U fcatrct dea pr ima

uranee poar
justifier > ^ ŒB'nta tk iD dea prli

BOURSE de PARIS

union Eiuopeenn* . .
L» Lucet» . . - - -

r
Wasona-Llia

l U l t
p« Been Oïd. - - - -

uzd. . . - - -
1/» Monte» _ - —— »

Baet. Parla
lUdloEiec*. . . . . —
BocOrd. . . . . . . . .-

But. Indocbln*
Ouenltr Je* , . _

•klnt-Baphaei - . .
CHANGU

MAIRIE DE BASTIA
IKFDUDERES

eressés pourront prendre
la Maine (Seeretarial

t t*a! • du décret du 25 mai demie!
itif a la création d'un corps d'j
lieras temporaires des hôpitaux
Ores iJ. O. du 30 mai 1940'.

Tout r* • • ! e»o«m* le Joanal •*

3l67l3ct0TS
^ssr

HAISOB EOBL0T
rrica munldiua «et panpa* r«*i*
<W U ville de BuUa, Dimeteur1 ; 7m-
jiichcl&ngBlL Bursau. 28. Bd P«*-

Vp - MO AtelleM M D«X>» 1
«. nw d« l'Ocra. Cercueil»,

iKms fc l ' intérim

MAL LtS ABUN'NES Ql'l NE RECï-
VKA1XNT FA3 L t l * JOUEN.U. «O!*T
rBI£8 BEN OJFOKMEB LA D1BEC-
T10N DV • PETIT BAST1A1S •

•USDAMCfl,
pour Être bien coUIMi. M cJi»-
cnea p lu '. une seule adreM i

Salon Rcnaroier
«UTÎII *e DlTTiaLcte matji.

SALON KECAHIEK
ISIIErKlSABLKS DETCP

6O fr.

f 4 u net ron ruuGi DES JOT K.IAI'Z I

t Petit Bastiais
l. rue &ta Jardins • BA8TI4 |

an* • » • * •* s I r * M B '

)
Tel : Taltboot al-O

4O CENTIMES

v M U U : AJAOCZO : lu

KErUBLICAni DtNFOKIIISTIONB KATIDI»
L lOtntNAi VU DEPASTXHKMT KEUB TAK (FIL DIUELT 1TEC f

DUt£CTEUB'REDA(7rKUB KH CHEF ; MAKT1N BUNCOSl
4O CENTIMES

A" 4 Ml**. : Buuate-I
K. o. if- vsa

TETE ENTISB1

atec et saoa Bectridt*.
J. Bd Albert 1er — lier état*]

Place Baint-NlcolAl

«* partes JMBaH un* ltjaiW M-
ItctwuM D N W M BAI aïoMi
«ont ÉODTUH cava

Mlat — U. Boulnart

0A8TU (Osntl

TiMnhaw E - •

fô- Critiques Militaires Américains pensent
que le mot d ordre des Alliés est de tenir

et que les Allemands s épuiseront très vite
Français, Anglais, Belges, Canadiens

luttent côte à côte

Les Armées tic la Liheiii

VOICI VOTRE FAÇON
DE FAIRE LAGHIRRE

Uoisseï »oi ellorti o ceui de» élr« chéri qui »ont 1^ N "
portit pojT vous datmdre IU ŝ ivpnr que TOUS peuvet I
loui poui PU» puisque le produn miMiol du Boni I
d AimçirsTii eîi altece nur dc[>tnt̂ « militants JL~~

Vos pertes étant minimes, une contre-
attaque violente et victorieuse

est encore possible

se renforcent chaque jour

j Les Etats-luis, conscients du danger
j pangerinanique donneront à nos
j Soldats laide eUïcaee du matériel

Li bitiîllt continue sur tout l'ensemble du front

B O N S D A R R Ê M E

IMPRIMERIE DU

PETIT BASTIAIS'
BABTU

Pour que la guerre épargne au maxi-
mum les vies françaises, il iaul que 1 Liât
puisse produire au maximum les arme-
ments qui les protègent- C est vous, en
définitive, qui permettiez à la France de
s'armer davantage.

Travaillez plus.
Dépensez moins.

Dites vous, que chaque fois que vous
remettez o plus tard un achat et que la
somms réservée a c?t achat, vous la
consacrez à souscrire un bond Armement.
c est une arme nouvelle, c est un équi-
pement neuf que touchant nos soldats

Ainsi vous ferez 'o gitan* roui outJt ef,
dons la mesure de VOi moyens, contri-
buerez à fa Victoire.

K e»i» de* BONS D'ARMEMENI d» 500 li
I 000 tri. lOÛOOfri, ele

It5 BONS tr*(H*EMENr ioit t>f"p'i He tout |
impôt y tompti! l'ii-pôt géie'o1 iuf le fpve

L'tnierêi de» 6ONS D'ARMEJAENT e n

LE MESSAGE W K BKTNACD

Tow». 13 juin. — La prtMdtnw Ou
io:]acil publie suJounlTiul ie teïie du
iiir^wigt adressé le 10 Juiu 1M0 par M.
Paul Reynaud a M, Rooccvelt

EaiLs «on me.<Kigt', le président eu
miMi] français exprime toulc «a Erall-

uidc pour l'aide eecérense qui le prèsi-
Uer.l des U. S A a décidé d accorder a
J France en matière d'aviation et ct'ur
Tipment et souligne <|ue noe division se
J tient uns répit contre une armée iu-

uniment plus furie en hommes et en
i-.attriel.

L'euut-mi fal auitmrd'liui prciqu»*!
•••JK portes de Paris. .

Noiu ]utteron:i en avant •!•• f.ins
-1,^ lutUrom ea afxttri.

.: Afrique du Nçrd, au besnin dans nos
'•'«̂ csïKKU d'Amérique. >
Apres avuir déclare qu'une jwrtic du
•uvemement a delà quitte Paris et que
ii-mctne M rendrait aux annetrs pont
lUensllier la lutte, M. B«ynaud a d«maa

..< » M. BttKerelt d'«xpoaer l» attuatioii
• WCK\ peuple, ca disant « M nous étions
itj«iia& à nous acriûer dant la lutte que
n.Hjt menons jwur tous ,'e* hommes U-
i-res.

M Paul Beyaaad • ajouté :
-- A t%enre ou }t TOHI parle, UIM ac-

ue dietatere vient de frapper U Fun-
rf dan« le do*.

i Une noawlie Imn^ére fct menace.
• Une furrn navalt va ftranir.
* Tout » r « teoéreMement répondu &

l'appel qoe je mua al tance u y a <r̂ *I-
que.s jours a t n n r a l'Atlantique.

1» n i a IM0. c'cat un
eoiiMiin, p l u tatg* eccure, 411?

|iilr contre le danger morltl (jui nfiuj
îerare totu.
< Ja l confîauee dans la iolidarité du
ejplc amurlcaiii dans celte lutte vila-

salut. mai^ anssl pour I» sainf tk' la
<IÊiniJcra!it jôiïti^ainc s

1? QtT DISENT LES CHITHfl'ES
MU.RAIBES AMERICAINS

•New-York. 14 JU.U. -- La iueœ aue-
icaine coût i une de consacrer de très

nombreuses colonnes au conllit euro-
péen.

Les criliijutâ militaires louent la râù-
jtance Iran^uisc et ne cachent pas que,

que plusieurs replis successifs aient
ordonnes ]>ar Je Laut commande-

ment aliie, tiiea qu'a l'heure actuelle les
troupes alieniandea coicat parvenues a
"emparer d'une partie irapottanU: «ni

terntoirc français. ceU n'indique r.ulli.-
it nue lu siLuatlun cil d^sctpéléi;. Il
]ucoatesia"jle. aouilgiieiit les experts
•fKains. que les allemands ont mi*

toutes leurs furcae dans la bataille.

Cbaque métré a etc gagné au prix de
\lri-s ETO» socrîrkes d'hommes ou de m>-

criei.
Les cnliquts nli)erieaili<i émettent lo-
ûnon que ie nux d'ordre des Allies est
,ctlicitement de U-alr

I J J aDemaudiï fi'epiiïbcrcnil cerlaiii&-
lent très vite. A ce moment, quelle que
M iitnuirc qu'ils aicr.t réussi à tuc-
royer vn France, Us ne pourront p u
eastet a DDÎ co&tre-aitaque violente.
Le lait est consUitc unanimement par

>3 envoyés spéciaux des janmaux ne%-
orkajs que les perles alliées, s\ I'OE

tirnt romjite de U violence de la batail-
le qui se acrviile, doivent ctre cot>7la*-
;rêea comme minimes.

iK ctmQancQ est du reste pwiaa*?
par de nomontu edltorlaliiU'i pollti-

n 6 combien m-wa- J3* M n n » " » r-naJault «vec le «OUÏSSE

.. oo « IM , tendaient, k j câefi KtrmnMnt leur

If peila npfSialt B Q

la rtsistaiice des coodgries delin;ti-

i ec::es qoe Jnf^r» a propos de don

: après mûre rtGraion le «onwrne

rt de l'empire français

vous e
nu îetn

n»et d'Ainen^B», ]a «OM «onjure de dé-
« M Ira EUU-Unia

ans AX1M« lev appot moral et
matériel, par totu In uaftm, eauf l'cn-
ioi r ni! corpi

• Je vous conjure de le taire, pend
qu'il n>sl pa« trop

* Je Mis la gravit* o"na tel
< 6B gravité nema h i t qu'il

*** « r t .

/Iiu rmit^mi irndraét* mutet-t d*
rjf,,rtr,mr in domination, pttu mot» derra

i notre rffort
ttuwer an fond dr nma *

r*d*én,-r£,rmorale, \
ta ndonti de pntduire {du*. In ralonlt d* \

la rtAortlé d'épargner |
dmwantupv. JJ parrr que nota tomma U* j
plu* jitrU, mm* vaincra
d'abord (wui i ainrrt aouê-mime*

Ceuc-ci estiment que les irançait
dnm« le temps suffisant pour
l'adversaire et réunir le matériel qu'il
fondra pour le repousser, mai» oe maté-
riel, U faut que tes BUta-UnU, qui réa-
lisent maintenant pleinement ]« dan-
Rer du pangentianiame. l*s «ideut a *e
le procurer.

Il faut donc que 1ns ualue*
a ultii. rcr.dcmcnt. D est necwsaln (rue
toute liide possible soit assure* i U

tendre In wHre* tl
liberté. \mt* lit ru

m MATtsm. mootMst. AC SOI
ffl pres àt la moitié de la population

de la capiia.e ses» évacuée vers dts «f-
ne« de l'intérieur. l'autre moitM ™1 l ie

toujours avec la même ponctualité i at*
banitoelles oceupattmis.

Aujourdhui les resUnrants, ainsi qn'
1rs malsons d'«Jhnent*Uoo et (es phar-
m*ws. *wir onwries tiuita leur Brw.dc
malorité.

dé «'assarer A ia ConimissioTi
:cs oEtat Instituée par le?
nal 193» et 1er efptrmbre 3S3B a
r>rr de l* Marine narebande. 13
t &a Oenéntl Beuret. a Pans, e

dont le taux

LE P B »
«rne

na PTN naso^vn, sncuusi

• • PCTTT •A8THIS «H
Cet empire est rrémisaaiit de patrio-

tique «nlhooflanne ; if poursuivra W-

qo'aa fcwt la tiebo

Mou tatoraou annûr^ler» et
•et )w oeUUa annooew iWirutt ttn

prtala&ltsmit au vl*a A) OOM-
at ceatnl. - « l^jg"-"' •"••—• •--

:ce el j la Grauik'-BicUyiii; qu. iut-
rtent paur la defunse <it la ULKiiê. oua

binent de leurs empiras mnî  auâ^i
[de tous ka pays civilisés.

Le mouvement pro-allié niitlcualfte
jivsidcrablfnieul, âiirtuiil dan.-, la classe

L'aUocutioa de M. W Îisun Gr6ea. pr*
'Mdent de ia Fédération-«•• ouvriers des
Etat-s-TJnis, est ElEtitflcative.

M. William Orwa a indiqué de laçuu
reoiae quelle tUil U silimtiûo.
On conun*ute lonpaemi'iil la plinw:
k»'acie de son allocution .
c Tous les ouvriers qui tomberaient
•us la domination allemande subiraient
sort des ouvriers des régions (rnvabiea

jet dcva-sti-fS p:ir ]'•.' ifcnpci (fil ITTnw

COMMENTAIRES BRITANNIQUES

Luiidrcs, 14 Juin. •• Le» journaux liri-
ïumflucs reviennent ce ma Ion km eue-
tient sur la décision mussolinienne.

lu ccnvtnl que le Duc*--, n l'instar dt-
AX>po]d UL a déshonoré ihlitoirt de sou

[pays.
Eu ce qui concerne ta situation roili-

Liire, les critiques hritaimiques la con-
_^nt comme ftrave, mais Us aouU-

|Ener.L qu'elle n'eat nuHenent désespé-
**.
lia Indiquent que ics armées allicea
ont, se reulorcer chaque :onr, «pen-

dant que l'Allemasme, qui a jeté toutes
diviiiona dans U laWUÏe, m peut

l5er q
etDéjà les Ironpes canadienne

iaiws, ainsi qu'jne importanLo artnrfi
lée, aont alleea renfotMr les eltectiis

ïrançal* «t brltannkiuea qui « Irtra-
[vaient en lutte contre Ira Allemande

TAMIS

Pans, U Juin — La p.ijjulalion pan-
slence cotitinne à Taire preuve d'un cal
me total devait la sraïll* des evene-

i-ui, la. date dea Tacancet «tant ûxt;
u 13 ]uin.
Sur Ifs murs, des afCdnà nut tte ap-

o«S«-s rv matin, annonçant que Parla

ville p
fùi-hiT, iit Inè r &5 gtou-

Dans certaines, lues des pa£aanU on;
Uuicé Aes lierres tuf Ifs devantures de
magasins italiens, mais il n'y a pas eu
dinridenta vraimetit aeHEus.

La plupart des journaux oat évacue
kurs imprimeries ; VPS joumaui qui pa-

\ent encore dans la capitale et <p>i
parviennent de provinr? sont :af avec

La résistance héroïque
de la France

Tours. 14 juin — La lulaii* C
,or tutit Ir lr'.ni Irauçals-

e"U-er.nint!il polonais «t le eou-
kliécoslavaque ont adressa

un message à Londres pour annoncer
Jquc les troupes polonaises et Whecoslo-
raquex cooftattiant Jusqu'à U Tlrt
;ux côtes dV.-i AliiM

TINIStE
Tunis, 1* Jj.ii — !*••! TJîvparaUfi

PARIS. H « I N . K U M C

!l.AR«O3«mi: LA LtTTE A ETE MORS

VIOLENTE fcX CERT.UKS POINTS,

NDTKt AYIATIHV K AVALE A BtMf

B.\RI>e DES I»Q*OTS D>'ESSEWK A

vt.msK ET rNE ArnEC ESTAORILLÏ

A JBTF. DF-S TRAtTS 9FK ROME.

IIE M>\ rOTF. LA MARIKE HtAX

( \ISE A BOMBARUC LES COTES IT.4-

I
LK1SKES A mOXOOTE DE NOS TMOTi

M. Pau! Rfjnjioi c'a dèridVTTPr.'. ra*

a «u* nucrogénique : ce défaut yhjai-

ue aggravé par les fritures radJQjjhoai-

ucs ttnd à dc..-..rtr. en le renforçant.

• sens objet-tir de se* eloqti-ntes et e-

tnonvnnlp.s nj->*z'• ins.

Les DOstes tj TSf. roni de BIA\

trains ea ncinoie Ce feuerre dans U me-

fcure où ils eoûLrilMent a faciliter la

propagande dcfaUlst» de J'caaemt et

jdans I i rnesme suât! oa :ea iraruinL,-

i dttect«eu.-*s ne prrmrttent saa

jd'eulendre k irxte coojpJcl dei ct>mmu-

es. de» communicatkflïs ; d'où, d--

lurmaLion de i^ rualité, prop&caUaa ne

rasots inccnshkrrs vt aAiurt-nl le *'*:-

s de U baUdi:e « s nerf*.

La Fcaiwe n'tdl heuwus'TUCE.1 naa

trfti euotiT« : la France continue i se

Itoattre pour vaincre et eue vaincra, ,

Paris est occupé* (non* écrviotu ces j

mots avec DM émotion protorric-, cette

>ille de Paris a latpun^ DCJS atUchrr.t

soonclltmeat tan!, du chers foinc-

i, Fans, la VU> Unique, dont chaque

pierre chante Jca fastes et lUostre

i. :a Mtoatinn « t tiès grave ; ^»*w

c r * * à " t e ] s «unH ocs btvr**

t T-» >..-:• -, lonjonrs. éïtit II.

îuu COL.M^t. doyuu de la FacoUé

Lettres de GrcnoWe. dana nn aztt-

i Petala ma dit ». des noirrelles lit-

tiirairia, dr ce printemps d» 1917- A 'A

suite de graves revers et de la. dé tec ta

russe, "£ mural avali taib!i D'autres «c-

uu£ se priidsiMlent. Sur la Ognu an

A tous lu écbelau. eosaw 4 l'ar-

ntre, ne cana des psrmiMloia. BOB en-

tras earvirr putoat, « i e* non

d'avril, de ionrdes rujnftia — delaita

itaM*. abandon da la Jsue. ^ a

Wanctae imnaaeuM — et une sorte d i a

» «écoaramanent, de muette dect*-

peranM. t'était empar-e *e tan. oonba

rcul C scaibînit tapossiaie c« reagir.

On était à bout ; oc attendait <

•ao* — en coeUm'irn.

FJ. crois semalsea, ''"'—"T-piftrn *e-
elairait, k» ramenri cwtrmt da eirtu-
:r ; qwlqoeg dors «xamplet — «a k sut

- aratat tut fin à ïamali >i
oirs do U. Patrie ; mais, en tait, pa- {anneon et ietns conpOces. les licites ;

nt i t qu'un

,cuz de U Fn

peaplé par toute» lea race» bu-

maiftes et « m e t i tooi le» bm

les perspectives lumineuces do la

•hT'Uenne • el ee* m;L !>- ^ ^ JMlu "*« » • • n * «s»*- «

~w du cran ; et U en a toujottra.
La rranre de l'arriére pmrtit ténot-
ier d«a metlteurea dtiBMtttaw «vi-

[qnes: tout l'empire u t prtt à •
les sacrifice* itnias ; 1
»'a qu* i

entendu ** fflU*L



m VUAM.'*ruts

Lei Sociétés à responsabilité limitée
JK/fe* —

Parisien

te, h-s gorieie
gtttt -pruTeif « prvpiwrr tout» e*ur:u'
d'objet licite, â coudiUon nue le but en
soft lucratif, sauf l'assurance, '.a capit»-
Uaation ou J'êpargnr. Quel 4ur *oit leur
dWvt. «Ues sont répmws cimimrctak*
eî soumiWÉ aux lois du comuflw • eiieï
Joulawiit ce ce qu'on appelle 12 ' P«-
«orintdltC morale >. e'eat-à-dlrt q»'1'"*--
scndammetu. d « individus qui la «on -
posent, elies constituent une persumi»-
flcatton distincte r elics *oiit propns-
taiffs* uniques des bie;;s sociaux. cnaii-"
tiére» et débitrice» des tierf avec les-
quels elles coi iricwui.

Leur déboDiiuittiffli sera aouTebt Hn-t
de lN*Jet même de l'entreprise : banque.
comptoir. *tibu«em?nt. manuMïture
ou bien tirée du Iteu ae l'«plai.Vtion

ptaiirt «elles «W» saOétcs rit caat.1

Un* isowetéa ananysttt**t en «osnmut-

? dùpanUon. euoitairr des statuts, n
eecs, l'Interdiction, la ftfBite de l'un
;s aajoriés n'enlraln-rant pas ia disse
iLuu de Ji suciiti.
Nous ««yons fcrawtBCMr qfc'upM*. ]
)urnu?me de la uiwirr, lorsque iioti

pays rcpretaOra *un acti»m> nmmal
Icetti tonne de sdtiete. earaeWasé* V»
la notion .souple at eommod* *• la res-

Hpprft i prei

. Q U # j

ou un i
La loi penxi

pe de socleu
prenant k m
ftocléa, et se
rent pas, pa
«nie >. p«r
ctHidlDou df
constant* «•-
tre*. btc'ure!
ciale. d « m
l i t* l'.rr.::4e >
r enouâ t lac
bLgailtm iv.:
*i€ de Je à !

M nombre

:rt aussi tie du:iner à ce fy -
une raison sociale, coni*'

; j i « u» ou de plusieurs as-
termirJiiir si touif n'y Ilgu-
r la lortnute « et compo-
jfreviation * Et Cte * ; a
faiie suivre, en tout* cu1-
oani tons documents I'.PI-

i. contrats* «ette> raison so-
ota < société à responsaïi-
ê:rtta en toutes lettre* nvec
du capitol social. Cette o-

£anctior.r.e# par une airj'r:-
000 francs
d « assoeito oton pae-bsnL-

te ; 11 peu t être di- deux seulement- l,i-
capiUl meta.
ie des tiers.

:, — feule garantie objeeti-
— Fera £f 50-000 Irnnrs su

•".oins ; L ae coït jamais descendre au-
tessons d e «
(te 100 franc
toutes d une

La formai
titution de J
d'un acte dt
ÉVUS irf-ings ]

t cnilïi» U se dMse en paris
t DU de iiiultio.es de IW i:
valeur nominale, égal*.

itê essentielle pour ia t'Ji.^-
,.i société est la * rédaction
! ËOtië#V^ÏBi» Mtani. so:t
)ri»ei ; da'ii- ye Cimier cas

r le Continent.

*unpûwnà dans M <*©•
erre et de l'industrie.

VirtKUl.WiAT 1»J LA (JOJISL

oucuuri d'enti et nui Eoeiet Normalae

née qu'ils pourront, « 'présenter a leur
-bouc dans l'un tirs «entres dteajne
ipri's :
Snrteue (E. F. S >.
eatilte-Lucie-Sicclie lEcvig <i:: Car-

gpa&i.

liaijm t&uiu ae Oarcon^j
» USeoletieU«fl^s'.
rte (Ecole de aarçon.v.
loaagli* lE^i* «te CarGoni>>.
u» tBenle de OrneoiL"'
catc tEcoie de lïarçoi..-.i.
*que candidat « j caiicUuU: fi
[aitre ininuïdiatf mfiil au Vice-Bec

torat ic centre de ÊCB choir en
quimt avec précision l'esamen pour le

il ett tjndtdat (E.N- ou BE.
?S '.
j ecntus o'exaaan prévuo a A.iaceio

La jéaendc de la cteuUM! t

D'après la Bitilc, ^uand le père t
; «ut t'idte de peu«!et la t em. U i
la Adam d a u un j»ti£ 4aa d'An

Jui«. imitant Vénus qui uniaia Oaùt
dit, Â ftrfmri : . En avant, mue Le

adain marcha. Hais U M pou
[•lier longtemps taut seul dans les,

uUtudfî edenlquei. !

C'Mt alott que 1« Créateur lui *ubtï- !
\ une cote ciat U fil Xve Commeat
prtt-il ? Dieu seul '.e sait., cl son i>ro-

le r.'a J»! en? «oosi^ne dan» k» wui-
i écrtturee. HeerHUcis-le, car HOILS ne
anaitrioas pes, auiourd nul, les jours
n* vliindc si. uaT la multiplication J(-'s

tes de l)oeuf. nous pouvions ren-Jin'--
m indcBoisnent cotw eheptei bovin.

Chea le* Peai«-Bouç«S. la cFéatloo de
l'homme se lit «Tune iaçon quelque peu

ente. Le point d- départ est le më
Mauftou. le Grand Esprit, prit usi

peu de terre, Li pétrit eu lui donnant
JIW forme a son lssage et 1» mit au tour,

ainsi que fut faonquee la prenue-
Ijv terre cuite. Auwi. ^Unltou n'y avait-

^ n'est pus nec«àâ*ÎQi *• **««t*r suis:'.
d'originaux qull y a (J'assocKs. mail se
lejnent adlanï a'orieir.aoK qui! iw
pour que :'MJ d'eux reste déponô uu s;r_-
C« social. îes autres derast être rer r ,
a l'appui oes Tonnai1'*' requises. Pr;i';-
ouearot U y ania aa motas quatre e*c-i:i
aiiaiies. dont l'un destine it l'admlnlâtrj
tloii de I-Birep^trement. te denx autres
déports aux OreHes du'ïïtbnna; ie d m
mejre r: Ce !- Justic- deuFâa.

L'acte de jocki* doit préciser :
U Les r.nms o « «wees : tous iutcî-

»len<ront à lacté, en persoenc ou pir
laacda'aire rnun; o'-ia pouvoir spécial
, î .) Le KOttUrtt eu «P"a ! MCÛ»:

J i L» division de ce capital en mil*,
q«i. «rAanF-ir soi.: ds lffl fr. ou mi.-
flplM de ce cWBre, e' la rBpartiUo!i -r-
tefrtle de res par;S O U B les asso^i.,
l*s parts ne peuvent être «i»esent«s
par des titres Bés«^W«' >̂  « ^ F-."'"
fea par TUIC de sonscription ptraliqn? :

4 i Enfin. :"imhcatifw <!«f tontcî .eâ
tMitâ «ent entieremeri, iiiierw.

(fil y ». à cote des apporta er. nuinf-
taire. « » apport en nature. :J l«. »«-
uaat d'utiles pircauiloiii coctre l-v-
esUmalion exagerec, décide que tes ptu-
<«U aotvcnt expressément contenir le-

ÉCHOS
IYEZ PITIE DES HLQSSIEE.S

S. V P !

j's iouioir* de i* Càambre contiEUi
•tre Ireqnentea avec «saUraiM dm
, » m tes nouvelles nuù j pu clai

Uni.
151 H- denjîlc les 1i
Jî je le tournis df s U»ttea«e»s snr l

intentions du ^nerai Wevaard.
On « i *•*!. à *•« cuir, tflot éberlue.
De tout if qui se raconte. ïes Incssiei

n* perdent pas une *yllatw.
IU sapprocheut des tffoape* et. an

e rien, ronuttnt le» cwitidenceE dt ce:
ne^kurs
Quel boulot mex«itiwus î
- - Voua «Jveer "lou"- ia*«a«f. tl

anrre our a ITIUMÎMC *}«: itariie
i) aux quatre cc^oiun s.
- Oui. qu'il répondit lliui^ie

leureusemeai. il n'y eu a pa* i
apparu ; et. en outre,

a.4*uCie« sont personne*-

rf-.;t trappe* de nu.lite ; « t t e

ne ««» #tarttoak paa s

• prKlie ce Que yemt Musso-

* d'Hilii

oui dit la même chose
Et d'ajouter.
. - A force d'être reosmnt J'en s

S-te entier.
Hos parlementaire» r>vraiertl biei

otr pitié des bui&nrrA car. unir
|«B-Ufi lisent les artnie* d^ Oenei
Taboni*. r.s voot d*vfr.ir tous ein»l«
JÇA, AKMS.

A VOC8 LA COOFE !
M. Mandrl a toujours *W «r. Uomam

|ur pm a pan. D o lare le phii («ntire
ce qu'il e»t au;o«rdIrtui '. un R;

Içon aeneux. ne riRolar' ITU» les «in
bbertUes. «t toujours vêtu 4e noir

Or. racWte «ju'a son pire qui lui •
midait c* qni hil ferait plaisir ee»

- Lfn aboimeaieiit tu < Jrn.mil Olfi

II av.nt flnniw -tri'-
K a r i - tmrt * fuit n

t-ti BaoïSB.o. e-.elan
titane! Dina, poor linil^re «

MAUU£ UE UA^TIA

«•.crélatbit Oeneia;

fin de pentstUre l'acbeinn

iiteresaai
nca* el autre.
i l'Jctafleux, lea

Tetlia l'homn?
du tour. U cuuswn M'était pas achetée,
et 3 homme i'eeliappj. de "A grillade ei,-

klaae. Manitou reprit tin peu *:
. et procéda à i;ne seconde expe-

[rtence. qr! ne miadt T»* »m««. ">r

mu-, trop euit. sortit du four tout
i: :ui ïaUut recomœenfer encore :

cette fui.-,, Manitou surveilla de tr.•.-. près
|rapét»tlOH et obtint «afin ce qu'il dat-

ait, uu homme risiulî. tTun beju rou-
B*run qui fut lancetre des Indiens,
r t voici expliquée la formation tic

| trois races humaines : la blanche. .
*• et U rouje. Quant a la jaiiiit. oi
•ait d'où elle sort Ou peut suppow

cependant que Manitou, nysnt d»M un
îuatriême essai oijtenu un apeeimen dt

ileur jaunâtre aux yeux torid**
OT4 trop laid et prfTéra n'en point

'AÏ ordre supérieur les commuiiica-
w téléphonique priTfres sont yospet

•xccptionneiiement wnL maintenue
! Dans «rtalnfi réseaux >s «on

muflications prfées «manant d'organi
ma intéressant la Dtrense NatloeiaH
iDor.ms figurant sir ïes listes dres«
ar l'^itorttr militaire).
A} Les comnmBieatlonS dewan*

ar k-> abonnes runux on à partir t
leablnei jn(Wiir«a et adressées à des a

[•= officielles etvi)es ÛU inEBair»
Le, oommuiiltation^ des fflédect

[ Mairie de BasO» tSe*wla rwt «Éaén
pirttF.tTi D E L'ASÛtSTANCE

Ln petmmnte duuL -M uunu i-J*
|août p«*W de ae urésonur au Bureii
:-As»lBt*nce pour y retirtr un n.aL

ÛWffii. uee Bla^i. Mcciee êe L1. F
Iptna.

VaJenUni Mark, uee LeoaeJli, «1, Bû
aolL
• n LuoeWni Bopaie. ro* du CMeagso

Birtc Marie rrançrtae, Oatdo,
Aiberluu Ours. PUoe d'arc*s, 6-
Bernarflini Anwi»«t». Eestauiant ci».-
Poste.

Martmf.1: 6. rue de la Paroisse,
lu Jarqn;-, Cardiv
iii ilartlie, ei>. PaimeiiUer, Hu-

|cel!o, maison Perraudini-
Cristonl Marte, 1. rue de la Oure.
Lowrlal Marie. 7. rue du BasUon.
Neitroni Antoine. Maison du Comité
ëjjartemcntal.
ROUI Jew>. *• ™« " e u Oue-
Orslnl Jean Marie, 17. B4 Albert 1er-

eUi Rin* Olea. 2, rue des Mulets.
MUiaccioli Joséphine, Bd Parti

| prolongé
ï»r«n<n Anself, B. rue Fuvaleiu.
Oiinialdl, avoue.
Boni Jean, 4. rue de U Gar*.

Olli Louise, 2. rue CuLwiClU.

Informations

BREVET* HE PREPARATION
lntLITAIRe; EliLMBNTAmB

Le Provtaeur du Lycée dv B^ua. pré-
dent du Comité DéfartaBsental ittto-
ittoo physique et de prêpara.lioa

LARATIOS OBLIGATOIRE
[PAR TOCS U S ABTISAKS OTMBX
BT IJLPIOITASTC

Lec ar tuuu ruiaui> rt exiitoiunu »
|«rito!i-s de ta commune, sont obUgatoi

•me-Et t«nu* «e ff présenter au f t n ti
la Mairie de Bastla (Bareao iliUUi

Ire», pour j laire vus déclaration.
LE MARE

DfcCLAJtATÏON OBLIOATOIKE -
DES STOCKS Dfc CULrATt I
De CUIVRE "s 1]

i diittLieiUj fle îtocli de luoate 4
[«•tne supérieur a W kùu MOI Unes
fltn îatre U dtclamura SANS DKL-U »

u i Mairte dt k s n i rnecrétulit

Le ptrs-jttnel du *er*i<-t alncrndie est
onvoqufr a U &eance dinstnietion q u
u n Lcu iwnedl 15 Juin, a 16 heures.

: peraonoc^ ayjot ottrena un m u
u gaz nu tiLn de la IXlrT f̂- Po&si

|?t et m'ayont p u de mlauon p«iMu
lien leur ayaal et« deugnee pendanl

Im mou de mai et lain IMS mnt prié»
de les renvoyer immédiatement a la
'Mairie de Bastia (Direction «tes Tra-
|i*ux cfe la miel tous piuil des «awc-

AET 1er. — Lus Munuruft de CKN
mires que celtes dentinèes a annoncer

le dornt et la fin de l'alerte, sont
p'a nouvel ordre lormcllemeut il

! dites.

ART. 2 — Puur aaiiwicer le début de
['aime les cloches sonneront le tocsin.

ART 3 — Elles sonneront Se carton
ipour annoncer la [LU d? l'alerte.

iuùro de la Corse, laj
cîu B. P- M E. J

nnaît
ra lieu à Bas-

tla les 1B et 19 Juin 1M0. à 1 &eui
r . _ . les centres Se Bastia. BorEo. Luri
Murato, Oletta, RŒ^iano, fian-Gavuio

[ Balnt-Florent
«S Jeunefi | C » qui « i t «Uvi aillema

... cours da préparation ara B P J * Ï
qui M trouveraient dans une localité

anl du centre d'examen de Ba*

U Proviseur,
ii du Comllé Dtpammental
Bl^ne : MULLON.

V3C*J-ftBDTORAT DF L\ CORSE

Le Vk*-»«!teiu de U Cône caai
iqoe ;
1 ) Les ela**es laqueront dans teu!

rs établissements scoUtns paUici
[prives a pfTUr du là min au matin

Le concours d-ntrec » IX P. S
d'Ajaceio. *us eours forap**»entalre;

[tf'Ajaccio «t Bastta est rtovorê œk>-

'tre.

Paris, iâ Juin 1W5 l#! liueresi. — Kn
airalaf, nous avoue porte nos lignes en
rant dans la réplou û"EmtKtmeiul et
s la foret de Panoy. Notre iproerewton
an* «e secteur;*e poursuit «an» uitée-
BptlM:

ARRETE
Moui, HyaciuLup de Mvuurtu. maire dt
l Ylilt de Baslm, uffteier 6t la Lésion
ItMnrihir.
Vu I» loi du 5 avril ISW

ARRETONS :

LesTrflbwnaux

.mLre rorrcctioiiaell* de 1» O>ur
a juse u ceiie aadkmee m«cca

[pierre, directeur du Journal « % VMrre >
demeurant a Ajaccio, inculpi' d ' aw .
laputs k SI mai 19M, pwr BM anirri .
ntolies dans ce Journal dont U est '
infrletaire. •oti»pt!a de soustraire d

autorité de la France .Je départemert
de ia Corse. »ur lequel l'autorllc Imi .
caLse b'eaene d*puts,l7l aus

Pour ce délit d atteinte à la sûreté eh>
lérieurc â.' 'îTint, la Cour. £ar les r-
qutottluDs d-' M. le Procureur 8*"^'
Artms. a coodaJiuie Bocca, Pierre a t«u
années dempri*e«uiemeiit. I-DOO B*u<:4

Jour, et a la privation de ses droits c;-
L-t civil* pendant une éïale duw»

de U au:-.

Jj» Cour u décerne mandat darrt-

CERTIFICAT
mnJES PRIMAIRES
CENTRE DE BARCHFTI»

ART 4 - M le Cuinmandant de
narmerie et M. 1* Commissaire Central
.sont charc.es de l'exécution di

Le Maire . H. DE MOXTEBA.

II est rappelé que les pic tons ue dol-
ent pas circuler pendant toute la du-
:-e dt l'ft-fite. « ce n est-poux s( ren-

dre À Vàbrt
i moment du signai de l'alerte tou-

tes les natur , dolTcnt
Carreler eux leur droit* à Jtadrolt ou

:ea ae trouvent,.
Cliacun doit observer le silence abso-

lu eau* les aoris ; M pas fiuacr tu e-
clalrer à. l'aide de briquets ou d'a^u-

Les ehiena x\t doiTtnt r u 4tre COQ-
Iduiis diuis les abris.

[•COLE DE BABCHETTA :
Lolli Oscof. Moraccliini- Paul
PaïquaUnl P u a JMnuaiiM Valent;-.
Canipana Marte.

ECOLE Iffi CAMPITELLO :
Oraziam Paul. OnuUnl Aaucitc
Griiziani Joséphine.

ECOLE DE VIONALE :
Moraccliir.1 Louias, Kicolw Lucw

ECOLE DE VOLPAJOLA :
Vescovacci Ange Marte.

pjisqualinl Marie. Brrventi Mari*.
Vtscovac-t i Matie.

ECOLE DE CANAVACOIA :
Vittori Antoine. Ortaonl AuteBetede.

ECOLE M BIOQRKa :
ZaoetU Louis. BranetU Marie,
ï'erreri Désiste.

|SCOLE DE BASTIA :
Ausb Jean. Austi Uarc.

CD. NICO1

m, aaagcnurd Psafl —

•erra Mon <tu coaaignei généra
lies données par le service de ta defeu

:, entriinera poux KM dA limita ni
lu peines pv^ucs par l'iartracLioa et-
iacak de la Sation pour b t e w *

guerre.
LE MAIRE,

a. DE HUNIBI

AVIS AUX ITALIENS
RSilOANT A BA£TIA

Ixf Italiens du sexe tuascuim, âges de
plus de 17 ans et de moins de H M

me u présenter a la Caserne Mar-
beur dans l'ordre ci-aprâ :

Le 14 Juin ; lettres de G à M.
Le 15 luxsi . kttres de N >i Z

AVIS

|Mr les i

1*3 commerçaiiU et industriels, per-
• u w fhgiàtfoa ou moraias. «oui te-

|ous de laln imiwériliTrmrnt u déclara-
UDD da Mutes Us quantités de sucre sa-

100. kllocramim* dtienues
par e u , ou qui. kur étant dtiUûeti
sont en «ouïs d expédition.

déciafatlmu sont adressées en
, «ronp^rc a ['Lite&dant M.U-

laire. directeur du riViUil^cawnt &at-
il t » deautemeot.
Chaque dedatauoD doit ttre coefor-

RII < Jouraaj or-
fleiel • du 1er Juin 1140. p. 4125.

et DEPARTEMENTAL
DE8 MUTILES. COMBATTANTS,
VICTIMES DE LA GUERRE
ÏT PUPILLES DE LA NATION
DE LA COUSE

Aux Umt£ 4 uu an*lé aâauUrteî «
:at« du 23 mai 1140. l'aircte du 3 iull

ici 1W, nodifi* par celui du 3 Juta 1IM
et «t;ui du 34 nui 131» est, à noaraau.
[modiïié et cuupiiU alohi qu'il cuit

A btre axcepuoanel, demeura
Mes pendant une durée qol expire-

ra six moû après la date de cesaattor.
des MMUfités. k* eartea du combattant
du Modèle détermine par l'arrête eta i
isiljet 1»U et ayant plus de cinq ans A
saU ».

(CWWJ

U piuviscur du Lycée «le Baïti», pK
déni du Comité d^Milemeatal ^l'edu-
ttioii pby>iqae et de prtpaxaUoi mil

,t«ire de la Corse, tu: cowtaitre «me - '
xamrn du B P I M . aura Ueu a msn
rfa 1* et J» juin ÎM», à 7 JaeuMa, pour
,)e« ceoires de BasUa. BotEO. Lon, Mt.'

-•to, Oletu. RosUano. SUi-OtTlno &-
fJOtrtlt.
Les jeunes gens qui ont suivi ailk« '

les cours de préparât ton an BJJ tK '
M trouveraiaii; dans a v Jaca. •

rant du centre d ' O M M de B*-'-'
[sont autortoes a «e preacnter à Baetifc

Le Provuevr, Prtaidcnt 4« Com, -

« VMTT I

Ui Sienti
i l Oaïf-Htf

(SUITE).

Le téléphone *cuna. C 'était .'
•aMe dee relations ?vcc 1 extérieur qui
«udâîT compte qi.r te « Mût
c'amit pas quitte Yokjhama pi
SVR tréi Buopém que AH cargaison d'he-
litun «était pas encore am*re des K-
lau-Urus.

Os sait qqe rnellum peut élir obtenu
« twltant l'unmtté — minerai cura-
inisjn, - , par l'acide *ulfurtqije ; <iu'uu

ve n raison de S centimètres cid»> pir
mitre cube d'air. Mais, fabrique <i.ini*
ces cunolUooa. le gaz routerait &vi pi-,
lellement élevés qu'on n'eu pourrait
î e UJI «sage commertia;.

Il faut donc se rabattre sur des sour
tes n»turelles- Et ces sources n'cxistenl
Que sur une seule partie du s
l'Amérique. Ce sont eu «flst k* insial
latloiu de Pitubuif, aux Etats-Unis, qu
lotirnlâsent àe ec guz extrêmement

âDX WTWAJH.TI tLS

lomma lie bureau au chef
dJutrie, mt paasaut -par Mutai les

^atsfaaaa qui saeesBttent mie dépense
. les Intellectuels apprécient
•toeaient les mcontparaules a*

faite de U Qulntoiune. Vu («con,
!«et de pjMparer sci-meou' un utre
|dencieiw via qui n j I ;aa son égill ,

atlmulaut et ceci oour S ir 15. TI

• I» « m n BABTtaU » m

0 0 0 2 8 5

MO.*. — raiwtftt A

ter, lncombuatllik. ne presenUnt au.
run âanrxr d'exptosion, ies centres
r^^HUou qui L'oUlUK'at paar le gnn

LnâUum dont on ss serfait à
pai - souterrain était dont livre au poti
ftércln de Tefcolteuna ou se tnntvent les
(liiKieatiles tfe la marine Japonaise. Et,
tandis que ,jea aerosuts etaknt tou:
tjupioaitut gonli^ a i'iyilrpgcne. ie
gaz rare rU>lt reeiqMttC en Chine p
ici besoin* de^ conspirateurs !

— SaiMw pourquoi les bonbonnes
sont pai encore au Jupon 1 dem&i
JUo Tau..

— Avarie àc machine du transporteur,
II arrivera u ïoJwiidma *pm-demain
dans la matinée.

— Cesl bien, ijuc telle D
rtfaruUe pas !

Pals, si tournant rers ttila
bi lui dit ;

— Tu vola, Haw, u taui que tu par-
tes. L'hélium ne sera an Japon qu'après
denuiu matin, il faudra que tu lïuaei
pperer un prcBUU clkajtement dès l'a-*
rtret cTn bateau, et que tu revknivs ici
* tire d'aLe. jB5q«-la, coiw re*plrï-
fooi au ralenti.

— Ctaspte KUJ aw:, ftan, affirma Hâ-
ta.

II partit BaiLs une |ieUU aulo electri'
pye vers le iutasar du - Dneon Bouse 1
QUI se trouvait i l'exlremitê Est de la
yUe souterraine.

Ltijùntion était un appareil admira-
ble, d*tta type encore peu connu et sor-
ti trois mois auparavant d'une uslw
• a M c û K , C'était, un quadrimoteur oc
Uktm vbevaux «• puuwauce et pouvant
transporter, k ta. vitesse de pjus de 448
klloinctrrs a l'heure, cent passagers
dans te e n t n d«a aD» eL un les Uns
IMBU qui divisaient la coque haute 0e
tiOt-SBetre*.

LTiydrai ion que te- japonais avaiPi.l
bomme le • Dragon Bouée 1, tuui un
«amttn de prea de jouante mètres Cm
ftvrour, petnt en rouge sang, et qui pea,
|Mit. «n raiaon de 1 (norme capacité de
«as iÉiiwate» : HM0 utre» de eonbu.-
itbic, vokr d'âne seule traite de 8.003
kilomètres- . a , «a ff *

li pouvait, en On, comme Tavalt dit
^ t k , emporter pJos de Tthfit mille ki-
Jos, en «as de son enahwHsrie : « n i
MM»ctrs, aein bonrmes fTcqulpaje et
jtLze m-tle kilte te b«agcs ou de m«r- '
|J)anrtl.<e&.

U c «ajdUIre 1 Baia eianitoUi 1 Mp-
a&reil avec une aattstaetwn profonde.
fel il ne rtjoslsait d-avmnee de eonduirl
trtte puisant* machin* jusque orna un
gprt japnuu.

L'equrpaft da * Draeon Rouge > vi-
Vatt d u u «M H — i l f de «eton «Ml
Lan banxsr souterrain E était, Joor et
| A p M à nmiekr. disp-è à ectom-
|>Ur nimparta e/oelle mission.

— tt sIlHiiil jBMt-daCme, anaon-a
| b u uu pftot̂  r r second C«V*9dani.
emime ]e ne conriBUf pas l'appareU. le
(oui demandé de m'icr-ompMW, ainsi
jun ;c radio et les deu

- Ne voue pressez p u trop. 11 i a u ,
ne je retourne a Chang-Hai. Noui

décollerons que ûans d?ux heuros
Hau remonta dans sa voilure si

Meuse- II brûla le centre de la TL11C :
«rraiue. Wil quitta JMIF l'ascenseui
» petite maison tic briques et m<
lans une «OBiptueusp aittotnobLe
ouiours. C[aii a la rttopositton des ci
le lu coujoranon.

n y avait quelques bravoure et mi
le la. bravade pour laaciC'n doniestunir

de Robert Darcet a, pj.«ser devant le
itteiuialws des Concessions, i: j,,
, ce raisant. a l'inaptitucte qu'on

l*« européens, à reconnaître les homme'
*. Et p-jjs. Je pavilloii japonai.
-i soleil rouge, qui flottait au coti
Toiture u'étalt-il pas un s-;saœ:

-out puùunt ?

Le capitaine •. pour t'a^uçr dv
temps tant ]"enCŒnbranMCt -des rues
•ait grand*, laissa «ou cnaulTeur dan-
ark Road et >e dirB«e,. a i»rd. ver.
« mitoon de 1 avenue Edouard vil,

DéCttigaant r ^ n s f u r . i; KTLDILU OU

rt à i arrivée de Uai*.
Wen J * »OUV«BJ •>

Riec. maître. Elle dort £!> dor-
iai: il y a cinq minutes.
Hâta se dirigea TCTS le mur, il ouvrit

sulchet Mielleusement dissimule
les dcsiuii o* ~.n tapissent qui lui

1 nuit d'embrasseï dans inute son clen
une vaste clumbrt- «.'onrctniienl
jl-• 1 la mar.ierr. un peu, d'uue ea
de paquebot : une rouchelte etroi-
JW armure, un lauteuil. uni table
chaise. De grandes baies, TUI-TTE

tairaient Urgement la pièce.
Sur la couchette une Jeune fille eUiit
tendue : celait Denise Segnaolt Eli"

'ai&saii dormir Pris d'elle, pose Mir
aftlc fit rhei>(. iJ y JVS.1I na pteltau
w d'une tnetere. dt jotifn, 6e con-
tres, auxquelleb elle n avait pus loi.-

- KUe n'a pa-> man^r .' dçiujudj ILi-

El'.t refuse maître. MaW la raim

~ Veille, en tous cas Je veux quelle
n'ait aoeone comnianicatiaa avec l*ex-
«rieur.

— J'ai compris, maître.
Je vais elre absent deux jour» Si

:-j avais betoin de seeoBTs. 00 même
l'un conseil, tu sais a qu t'adreaarr ?

'N'oublie pus , tu « PfspOûaatHe, sur U

Je KI if. miUn-, soyez tranqutiH.
Je te crois Je fais que tu me *er-
, oMume je sers moi-même ! Ce «ne

nous laisms, c'est pour la grandeur in
Japon. Au revoir.

Avant de aftriir, HaU alla jeter osco-
Ire on etwp doetl pa rie Jndas. Deolso

avait pas bouge Elle se re-
pniwit reeimnrat. vaincw par le» «an-
lions tie la nolt précédente qui lavitent
OTt»ee,

Le Japon La defitafola TÎVtnMni les
|nuutre etases. entra daiui m»e pHisaene
où il se reiUuta à IA bâte de quelques
Sàteaux. pma U tegagna ta ^oiturf.

mmotea pîns tard, il pimaiî
aux commande* dn • Draçon Hou
et ('énorme appareil, tendant les
tft) Cê .i«i

Un croiseur ic Piaille
un sous-marin aHemiÉ Mt

LES ACCIDENTS
„ PROSTATIQUES

Les esvwa frrcjuffnte» et m « f » i
nitnert i'LnlUinunatloR lef &ni*i

dit canai, iat AUiioematita s'itraûianl j
dans *e utrinêe. qu. otnposent ke

ABONNEMENTS !

s du j

nk£>ule

autour de Pans. bstlu.

Londres, u Juin. — Les bombarc
ents des appareils ie lu R A-F
'fStpiiaiie ont Été partieuJierement *

Luiidres, 11 juin De nombreux
;r«a industriels el voies ferrées de lita-

du littoral Italien ont elc bombardes,
â populatiou de Milan a ete tvu'

HM.TF.

Dm» lu baie de Tromt>oé lui b
tliers brlUnniques ont effectue
lent bombaRfemeiit

marin eiiuemL eut cte cuuicï.
I Des priaoonitrfi uni ete luiU cl

Jtu en Anskterrc-
A noter uue le ciWwur cuuic, le Cbar-
», euut une a;s deux plus belles

cltliiiliu, 14 juin. — La ctaa
reunie en séance secrète pour n u -

U sltuatlou.

s mifltairrs JL' la Libye,

w coiiïTile attaque de JavUtluu hrl
ikqw a ete e Bec tuée snr Asmara.

m*, trois heures, :'aTiatU»n lta-
t bomba»» Aies.

'CJ

Madrid. 1! .
gnolc de in :i

L O T E R I E
NATIONALE

A CORSICA
rus i nés r JLESI

par UAI5TRALS
prexn : 10 francUL

neewtioimaiif"; dsppaieus dis-
s deasence soci Tries cîe se prê

[ûe la Dêtense ftaiire), aujonnilmi j
A 11 juin, à 10 heur?* du manu.

b n a i i 1 U ttralrto fla

LES FABLES
PE LA FONTAINE

EQUITATION
Tnt par un Beauchesnllta

MAX PB ratCtN DE SEILS
anneo capiU^e de Caraieru

M i ; • fruet.

"15™» BRIANO

JOHDI 1JSWJ
tTocat a la Cour d'Appel dt Pxrt»

Prix : U fraera.

CORSICA
r u s t rut r*j*i

IUI5TIALI

Prtr : U fraaea.

UJU auppiiaie* par k t Dritg.-es de Mu-
Euoséiu; aux seis luUUKC'IWt lit U.J^UL-
liun Leur acilou detJiiaeative et t^iumii
1 est AbtJlunieyt EurDreniintif Irf.s DTK-

J6=BÙ Jf Miignueejîe évitent ies dobûagi-j
e!, cans bien Qcs cas. Je recouiy a Iwpê-
itUon.
, Chta les oueres, elles procure»'. 'Jn
rétatdiwemtui plus rapide UVPC ui> par-

foucUonueineiii de la vattiv. E11111
les Dragées de Magnogene poast'deiil iu^
(1 «ne action préventive, ce qui li^ r;r.d
précieuse» pour tout iKutune vuuUr.'. <;-
vjter ks ennuis sans nombre res-'r-cs
aux proitaliques

Le com~pte nuûu d'uni; communié
Lun a, i'AiriuicniR1 de médecine décri.
»tn( le« eScU; et les rtsulLats de et non

traitement tera envoyé gratuife-
.. sur demande, par ies Laioofatci-

A d-—

Nou» prions uos aîxm-
»é« d< >ouluii' bien M
iriftli1»- en i'PLrle aviN

i'«Ukbi- a 1 i'ri»eain't\
• •vilec la HIIK|H-H«JI
doi-viir ilu joiuiial.

CUKQUE 1-U.SJAL N i

noti't
|IUUI

il du

i Komont, II u-r, avem de fitrgur
Fariï, à tous ceux qu? la question ixitc-

W. FAITES J>AS B.U.DE A f\BT

Vous B'ëtes pas wuL Nos solda
Dnptfut sur vous. Soyez arec eux. sou
rifea aux bons d'armement. C'est v

ire façon à vous de l^lre la guerre et d
i^er pour la victoire

DétkiriiUuti vliUfUitut dm a

U. kâ itJ^rcj du tiep^rtesieiU *uut
msiammeui pues de vuuluir bien invi-
ter ks déteuLeu» de slocki de wilate

|tk cuivre auuvr.ojr. i SâU feno^s. d'ayair
.-a taire la déclaration dans les cinq

»UK u ia Mairie de- -tur commune.
Lts dêciaratioiis qui s*:ont faites duos
s Mauita lervnt l'jcjet d'un relevé
m UM. les maires adresîertidt ^usst-

lioi que powiale a M. le D.recti'ur des

a a AjaCL-io, &vtx
e: adresses des d

iemocs A*i
a de« i

|«cu».«t du lumiate détenu par chai

r.-i : j . PETIT«:AS.

Surmcnc;,fatigue/...

S e l s w 7
LDTHIMÉS

..*.«, VAILLANT

La Maison Agricole de la Corse
J. FATRIMOMO. Ginnudev da Ment, Afriwk.

I. BankTaid <h> I<«4. i . HAST1A

S*rrit« dVbal tu rruamtia. Raina d* naMucotmeali i*ri(..k*. AadrM dM «f-
«t, EiprnisH sfncdla trilnUM. EB«™h th.raiqt.e» pou IVULH « t a r t * P(*4nks
••tBTTi.!o»«iMiucs. ânafns. Bouiliir» cspH que*. towwticiJei. Ht-, etc... Gttiat* st ta
••1*1 éwtnr*. VuUiltgt boiticefe et atHcnlr. R??r****** en *<sifM-< JlHtKJst

PHOTOURAPHE

Ei\ VENTE
\ lit PAPI:TI:HII;

dn - l'KTIT KAMTIAIW. VioH d'appareils
«mai

t peiu«aJ«i

— HQUJ. allons ?
- A Yr*ota»ma Prenez de

pour 1̂  ciyaie ^lei1- » « " t
l-MMnrr de retour au Japon. A quelle



DEFENSE PASSIVE

j .tili-J.l •

u •j-.t t . '•• . .-I::CÏ ne sera Uxeret

•t ie vw-»s« d u lumière» pr.vee*
« I uns lumière yisible de rexte-
ir, véritable ïepére pour lavutlun
•mie, constitue une trahison Léçlai

| e p-J3.li; eu éteint sur l'ordre dt i'au
i militaire qui u.! p«it pas p « « -
Urfrt le monde avant l'alerte. Ca-
In donc en permanence vos lumJe
ivec des rideau*, de la peinture o
ie. Demander conae-l- » **• c a e E

ls. vus chefs de secteurs

, rabscni-e Uubris coustrulU « <
euve. une tranchée peut e t » oun

[tMf vite. Ele est un refuse très et
lire les bombardements, ltta-
•B anc;e:?s cuittutunts de la

t u 1914-13 «mnaU-eni bien. Denis*
leor concours i: » u -""'» «1»H 1U*

i\TRE LES ETUIS

fct VITRES. •-
f t>i;ei sur voa viire» des bindOtK*

papier *n «ouiHons. Vous évittrei
risques decliiï «<" v e r : e ?r<"lili

• une cspiosiac. même t:tÉ lj-ata

I MOMENT DE I/M-OtTE : M' CAL

s te

s voir

g* eompteuM
i vus ciel» KO

au cïiGf d'iinmeirbie. T!
'iiWie? en ïutre s
haliitaiioc pont i

_:. fayer d'incendie
„, W.5CT la fermeture Pus gagna;
i- v • sir sans ccurir- Vous *v«i cor
,„»,,.• quL'.quej minutes après le

," ' j j .« te iwnr « M mett» à Uatei

u* ete* surprl* par le étb*t
. raient. Jelea tons par te r»
. ruisseau. Les éclaU de bombes

I M 1N-. \ i l \ iAltOSES. -
IVJ ap?.""i^rr d'ur.t bombe

u . . • Les aUenands emploient de
_.i:.jts qni ecârtea: avec t a long
izd, piiisirun beares p«rlo-ï Stgn
aste chut* de bombe à Fautant*
aie. -.-niir-nerie. police, autorité
,Ul:e qui lera procéder à U deit
i« . ou a i'-v.leveaient de l'engin-

AVHVNS EKKGMIS A TfJUDL —
N.- pus approcher d tn avion ennemi

«près son »t«nssaE«. Les «lien»»
Hnp.mrnt des djipo*iufc qui mettent
Teu a : .ppsieil >,pres un Ion* d
fM' plusieurs heures LexpiusJi
•are!, w ^ n w . botob-s uanspoi
n.- rie tu*T if* imprudents «ruî
.la-' i* pi es dt .'apport'! S'en tc^'r -
. L..jr >i.---: cetiaiue* d- mètres <»« «stan
*• i ^ t tout s,::*nlfi6*ïi siiôpect t
A gtntfcnnerte. a l'autorité lacaie. eu
n, fs-fie niHiiairt .« D<UÎ proebe.
T I R K U » f *- -
Fuur voua protêt» ôei éclat» et d»

u;i< • ce mitr-Ul-usej de la DCA l ! l -
. ,,-ùi. a l'fr&rl H* retltt p U K t o -

•..-e. Abriwi-vtnM contre us mur,

•_,:îe encoignure, cuntre oc arbre,

als. oc* que vous enrende» ta DCA.
Irtr en ftiliOC-

IBEVICE DE OIET «T HETESSE

CONTKE Llb PAEACBt'TISTES

^Ktlnrmemen: a

U par M

vie d"JH
.

nuer
lviie a

us instruction» don-
luliitre de l'Intérieur
lu participation de la
li. irftuTi':!* et a la

IUIBIE DE BAtfU r i".'

CARTE l
Ut remiM »tfi Intéressé* d» U e

j jiuuentaOoo sera lai» 4 U m

[ce B heures a midi.

trut-
sera constitue, des maintenant, doiu

,ane. une eoalP» d'elemeaiU,
^.,__ le d'assBKr vu «etvice de guet
le c*S echeunt. de prendre pan à de«

ES guetleur*. choisis de préférence
n.l les Anciens Combattants, seront
•i* jutant que pwai&le. eoos le eom

nandement duc ancien oIScier. Tous
^^ babiUÈs et armes par l'autorité

|tnlUtaiie, Ls recevront les soldes et ln-
iemnites 1-orteepon.daates à leur grade,

isl la garde cn-JT-ie w a ctnuUtuée.
A ïu:reilUttM. eBtctuee en caLabo-
lon S-Tec les autoiilé» m:btairea. ûe-
i êlre partitulurement MTére a
rds dts uslaes. Ces ouvraees militai
, &» oiivraget dart ei , en gfn*
tout 1M point» Éecsiblcs. Elle o<

l'exercei cotammetit au» heures 1>
,btes au lâcher des parachutâtes.
••est-ii-Sir* précèdent immêd
lfrer et le ccmclter du soleil,
n est rappel* que Ma parachu tes
memls revêtent le plas sonrent de» o-
lîornie* appartenant aux arinies al
ttt ai. des bâtit* civils.
Tout rcnseieneaaeiit rsruciU sur de
[laque* «eLtuelles par parât liuttaie».

doit iîre transmis sans de.al aux ïiiito-
riéts n*.litair« ioL'Jles. ainsi qu'au mal
re « «nx toieade» ce Eenda-'œerie. Les
nions atwrrisiant en netion

|ralns mihlairés connus derront être si-
de La même fafori.

. Les Tcîoutalrps qui ce m* .
[pas de répondre à notre appel, sor.t in

auteurs auka doive
?t des a présent, se
vUiiienU *uivaiîl* à praju
de la raniw dea eurtci :

S j U d U u J l

ou k« coti«Mn
abliCBMiiemcnt

unir t'vn tes do

p
[tés û se préaenter sans
sa pièces juBtiflcallres, à

raniw dea eurtci :
SojcU de mU«uJlU ftaneato :
ret de la mille .— Carte d'identité

d ' r f t t '~

««••Maulkf
VOICI VOTRE FAÇON
DE FAIRE IA6UERRE

IJir ;r Comirissaîre ("'•iiual df P'
— Carte ffLâenUte pririeu-Mciuu-Ue ue
ijugeur de commerce. — Llirrets de pe
ons civile*, militaires et dlnvalidiU. •
une de combattant
2.J SMirta de a a l l m l t ê etMBcefe
Passeport Jusqu'à deux mois ie rfi.

c^ce sur I? territoire — Carte duîen-
ité w*It-ctorile ou récépissé i e wtt-

..arte dêllvw par '& police âpres deu
Imois de rêsldern-e

3> Driinanre d* U c»rte drfiatWï
d'alimenuti»ii. »** *«**• T

Procuration. Les lier» dolwnt être "
'!;gatotrempnt porteurs d'une pUve ci
tentlte personnelle.

, Nous rappelons nue les rtwfs de fa
hrille fcjnt personnellçment mpmsabic.

e la «ecuilté de leurs di-cJaratiom.
Les finisses déclarations. ruli'».-at:on

e coupons et dra Uckets d-autru! T"
lira ne des coupons et des tickets i-xpo-

•ront le contrevenant aux saucions ™
ldn.it commun, et. en même temps- t n
peines ritwureuses prévue* pat la lai sur1 • ravitaillement.

La carte d'a'-lnu-nUlioiï ne P™J™-™
v;\m cas. servir de p'<« dtdmtlte.
a pae* 2 rie !a ctirte ne devra, donc pus
Lrc utilisée à cet usage.

U Maire : DE MONTERA.

CMTIOI ™ tA CARTE
La cor sommation du sucre (•••t T!"T!P-

« M â part.r <îu 1er juin IMO. Cha-
^- ^,,,n.,r. r.* Z dV la carte iiidn-iduelli-

• représenle '.a ration mensurt-
esl Esee pour chaque consomraa-
•Ï50 ETammf S.

I îx ror.sommateur r* présente ta fhez
ann eTélalllant habituel muni Se sa c^r-
' Le détaillant aetschera I? cuupon

ï du mois de )«Hn f t remettra nu cor,
amateur, contre paiement, le» ïai cr
si-ere constituant la ration on meus

_ iûiiv

1 fit'taillant

nerié Ke-Ursnle I
Le Maire : H je MONTERA

'. étals modèles U
nis par .™ —• KTOsatetts «i éch»
des quantités de mère qnils en i

trrat Un zrossiaxr* rerapitnk-n:...
euts modèle 11 et SUT des états m«-
e 1" bis quils adresseront a la m.
chaaoe mois, ft ̂  Dlrectkm <fép«r-

^ leur demande de re»pproïlsi

AVIS

, ou i

E PASSIVE
Wei d< luuf engage-
n eiplume d.nfirmie-

ïali.e
gut tou t p u et* louent»

jocrs-cl pt. ne tuztGCAUon lndi«du
jz.1 pr.ees de H. rtrescaUr saïuodl mi- \
JI . a 10 heures, a J I Ma.rie de Ba»'-J. t

Bureau de la Deleiiiï PSJKITB.

du* BONS DARrUEMtr.iT de 500 f " .

D.000 f " . e»t- •

LES BONS D-ARMEMENT t o m « e 7 l * . ^ n
t o u I

,f...-™i ^ - . BONS D'ARMEMENf ett p^ï*

UtLIlrn,.., ^_. ,.

s'atmer davantage.
Travaillez plus.
Dépensez moir.3.
D:les vous, que chaque lois que vous

remettez à plus tard un achat et que la
somme réservée à cet achat, vous la
consacrez à souscrire un bon d Armement,
c'est une amie nouvelle, c'est un équi-
pement neui que touchent nos soldats.

Ainsi vous ferez 'a guerre vain aussi
dam la mesure de vos moyens, contri-
buerez à la Victoire

inieisnetiicr'sfour
nmpLsiM le e
Minière de> Fl

un* brochuf» eupf'cali»"

ifiJ '

PI a* l'innimi u-ndra H* HJUS> JM dam ton
•fiart pour ta dumiuuiioiu fttu* nous devrons r - - - • — - » « — — - — - - • —
[?mire le» nolrrs ditn$ notre rffort p o u r nu i re ' Mini^êr« de» Fitioncei, 194, rue de Rivofi, ier-

[ tibvrU: \oas •/• mm puiser au fond de nous ! "ce Cr

| I» udonlê dr onuhtire plus, ta volonté de \ d'Araenwni.
- munit, la volonté d^C-pargner J NOM .

' plus /.iris, mm.* «-«unirons si nu tu sacoru J

II
A0K^5E

OÉPT--

t prodnits st lermi df-
irie df n« 1« » " *rrt>*r»a vtrie dr 1M

, ' ^ * T rhaow'mrriVV Twnr
iuivant. d<"5 bons de rt* *
nent

Paur la df.lïrar.re fl*1

Maire fc réalrra sur it-s
ci n?serttsl<-s iâpparteriâut aux cl*s-1 ™g ^ " î - m
1910 itU. 1913 et 1911, résidant ^Jcanra du 1

[aas'.ia, laisse» d u s :eun loyers, qui ne ; î ^ * ^ | ^f '
pas déler.teurj d'un lawrteule e t ] j ^ ^ ^ ,p

,i:..»!mn fa mettant a la diiprajEwr. '«i- r>-< -'"i

jpo* places d»cs lalTectatimii «pécyi.'
«t invita ft « prtienWT d'urgent» a,
, Oendinnfrte d- B»rt;a ^Ca*me Ete-j

[cnulf en rue flr ia rocstitution
es territoriaux

L Adjadanl-Clwl LUIOt,
Commandant la bnpadt

BOURSE de PARIS

^1# du Mair .
île fléefslnn.

1> Maire.
inUi« De MONTER»

Noos lafaratooi inaumers et
[U :t$ peu--** MiMOeOB dol«

FILTRA Y»

AVIS â MU LIA tOMMMSt, AVTS |

Iheerit* ueorees ei mari iuuj(ti»ta p u
neaatc: vrluelleiDetu ta Corse, srtTtes
les frait. û usaraocc pour risque* a u -
rlUars de t w n * de 3 a k %

Dca comjneTçwta ont demandé a tu-
corporrr r-s traU * in»rs pria de *rnu?
i'iutrrs ont Kuementé lenn prix Ht et

11* t, t ins gjcunt a'iioft&aiion
Lf Préîfl de la Corse A l'honneur d »,

irmer MM les nesoaauU cl nprriaen-
u i u que ranfurmémeirt i, «ne décision

Le M- !*• M.UkUe des fin-toces tECono-
NaUonaJei. la IIMIW des primes

nrance pour n*qoe* d ' guerre n
|œul JuUtter u w aasaieBUtK>n des pn

rente d-s denrées et marchandijei
'fis -ulli fiuii-nt <U»lw iu 10 «fri.
in»

I] est d j.l.*im k*l»IW- aux ui.poi^-
PHTS d* s'assurer a la Commissi* rtJs
iranci'S (S'Eut instituée pu l"s Occ:rij

[les mai 1039 «E 1er aeptrnbre 163!* n .
Minfàtfre tif :a Martre iB«r''lw»Tiv ; Î
15 rue da tW-téTfij Béate". A Par^. <i
rfor.t 1̂  taux d'aMuranee es' d* 0,50 1

LE PJ

3l(T:r? ITAN

HiiKtonCE»
«CONOMIQUU

( i RAHASI-ASSi'RAJK E*

lï. Eoi-lrvuri Paol. 18

B.VSTT1

H M p r R
PETIT BftSTlA
I BMjoard d» F»Uh

DU

Cridlt
Crédit

j P. T. T. .
ce Fartai MTC1 —
«le Par» ! « • —
da PmrU UN - •

it Parts — -

9anl»-W
Enerj. El. U t
-en*

Mtlarea Ord. . .—
1/B Moa»--» - -

Berrlce municipal des Pompes PBO»-
nrei de la Tille de &iaUa. Directeur : Ju-
te» Mlci)tJa:iiîPn. Bureau. 28. Bd PKTÏL
Téléphone : H1 3U0. Ateliers t t Dépol» »
B, ru* ie l'Opéra. Cercwil-. couronnt*.

"SipÉditlons ù nolÉTleui

KM. LES ABONNES QE1 NE BflCE*
BAIENT PAS L U » JOURNAL BOUT

CIN l»l • TETIT BASTf-ilS »

UN M.ITKRin. KODKRNK *U SH
CE DTN PEKSOlïNiJ. SPBC1M.I8Ï j
: rllent *ait »adre-Mr «au BésiU- •
x4Mt*^rie *•• 'KTn1 B*STIAIS -i-tf|

ÉMTilC *-> toprm* -TTM I- f t a d-él*. !

MAIRIF Dl" BABT1A
laiRMIEEÏS

s iiiieT«a.ies pourrait prendre cui
aaiice fc la Mairie iSrrrétati^t m-
1) du décret du 2S mal dernier, re

a la trfatlon d'un rurps d"inllr
mitre* temporaires ti^s hôpitaux mili

5 ij n .!u 30 m.ù IBWt

ITI* de -«rirtes, rlr, *-it ' Ire
.«!*•« te • Petit Barttalr i loniinufiotiAH

•UTtjrt .«• Dimanche matin.
KALON E i r a w n i

INDEFRISABLES DIPDlf

f
TETB EN11KE1

KTCC rt sana BleeLrlrtt*.
1, Bd Alhert 1er — lier éttf t l
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La réunion Ministérielle
qui a eu lieu Hier de 16 H. a 19 H. 4 S

reprendra ce matin

En Méditerranée, \ croiseur de 9000 tonnes
et deux sous-marins italiens ont été roulés

Le C a n a d a , l ' A u s t r a l i e e t la N o u v e l l e - Z é l a n d e
apportent aux Alliés leur concours entier

Qinniqug de la Vieille Corse

La famille Arène
* MJIL- .\.i\.i.,ie Achille Fil ; Lucil
iaûO-1* i, épouse ftcrh Fille, hôteliei

venu de Cuers (Vart ; Joseph (1802-
\), épouse Jeanne Forcioli, W!e d'An
i- Marc Forcioli, enseigne de vais-
a. comnumdar.t le brick * rineons-
t > au retour de Napoléon de l'Ur
be ; lfarie iu^iAme 11806-1873'.

épouse Jacques Campl ; Paulin*" Jae-
queminette (1815 —i, irpous* Urbain Du-

kasia. medecui-majjr aux ïouavés.
Joseph Arme étart ffii de Louis Lau-
', né à SoUjis-Pont *ers 1757, propric-

|taire, decedé a AJaecio en 1M4, à «1 ans
fait epousè a 36 sus. en 17S3, Maj«-

Jérôme SerpeUle. fille <te Jacquc*. natif
de Cbabmut, en Daaphtné. et de Ma-

Ideleine Potto dl Borgo.

Comment Joseph Ali-nc pumail -iJ c l f
Ls de Louis Uure 7
II nous faut Ici expliquer qu.Tec les

Français de Louis XV juTiwent de Soi-
Lies-Pont à Ajacclo deux frtres oUrins.
.'o»eph Are»- et Louis Lanre, l'un (ils
de François Arrn* et l'autre de Josepn

', qui aiaipnl epoust .-ucff-ssiTtmeiit
Marie Ursule Chreuwi. iwe sur le Con-
inenl, mais qui avait accompagné ws
teuic enfants a Ajacclo. ou elif mourut
t Toi inhumée sou» le nom de Laura
•"raurrsp.

Joseph Arène i AJaccio PJIOL.SC Ange-a
Maria PerodL meurt en 1M6. laissant
xia eufaiits, d'où quatre petits enfants
ra postérité.
Son irère utérin, Louis Laure, » les six
otMtx énumTréa plus haut, dont Ja-
tpb. le pett d'Emmanuel. Mais comme

h famille Arène s'cWtenait, K rtnilut
relever le nom de aea parents H mdjot-
ftnit à son pitronymiquc de Laure celui

•, Laure-Arrne devint Aréne-Lan
[ re, pus Arène tout court, le nom de

ILture «tant peu euptionique pour «n
patronytakiiie,

C».™^.,-.»r.lrnt,«-«nln«r«». |

, J » « C - ' :i»tlf. ««m. « i w . U . 1 à .» somme
' • ' " ^ 'VM * * cm"wlt v*-'>ml Jon. «n rôle Importât «.n, I. po-

"'•'- . ' ,? """' " "Mm°" """*'•«*» -t a»™ l» m w . =i .u-
„., '*** Wjt : Madr i< ' t n f l l 7 9 5 " | r e montraient r««tliitton locmp d'Bn*j

>"TJ nota icipireea pur ie cenL^naii
p ia naûoaane d'Alphonse Daudpt <
•laUres à la toarcr du • Sous-préli

time du grand écrivain, Charles Jea
Line Lefetavre, le propre beau-frerc
înimanuel Airne, swritént la cuno-
"- de quelques lecteurs et les condul-
nt à noos dmnaRrter des indications
<r u [amilie Artne, On ne volt pas dm
i.ff-iùent à les utiAlalre.

Fmmanuel Artne lut même était ie
'jirïBÇ' d'une •ywiiti^ de onze enfan-.s

"t:\ il ne reste pins que deux. En uni—
T.s dans Tordre des naissances : l i
-fph Pelix Louis, n* en Jmlkt ISX ;

Mine itrùtnt Tàotnaant, ctiM Eu-
• épouse le eonwilkr dr prélecture

varies Jean Marie Lefetrtr-. nrr en
'«9. decédee en 1«74 : T) Louis, ,u- en

I iheédé en 1MI ; 4 i Jeanne Marie
iiçntse. née en 1H2. dêcedéf en 1932.
csr JUIM CUnchard. chef de station
wrnee tèiegrtiphiqne. un tonlnu-

s 5 > rrajiccisc, née en 18*3. d-r?-
en IMi , 8 i Jeanne Marie Louise,

.-«• en IM3, derédee en 19M, épouse non
• >us;n Louis Campi, Hminent -t bien
- i^rtté ruatorten de la Corse ; 1 • Hyp-
imtie Lftala. n# en 1H>, décédé en 1850,

Paul Jean Joseph, né en 1SSI, enn-
ul général en retraite ; 6") Anne Marie

lEjinj. née ea 1H53. deeMée *n 191S *-
ooae ie docteur Qluttnuml ; IDr) ïm-

m u » : . né le n Jtnrttr 18M. décédé le
At 1B0*. iponc Laure Orensa (1B71

; W) fc-tlUc, née en 1B9. êpousp
Benoit Bnnffaitt,

I Cri'di
^ des descendant! eu de* d#s
i <M BtiltUe Letttnrre ; de Jeai

u- Mu tu Françoise Clmrhard ; de Jean
i*- Matlr Louise Ctmnl ; de Anne Ma
np Jt-arinj oiustlnlani : tiTmirtanu'1

LA SITUATION AVLVn<)\

Tuurs. I S l t t i L - B i »rm»Ddie, la • ^ ^ ] S j u m _ ^ r M M . s a p r i p n n f S

lutte « pou-Bit dans la région de ton- tTAD(ûiKS &$ enersiqucmeiu rnrnprp
k r s arec nos troupes de terre.
Eii Champagne, la pre^ion ennemie j ^ arrirres de l'ennemi nnt ele efa-

•ugmenU- en direction de Troyw «t dr f a c e m c n t bombâmes.
Ealnt-Dirfer. i ^ bombardiers ennemis ont ete dis-

Violents tonibariicmeuU en Alsace. perses
L'ennemi a approche du Rhin sans j> nombreux appareils slieraandî. ont
itnmer notre jxwlliûti de résista ne

CONFEKÏNCE

KCTNALV- WEVUAVD
Londrta .15 Juin. — Les bombardiers

britanniques ont effectue dej raids ci
ronnes de succès soi HlaHe erntraîc

Tours 15 Juin. - M Paul R^nauA w m , n t r i o n a U ,

I D'antre jnrt, dans U nuit do 14 au
un avion italien a été détruit en Afnqit-
OHrntale italienne.

Trois autres appareils pnnrmis ont t

NOS DEVOIRS
La finiir* a donne

fiertés environ de pui
rlode beureiue a eL,
respon-abUH

la Cor*- atux
et si cette pe-

incombe pas a M

nleré r

Consei! des Ministres
•Joui, .li jum. Lu cotiseU des ml-

iislirs sejt rcujil a 16 heures, sous la
prestdentw de M Lebrun. Pfskkmt «
U Répabliqce.

AsBisUirnt :i :;i Jclioératiitr, outrr
tous les rninistrps, le pfn^rnl W<7B
l'amiral Darlan et le mènerai TniUemin,

Au cours de cet Le réunion, la situation
militaire et diplomatique a été lon\

nt fxamlnm-
Le ronaell des

m a 19 VUITS 4

, qui a pris

IA. («WOt'R-S Dl (ASADA
DE L-AL'STSALIE LT DE LA
NniTEIXE-ZEXANDE
D'cm r,n^;cs

JHe '•t d'admiration on! été adressés »u
Pnaident du Conseil Français, par 1"
chefs ie eouverrwmrnt dn Canada, d--
'Australie et d> la NoureUe-Zétand*.
Les trois messaecs expriment If. TOkwi-

é Inibranlab^ de mettre tout en <yu-

elle _ Pt rinriiifnce sur cette évo-
lution d'un mouvrau milieu. Réneralc-

[ment rtviirorant Des cas de même na-
ture, ayant une orWne historique com-

t être ob-

»rw-i et dans la même »in>
d'AJaretn, fomme fc Bitsth. a

| En Sanu_ie britannique, une incur-
sion ilalicr.r.p a fait peu de dn-nmapp;

Tours, 15 join. — Pn proL*ur itaiii
ô> $.000 formes a et* routé *n Méditer-

Deux BOHS-marinj

lemeni été coulés.

La réponse du Président1

Roosevelt à l'appel
de M. Reynaud

andns, 15 )mn . M. RooscTeit a n
du t l'appel dr M Pau! Beynaod pai
ineasttire où, tout en exprimant h1*

.liment* d'admlratio;j d<-s Etats-Cils
nnt l'heroisme de la France, 11
iir au gnuïerruTnrnt français qne

Washlnfrtnn enverra aux Alliés tout le
iWrlel de (twrr* TOOIU et ne eonwn

sltro
iUrmandes.

En ce qui «ucerae J'lDt«r*«ntlon «r-
ér dea Btetr-Vnls, le Président a inrfl-

qné. qnr- f^tle décision ne ponrait être

grande Mete-Patrie ; tout a ete teuie
ar elle pour nous f Fi ter. pour enter a
loire île les horreur; de la guen-t-.
Devant en témoignage si probant de

matemrJle sollicitude, nous ne pouvons
être que touches, et porto snrtou! a.
manileslcr notre reconnals^ancr M nu-
ire dévouement PU sccompiissaut m
une Ivure psrticolièiTment doiikuire;-
» nos devoirs oe liLs e: de ritoyrns li-
bres.

tels devoirs ? En quoi conïtou-tu-
iis ? D/atem ft surtout, il canvicnl &*

OOIITT à la hauteur des çirronstat:-
ees. «"Mt-i-itirc, de «*• pénétrer de la
néeeMtte de raUabonr 1 i'oruTre dt i.i
defruae natimiale ; L faut que les rou-
«nabatUnt* reitldwit en Corse *ïeut a

*nr de consacrer toute leur acticitt
an seulement 1 diminuer les charges
iais atusi A développer les moyens de

retUtance 4e nctat frocais aux prts-s I
^fefleaent a*ec de* ennemie rpdoata-

oies.
Pour cela, pour apporter un ctu.cours

ffleace D y a Heu de *e K»mettre spon-
Lané-Mnt k va rtsime tzès séicre d*
••strictions en même temps que de «-
ivrer f 6>s travaux tte pro*«?Uoa açrl-
rnle et de prêter nm dl-pnnlbilîtét au

Ce luisant, nous n aurons pa^ maigri.'
tout, satisfait à toutes ies ottUamUoss
patrkitiques. i celles raU-antre* trot
noos sont impotees par U déle&H pw-
Gire en vue d'ecriapper aux risqnet «es
bombardements aériens en portfcnlfer

Nous avons déiâ eu des alertes i dr*
bombes ont été Jetert ; les meuxtaii
drriendront ti* plus en plus tUMÉtM-

tiançereusf; : il faut donc f
.i suivre scrupolnM-m-nt,
t. rans f.-.us«e honta ]
i êie-MDlalrM dt- protection lwim-

dm-i.e ft ccUer:ivp, cmcemuit ptma-
rEUerwnt. les iBrnlérw : ceUes-d a* *>.-

il pas être vislMes du debnrs ; te*
itrrvrr.anLâ *e rendent complice* de
inemi puUqnite permettent à « der-
r d? rentrer <t^ aatotnertOoia et
lant d'-ieruter une « m m ta mort.

1 D'autre part, en « s d'alerte, a es:
absolument radtspmstble de w rrtmkr
dans les abri* oa 1« trartebées 1M ptiu
proehrs et ce. sitr.i précipitation ni al*
folemcnt : m lucoirrcace, comme dan*
toutes ; « clrromtann-j tl pénfl**
iiral-eUes. enamn de nous est t*nu de
airr preuve de cilme et de diaciplîTiP.
Nous (k-voiL, adopter un-, pareille a'--

kitudD dans un sentiment de dignité ft
d« sauvegarde national*! et ausd dans
le nnble Asseln te respecter \n T-eil»
tradition Inmlalrn de rmtrae^ et dfl

MCOflTUIE DE

Tours, 15 juin. — M. ManK-l. muiulre
de linterteur, a reeu n>t anres-

r>- BATE.1L' aouuntis «on*

IxrtMlws, 15 Juin. — Un navirt pétro-
lier hnlLindals A élé coafë m Méditer-

Ankara, l.s juui. — Le rif'Wiiil «m
>nscjl <-t ^ mlDttlra des aHaini «MA-

rercs de Tunrute ont fait &a «eUCft-
tons *or la •itmUon ictaratOioariA. «
i Chambre de* Dfptrh's.

Us ont répondu à di*erm wtUtUat

La politique du roavonieraeal a ét#
irTsnvrV r«r *"n- '-- paitis



U i Sieriti de Chmg-Hii

Frnech-

Billet —
Parisien

.tasert Darcet était rentre
C i » «n acoto au. dnespotr. a Itafluittu-
b.' : aJaei Denise «ait UmBée entre it*

•au» de ia bande redotiMoi* !
Auau l'agent secret, s'eliorciuit oc du-

O i i v les •FutimenU qui l'agitaient, a-
v-Jrt-ji décidé, sans piu* tarder, de coo-
unuér ^a lutt« connutc-tv l'cuut Em
'l'Mft et SCS 4KU1JM.

L* swtaue qJÛ itjnwrl<;i.i. «••
combat i&CsaJ aurait pour ton».-.,
certaine lu, deutr-nct de la jeaut iilif.
C»r t>ar«t pen^./. ..VK raison qu» le»
japoaau tie «ouiaj«it aucun mal a.De-
sis* et flU'ii ia retrouierait ïivaaM.

En n>pit de l'impression delavor^b-t
«ne :•.:. avait coûtée, le mutin nreaif,
j-Mttiude de K,n Yuen. Darcei vuuiul

4» A lutti-e du ilcne marchand, duiiî
SftBltUii-Rwid Le chinois reçut lap-ut
**vnrt Ues qjon le lui eu: auiioare

portez, monsieur 2*reet.. ûit-il. Oh 1
T«tre visage tue dit qitt'.i** vt sont point

— Avant que le* japonais oombar-
aent Clupei. atlirma l£riiart.

— Eh «wi, monsieur, le suis allé o?
«*-«!! dans Blood Ailey qui necail-p^s
ucore bombarde t-L que Ke japonais
l'occupaient pas encore, i» suis «Btre
lam Totre maison. J'y m retrouvi
etemout aj.int appartenu a mademoi-
eJie Hegi;au;l el son tac a niaiit. Quai

a elle, eLe a-ait disparu. Et vos pïa.
n'étaient p.w> là 1 Vous ne doutez pi

'est-ce pa*. que c«lt- ;r. .illieiireu.se it
OHM ce fjnre ;es nuuis de ia twnat

— HeUs. wiu J rfL o
ceraol^B* Rr*ji.iu,l.

—- J* le SJIÏ aussi
J'ai pu retrouver Julii

1 0 • «e reudjit
cette nuit,
coupa If chu

i Erliart ! Oui. cet
•. apeurr. «I. je 1 crois, apeu

Jusie titre avait reutil i «ulttrr son do-
micile iulirrpcitNBM»t pour échapper a
U surveillance de met agents qu'il prt-
naît pour J*s espions de «es ancien»
mutrcd ! £ avait m-ive reluse dans
modeste pension portugaise où mes
hommes iout découvert et ils l'om
mnv.

— D est chei v«us ! s'exclama Itor-

— Oui. «t 11 T restera, car J'es
i.t« rf ^uoaopoe chinois qu'us ol

— Pourquoi. Ho», a Mes-row p u «lie
us-menu, cette uu.i. à Blood Alley ?
— Parce que je craignais d'être BU-
Je :«i dit à mademoiselle Begnauit

— Et vous vouliez que non* i
Anocs de vos piaiu...

em-

— On ;:c peut pa
dit Erlwil. lis l'aui

'- douter, ri-poi-

[ ma. retrait* et 11* a-
vaietit établi

LortMjw fut lamé Je cuUmssé -'•Hti
la conseil municipal d* la capitale offni
uu Burtusti «ta argent mauit du au <-'-•
seau du maître Fallue, pour «nez la u-
|fak de : -amiral
I Cetw magnifique pièce d'orferrer:

être eocace à bord du IMa-
at sans doute pour imiter te geai
lut que 1*Académie Français a de

rie d'envoyer au cuirassé ftki^.» < i -
Letttm-HaHMcn l«ne, tru.. , -
•avéa du cardinaJ trois médaille» a su
ajgie et une QbUotbèquc.
L H portraits et le* mediiUea aeroc
hue* «specUvtment dant lac apparte-
wntB ae l'amlra:, Ju conr.jr^nïant el
u u le tjirn' des officiers. Mil... :! i;ru

bien difficile de partager la ùi^wiOn-
40* qui Rfro constitue* par te> acade

euN-Tnenies. lesquels d omicron
nue de leur* oeuvres, et «n col'

[leetlviU uu exemplaire de l'édition du
pictionuairi-

En taule chose, il faut considérer lTn
ilitKi. C'e.îe-ci est dehrutc et toute IU
«ire. Peut-être la doit-on i i'intlia

— C'est asse mon avis A,or.-. Erl
L t.mt que voua m'^diez... Ou crû

que tes toiwits uieot cache
deniinaelle Regiiault .'

— Dans la ville souterraine, l
être.

— PouYez-ïaus k- saroir ?

— Non. Pour le savoir. 11 laudrait que
e redescende. Et J'ai la certitude abso-
ut que. je ne pourraiï pas ressortir. Car

il Jaut que vous sachiez que. par m
Euuie, Li ville souterraine ix sera P-i
jngU'inps liabiHl)le.

Comme Sorect manitestait sa snrpri
|se, Erhart lui espliq'ja que la lort«resse

'tait alimentée, non par l'air exlt
ttp\x par uu mélange rtgeiurateur
:ene-h4UuiD «t que l'nalliuB n'aLai
arjer a lalre d«laui. . qu'il avai:

bve. de M. Cl-inde Fartere qui. av
H!S pli

Nos immortels s* .-ni
gc « daignent sortir de leur ouupole
noirs. Bichdiea a I;

1 ce» \ du flual Coi;
bàU-

ictor-Hi

;:«a.t p.t^ -, ^ .i.itlK. ae Ic^a oitti-
_ a -lue «'J uv«li craint que

uUfw danger rtcout*We M tondli sui — Q» sont donc, cocc.ui Dwcet. s
L On aentait m lai l'Homme «n pro*e la menace de ouïr

• la crainte physique
— Je «oaa rencontre «Bu. mosoieurl

trliart, dit l a m t Trop tard, bêlas l
— ftt-U arrive quelque chooe <k dé-

1'etre obliges d'evacutT le souti.«ain ">
HatOreLemc..;. i t Julien Erhan
lurroct tenir quelque temp-̂ . d's-

bord en E

! Cetait t«lu <
Chapeî a TOI» plar» . ï

diffusant que de i'ratK*» y-, Mal-
|jjenwii»«nTOt pour eux. les m&e&lnei a

. qitt décomposent l'eni pour
p l'oxygène, ne prUTent fabri-

quer ces gas « qwatu* snOtawite- »
le pourraifnt-e11e<:. que roxyffeiM em-

1™ V i t »ous dira «ne

pljtàt ptorqwi •

i. «piiffua -U. oit donue i

te el- on vmd n'unpurte îMn :
te crwl prix, i: y * trente
d u s la »lon d'aUentc «ul
non mïtûBSOr. A tout a ITwsr*.
wewa. • \

- La pwrre. «riMinwte Jataa
lar t lonqw )• ehinott lut «<*«
p u uie mau-<A»e affatt» p w r to>
inonde

_ C'est Men pow eela.
rtpondlt D»rc*. A
_ mêeae > >™ de
p u en nn de camp»
UBU revtncua à
Xrhart VOH n e i

,«nt.

A ptem de lost

.gnortreiu toujours <(ue d'aut:
nents de notre flotte de RU*
.ateut lés noms de qu?ù|U«-ons de leurs
illustres préeédesseurs. U
• c Ernestr Renan >, te h
%o > ne reçurent jama
bommaee de leur part.

M«is 11 est quefamefois trop Urrf. pour
Jrtparw les prtits oubli;
[cadémie Française se déciderait à elar-

son gesw en expédiant d'urgnec
trois portraits i m e s de Votoi».

m « d'Hufo, trois médailles des
_«s trois bibliothèques et trois w

Lires *i rHrtiOTnalr' à ces trois na-

PQABMACIE ! • OAKDE

Pnanwi Je P -- .
Ptlaia. Sastla.

i ^ac r tû . le 12 juin 1940.
LE FHTFT PE LA COBEE.

' _M_ k i li-_i™i m ucj>artenMait.
il ihonoeur d» poriei a *uti» «w-
sance la çlrcuiaiie ci-apeee de. M. le
utre du Commora >t è» lliMltwtrta,
tlve à la «cupénui'Jn des vieua » -

< AJacâa i* > J"* iê4â-
t Le kOaUtn du ConuBeree et d* JiB-

.strle à M le Frefei de la Corse
, ConforméiMnt au parat»phe b de

:icle • du <!eeret du 15 mai 1M0. pa-
IU « Journal Officiel » du K mai 1940

,L relatif à la récupération de* «eux
,.M». 11 doi' "tre alatt, dans chaque

«cte d o IKUV papien. L'arrrte du 31
t f. Journal Officiel », ou 1er juin;,
Î au 10 juin courant ia date d'ap-
atton « «Ue mesure.
J'ai n.ot.iicur de voua prier de bien

lioir porit - i-i's disposions a U cou-
lisatw- tics maires et de toutes auto-
L-S comiit'U-iiw^ de votrt- département.

•n insistant pour qu'.l& assurent uni*
sacte wpUeallon des prescriptions re-
lfm«nla:res • rsi en erî« ir.dispen-
ible qu* la récupération <ies vieux pa-
* « Mit effectuée avec le maximum
elficacitt.
. J'ajoute que les propriétaires doivcni
•atotenir d'armierti- des récipients me-
nlimues neuln cl lïnnpÏDyer. i tel el
et. que des récipients usaR.'S quelle qui
oit leur nature. *
Je vous prie de vouloir bien veiller :

* stricte application tfes Instructions
iui y sont contenues.

Le Préfet : J. PETTTJEAÎf,

Informations Locales

16 JUIN 16411 : Saint-j^t.

16 Juin 17*&. — L'assemblée des Etats
de Corse propose que 1« »olea» 4t

IU récidivistes «oient condamnés a
|i'am«Dde et expoees, «ur la place du lieu
du délit, un jour de fete. de M hmro

lidl avec un coUier ce fnilU ou un
jecriteau spécifiant le délit.

IL Y A 29 A N S -

Paria 1S juin 1B15 (7 heures). — Ai
• -ta n i t f «eni*#; 'des actions

ocales d'infanterie se sont développées
[OJUS lu région au nori u'Arr^. set-u-i

e Lorette et de .Neuville, et au m
'Arras Terme de Tonvent).
Toutes les «nUre-aliaquc» alleman-

c-s ont été repous.ici's et nous !

BIBLIOTHEQUE
» • U V1LLK DE B4.STTA

ureux ouvraEes offerts par le Mi-
e de lXducation Nationale, le Mi-
e de linlaraation. des Instituttons
eërea et des particuliers

ml

ployé seul meiungfe d'hélium pro-
vaquerait bientôt de graves dûordres
dans roreanlsme des luoitants.

ifiiL rie se rejuoir ô'une pum^t *i-
Itaauon. Cwret en voyait *UfDt«iil«T son

car il pensait a Drnue. Evl-
demineiit. 11 n'avait aacra» certitude

|qoam *o sêtour actuel de la XTTO* fVle.
•rire n'éUit-rlk ju.-. (Uns in rU-

ï était

•rviralt le ieu
— s'il r.1 a»«it
un E»?11»111 '*-

fjtaires. a noua.

[le souieiraûte. ï taJ M *
- Erhart. dit Darcet
s avea eomisd» uw «rate lau'-
ant ie «mcour» *± j- votre science, qui
pnude, de tontes

Icmatructeur a rédîtication de « " e l«tr
|uresse. Car voua cwnai«« le* «mti

<Tit nar. Tarn et M I compiici
[Ciiasser de ia Chme la «viliaalwn War-
iche miner les commerçants européen*|

•r- ;ei américains établis en c*Ue
>, _ «t ««terminer le» H

commerce chinoUeï natalités a Chanj-
Hai 1

_ Je le tai.i J »l compria. trop tard,
[à Quelle oeom criminelle Je m'étais as-

Mal heureusement, le rw pouvaij
[plus recaler ni me irdire On ir'aurait

- Mali i* TVW offr» le awjen de Toms
labiiitc à la fois a v«s prnpre* T*
a ceux «le vta freins df r^rr :
ne*. Il fin', entende» roui,, >I U

ie iwn-ir- !)«•>• i» "t* sniil'«ali
t-iuftlhui. deiuiii -JUI demain

pins tard. Etes-vow prêt a m'alder 1
lius Erhart rtiléchlt un iiuta

puis dit a'un ion h t :
je vous anlti-4. i>arcet. JL K

conduirai moi-même. L'expédition <
pkine de danger, votu le 4

— J'en nus eertal:

Bartoli, DionUl AlbeTt, Vlrn*nslttl Do-
minique, Pagni Jean-Louis, pour

liteie de l'extérieur.
PERDU

A nommée. Biaggl Françoise.
it 1, rue de l'Opéra déc are avoir pei
deux Wllets îl" « n t Irancs.

OUVE
urwfev' - t-wittt.*..i UB» photo-

>"T D'AS-1*F PSufllBEE
Le nomme Battestl Joseph Antoine,

demeurant à Lnpino, a été dÊféré au
parquet ponr port d'arme prohibée el

déclaration d'arme.

coin du Vie»
sepla offerte

Courtois, ingênieu
moraire des Dit

la Marine P.

i Bastia mue adorn-
par ^artiste. M. T

cv nwmiere classe

comUaltant (offerts

de Paul de Cusagoac «
M SeMat, par Maurice Bar-

JUniel, par Albert Thibaudet et Enfants

ART. 2 .— Peur annoncer le cebut ce
L'alerte les cloches ôonnenœt le tOPEJn,

ART. 3. — Elles Menèrent le carillua
our uuuoiicer la Un de l'aierte.

ABT. 4. — M. le Commandant de Oen
darmerie et M- le ccunmiissJfe Central
sont charités de l'esecuUon du prisent

Lr Maire : H .

DEFENIsK FASSIVt

bt doi-
vent pas circuler pendant toute la du*
h? de l'alerte, si ce n'est pour s* rro-
re à l'abrL
Au moment du signal de l'alerte Im*

tes les voitures & M •ncUOes, do i t»*
arrêter EUT leur droite i l'endroit OÙ
lei ae tronvent. '• "
Chacun doit otecrïer M aikM* aitto-
i dans les abris ; ne pas fumer Dl é-

clalrer à l'aide dr briquets ou d'allu-
rttej.
Les chiens ne doivent pas «tre. «œ-
atts dans les abris.

S- rnr M AntoLw Cflm

lido d" [eu Laos tiiulien. COU-ser-
r des Hypothéquer et naturalisti

(offerte par H. Chm.es OUltton,
Imerçant, aux armées, son fils).

PROVERBI CORS!
IU E fendu strada cïu s-ar"^?«Ia

somma-
IH9 In l'I-sula t;L i in iww

U ci po es^e Lri^U'rau.

150 £ una pighiula lmpezzaLa.

151 TU u ceppuTd tort* a kijaa.

16! Tantu piu peccure, tantu piu inoc-

cl.

1fJ U tenr mosche nanlii - ^ 0 .

1H He magna quant'u prtit- q« ttene-

dlM.T.

1.65 Dornir comme u Ecug.iu.
J « ICamuram cunune u gattu.
167 fiorda rumine tria eampana.
16t Smphk u currighi&lu.
i n E ir.inutu fumme a fena
l~Ù Ver-iiia ptgnola fa bona snppa.

SANTiWI (d'Orenai.

DtC'LAKATlON OBLIGATOIRE
DES STOCKS DE SULFATE
DE CtnVRK

détente il!
Icuivrc «uperirui

tin ilocts de tuiiai
à îâû kilos «ont t

m'en l a i» la dècJiration SAKS DKLAI k

l

DEFENSE PASSIVE
Le. personnel du service d'incendie est

convoque a b Mance d'instruction qui
, heu Kunedl U juin, à It hearea.

Le « Comptoir Commercial > a trans-
eré «S depeia de marrhandlscs a Pran-
irdo.

ED. NICOI

AVIS

MtîîTSTERE Dl' RAVITAOXEMISrT

Dérivation des stocks de sucra
IMT tes «raimertMU

Lei commerçants et Industriels, per-
onnts physiqtes ou morales, cont te-
lus de laire Immédiatement, la déclara-
ion de tcutes tes quantités de sucre

périfurcs t 1 » kHoEmninea détr
ir eux, ©u qui. leur étant «sUi
mt en coure d'expédition.
Ces déclarations sont adressée* en

double nrmntaire A rintmdant M1U
taire, directeur du ravltaiCement |éné-
|ral fin départemenL

Chaîne déclaration doit être euuroi-

^
«0 modtle annexé an « Jownal ot-

cl > do 1er Juin 1940. p. 4 135.

f'AH TOUS LEh AK'flbAMS KURAUXT i - . . i v u L > t : i i " ï j y j ' i f • • b l c n g ui> m a »

\nu» « aas au tiLre de la Défense Pasôl-
« et u'arant pat d* mtssIoD paittcu-
Hère leur ajant été «éaifnM pendant ' 1^* «rtluns r

de hss tLUtuji.r iiuin<didl'mi.jit A U rouent t*nu- de ̂ e pre^nter au ph» lat
Mairie de Battu (Direction d a Tï* i-i la Mairie de BuUa iBurvaa MUftal-
Fanx * la ville) ton pealc dea sanc- |n> pour j fit!» une dédarauea

LinobserntiaD (fcs ctms^nn B*nCra>
les données par le «rrice de la défcnte

pour le* *#•• - - - - • •

La BiblluUirque est ouverte de. 1S h 30
17 h 30- sauf 1P m-rûpedi et le diinan

Tous les canditUiLs : 3me rartle
losoplùe, 2mr partie Mathématiques. Ire
partie A <errc>, composeront A Cdrtr
[Ecole de PUlesi.

Les candidat? première partie A"B
TOnposeronl a leur choix dans l'un
wntns ssivanU :

Sartcnc <&-ole Fr-mairc Sapérien
Ste-Marie-Sicché (Ecol
Corte (Ecole de garçons),
Ghlstml (Ecole de gareorwi.
Ifuro (Broie de pwçtmal.
Murato «Ecole de garçons*.

HORAIRE DES 13»BWJWBH
Mardi » Juin : 3m# partir hDoso-

Mercredi 2« juin : Ire partie
Jeudi 31 Juin : Ire partie et tmr par-

tir Mathématiques.
VcndmJt 3S inin : îme partie MatM-

ma tiques.
Les candidats A*B feront connaître

(d'urgence lélégraphtquement i leur chef
d'EWbllswmerit le centre eholïi Celui-
•1 eiï Informera M. fc Vice Rwteur.
L'ippcl anrt IV-« lr matin à « h 4S

Le Proviseur : MIAUON

prévue* par la lot LK MAIRE

îdl.lSE UU ûll'Rl' ('f.'BUi:
Ce dlnaocDe U UûX. à IS heur».

Mur* sainte mariale pour te temps *
tuerre

A CIBBOLUt

CibOolU bci:u

Da a tuUu iu
Ju tieanu prrpBrâti
Cu ore e m Iritata
Da a tutu l'appeUtu
Partuma a pomma friltn.

A dbbolla In salati
Cn scalora mUcolata

Prrverlta a Ju 1
B lu piato prewrttv
Pof u sale b» cundita.

la paesi 4
Cibbolle pe la eampacm
Si ne «eo> in tutie lorte
81 magna In'ocnl sorte

l
Passa la vlta mesrtuna.

na guppa dl dbbolla.
» tiroccla un a be4i* tolla

lorern * Ta staftas
Mal OHOCU «fttalnnr

.MNTTHÎ

IIFORMATIOMSIPOUROUOI NOUS LUTTONS
LITTOKAL ITAJUEN

16 Juin- — Notre aviation
é avec actes les voin rcrréei

- n * 15 ivln. — va navl» de guer
r" ' - ' - . " - :.,' attaqué, au s

Util»,-pat l r s t k j ennemie.
Ce navire de guvne assurai; la

tKUon <3* la marine de cuminercc.
La DCA a dispersé r:idwr«ilre.

Londres. 13 juin. — L'aviation enta
pique a ûomjMrd* la pointe sud de
Bornait luiifiiiie.

Un* caserne a été atteinte.
1* DCA ennemie a été réduile au si

k n «
Tous i m apfmrri:» wnt rentres m

tact*.

BREVET DE PREPARATION
MCrOarBE ELEMBNTAinE

l> ProvLieur du Lycée de flasua. pre-
tldent du Comité De parlementai d'édu-
cation physique et de préparation mi-
Ukain-âa la Corse. laiL connaître que
ftxaam du n P M E aura Heu a Bas-
lia 1rs Ifl et 19 juia 194U. u 1 l»ures,
pour les eentre* Hf BasUx BOTRO. Lu ri,
•Torato, Otetta, Roc'lano. San-<ïnn
flaint-Fiorenl. . .•»-.((

les Jeuws sens qui ont suM ailleurs
I « cours 4» nxèparaUon au BP.U.E. et
qui fie trouveraient <UIILJ une loc

n l n a n t du cautiw dViuneu de Bas-
•aa «ont «utoru& à s? présenter & Bas-

ABONNEMENTS !

NIIUB prions nos abon-
nés il* vouloir l.ien se

lti'reii l'èi-le avt'i' nohv

CirLTfVRZ ttr4

ate, un réduit, cour ou 1
par au.

re explicative t
iCulture d'rxpor'
(Bhouei.

Brocliu-

Eruliy,

• de fai

r
prise par eux de redrewnn'nt

.d'uniun nuiiMiale >

con-
LAitrr * Un,* ctu* qui noul auelntj d'à*
if vmJadie de U peau, dartre*, cr-zémas.
cutrms, démangeaisons, blanchîtes eiut»
ilques, maladies <ie ia puifnne, de l'es-

- tH*mu et ne-la vessie, de rhumatismes,
— . . . . . - _ . . . . . . . . . . , r . . . . .as moTen facile <k £e guérir prompt•-

l»ent, aiiwiiju'il la eu- t-aalcalement lui-

LES ACCIDENTS *m*m' apn* aïUir ^ ' ^ MUflrrt ct

Minai Suhard. de notre «ntrn en BUer-

tous les témoienages d> clalr-
vojant* comprthensian, dit Pie XII, vo-

icttre, cher Kils, nous a partirui,?-
fi:t lnui-lic. Kife «itnt d'un pay.'

loua est cher, et d'un aiege mêtrono-
lltain illustre, depuis at-Remy, par
" i:»i:e st-rie u evequw insu ne.* ,-,

aiiU. Elle >ient, surtout- d'un pa^l
ni naus avoiu> iïja souvent appre-
: i attaclieinent ans salues doctrines
le dévoueni"!]! à sua troupeau
' Avrc vous encore, HOUE pensons Que
d une part, l a rrançafe » t i n m «

KM droit se («jouit d? voir aînrmtï
Eneyrlique certains principes qui
iut légitimemeiu chers — d'y voir

'rtaincs idées qu'Us reproy-
t blâ

coudanuifnt e !a
s pron-des qu'Us
Kource princlpj-

s (Tuni- I. llif
p le Cardinal

DM «timuler tous dans 1
' que nom soutenons :

lomie de Bm
ard, lignes lu

«'•wter la siJK|icnsi«m «Ju;

service du journal. i
CHEQUE PORTAI, N isi

] HK TAttfS PAS BANDE A PART
, Vous n'êtes pis jeu!
lOmplerit sur vous.. Soyez

is so:d.its
eux. son*

•- •i.u-.ïB anx ixji^ d'armement. C'est vo-
* jii.' façon ù vous de fjire la «uerre ct de

ttanliier pour la neutre.

en guerre, dit
que

Nous suuuncs entre
;e caroiiiai œ parla. |

jtuulions que les hommes et les peupl*
latent rlvre internant, dignement, en
respectant et e,i s'entr'aldant : qu^

Justice ne soit plus «acriliee a [a vio-
ce. ni l'esprit oppïimé par la matii--
Nous nous battons pour détendre drs
ncii»s et un idéal qui depuis d*UK

mille ans inspirent e: éltrrat l'urne et
coeur des hommes. C'est Cette con-
•dance, d'une part, pntre les mntlfs
'fonds qui amis i«u détermin'-s a *n-
r en lnttp. et, ti'arlre part. i«ss iu es
reloppées (Lalis la luminéli» EnPyri-

[u<> 5 Summt Pontincatni
Ai*, recevoir cette Eneyrllq

» qui n

mt du comité
« V t.-..fiiftd : M1ALLOJT.

OTPTCE DEPAETEMEN'rAL
vXmBATTANTS.

— - r » > . j ia a n « é
tf>U * ; a nui Mù. 1-antt* du 1 Juii.
* l«33. moui .e , - celui du 3 Juin U»

et eelm du 21 jai V39 est, à
modifié *t «Miplrle ainsi aull «u .

• * at-e «eeptînnrti. <lemenr«
nlabks pendant une dntee qui exuirc-
r» six nuria après la date de cessation
dea bMUlitéj. le» cartes du combatuat
di nwntt» détermlaè par rarrité du 3
JmUet 1S33 et asant plus At cinq an» de
date >.

REVUE de la PRESSE
- CE HEM.1NTKMfcNr

r PAS LE DERKl

On peut laciJrment discerner *• sens
e l'effort accompli par M. Rerttaud. U

voulu d'aoord uiic communauté de
tendances pi us évidente entre les mem-

aerfird des volontés .'wniet^r.s
pac hypothèse qu'il 7 ait *-u sinon des

rfu moutj dïïs masiicrcs d;l
rérentes de sentir. Un cabinet de guer-
re doit avoir une direction unique, et
les delitxratluns ne porter, t alors que
sur les meilleur:; moyens à employer.

E f amfest uite que M. Hey-
naoû a cherché la compétence, même

: du Parlement. Personne ae «ontes-
que M. Boothillier «t M. Jean Prou

dr.'ï départements dont ils ont pnsiJ'

T le Binerai Wey^and a exalte déjà
lan. l'Iiéroism? de r.os solda U — qui
I montré- awr l'épopée des Flandw;

lie ouoi ili sont capables-.
'5 ypux *-n ep moment snnt
*rs le bastion avancé de ia

Somme H de l'Aisne qui couvre Paris
t que nos troupes défendent ntagnili-
fuement a^-c >m esprit d'abnégation
dmtraWe, jusqu'au sacrifice suprême.

Comment la nation ne m an ; f es le r<ij t-
pas à i'inlerieiir U même dUc-fnlin?
nemc dévouement au salut public '.'

LA MORT D'EMILE T13SIEB I

Dt- M. Guataïe Hervé à la Viciai» :
La -jetlte équipe de t La VfctoiM » est *

ncare en ùfuiL Mous venons de perdrt- \
lolre rédacteur *H chef, Emile Tiasier, j
Vf ht malade avait mis 11 y a deux a
ors de combat.

PROSTATIQUES

.*s envies rrK,uect«, et les difficultés

iriner. rinflaaintatior., les teùlurca

car.ai. I K élancemenu *'irradiant ju*-

t dar.g le perttwe. qui compcwni les

Kivt «u prostjiqiic iliyjjertroiïliie «f

prostate), sont rapidemeiil a i lenur i

•s i n p p n m t j pur k* Draee»1" d<- M J - I

*ene aux sel» halogènes de J U I M -

«ium. Leur action décoDgestive et calmar.

te est atiaolument sarnrenantp Les Bra-

de Ma^ofrene «rttent les sondages

ans Wert des cas, k recours à lop«-

| ration.

Cher, les operw, eil«g pr.icurent -ji-

•tabiissemt-nt plna rapide nver mi par

I-it toncUoiniement êr la vessie. E n i n

Dragées de Masnoscne j»s!ipdpin -.t;:s

me action préventive, ce qm les r >:tl

précieuses pour tout hoir.me voulant e-

uter l u «imiis sans nombre res-rves

nix prostatiques.

I>T coEiîptc rendi] Cune ^r>mn^,i.]-'ïi-

:.an U VAcadémie de médecine décri-

r^nt Ira effets et les résultats ae ep r.o ,

ït-au traitement sera envoyé gratuite-

nent, sur demancfe, par les Laboratoi-

res Rrimont, i l ter. avenue de Segur

i"'d(.'f préc
appréciera les..Çetyi. once, ÛM.:

but rntman^ajre. est la cnnseqcMice
Bjjj. Ecrire au U h - •> SI Ascète
EBT, 8. pla<'e VIctot-HnEo, à G

;lr, qui enverra et franco les In-

j
Paru, a lot que la quesiion lutê-

FKBPECTt'RE DE LA CORSE

DérUratkm obbciioire des l

de iUHaW Oc ruiin

M. les ILtiin-î du dt-paitt-ment sont
liiulaaunent ptit.s tie vouloir bien IB*;-

les détenteurs ûe stociu de sulfate
de ra ine supérieurs U 330 tilogs, d'avoir

ju faire la déclaration dans les cinq
ÏUIJ a la liaiite de ^eur commune»
1 j * . dteiarations qui seront f«utcs dans

1rs Mairies feront l'wijei d"un relew
Mil. 1rs maires adresseront aussi-
jue ]W=siole a M. le Directeur des
icea Agnco:» a Ajaccio. avec indi-
111 di's aoms et adresses des drten-

tetirs et ilu tonnage détenu par chacun

d'eux-
u r-.-i f. • • j .

La Maison Agricole de la Corse

L O T E R I E
NATIONALE

A CORSJCA
rAiSK rut

par MAISTRALfj

P r e n

J. FATTIIMUNIO. OmmanJrur rju M

Srmre <!'•<• h « en c

.fm. Eiperii»e» • (

•StkJTL 1 ornai iq ne*

n n c a d<»i*es. \J

(w pLu ripvéa.

ff.lt

K, Bi.lilr-tIN! dr T.«l . », I!

onnraa. Barf«a Je renteigncnicti

1 gratuits. Eugisn cbiiu'qi-pa

rit» t

i1- I1A

W M

ponr

Sonlrct. Bouillies copiifl-n*. lasectiuéa.

Ut.u ige hcrticelf tf «in c oie. Rtprin

L TéJiBhane : «~ÏS

tatoue

jrir.ld.

icolea. ADIIJM

oaln cultorrt.

eiÊ , nr,M Grsai

ém it-

PruiluiU

«S et M

Agnetm

r'L-li, . En

VtCt RETTOKAT D5 I

revet tlemcnUire el breyri d'en
mcot prinmin sup-rieiire 1 Sect

Leseandblats et candiales sont inlor-
tBéa«flll£ pnunscit se frtsenler a leur
Cboti dans 1 un des oentres A-!(iKnt

-L«cle-Slcr1i« fEcole de Oar-

IcfruiMes était lourde Quelle que «ML
arlivtt? *• M R^y-iaud. 1! prend une
•(large conûJeruble. Mais «• remanie
nrnt n'rrt pas îe dernier, et prénom
1 nJj-la pt.ur ce qu li est sans eherehn

plu.% loin. II rrste qu'un véritable GOU'
ornement dr ciurrp est nécessaire.

t QUE SIGNIFIE

LA FRESENCE DE PPTA1N

Du T n « i 1 Etfilor-iLil 1 :

t de Garçon*).
M m t o (Icolt de Qarçona).

u candiate fera
connaître Immédiatement «11 Vtee-Rec-
torat le cfntre de soc choix en indi-

quel 11 « t candidat (CM- on B-E. on

Lm centra d'oan^n prénu a A)acci

1 la su.

Au temps du a
ru que cette rruiii

mps, M. Rry- | Emile Tissier appartenait à l'équipe
1 aux affiir» i(l'lt'Ui«**ie* rtioatianna^^s ^u* maidi

: collaborateurs |-t londer ce Journal, en 19M, quand il
tv s'appelait pas tucore * La. Victoire •
oil;i )-cntp-quatre ans. E ctait un d*
lu.- braves, physiquement et moralc-
neiit, de l'cquipe où personno n>ii i t
roid aux yeux, et totalement désiotc-

birus de ce monde., comme tous

Au s plus, flisoiu-ie itetinnent, DOUA
a un moment on Umt doit être

; dr personnes ne comptent
une jrulc thoae Imparte, U ha~

taLte. ]iui la résistance d'abord, *l par
l'onranisatlnn dr U victoire.

Tout (T qo« veut U Frarwe cerf d'être
dirigée et rammancVc. E!lf obtua avec
:#0Qan<e, awf. une éner-l^ tottjoorr
ilii!, forte, à. ses chefs, civils on mlltai-
na, pourvu qu'Us aient la même éner
gie «L qu'Us ne se dérobent pas à le un
-esponsa£iilitt>. La présence an goover-
Dément du maréchal Fttain est l'Indice
d'une volonté absolue de tenir et de
vaincre.

M. Paul Rrynsuff a le grand
et le mérite d'assumer à une heure c

lourd-ï charges du pou-les pl

p|us hardies pour la direction (tes
semées >tt la «nerre seront prises par
le gtoéral de Gaulle

les illumines révolutionnaires qui m'i
Itouraient. professant comme tous L

un mépris complet di
chiis de tout poU et de tonte étiquette

II suivit l'évolution de noUe Joun.J
Inrsque. rfeui ans avant la gutm
331* < La Guerre Sociale xlonna
'igoureux coup de barre À droite,
n soriaïisjnc national ct même nui
lalistf, ri la euerre ùe 1014 le TT\

jusqa'auboaïlste ». Renvoyé du li
nar rtiumadsoies contrarie;: dans i

srr. il fit des pieds et des mains T*1"
•tourner, et 11 y retourna.
Hatrt! amitié fraternelle . 1 mu»

grandes jnira 1
sait.

Il s>taiL Tapprtn-W Aa ehrisUanUme
nuidéTabtement. avec tout te reste

maison ; je ne «ais s'il avait fait
«Tresse-mrnt complet, car il IHI m
in d'1 nrm.1, en Hautc-Sa
:ia Sûr W le Sticncill
I'U était un homme de

EN VENTE
X I.A P I

<ln • PETIT

Cartes d'Idcnhle

LTVRAI9ON RAPISM

ITAMATCUR8 KH 14 UEUKW

OCTXRT TOUT! LA

LITHINIS
VACLLANT



Au. ..:••-• delaliUiice ne «ra lo.eiee
ua le voilage de* lumières privée*
tjier uae lomléte visible a* l'«te-
•ur. Tfritable repère p"ur raYtatloo
«mi*. cin*titue une trahison L'tda!
te puttte est éteint sur l'ordre de l'an
ite militaire <jul w peut pas
• tout le monde avant l'alerte. Ca-
•uDtt donc en pMaianci'.c* ' M llHnl*
, arec des ndeiux. de la
que. Demand

lots, cïiffs

IftANCBEE»
En l'atarcrt truits et

tfCE vite. Elle est un refuge trta «I
ace « r i r e Ira bombarde ments, refa-

qv.t les anciens combattants d» la
erre 1014-1* connaissent bien. Dcmar
z leur conmurï i: tous sera acquis
ût

PKOTEC11OS COXT«E LES EÏTATS
DE VITRES.
Collez m»r w tf"« * c s & " *
. papier en «oisillons. Vous éviterez
t risques d'éclats d<- Terre produi

AC MOMENT DE 1/ALERTE : Wî CâL

ME. -
p . w _ w ï d S iciKin-s. Ttw compteur

e. Laisse* «os ciels

Tonformemer.t au» twtroctl
ar M le Minime de linterlettr
d organiser la participation de
lion civil* à la recherche el à la
•tioc des poraebrttates eanen
constitue, des mamiciiaf.t. da

commune, une équipe dêiement»
......ibie d awurer un «crïlee de gui

le cas ecUeant. dr prend» pa« i di

tue*.
a% eoetteurs, choisit de prtieTeni
« i les Anciens Combattant*, «roi
ces. autant que possible, BOUS le co

minifentfiit d'un ancien offlcler. To
liabLlics et armé» par l'an tari

iitta-re. 1^ recevront les soldes et in
us correspordantes â ieu
la garde etftque sera «onst.'oee.

La. surveillance, eflectuée en coi:ibo-
ition a*ec les autorité* militaire*, de-
ra être partieuUi-rement sévère ans a-

wr<U des usir.es. c!es ouvrages ir.lital

électriq
o u a chef

vutre. .oàr pi'ni'trt-r
voir.- habitait.* pour ilfi

: ver d'incendie sans être d
: ;er la fermeture. Puis «as

: ; n sanâ courir- Vous avez
.-. quckpies minois après le

. c a.e.-te pour «ras mettre 4 l'a
rot'.eï-en-
81 TOUS Êtes surpris par le début
jmoardement. lelrz-ioai par te
ms le ruisseau. Les éclats de bonû«
.Stantanèes rasent le sol à S?an,ie *

BH..ICE Dt Gt'ET ET 0QTNB1
CONTRE " » rARACBrTiSTES

CAKTE D'AUMESTATIOH
La remta» mtS Inierewes de M. earte

.•ailmentattoii sera laite à la auu*«
• Salie tfu COUKII Muuiopa.). le matin

8 heures A midi.

chef* de famille oo les consotn.
r s tecks doivent ofallit foirera eut
'. présent, se munir d'un des do.

....... -ils suivants L produire au mxmeni
l&e la remise

, des s d'-irt et .
de tous les pointa sensibles. EUe dinrra

lereer notamment aux heure! fa»°-
]!PS au larher des pwachotJtes.
esl-u-dire précèdent immédiate
lever et ie coucher du soleiL

D est rappel* Que les parachutistes
ennemis revêtent le plus souvent de*
nllormes appartenant aux année*
Urts ou des Lablts civils.

Tout renseignement recuciU SUT des
éventuelle» par parai hn! Utcs.

]oit «tiv tranrmls sans délai aux anlo-
jriéls militaires Iwiles. ainsi qu'au irul-

»t« brisâtes de gendarmerir. Les
atterrtssai:t en dehors des ter-

aûLtatrcs connus devront être ai-
de la même façon,
volontaires <iul ne manqueront

pas de repondre à notre appel, soi.t ta-
ri tés à se présenter «ans délai. a « e tou
lu pièces jBÈtificatiTes, â la caserne de
gendarmerie Bte-Ursn'.e.

Le Maire : H de MONTERA

•> rn*. senïr dt
n p a w 2 de la carte ne devra donc r

"ire utilisée a cet usaite.
Le Maire : DE MONTERA.

EMTtOI DE t * CARTE^

Wnsuflle n-pn-sente la ration
tpit rrt flw> Pour Miaqi" <"
ur ", 1̂ 0 rrnmnws.
Le consommateur w W^-

IStiHÎS SOÎi
\e pas c?p«i. '.•er d'un' bombe.
tl»tM. Î es allemaT-.da emploient
ambes qui éclatent »rec un Ion» re
«d. plnàeurï beure* parto.ï. &Bnaier
rate cbute <!e btjm»e à ï'autor.te lo-
Ue. gendarmerie, police. *atorrté nu-
Uire qui 1er» piocerie.- a la destrue-
on ou a U-aUvnwnt Oc 1 enfin.

AVIOK5 ENNEMIS A TtBKE. -
Ne pa» aï^irorher d'ut! avion ennemi

.près son attemwap. Lci allemands
sapaient dts d-sposulfs qui mettent 3e
:n a '.appareil aprt-s UD long délai, par
«s plusieurs bp-res. L'explosion de l'ap
areil 'essence, bombes transportée*! n
ne de taer te» imprudent* qui ï'aventQ
eraient près de l'appareil S'en tenir *
Jnslenr» cectataes de me 1res de *sla
e. Signaler tnut atterrissage suspect a
» crarfiraerie. i Fautante loui
n poste mf.italre .e lins proche.

T U DE LA »C-A- -
Pour voua proteeer .̂cs eclaU et de!

ailes de mUrailleu.** d* la DCA, met
PJ-TO.J à laWL Ne restez pa* «s» ter
ain libre Abritei-ww rontre un m
MRS un* enroiitnore. contre «n arb

AVIS

DEFENDE PASSIVE
Le., pf rsoanes. libres d* tout ess
ni possédant i"i tLjplûme c'initrmiô-

,r. oa ayant de» travail:* comme to-
rinniére. tpil n'ont pas été touchêta ces
jours-n par ne eor.vwatlou todindueUe

il pnees de se prrïenlcr samedi
tir. â 10 Heures, -A :a Mairie de B

ID de la Delf nsj Pwslre.

pas deUntews dur. fascicule <t Qans le eM o« 1> <
tata» *. «fl-nt - 1. dlspoaitio. ^ « 5 f T Ï T &
i défpnae passive, oa OH; ne «o-.t maia vrfCMmt. cette

a : ,c« , : , « l-.Bfrt.tK- ^ " ^ ̂ - i ^ ^ n T de d

1
_ . irvlteg a «• prf̂ enUr d'ureenr* * r n . 1 ^

la Oeiid*rmeric de Bwlla iCaaeme Bte- ,,..-—.*„
Dnule. en me de » comtitiiUoD « —

VOICI VOTRE £
DE FAIRE LA GUERRE

ANNEE — N r o » TUAGI DO

I O S I . « a " - - • • » " • •

L DI U COU! P> 7 UIHpI 17 ZT UASDt U TOW IMS OIBfcCTKMl - «AJJA( T105 '

«^S'^r^-riri

BONS
Pour que la guerre épargne au maxi-

mum les vies françaises, il ïaut que 1 Etat
puisse produire au maximum les arme-
ments qm les protègent. C est vous, en
définitive, qui permettrez â la France de
s QuiitT davantage.

Tiavaillez plus.
Dépensez moins.
Dites vous, que chaque lois que vous

remettez â plus tard un achat et que la
somme réservée à cot achat, vous la
consacrez â souscrire un bon d'Armement,
c est une arme nouvelle, c est un équi-
pement itt-ul que- touchent nos soMats.
1 Ainsi vous ferez lo guerre voui aussi ef
dons ta mesure de vos moyens, ccmtrî

t à ta Victoire.

Plus IVniirtui ir«
rffurtpuurUt damii

ohmtf île prtHluir*

| daratiiaçr. Ij parce i/ur nous lonimpl —
plu» fou*, nous traiitrroiu si nota aurons

TlM.n, plus ntwsilcrron* r

s notre rffort {tour notre .

L AdJWUnt-Cfcef LUJQL su«ifurav»«
gCONOMlQUCS

e KISQt'F. BE

DOI intormona «taorclen «t lect
let petite» tunoiieta dolTCDt

FILTRA Yt

i deimi» et iar.-iiandii.es par
m corae. eieirees

| d u frai» da»«iranee pour rUQue* ma-
ttaaes de aneti* * » • « *
De» commerçant» ont demande a in-

corporer ees Irais a *V% prix de vente.
c'AUtm ont ausmenté leora pria de ce
U.t, tans aururc anUiriaUoa

Le Préfet dp la Corse a l'honneur d in
former MM. les ncpisjanu et reprÉsen-
t » u que ronlorm*m»nt a une deeisk»

|de M- le Mlniatrt des Ftoaneea («cmift-
,|P Nationale), la t i W des pnm's
a.isurance pour nsqnea de «a«T« nr-
. ut justifier une aupnenlation des pr^
, î ente des denrées et marchandise-
;., qu'ils euient rtarto au 10 «vrii

11S39.
loUible ai» importf

itenri d* s'apurer a '•* Commission d'à-
iinnrM aWat in'ti-ue* par les dccreii
M mai 193» et 1er septembre 1919 at.

iMiniaiere de :a Marine marchand*. 13-
rue * j Oénenl Bear-t. à Farta.

•.t !e taux d'assnrance est d(
LE PREFET

«• F^«ta BUTO

« c «dminUtraUMM

UN HATEBIM. HWHtWRME AC i l
rrasnyx»L srEriAi.i

„, .•adr̂ M-r — l-«1
. 4m PETIT BASTIAIfl

O P O U O T de la PROSTATE
etT-KU-r. FTKt EV1TEK T I

31671V71V LOTS
jSSSTLfS envies Irequer.les et les difficultés

inrr. lir.flammatian. les brûlurn Ct
•unal. les élancements î'irradiant jusqu'
dans le périnée, qui composent les roi

du prostatique, »ont rapidement
.ttrnues. pois rapprîmes par les Dragée
le Maçnoeène ara wls halogènes c(

fsium Leur artion deconerstive f
calmante rst absolament surprenanl.-

JLes Dragées de Masuogene estent les
içet. et. dat» bien des cas. le re-

[coun â l'opération.

Cb« les opères, eilw proenrent un it-
IcablUsemrnt pins rapide a«C on pariai'.
roncUanri'-nif'iit de U messie. Enfin, lei
Dra^eM de Magnoeène possèdent aussi

action prérenliT^. re qni le> rtai
euses pour tout homme TOnlant

leriter les ennuis sans nombre réttrrtt
prostatiques

a l'Académie de Médecine dterirart
| |H effets rt fcs réïUlMU de et nouveau

raitement sera enroyé gratnitement, iur
demardr. p»r les Laboratoire» Ro-

Jrwr.t. 11 UT. A»miie O> BeRnr. Pans, à
ceux que la question Intéresse.

• ta • rwrn unMtii • 4

RFMFDr BON MARCHr

Asthmatiques oui souffrez ton i r-.
'essayez la Puudre Loua l*;;ras. dcin! 1 el
firaclte est att«*U« par des milliers dr

'atfes ïeconTiaissanls. Cette mrr.n!-
>e Poucre calme, en moins d'utir mi-

nute, les plus Tioltnts accès dasUim.'.
de eatarrhr, <Ternphysrtne. d'rasoufrif-

n t de tmix de vieilles bronchites
prt« est à la portée cfes boursos 1"
modestes. Prix dp la boite : 6 fr 25

i toutes les pharmacies.

POSTES ET TELEGRAPHES

ir oriTre suix-neur ïi-t commuiiira
Uou» Ul^phonlqnes privées sont suspen

MAIRIE DE BASTIA
iNFaummES

!r.lere»e» ponrront prendre con-
mes * la Mairie (Secrétariat ge-
i an d.*rrrt du 25 mal dernier, re-
a la création d'un corps d'infir-
i temporaires des hopiiaui rolil-
U O du 30 mai 1M0K

eervlce munielijal et» Pumpea FI
m d« la rtUe de Bas'ja. DL'ecteur :
[m MlcMangeil. Bureau. 28. B4 P
rélepnon* • N" 100. Ateliers rt Mpf
t, rue de l'Opéra Oçrttieila. COWOB

EipÉditlonl fc linterleUT

MM. U S ABONNES Qll NE R K 1 -
|VKAI£NT PAS OTR JOURNAL SONT
PRIES n FN INFtWMFR LA D»BC-

ITION DC • PFHT BA8T1A1S »

pour être Wen CoIffeM. i» cb»-
e i « pîu* : nne KH'.C adreiM :

Saion Reeaiier
•orert k Dlmftiscbe maUn.

BALON REC&MIIK
HDEFBISABUIS D ET 1)11

GO fr.
TETE KNTIEB1

I T « et u n i Cectrtctté.
1. Bd AlMrt 1er - (1er H*f1

Place Baint-Nleola*
T*>epaow : Va.

«rpptlocncUemer.t «ont malnten
i Dans cfrtams « S M M les r
n ira t ion s privées émanant dorps
t tnUTMsant U Défense Nntln
••niKs ftïfUr-Tjt sut ifs listes tirn

-[par l'autorité mii.lairr).
i Les communications demandK!
les abonnés ruraux ou à partir

t < t n l « « « M »* J™™»1 • *«- \rmblT.f poWlmies ri adressées A drs

Lias a c

Le Petit Bastiais
e. BotL««*rd du. Paii,

1 .-Je des Jardlai - I

rvmuarm
La pjbiiciM «ttra-local* «M
e a u Bureaux d* « P R W J U

4O CENTIMES
Q(JOT1DI£M aU-lDUJCAl» D1NFOKMATIONS »Ai>E0a

• UVL JODBN&L DD DETAKTUfEirt KtXiB PAH FIL U1KXCI ATIC FJ]
P1RECTËUK-REDACTEOK EH CHET : MAUTISi BIANCOn 40 CENTIMES

Comme en 1918,Pétaio et Weygand nous mèneront
iyà la Victoire • • •n»

Les Etats-Unis livreraient aux Alliés
du matériel en niasse et 5O.OOO Avions

De la iXorrèye à l'Ethiopie, eu passant par r Allemagne el l'Italie

nos ailes se couvrent de gloire

La lutte continue, ardente, sur le front français
Chronique da la Vieille Corse

L'oliveraie de la Corse
Lorsque. &Î la rcurJoa de U c

du Tcr
pla eadaiiiral d'iilon, se mirrnt a

I oeuvrt-, k m «>un du drtail ei <(•• la
yrtcHtoa let porta a rwlolr calculer le
:,omhiL- dea j««is d'olioers «'atani
uans le nouveau demain? royal. Us en
rjmptcitut 241.163 pour ?W9 arpents,
-. [int entendu qup. rarlabie selon les
iuys. l'arpent »aul d*JM le cas qui nous
iiTopE. et pour la ïacllit* du cileul. fn-
\>jva cinquante arcs.

Hais il est taen erMeat que ce cliir-
ire de 341.163 pierta follrters t a i t bien
^ dessous de la Write. Arrives nu paya
,.e l'oliTler. en Balarur, ks ailcun du
i>ian itrricr jeeultrent derant rcnormi-
if At- l'oprraUon, denombtêreit les ar-
its dr certaius eau tons ou ue cerlal-
•s commuiM». et laissèrent en Uann,

•Huhant ia-aupeillcie on l* Twmbrc d n
.ibiTi d'aoirs parcelles compUut « -
iiid-ri puml te» plas rir&es ra pro-

. iirlion oieico!»-.

C M utiij que ie «anlon de paiisl-
î -lf oo*rt ne comprend) qw S 952 pieds.
>i pour les seules communes talur.s rru-

ir: en vue amie* de Tille et dr Co*U
H«\i.«lw* et OWlUaUaa, Horrlla et Pa-
:. ru (umptenl puur wro,

Lr caiiUm oe Sant'AVgel». qui riim-
un-naii aiora les communes de Muntl-
<'t|f». Santa-Rep»r«", Corhara et Ai;a-'
IIKH donne 6R arpenta (I'OIITKTK. mois
ir- dumman-mciil m p̂ eU.̂  a <U nc'^ll-

Le f..uU.u du Regino, corresiwnJaiil
^u canton actuel de Muro, n'est compta
nur puor lût arpeni.> d'ollreraje. dont
«J a fipeloncato, 17 à Mura. 1 a NeSKA-
Pclicxto. aT«c L3.K0 pied» ; on n'a pas
Onombre aeneuacment les superficies,
n: les afjre*. Voici d"alUeut& ie decomp
:r de-s arbres : Arepio et St-Anltmino.
itl ; Speloneato, B650 ; Nr*sa rt Fell-
rrto encl**C. 31 : Tfesna. H5 : Felicelo.
1M5 : Muro .IM ; ATapessa. 473 ; CM.-
Irri. 120 ; Ls»atogBh. W On sDuuçnn-

f le dr^ordre.
Lf caiiion dr Calenuuta est porte pow

1 <« arpenVa et 3 IM nieds. dont 1.930 à
u MunteniaSEloee et WM

Cup^Corsr : Rogllauu-UapoUanco av<
47t> uruenu et 18J47 pieds ; Luri-Srin
ai. .ivcr 9M arpenta et 28103 pieds
Nonza-âanta-Oinlia avec » 4 arpeiiU <

|jM7 pieds ; Bnuido-Sagro atec 677 31
pcnli fl 23 732 Hieds Au total, les quu-
tro canton* au Cap-Corse donnem
pour 2363 arpents, 75.740 pieds tfoll-
»ierf>. o*en pius que toutf la Balagnc.

\l& laeuiie «al maiiileste.

Les cantons aux envlroiu de Sa»i
donnent eu pledï : pletrabtigno. 33^52;
Martana Borco, 4011 ; Uerluço Uurati.

> . Tuda-Oletu, 1299 • St-Florent.
6 169 ; SaiiLo-Pleiro, 3.173. Le teri

do ta file de Ba&tia était l'un
a, riches en oliveraies, avec 19396

pieda

parties moiui fuvorisecs pour cetle pro
ion ; Canule>Laini arec 1KA

CorUera-CojnpiteUo a**c 1.4« ; <
cooi *f« ï âTS. La Catinra tfoant 10J79,
Tavacua, 6 MB ; Morian), 3J07 ; Cam-
priloro. ;JI9

L'arrondiuemnit de Carte est k ^u--
WUTre : Aiwaii. « ; VeMe. 1#I« ; arr-
a-Mmia. ÎJM ; Pruneîii. 433 ; Scrba-
>ltuoni-Vc»aiu. 1.143 . Pirdirorte, tJ02;
Vcaaco, 1JH , Mercurio. 1J97 ; Orea-
sa. St-Laurrai. Omnea. • ; le RosUno,
2 au.

Les cliiflrp.-, sont Uibleh flans le de-
irururnt du Luunonc : 50 a Bocoçna-
• , 102S * S-rmii ; m a Bastellca, ;
a Zifavn : S2«3 dans l'OmanO ; 350
Vlco ; 971 a Saltre ; 3^30 en Orcino
• trmioire (ie la ville d A]arrU> e*t re-

lotiTtroent favorise JH^C Z 120 pkd-
On comprend qo tu nwuva,uf>s annizet;

des tartanes allaient pour cette région
charger de Inuik en Balagne et din-s

Cap Corsf.
Quant, a l'arronoiMcment de Sarlrne.
Dur certaine» de sea parer Iles aujour-
Tiui 1res riches en oiivjcrs. on doit fai-
' la même obsenation que pour la Ba-
•BM Les rec-nseura dm. dû reculer dp-
ant lnpération. rar lu portent zéro
rmr des centres o.cH-oies trrs impor-
intscommr SolUraro Olmeia LM ean-
)ns dp Tatlano dOlmeto. o> Sartene,
r Letfr défilcrî w Vjanr, ia même ou
ïj'ifrnl (£C3 Oliveraies criitcuatin.^.
Portowccbio n'en

LE CABINET PÉTÂIN
ALUIECHAL PFT1IV
rinlLLE CHAI1 TEMPS.

IRESIDFNT DU CONSEIL
VICE-PRESIDENT DU CONSEIL . .
JUSTICE
DEFENSE NATTON.UJ;
GUERRE
M.UJ1RE DE OUEHRE ET

MARISË MAHCHANDE
AIH
WFA1RE3 ETRASCiEHES ..

INTERIEUR
FINANCES FT COMMERCE . .
COLONIES ..
EDUCATION NATIONALE
TRAVAUX PUBLICS
AQUICULTURE
PENSIONS

SOCS-SECEETAIKIIN tf-LT.1T
PRESIDENCE M CONSEIL . — . . . ALBERT.
1ICE-PRESTOENC3 t>X! CON5FTL .. M'HI MAV

fiENKILU, WF.l(il.\O
t.EVKRtL ( t * S « \

Ullilli, RARLAN.
t.i:\Miil. PAJO
UIA1 IKIIN.

RIVAI'I»

YRAJLMU.AJIAY.

d* cloppee» aprt
du Cap-Corse,lles de ta

ais uni toujours exulc
En aeQoitlwr. le département da Go-
' doncail, d'apn-s Ici auteurs da plan

lemrr, 22348» pieds, et cHoi du Lia
lou; 17 674, au total . 241 183.

Le nombre actuel et olflclel des pkd^
dullrters est, ponr 11 47D bretarrs, dr

H, plus dn doamc 4c celui dcnmn-
i y .i rrnt cinquante ans. Maii on

ic répète, cv Qi!nonit>rrmFnt a comporte,
notamment EU Sa; a une. drs laeunw fr-

i. 11 n"y a pas eu, en fait, de <k-
te dan* des eertrea Important.

même pa-<> a Boiillftclo. On nrugcrera
donc pa-i >t.. fixant a 350 0M le nom tir.-
des oliviers existant *n Corse

> eiLMlmiFul un Jc.-le el

Laide Américaine

Ine eax Allies attetniraii des pro-
portion Imposâmes.

on parle de la suspension des f
"uclions nutrfhiAiies pour grnneitw U.
iQriaUknt de SO.titm v?i<ma.

Washington. 1T Jula. — U Rouacr-n
il rentre à Washington.
MM. Cordell BuH rt Sumoer W-UM

ont fait coonattw n PrécMenl lf, *
-* nouvelles d'Eutopc.

U Russie s'oppose
à l'expansion

allemande

LE NOUVEAU CABINET
Il a c MVJiiL

Dans
jMruit dominer l'é
n- qui délient U
conseil ainsi que k> trou poite-
Iruillrs île m guerre «années fie
Irrrc, de l'air, de meri y eonipru
lu mitriur atarekande.

C'est au marechai Fetaii: q^'m-
cohibe la t*c!ip pcis^ant^ de chei
d* Emiicrnpmeiit. la responsabill-
l.- redoutât^ dt reaL-r «ur le des-
tin de Li Pairie.

des micaLtoia à en *ajet, puliqiM
h; imureau ca&net ue »'est p u
eaonc présenté denut les d a m -
bret.

Nous H- urderun* pa.? à être li-

Noiu ïwuw*.. en «UeMaat le
souhait que le maivchai Petiiii et
wn équipe atue&t heureux Oans
J-QT Œwlfn de aauvewmnla aauj

Haut !«» moeurs.

u» AJi>, q

et»

New-Y.)iK In tm.i • U rsdci
ncalne, en metne temps qu'elle c
i;t que M. Smrtana a qnHW le ti-i
•<• lithuanien, prêciw que ie Pretkdeut
k la Bépublique demiraintinalrr rsl ar-
•empognë de plusieurs hauts fonctton-
ijirw, parll«an* de sa politique.

M Smelana rt ses partisans « rtndent
•r. Allcman™'.

l ' «ommenuteur d* la ndlu anwn-
;ui«- cnnsldore que ee fait est atgninc*'
,1 du rpTJrpmcKt 0"i s'est npcrr dans
a politique raw. j
M. Smeuiia, fenu&opaile, a

KMTNHfUE Dl' U JUIN Al M.iflK
18 jun. — Depuw 2t hrx-
t esi parvenue 4 son plus ioppcf d , ^ ^ ^ „ „ , , „ ^ M fflo,

,1 point d-inteiuaie. reni;. i l'exclusion, pour llastant, croi:-
n t toujours dans ia iutte de nou- on, rie la déclaration de guerre A TALe-
i reserrrs, apparées par uu maie- | magne,

c t puissant, renacml n appartiimr. M « K . m C * p * e->
s ses attaques xœt JR. pjwionser »ur ane teE« dédjMB, N I

adeLanePreiUareuiBiapousjtcnnM d*-^ conrtltutloti i
i aet m-o-inaissances d'elémenU biin

dés an^el i de Chaumont Jusqu'à 1B r ^
de Orar.

• Uoupta ft aaiiect wuiours aTee
irme »aillftnre. apposant nn- :esis-

tacce laioothe à reanhiwur. ma^ré
ê de ee dernier te matériel

rSecUIs.

ministres
i ii la fln

de L apn-s-Ejiii
Au ooaa J ÏA réunion d* •

rmr;t des. E-.aU-Ucw
T^ier apivl dr If. Pa
Le président de» Ettte-UuU

; rt-soiu à pournl»re à tord

dimcriq^e Ha

quil n aurait pai afeepté. m efltt, :
eile (Ituallon crMv p u ia pr-senc

d'effeetlls mUilairr» nasp« en LJ'tit.i
me.

Le conseil un mtnl«tre« acr* dene a
examiner cet iprta-midi. à la lant<er«

nseiçnnnenta en .
de la Bilu

cette reponw du
ea.i: est ce aatiir»- a p^nnert» à la Ftau
ce de caatuiner là. hirte snx smi pr.sp; •
|tcrritoire. ics «es «OBdiUoiis qui pvu?-

ut uU , J t sertir ;s ean<
rs Wnip...-3!|rv
Ivmc1 ; . ., .. — L*

des Etats-Unis au

i Inoçals a ets
awç une pranao

«motion.
Ou «DoUgoe dans >s aufleux poiiu-
ufs *t miutaiTES i'imaaeaH jmkmr pet-
iqite de cette réponse, car, ]
ojtre d*rniè»s i

i des

ne Cuo-ïï&lt. rcnrésutact i pan pr*»
» miCio» de dollan.
Ln aotoriWs unéTlcauie* prennent
<itc4 ks nesurea néceasalMa p,nv »<.

célerer r exécution ee itapcdiUco de c «
Cett'; [««wnce dm. .) xu; nTi.i rir

ouid^Ko, dnnn Mon*.'1 <m **te immtHL
emeni Avrtanit J ïegjrîf ii;i Reicîl, d.
M>ins nomme une indication Lres nette j O» M KfOtr
oqe 1UJLSA eotend s'opposer à I n - <t* O n n A - t a t a p H M *

fltoekhota, 17 M a — On Hfnaie des!•'«** «v«i M. Cof*n Holl.
louwfrocnt» d* tRMUiet ram estUnAwI™ J»r le président Koosnelt de
30 division-», wrs la PoIOfn*1 « lf jpon» * W Paul Rei nau L.

)rtt | t mm** ma *# p ^ t )

li*iHIIUIiiui|i|U|MaMUilllUtl|tiiUiliUil ..-



LM Surets
éeChang-Hw

pai U»H \KD *• JAI

— Peut-être n^r. leiienJrou^
tOM m VOUE iil mu:

C'est une evei.ru-U.i- à ijui:«*;
j'ai cuu^auce eu au» euuiv, Ernnt. et'
j ' a i la cciiviicTii,»i* Qtii.* TIUÏIS t r iom

rua*.
- Aiw* taiil i iue-^Jiu^Uf^liu

L» pw.e Buu^rlt à ce mnnyt.; KJ;
Yue» était la. agite, xenipanl ••"••r se
habitudes d* CBinw ev ne iwa-craiwi
%ui ne If quittaient que rareniei-:.

— Monsieur Darcet d:r-i!. «u vou
appelle au téléphone, d.^* mon buieâi

— Hoi .' Personne i r »ai' «Lie je sm
Ici. cependant. *

— Venez vite, pourui* je «rota VI
t'est u rgen t '

Iktrcet courut dai* rf bureau du chi-
nois et s'emp-w» aussitôt du poste tel.
iûwniuw- t i t .

— Dar«i. iTotitt!. tit-ii
— Oh ! HutK'rt ; e u t Jutn, DCJ-I=*
— Grands dieux ! Denise •. Ou ctr

TOUS "
— J* ne le sais pj*. Robert Je i '

Que quelques maiue* Venez J moi; *
srars...

— Mais oui. petite fiile ! Encore m

— A Ciiang-HÙ, cans la cor.resnn
internationale, je troi* Une grande m
ùori... en comparant arec la maison d'<
lace, * «ils au cinquième t tase <* pei
se enfermée . Va Kardien qui vieîit
«urtlr pour ar;ifl?i- tes provisions. -

- Denise. hateï-*uti:.. Comment esl
lait* la maison en laee lie :a. voire

— Briques blanei*--. - Au rer-de-cr
• H . il T * nce ajwnce à* voyaç* et
café, oui. «-est. « un c-f>' »vec
grande enseiane ; bières ans.

Ciâc, !
Ki» Yuen deroeff Darce». ** *™<

les mains, souriait.
j'ivats r̂ ii*on. monsieiii uai

Ct i i i t urgent n'fcst-ff pas '
_ C"*---! maaeraoiser.e Reenaulï
— J'avaU re-onrn sa ^Olx ï* î'*i •

Uns. EU* *M re*«ou* *"«» *OMIW IF
jj»n« y^P mi ton i a aettletnont '! E;

j t ' des eonui!*rç4ut> fit Kia Y«er.
Et il clierrba lui-même a "* ruôttqi

«te» âge*»» de *o)ra?t : E j» « i »vi
un* \inglali» en t""t *tal1* ^ O("
romAtÂGBif. Dafeel T*leva les adTfs

_. Je -an Itt* *eu dit » ' i ï * r -
tna^uB «ui fait tact a c«* deux fcow
t a t , ; un de WS r-ienU, "*»*•»' d u n i

BIÂISOB >*e >"icnM h^winatie T • *** bl

wmta. • «u H.a -™' -^ î«i«. «rw«««i
U w e t ? '

__ w u me te MnandM ? repcndi

e Ce • de mei moocbiKli.
S te dUiex ce matin

«ne A Lieniot.

Jsi i» R«ttiault eUit m«tot*t
il Jnauwtude. EUc t*Wil, avec Imite-,
cwaiudi- que \MBRt Itf lai que D^i-
ia de-vrewii

UaU par «utiles sa*»*»" «H« atait
s», depin» la vHLle au MHr. lonoueJ-
JVBII ••nlenau w refermer 1* petite
rte de Blood Alle> et * rire «aicasti-

lue qui »*•«« retenti- dans H nie. au*-
tot »pr*s !
D'abord. «-Ile a^alt ^riit nu*1!* l'UH

e ,<.n. uu 8oei-apens BUWiUne pra
ïhart, e:tr avait tei-le d'ouvrir les vu-

<k Lois, de s'fchapper KUie per-
! * t -

, .iedW IUk_«yait pj^*e ainsi PTe»-
dtrux heureti. 'deux lieurea de moi-

:elle inoii^tuoe. Et put*, un P*1" 8V1U]1

niuuit, une auto s'était arrêtée devant
iwon. ls iw 'e s"*Uit ouverte trois
m étalent ei.tre»- parmi h-sqnei'

!le v a l t reconnu H«tB l'ancien dénies
que de TJarcet.
Le japonais, avec une irold? poliWs-

; «r^t dit :

de 11 a 80 diu. «fini ttnM de *e
[aire présenter par lettre ouvriers ou U>-

rf̂ . i» ïiehe <(e dwlaratluo d* Ju-
me. **ui li-ur » f t« rtnua* i*ai la
mUabn dé lectnMnuiit.
cas où cette lien* ne pourrait e t»
iiiee -Us tlevroiit ronduire ou .-:•

iiuler iiumcdiaienreiit à La Brigade Ht-
afMierle la plus procttB. iei delin-

frU de TOIU dm PWMII de mer

Le fitivt de LA Co:'.-t u l'iior.ueui
>rmer MM. Ira pet: heurs, revendeur
>nsommawws. qu'en conformité ci
arrête oV M. ie Ministre ce la «arnie

Marrijande en cate iiu 30 ami UHi-
Comité c!epart«œent.i 1 de Surveillai

,ns i Jixe aiusj qu'il suit, le prw
nie uu poisson Hàm tout le ti.'pai
ut. appiiwbie jusqu'au 31 j«litrt

1MD :
M t r t «mlevatte, — Prix dr

lAf Ivs pivtieurb ïiu port de dcoa
it . 13 Hancs h- kg : prix de veut'
ièiail par Ws revendeurs : U h

ie kilogramme : dorades, merlan, ;uup.
KM. *>.(. muatelte. cîuli," Anelict.
aie calefctie. — PrU de vente pJi
pèrheurs. 10 iraiics : pnx de

par les levendrnrs, 12 IranCS : oblade.
DUS df joctif. buui.iatiau e ntscas-
li*po:i. 3»JT«. mniet, coBnar.

[rètu*. anguille, ^vereau, contre.
Me cat^avat. - Prix 07f vente par
pêcheur*. 9 francs Je *s. : prix ai
te par lis revendeurs. 11 Irancs
•gramme : maquereau, salys. bos

saidine.
m ratej«ie Pi:- d' vente |

.es pécheurs, t francs > te . P«*
vente par 1« rewndetirs. 1- francj
Bhustanmi;' '• t*\v. itiulpe. &tf«pc. a
ebe.

CBCSTACO
iKuusle : prix «tes pêcheurs 14 Iï

prix trf, revendeurs- 16 Itanea.
Hotnare : prix t ^ pécheurs l î Ir

rix des revendeurs. 14 trancs.
Crabrs : prix fies pechenra t U»»1-

pris des revendeoir. 10 frtiicï
Oorstus "a àcuwiia™ : prix d*9
wor i ;r . nrx des re»ej.deui.-. 1
t/% i-ortra^T/atioci axoXaiècs "cri
'frr(^ aux parquet* pour bans» iJ*-

.\>CIE\S tll.UBATTANTS

AUX ("ORGEa DE LA CHAUB6ADE

Un eumeu u t ptf/u j«ur l'admi^iv.
septembre pr^cluun, d'apuRntia daii
port» et fta^Usseraents de la Marin

x rorgtt de la ctuuutade. a Ouêr
7 -Nietre' En application des dispi

siUons de !antr> 3â du décret ùu IB
nal IS3I. un droli dt' priorité est arfor-
f aux FujiUies de ia Ifation.
La li*te dinarTiption a cet e u
it Djïertf 3L partir du 1er juin 15'

•eu c]u&€ le U-- jjiUet l*s candidats
|dOlWU eue pourvu» du certificat d'e-

'ude», lElmuires ou avoir •''»• reciHinu)
à entrer ru c^iaN de «me deuu

un Itfcee ou Collese :e:^unt du mitiis-
lie l'Education Nationale. Ils (lui-
avoir uu uufins 14 ans et mou

lî ans au 25 septembre 1940.
Toutefois- ies candidats de plu.- m- IS
ns. dcvrwut justilier d'une capacité pro
'(iiioriQell? au moins équivalente à c*fc-
' acquise normalement au bout d'une
nnee d'apprentissagï-
Pour que les cicraaiiiii'i Mie ni ret:-va-

)es les dossiers devront être complets
lawut ie 1 jBàlîet A cet elftt. les lanul-

pos.U ; d . B seplMn^re I
LF PKEFBT

n i *
l* Prelfi lie U Com a ITwrineur d'

ormer MM. Ir- Cnmmerraiif: «l '•«
nremateur^ t|u>ii citicullori i> la d '
n i de SI. le Ministre ne.* finance*
iconomi'- Satiimalc — !T l i»- *" S1

Bai 1MB. le Comité depaitew^ntal
turvei-laHre des pnx a fixe ams; <
uit les. prix de vente maximum dn I
naïe de aruyere dans le fitp&rtrai

1* la Cor» :
Prix rie cm* : 10 tran« le kl- r-i

B:ii taxe d"«iae»er,t romprtw
Prw dr dejsi-gros - » l t B n c s '* *'
Pris nr û'tall fi franr» le kî
Le* o m t n M t t W romlalec*

UffMt û>t Parqu«s pour i w i »

LfS

t- dltaUem du

Motet Agricoles

D'après les ieu»ei|HMVeiiLi <|ui nous
irvtejuwBl de tous cftt« vu qiw noua
OJI< pu prendre .,iir plaii-, les eflorts
. plue tMlux -sont accomplie pour l'e-

'.ecutl récoltes : f

Informations Localct
HWMVNEB

18 JUIK IV D : Satnt-Artl

a f r lenUiousiuiM lanlvée Ûii Uft-
oe. bawau a vapeur, de l'entreprise

tnter s doive

dUtemeot a l"OTÛre Départements', des
liaiit.". Combatlants. Victimes de u

iprre <i Ttipllle> & la Nalion. K. rti'
la Prélecture u Neïra iNicvre. txwi

us U-iiO» y r;i|i|KleT que les utr-
uuuies du sexe, i 'J"-""" yeuveat vtri
«•quisitionnees pour i»s travaux agrico-
:<•* t l que nous pouvons ri-rourir a cette
panure pour l'utilisation nu maximum
Je» luiiataux et dej ;|jparrU« d'i^ilisa-
î n. collecUve iniulels, uwufs. (Juclieu-

••ei, râteaux, molssotmeu1 os. etc.. '

n! le.s ca* Smprobjule*. où par uu
tfoimne intoter*bU. e.« propriétaires* dt
twtes de trait et d'appareils rel useraie?it
de te Mettre à la d&positon des voisins

accompliraient pa= lea travaux cbw.
-cl de manière :i aasun-r l'exécution
le de» moues de L» reg«Mi. nous

En dchurî de la rewiifittimi po.-
d«l travailleurs. lappek»! «lue les deta-

tét tetnporairw doivent travalUer
«kmeiiL C ; R. eux. mata,paiement »ur
• propriété des mooiîiBM. de niai,
assurer la reniree des Te^olte^
Les cultivateurs ks-es par 1 egoj
» propriétaires de factet et d'appareils.
u |iar rindiBercni-f >lt'.« détaches, son
ries do nous exposer leur situation

J'ai la conviction que m a U l v I k sali
è corw «« juslifera aucune rêcla-

ite année, U production des
menées « r i dé.ildt*ire dans U nation.
L*atteiil.oii des agriculteurs et spéciale-
ment d « horticDltecrs e»t attirée «ur
la nécessité de produire cries eux le pli

vijanpiénientaire:.
présenter des maintenant, leur d*;

|marJe d admission u l'examen prévu.
tint si'u.i aiiuis v, concourir !«

pKLiilauts inscrits jusqu'à la (iate <!té:
la clôture jf> la liste d'inscrlptiJ"

et dont l'aptitude physique aur» Ve
econnue .satisfaisant^
L» remunexation de l'apprenti, pc-.-

unt les trois premiers mou est de 0-65
par hrim\ par la suUe. les salaires sont

sis et augmentas suivant les réi'Ji-
des .-xamens.
Le Secrétaire Central de l'CMflî'

dw Pupilles oe a Nation :
A FHESSE

ARRETE
Sous. Hyacinthe ci- Moi

lia ville de Bastia, olflcic

.autres que ceUcs deilinccs a annoncer
ébut et 3» Un de l'alerte, sont JUS-

nooyel ordre lormelkmeat lnter-

[ceiles qui «raient indispensables a leur

•rte. haricots, petit pois, fève
très léRTiineii

>u? rappelons également aua aer
run qu'il convient *t déTetopper »
imum l-tievaee du porc, ainsi q

'celui de la volaille et iiu lapin pour su
r à la naade de bocul et dt mou-

Directeur d o ScrvWs Afrlcolcs.

polimDW de Lon+res qui. exi.s Berçen et sont wnlre*

AVIATiOM
«dr<-.- M Juin. Le muii*tre de

l'Air SnUuni*»* a »uWl* ce m«ic le
nuniquf hurrant :
« Uombardlfts de U RAF. ont etc

lortement «uB«ts h " r P°u r |ES l u i e e a

lira. t« battant au sad ne U firme.
D'autres bauiwrâirrs ont nttaqut et
it cause de »érteux (taoimjp-s aux «m

â de munitions sur le <ju
perle

, ùr l'avia-
. YM

.̂  bombardier^ ne «ont

••. .ttviertils militaire ont etr
teints dans la Rbur dan.- '-a yty,
•liirnaiie el dau^ le sud-ou^l r> V

Londres. J€ ruln - Les forres aèrie
us britanniques et Irançaise» «ni elt;
M ivre sucres de nombreux raids t

la n'Sion de Bad< eu AJleinasne. ai
|te sur les aérodromes actuetlentent t
:upes par l"s allemands au sud dt )M

Stine, près de ia Ctupelle. ou deux ap-
Atnlz -nnemis ont tté abattus
Lfi H A,F. k bomoarde ctea concentra
uns ae troupe» et !<•-• voies de eut
tiLiïûn dans Ja Dulir el sur le, RI
Les opérations ont <te réduites,

«t nuit.

Six appareil* britanniques n'ouï pas
*,mnTlettr> bues.

Londres. I» >'»" - »* IM»M*
Air Iwtiaiuuque annonce que. n

hor. activité ÛiWOse <n Afrique Jli
ne, ^ ILAX. n * depaM « heures, subi

lét.oitenwat n**t it RAJ .
La R.Ai\ a attoptf daru « i oper

ir>as contre l'Italie une nouvelle sir:
eftir : les appareil* britanniques *tti
girnl Je.» bombardiers italien» au »ol.
3i a été établi qw ce procède const

Parts, 18 Juin m * l 7 heures' — Oran
ivlU iur le Iront pendant le» dww

s avoua réalisé de •S'rli'iix nn
Ui. presque tuw. ont «Hc mainl
tial-rf les fonlrf-attanuM furten»
ennemi. eL dont certains et sont s

IA tu vaut, DK CHAUVE jor»
Hier le combattant s'est Satiu Ai

)urd'liiii i! se »at. Demain il ae t»
ra encore Si von* avez ««usent bii

louscrivez e^ore auiourdiiui et dwwi
Bons d'armement

T 2 — Pour annoncer le début de
l'alerte les cloches sonneront le Ursin.

ART. 3. — Elles sonneront le caril'jn
|ppnr annoncer la. fin de l'aletle.

- 4. __ M. le Commandant de Cen
erie et M- le Commissaire Central

sont chargé* de l'exécution du présent
|arrêté.

Fait à Bastia, le 13 juin l»40.
Le Maire : H. DE MONTERA.

pttHMWM»»»»»

cumparaisoi) ai ce le Spitlire aaglaii
îjiit la vinsse dépasse 3M>.

Jusqu'à présent. U a?.} 1 lance mis* p>u
le: suloritcs aériennes ansluses daiit
,i rouveile Stratégie a été pleinement
H>tifiee,

Londres, n juin, — L'Empire tout in-
tier travaille pour .l'aviation qui, d-> pi os
rn plus st revclt SU^TICUIC a l'aviation
enneme.

Jss tnsrTiptimis pmir "aerAlUntHUlc
li:t Lui nnniUrCUjCa

DabÛa. 17 juin — Un meeting a eu

LuuU-.. iea resMianc*
mUorcK pour U (tef*naf

Londres- H Juin. — Cinq olfi^ier* ita-
e u i k ^ IMciuc PuiSlTc de Turin
at n'avaient pas donné l'aierU ont été

Irnsilïes,

«odRK. 17 juin - TJa conaell rlea
lUtres «'«si rr tni hier à Ixmdres
, ftiaaawadeur dr France y partie i

c France. 17 hdn. - On e

AVW M

M. Aitieri Prançoài-Mmi" chevalier
<*£ '-a Légion diiouneur. Coiit.uJ nen.ral
d'Baïti, CoiuBiundcur de l'Ottin jjigl^t^

uuieur el Mente > ; Jted«m<
M. ie Docteur J.-A. Lulei. iiurs enianu
et petits enlanu : it. n Mme Joaqib
Leroy, leavs *nfanW ci prtlu aplaat»,

: # H M w £ L«oni- de Mlee :
M. .'t Mme Frédéric l.truy. ieurs eiUanu

petits «ifaiiin. •'. ïti ; Mme CU
Pndén et MOTP Oeryon Leaaard, d'Hai-
-1 ; Mme Eugvue AlUeri, ses enfants et
petits fnfaiitfi. de Baranuna iBepubii-
que Domimcuinet; U et Mme Cbatk-
FéUx Mattel ; M. Alexandre Aitierl r\
an'ikifants : U. et Mme Emile AJtier,
de Brest ; M et Mme Casanoia Jean-
BapUite. de Marseitle • l^mc V-c l ia -
r&leiât Otitrï et »es «Saut* . M. e'.
ymc AMUIH* Mallci. d'Haïti ; Al. et
Mme riuiçois LeBranu t't leurs entants,
dHitit) : le Personnel oes Etablisse-

lenU Altie:l el Cie 'tf*!t! C Sastu* .

I*s iaiinlles : Lt'ruy. Carbtinnel Eu-
wbe, Oauphin. Fonibrun, Stupirt Ttoua-

t. dUaiU ; Berjrrw. de l'aria ;
•brsi. de Torra-Batrettail et te Mar-

scilte ; Matter dp Baatu : Guasco Tnn
:hi. AmBroselli, Ciuliaiii Maria-Ao-

to. Hiber. «i-Algerie : Luisl OiuUanI Ar,-
uilne. de MinerbU> ; Clilaramonti, t^ -
rantf, de Paris.
Ont l'immenb» douleur de vous faite

irt du deces de ;

!»•(• LEtiOV

épouse, mère. belte-Mif*. frand'
;mêre. soeur. beUe-so?ur, nlece, Unie,

rame, t^irenU- e: alliée, dérédes
: bu. Ttme anne«, le 16 juin 1H0.

munie d » sacrvaeiiU dr l'B^tse.

L'enterrement aura lieu a Baatla M
7 courant, à 10 heure» du matin, à la
aroiisr de Notre-DJute de LoorfW.

A L'ART DDfTAIW

M BOBlew* MfHte-Oa««a, 1*

BAST1A- T t l : 4M

MOMES RAMHK

1* rtuwort oes dniaiona allemandes *n-
om irancais et a 78 c«l-
. cMc italien mr le iront

U. Wlnstan Cluir-

OnVTOHB : «UB^I HllU • ! •

rKf:n-:rTi7itK m i-i

a M.M lr> Maire* du DrparUWvl.

Dt= bruits Inconsidérés d'arrMUtloi.
• prrsDnnalitei diverses n'ayant ja-
ialfi dor.né lieu a aucune su^picW •

iSOCt renindus a travers le departenent.
brufti susceptibles de <fenraer nai.

|s«n» n des incidents, et d* nature »
porter atteinte a l'honorabilité des pei

'téses notreiit etre demenUa.
appartient d- veiller a ce qti*l

issr nouvel'r d'ordre li
ne soit accr-dJWe de pWw»]

populations qu'elles ne doivent ïr:
Illir qu'avec la ulua srande rireon.s-

et inrormer les gtm. ira*

Communiqué Officiel
r r_ | 0002B9

flmiral Préfet Maritime communique
i» lutte continue avec

la^plus lairouclie "-
population est mise en

_ contre la propagande
ennemie faite par Radio et par
tracts.

ïïmA FRANCE
NE CAPITULERA JAMAIS.

Le Sous-Pré/et : CXPIFMA.
DEFENSE fASSIVE

û est rappelé que Les pi t tous, ne dou-
tent pa* cu-cuitr pendant tuute la du-
Me de l'alerte, si ce n'est poux se ren-
dre i fetan.

Ai moment du aisual de Tatem ton
tes lis lŒlures non «fOcieiea, doiven
«arrêter an leur «lroite 4 l'endroit ou
elics «e irouvcu:.

C&acàn fiait otwrver le ailtace abso-
lu dans l u Mrta ; ne pas lunwr ni t~
cUirer a l'aide da tulirtH-tc on d,aJs-
Btettes.

L « cirte-M ne dolTtnt paa être con-
duit* dans les abr^

Les akns «Mvrnl demewer ouverts le
tmu coaun te nuiL

L'inoùaervatioa dt« conin;iics généra-
les données par le service de la défense
passive, entraînera pour les délinquants
iea pemn; pmrn"» par llnBtWclion t ( -
iierala de ta N.-iUon pour le lcm|is ut

LE MAIRfc-
B. UL MOXTESA.

ÏICEIECTOIUT D5 IA COKSF

Conniurs d'enlrcc aux Ecole» Normalea
pr t f t l eicnenUire eL tuent d'etMOr.ne

meut primant sup-ncure (SecUon f -

Les caadldaU et candiates sont inlor-
mrs qu'ils pourront te prtoenler a Jeur
eftotx dana J'uu des criitre» désignes

Btert dirflcilemeul
'ntrain.. !.i | rej.'jr;^tn
n î l'iijjprticbi' il un

• uique. la umdenre fora m»r. de-1-elle
nulhans dp donner avant rhan»-

vont
r Loin, c

Quintoi
faut ]'organisme.

HE FAITFS PAS BAKUE A rAKT
Vuus nctes pas stul Nos sold

Oniptrnt sur TOUS. Soyez avec cmt, si
rivea aux bons tTannemnit C'est i
-c (4ç<>n à TOUS de tairt la guerre t l de
ravailter pour la. «teluirc

etar. central. Ru
1 COOïenir que de praj

intest i

surveiller Ici
rait mieus h

ils un «-rre a ma j d r e "P r c s ! e " r

in rortirtunt qu'elles t p tisane Vichy flore QI
•rsaiït \tn Hacim d: Quin ' omplrt et parfait lanct;
illrr de vin dr UWP L.I <"l"ncs «.vscmiris : roie.

ppèut et forti:i 1 A "Mue Vichyflore deol
fbtJii atoll tr.'-iiT J^TieJore [a circutaiioii, emycche la tsn-

L ... -«TTiciit d'aturmenter au deià de;
lormales. draine Ter? :vs*o
s impuretés Accinnulécs dai

•jniT- rvitani les douleurs lombaires
riiunuHimPï. lacret- du sanç e
rnidlipstiim Delicteunr au «mit.
•onvtent a t<nu les tempéra m--lits,
Jô? Blr : I fr 90 Ttes PWrs.

• ••(•«•al 1

Rartene (E. P. S ) .
fiainlf-lucie-Stccbe (Ecui Oc Oar-

t
OhUoni (Ecole Oc Oarconi)
Vica tEmle de Garçon»'
Cort* (Broie de Garçons).
MoTMaglla iBcole de Oarcotiii
Alum i.Etole de Gareonsl.
Mnmto (Icole de
Chaque candidat ou candlate fera

connaître immédiatement au Vice-Rec-
torat le centre de son choix en indi-
quant «vec précislun l'examen pour le-

il e n candidat

Ef% ÏE\TE PMrUHMd
CAKTES POSTAI.™

nSOTOS DTDENTTlll
Des attaques ont ete eflectuce» MII dl- [ n ne ^ p o s a n t Que 'avions de % l i t

du » PETIT II4MTIAlft

toutes î

O T X Î DEPARTEMENTAL
,CÎS MUTILES, COMBATTANTS,
V-CTD1E3 DE LA GUERRE

I er FnpniEs m LA NATIOM
DE LA COIIS1

Aval u n Aa«tun

Aux trtmi-s d'un arrête miniatnc]
:au! du 23 mal 1SHÛ, l'arrêlé du 3 1

|ltt 1932, modifié par evtui du 2 juin 1
olui du 24 mal 1KB u t . a souvr

! modifie et complété ainsi qu'il suit
A titre exceptionnel, demeurer

I valables pendant une durre qui expj
ra «Ji mois iprea la date de crs.saf
les hostilités, les cartes du Mmfe.n

1,1a modèle détermine par l'arrête û
jnîllet 1B33 Fi ayant plus dr c:n--[ ins

ca»e, un rtiluit, um? tour ou un jardin

Vous gagnera lâ.WO par aii. Brochu-

re explicative contre I '.r. en timbres

Culture d'exportation, n" 83. Ecully,

LES FABLES
PE LA FONTAINE

EQUITATION
Tue par va BeaachtsnUto

par
MAX DE PEECIN DE « r n i f
•nciec capit^rce de Caralerli

Prix : S t ruea.

JDSETH SfSCO
rocat k la Cour d'Appel de P u » !

r r u : 11 rranra.

ABONNEMENTS !

\ous prions ims alxtn-
ncs dr vouloir dieu >e
Lh'Ui'i' en rèiile avec noti'<]

ofsst' u I l'cbcaiM'c, jiour
\ iter l;i sus|kM)siou J

g«Tvit'** du journal.

CHtQUE POSTAL N* làî

ETUDE
DE M GIORGI

priétaire, demeurant et domicilie a
GrviTnaiM* f

Contre Maie Cucrlni Marie, épon- '
•e Mattel, domiciiiës de drini » Cn
s&i^tuK par !e Tri»unal Clr« de
P:T«i*Te Instance oc Cort?. ie 23
tnara 1!»>. enregiife et idgiutie il
appert qu-i1 ie divorce a pté primonc*
d'culre les époux Slaîtel * to reilBê-
te et ati profit du mari.

Pour estrall :
T BATTE6TL

La Maison Agricole de la Corse
j . FATBIU0N1O. Comats^f-jr d« Urnt. Airîe^a.

8. Bflulcsrd fe T.ça. •. BASTIA

Serviu iTicLit ea coauBaa Baresn et rrnseicneHMU «fTiolf* Ajsâij1*1 à* *»•
e*. Eipertiw* •(! fui» fritama. Ecpali cbàt>qi.ea puur Ion;*» euhurea. ProânSt

raDCTfittmœâqutr f.uafm. Biiuiliiei rar^<n>«a. lovciicnfri, n e , «le... GratMa «t m-
f* d n n » . O«tillai> fcortieaia et ««ricok ArptuiMMi d« ««uov Agnttttê

J. e/VTANI
PHOTOGRAPHE



DEFENSE PASSJVE
CONSIGNE DE

' LDMIEKES. —
dfrailLtnce ae sex» bu*re*

dJtis le voilage des lumières prî-.-«.*
Laùsec tuie tumlere «isible de l'«Jtte-
neur, irritable « p è r e pour lavuitwn

fnneai.e. cuwUtae une Uahlson L'ecUl
ragt puolic est Éteint sur l'ordre de l'an
tonte iiiUtaire qui es pt-at pus préve-
nir tout le monde avant :'aLer:c c a -
«soudez, doue en permanents*"*» lua*6

les aree dvs rideau*. (Te.* peiniur

W Pu.aliua civ:k a

ue. Demandez fcr.w
d'ilou. vos ehets de sect

TRAM HtEH
t u l'absence d'aorls

leareuve. Une t!V:i<:liee

va» d u *

reenerebe et a La
^ _ ennemi*
sera «institué, de» maintenant, daot

i cuti'aiUJîe, une équipe deknwnts ,
.oBcepbok dwout^r un »ei*i« M Ei«l
et, le cas échéant, de prendre part â de

| battue*.

L#t guetteur*, choisi» de prelerence
I parmi iea Anciens Combattants, sera a t

stniits et I
t être ouvei

_ uge très et-
ticjcc conue les •jcaibirnenama. refu
ge que les aneif:w combattants de la
{lierre 1914-18 connaissent bien. Drnuui
Jt.-. leur roiiemia II »uua sera acquis a
t l l - i t

PROTECTION CONTRE LES EtTATS
HT VITBES. —
*.•::« t-dt *«• vitres de» har-tkatt

^ papier «a «roaUlons. vous é«t™
iea -isques «WeteU de verre produits
paT . I n e «plsstor.. m m * i ™ * * ^

M SIOMESTDELt

M*. —
KL ruiez

C : DU CAL

ciel»• L4Us9»

clicicig» ou au cttef
ïaut pouTuir pénétrer en votre attsen
ce djnf voire habitation pow '
are un I«>v*r d'incendie w » « »
v e . 't I r - ' f u tenneture Puis g

COBTÎI.*n: ÉJM cou

i çue^uea minutes après le «1

ua: ci *
proQiezen.

£; vous tte» (urprls par ie «but
Dombardemnit. Jetw-Tois par Wrre
Cam le nilMU- 1*« é r l a t s "*" 6 o m b f c

iastictanées r a - r t le sol à paafle d!

t-l l -1 H Utï'ENM.

ant que possibl J le c
icx. Tutu

lub.Ue» et annes par lautorlt
re, Cs recevront les soldes et in

Idtmniies .urres p é d a n t e s a leur grade
jnsl la Eiroe civique »cra constr.a
La eiîTVciljince. eflectuec en «M-J.1

jlicu avec le» autorités militaires. <
ta etrt partie outre ment sertre aux
ortîs des usiaes. des c-ivrasej DHII
» , des ouvrages d art et , en gtiiv.

|de tuas les point* sensibles. Elle de
>t3:nmcr.t aux Heures ia

a. IHT ilfS paracliut.stes.
; precetiett immédiatement

e lever e t le coucher du *olelL
C est rappelé que ks parachuristes

nntmis reviu-nt le plus «ouwnt des u-
nlforaes appartenant aux armées aî-
nées on des iiabitt cirili.

MAlElt IH. BAST1A

CAKTE CAUHENTATIOSi
U remise au? bib-ressé* de U carte

S'a-UMotation » r a ïaiie a la mairie L e s tavies I r É 1 i u e n l M *' ) M

tfu Consul Municipal», le ma!!a. d 'u»'"*«r. ilnîlaœmsLiiu. les brûlures du
< anal, les e lance nieiiUi E irradiai»t
dans It perlaee, qui «imposent le;

! l OPÉRATION de U PROSTATE

prostatique, rapidement
Les clnts de larolUe ou le

* "--iHMreme
v, _. m dts (io-
sutrants ù produire au moment de Mumiusêue aux fv

Uvret ce ïanul> .— Carte d identité calmante est «bsotunici-t «urprenant^

prtleft
par le Col
^^ Oarte dOTiinit >̂«*v»«**#»..»*—— —
vovageui de eommerec — Livrets de pe-
sions drtles. fflilitalres el d'invalidité. —

de' I sondages et, f « bleu d » cas. ie

catw de combattant

nvus «e_l!
Carte d i d m -

i tt

: ,i Sntets —
passeport îustiu

fjice sur le lriritolrc -
lié préfectorale ou rpre
i r t t diUvrw pax U po-

'T> M ^ « C P d e U «r t e aéOnitive
d-alîmenUtioR. — »«• ««*» =

Procuration. Le* tiers doivent It « o-
ilIgatoUTtneiit porteun 4 une pw« « '
ii-ntltè personnelle-

, Ko» Hputiooi m» »• t i " « * ' "

^ caxte d'alimentation ne 1»»"*:-?
nirut ' ras senit de pièce d'idr-ilit
Lapas* 2 de 1» carte ne devra djne p:
itre uli'.ls*e a cet esaee.

Le Maire : DE MOSTERA-

CIM-Z les opérés. ell« procurent un
ablissfmcnt plus rapide avec un parlait

.lonclwnr.eaieRt de U »ewie. Enîin, le.
Dragées de Uagnogèue possèdent aussi

1éviter ks

iMitive. ce qui le
pour tout homme *
in nia sans nombre icservts

à l'Académie de Médecine décrirai

\xxxxx>l

g
jumm

•REMEDE BON MARCHE

Poudre Luuis lx-gra^, dont 1 L-I

rattanent sera envoyé eratuitentent, sur
les Laboratoires Bo-

selgnciifnt
wï'.lHelles

jdult être traiwmls s

ccueilil sur des
parachutistes.

t être
•! iciUtaina locale*, ainsi

S O£l&l atUE alltO*
_... , i mal-

• et aux brigades de gendarmerie Les
Fions atterrissant en dehors des ter-

i rains militaires tournis devront ctre si-
gnalés île la i t u ' w façon.

jntulrps qui ne manqurront
Ipas de répond» â notre appel, sont ta*

.itea à se présenter sans délai, avec tou
tes pièces Justificatives, a la easerre de
genfiarmerle Sle-Cr :u:e.

Le Waire : H de MOKTER&

ENGINS SON
Ne pa . ipprocher a i m i boroùe nor ;

N eciatéc- LPJ aiiemaeds «mp.ownt de.
L torubes qu: éclatent avec ur, Ion? re-

ur t î . plusieurs hevm* parlo^. S i g n e r
tocte chute de bombe i l'autorité lo-
cale gw-^rmtsie. po!i«. «ntorlté ml-
liiaù* «m ! « a procéder à la destruc-
tion ou a Tcnlevemeat de VengU..

AVIONS u a m * TEM*. - j
Nr pas appnrfar û'u» *"ii011 * c n e m i

ap-es fiu^ atierritsage. Les alienUDdil
emploient des (L.posiUfa qui ir.eiwnt le1

f=!i a l'appareil aprts m lonr *elak par
loLJ plusieurs htures. L'eiprfwîon de l'aj.
pïxed «ssence. Sombes transportte*) r.:
que de tuer les impn-iientfi qui a'aventu
reraieat prés de l-*PPBrt-ll. S'en tenir ^
ILiuients certaines ds metres <ic d^lai
,.,. fij-naler tout Uterrissaee ««spret «
.„" B-nd-irwerte. à l'auiorlt* locale, oi.
.. . jn-.itp mfLUire -e ?;us proclW-

TIR W LA W ' A -
p-ur yc.ua prutés«T Ces i-cUts et d«

-s ûe nnrniiî^uses de ;a DCA. met-
vnoa à I aan. Se ^«««« P " *" *""

liSre, AUnU-ï-sota contre un mur
i;ur eccij^nure. rentre tn «tore

. ,. u t t g u m i i entende! la DCA
.-•MPT en action.

. qui est flsre pour chaque
»nr a 150 grammes.
Le consoniTnaWuT M présentera en

un netaillart habituel muni de M car-
c I* dftaiLant détachera le coupon
; 3 do roots de Juia tt remettra a

_i.«,r «witn- nalêment. les J

lémle de Médecine décriratt ( ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ rf|i

les rêfiullaU de ce nouveau r f v o n n a L (™ n t . . cette «eirell-. malacres
euee Foudre calm

>rl, 11 ter, AVOMUC ce Sepur.
is ceux que la quesUOD inté

tuh. à

:, Cette men
moins d'une i

'Hants sur les États modèles il et
= par eui ans ErossistM en éclun-
r= qrnr.Utrt de oteir qoin rji «•-
-nt Lc« ernsslstes rtcapitu»™jT
Uts modèle 11 et sur des état, n-^
V bis qu'ils adresseront a la un

ha'que moi', à 1» Direction ot-par-
. , n i c n u ; , du Ravitaillement, à 1 »"P"'
•le leur demande £? iéappcù\ts.onne-

' rVorti^n rarn^elle du «ucrr

. ' . . i-f, d'̂ s r^upon* qni ^ellr

' , • '**-'• - diW k s condition.*

I Informoni i et leetf_iii»X

_ igg peutea «ncicce* doircal etn

prtaUtiemeti vu r^a iu can-

K-^tnvral-tiT*. rnre tk . .
lairii' f ainsi que les
ne famn Eénérale ton)
qui ulilisrnt OU trans-

t > suc^- pow t» fab
i- de leurs produits sr
aT In Mnirie. dans les

i t po

Pour la

ite. IFS p:us Tiolciits arrès dastluno.
; catarrhe, d'empliyst-mc, d'esaoulflt-

j ieni . de toux de vieilles broncliU^s.
. • - . S o n prix est â U portée des bourses les

- • • • •— 4 | plus modestes. Prix de la boit« : e f-, 25
des ntivelles da tm* fj 'dans toutes les i>harmacies.

• r r n t BASTIAU • #>
Bleu btletai *

OSTES KT TELEGRAI'HKS

Pit ordure suptru-ur les cjiiuuun
luiii téléphoniques privées sont siiai

Exceptionueliemeiit sont niuirlen
I.) I>aiis certains réseaux les c

nunicalioils priées émanait durganis-
ne» Intéressant la Delense »atit
aûonr.ts Courant sur les listes drr
iat l'autorile militaire).

2.) Les communications demai
lar les abonnés ruraux ou à partir r!ts
cabines publiqnes et adressées a des u
tories oïfififUcs civJcs ou miiltair'

'S ) 1.C.S cominuiiic^lioni des nK'tîecLi

le >lat fsrt tlraf*
•cité aw SI « » r t aT» r

MAIRIE DE BASTIA
1NF1KMIEBIS

naissance a la Mairie (Secrétariat fe-
néral) du décret du 2i mai dernier, re-
latif a la création dTun corps d'inUr-
mieres lemporsiros des hôpitaux mili-
tair es U O. ciu 30 mil 1940'.

To«t ce qui cweeme le Jmrn-J : Aa-
onces carnrts mondains, rosés ou bleus.
Tis de KoriélèN, Me. doit -ire «mis BUS
nruu t du • Tetil Bistisir •

MisnMura,
pour etxe bien «olflée*. ne ctief-
chez y: UJ

t ie Ulmanctw matin.
£ ALUN KFXAMŒ»

UEPDU

TETE ENTIERE
Mee et saai Electrld**.

1, Bd Albert 1er — (1er « a s t i
Place N i l

Osrcitn* ** •#• Bahin r*V les

JM portea jamais on" l u s e t u 4*-
" • w n « mal t) iMi

t<mwrt cauM O tr«*lM M

tm MIM — n- Boulerai*

BAST1A (C«w«ï.

sf> n dn mou r-~
-mm da mois eonfspond-..» — •• -•—
wrrfU artWMTW dan» If <"« dtafla*-

de commerce salsornler.
>r ew M U demande de Tun

.. , .~-Tt-, excéderait Ta quan-
t i sliouée durant K

r-t!" demande snra
n.Mlvc du » » , a M. K

n Lr de tfedslon.
L* WHi"1 ,

Ertdnlne D- UOMTEBA.

D.-cr»ti denrée» et marinand
ricanent «ctutliemeitt «n ton*.
d«t Irm ŝ dasiuratee pour ii*Q««
;AJuei> de suefl* « 1 a S %.

I>-s commcrçanU ont demwid*

( r» r r r ctj iTiW •» - « t
<i ji;tres ont augmenté leur* prix de
!„.[. «m* aocnne aut<rfis»tion-

U Prêlet de 1» (•'«*« * i'norjiear d
lorroer MU- le* o«w>aiiU «
Unu «Je conformément a une dectSŒi
C* Si le Minutr* de» FiBaxveea «Econo-
mie JUUonaMl. I* haoa* « • P r ™ "
d ftsaurance pnur n«iie* de guerre ne
put justiiier ane ««m*nt»um de* prm

c vente des durées et marchandise*
is qu'Us étaient • U"lu au 10 avri;

' :. « t ûïlUtuÈ :o.sible aai Importa-
•'•ir. * «'assurer a la CommUsion d'as

e p«r les derrcti
1fi!* ""

qui kestef-
VOTRE FAÇON

GUERRE^ ^ : s

iJ s les ci
M...r« de leur rommune
^,Vit qui seront luira dans

1 Mtt , ; r i«feT O r . i r*)e t d'
Mit ks mair«

Poui que la gu^nç épargne au maxi-
rium les vire Irnncdis^s. il iaut quo 1 Etal
puisse pToHuim an maximum les armo-
ments qui los proiegant. C'fsî vous, en
définitive, qui permettiez à la France de
s armer davantage.

Tiavaillez plus.
Dépensez moins.

Dites vous, que chaque fois nui» vous
remettez à plus taid un neherî rA oue la
Kmme réservée a est aclnt. VGUS la
consacrez â souscrire un bcii d Armement,
c est une aim^ nouvellrî, c OL-I un equi-
pemer.t n**ui que touchent nos soldats.

Ainsi vous ferez la guerre voui aussi el,
aûni FO tnësurc afi vos rnoyens, conf*i-

buere? à la Victoire.

„ «„„ S D'ARMEMENT de 500
000 tn. 10.000 f". e t -

« 5 BONS O'ARMFMENT «.nt

municipal ûm Poctpt* runlh
de Baitla. D.-ecteur : Jo-

aî!"!!- Bureau, M, Bd PacU.
eiéphoM : H' 300- AUUerf et D*pM» :
a. me de lopera. Cerraeli». eouron»»».

a MnUrMr

MM. LES ABONNES Qtl NK RECE-
VRAIENT FAS IECB JOim\«- SONT
PHIEfl DTJi VVCIUin LA DIBfcC-
TION DU « PCTIT HABITAIS >

t A.VNEZ. — N". 83
u n u roitv nuoi ou soinnux DF U coin MERCREDI 19 JUIN !

coirr- «cet. --•

IM •
•• m
w*tÊM

r«B*Én
wri«nt

JoUiftre
ttiaque

f m n i m ^ l U pBTlSOt dS

w d'an»» m »oB» » «
anuxnstliQueiMtit at.
lUoo, ta jour!»*1 n i r
jpM avec u un-n'lra 1

aoA banda et S Trana
ehan^emect d"&i!rt*M.

î e i

w\\
O\i-
Ott

.«'•*

FUI

I I

LePetitBastiais
8, Boulfvard du 1

1, rue des Jardin* - B.V

4O CENTIMES
QUOTIDIEN HJfPtBUCAIN DX\F<iRM1TH)NS PAFIDU

0£UL JUt'BNAL DU UETAKTEMÏN-J HELIE TAK FIL UIKCCT A >IÇ f i l
tf CHEf; : MAltTU BIA>COHI

i a e a i u Bureaus d« « PKBBBB ••
PUBJULCrnE >.. 18 r u .

Batelière, PaiU (Bme)
Tél. ; TUUiOBt *2-U

4O CENTIMES

SI7R TOUT L'ENSEMBLE DU rRONT

Si nous gagnons la guerre, le soleil de la Liberté brillera sur le inonde
« Si a<mx la perdons, le monde entier— 1/ eompris les Elatx-t'ni* —

sera iikxJm^éJdns les ténèbres d'un nonrenu Moyen Afje »

Chronique de la Vieille Corse

Histoire du Cap-Corse
tr i i Camiii

n doit c

Si de tous ICÙ outrages ti
Piwiom. coin quelQues-ttiu
crfa su droit lnterii&tianal,
aiaeicr V c Histoire du
rumme capltn!. c'est parce qu'il est
modèle ne «wooEraphie rtsioiwJc. Mê-
me a y bieu rellerlur. WB oaracU-ria
i;uea 51 particuUcres — physiques
tout découlant du physique — du Cap-
Corse, 11e doive t pas empeciier de pen-
wr duc toute autre région, ou province,
<(<• lu Corse,
rhance histonogniplilque que Je Cap :
aucune contne de la Corse ti'tst
riche eu êlëmeiits i:ij,U)riquej,, genbaio-
i'iqiics. humaine, que k Cai>. MMS l\
:.r trouve pas toujours mi Piccluni poi
.i!i exploiter en ics'fouUlant, en lis a»
lonnant, en k s p é r o r a n t snrtnut-

L'auleur aurait pu dire que l'hbtuii
1 1 C a p - t W « tut rrlle dp ses drux %rt
't-* la milles, même par rrron duel ion
iar roD&éqacncrs apros leur disparitlu
ifudalairc. Mais il dilue cette idée du;
•'«1 ouvrage, sans oublier d'exprimer
.^iplkitement ^uc Jt* d^ Mare et les
'iEiiUlc ont subi U loi plii^ijUt de irur
.-•vs qui leur a permis de maintenir

i.iinistraiA leurs seteceurtes avec le mi-
il^oin de cnpidltc. Le Cap-Corse n'est

: -is séparé de la Cirru. s u i s cette prps-
<i>j'ile (tans une île »e devait, dans U
, :upart d«s circonsiatires, de tenir nimp
: dr crt t r seml-actonfunie pfii^rauhl-

: iiiûiiileiuiit en apparence sculeni
T/uit de caraetere cap-corsin ;

1*91, Napoléon te Oenllle paiguarde
ïrere Vmcfr.t par surprise et par cupl-

la pornilatim de Caiiari, uiuuil-
evolte contre cet «cte J*t*ugnanV

[Des drames de la aorte toonnlUent dans
lamiiles cinarabese, mats li-i m -
K plus Toltaitier» les exploitent par

la p^rtisaurne dont Ut se lotit payer «-
Ëiaircmrnt its Barnluxs. Le Imids ebrn-
iu *y prêtait.
Aiiiâl. toujouiâ. chaque iwi"s est do-

olué par sou orographie des qu'elle est
tecusee. Le Cap-Corse est étroit, avec
>j terres arables trop en pente. Faible
uprlicie : le morrellinent lamUlal ope
e rapidement.
La mer exerce son attirance perpt*

ijcllr. ou tftniaode an *eiçm-ur de ne
i.ia multiplier le trootle politique ; il
•iitend, lurt bltn la chose, cl le vaacal

iibtrt de I.i partisanerie guerrière et in-
s ctintinuclfe, trouve dans l'eiplol

Litlon de la. mer toujours présente la
de sa vassalité fdans 1?

Mgnifle l'indigence <J*te*-
va.sbal ciuacriicse eïise en

exploitant lu wne sans ou avec de mu-
|destcs redevances, et même en se la fat-

itlriîiupr par lots incessants et pa-
Uents.

i bV difTerence des sysleme» ins-
pire» par la diOérence des paysages uii

Un point mumun, rependaiit : â e
Elle c e plus lorLf 1001

:iif <|f solldante entre seigneurs «t vss-
SHUX reuji-ci plui lidcles. «ux-Ia pJus
'nciiagprs des ponTfnanees et d«! Inl?-
ri-'i <h- U masM.

M. Piceldcl analyse « m l c u n u t u ! h-
raraewre œ la iéodaJtte cor»e, et ob-
«*rve gue k s viBiieoiieB dn Car>-Cofsp

el celtes du del* in monU furtnt les
MTtiirrwt à disparaître. Ce eyoclifoiîi»-
me dwta ie rdaultat eut-il lts mêmes
i*a** 7 Point Uwt it lait. AD Cap-Cor-
J». U disperatan feudataTre s'obtient par
ji c plus rapide cadence dans ie mor-

rtdilalre,.et celle plus r«-

i ne nt sourent. dan* ce do-

autteux
ipoiiuqim rt dipîoaatJ««M «g
m sembla confirmer on» M. OfgBta * -
-IrndriUt prtsidmt

rrviws Aaneoto 4 Ajawio,
it»m de» nom-- et a d i r é s d « * ten-

ds w»n»^ d é t ' n D I 1 " e M m '
f f w feiuwmi tendra s*, mitsrlr. J u r r .on ^ '

.- . /"««•Tgiemurale, t m r . . «.^ M:IB brothut» »ur l«l
piMi, /a ewlan/é J e J <J"

fr/)'«rpnpr | ;

ift,p non* w»mmr» ie* \ |.gort$i!OH

,i.rr.n.ji ~ - •«-" ! ^ ^ ^
Tf nnnMlrfl im.

'mminî, que Tatibl de Iincapaci-

aiires elairnt plus m -
des moeurs moins dnu-

ÔV dhperJtlon tardiTe est
parce i(W les srlgncurs du de-

CUIVRE r»i MATER1IX MHDCRNI AD SEt
M N PKRSOWU. SPECIAL»!

présenté an Oonfrés'onc propos!tl
ccmenutlon de la f.otte.

t que cela ne n.-ra;
fit p u swrtoot nous ne devons p u agi

Ire louvernemenE actuel, qt
réfute d>B«nr aucune aetiun au wo

étalemen
ie d«s «Oalre* «ttmnftmi

d* 1* Marine marchai"* »
,t du CWnersl BMirrt. fc ftris.
K tans r.'«-tiraille *M de fl M

i.E PKÏTE1

rOI"E LA LllîKF.AT1ON

Luiidres, 16 juin,
ilyssius actuei'.emi
rcs en rapport en me d'envLsaçer les
itsarcs â pruicire pjiir la libération de
eur pairie, qui & trouve
tus le JOUR italien.
L'ancien ministre ce la guerre d'E-

thiopie qui se truuiaît en exil d;jjui>
et qui (st un promoti

ve-nent, es: parti en a*ion pour le SHJ-
ou i. va organiser Li campaer?

npienns rmtre les italiens,
încien ministre da lu guerre r>l ui;

clnt militaire de grande réputation et
appelle Â ce jrujwr, qu'il avait eb;
uc cmnmand&nt en chef des lurces

«thiopunnes par Huilé

EISSIE

wruu. 16 Juin. - Oi
cirllcmrnt a Moscuu qu<\
a la <3taundc du coevt

lureau caMnet Utbut
des aujourd'hui.

wra préside par M

im sera cons

n>:i s
•SB. txicrn

j r l de la Lit

important

t notamment rip
[•nu des eOcctits r

£u France. 16 Jum. • Diuts .ca :r
itux français oa d*meni. l'iuimwaiii
i!oa laquelle l'ueeiics Havus aurait i

jnoncê «jue la France aurait demandé
l'Allemagne do lui faire couinutrp t
conditluns darmistice.

CctU: liiîuftnatltm kvait «Le publiée
nr w.e agenre W prese iméric*tiie.
util U y a tout lieu de croire que c'est
nie information d'origine anrrnanâc.

Londrcâ. 1« juin. — On dûment ii
Us lunuatrs selcu ksquelies i» France
utiïACMiUt Mac paix, arparre.
Ce sont ià des rumeurs comjiitU-'inent
lusses et dcnui^s de tout luuttemetjt.
I)-;... ita milwux bien inl.-nnu. de Lon
rr. en tu-ut a souligner que ces ru-
!i-nrs ne sont pas du source anglaise,
lau ont pour ortglfte les Biais-U nu.,
m* forme th- d>)iérrirs «rnant de 1
TS et ml.se en circulation par la ]
i^ande ailfmande.

L'histoire est un éternel recommencement

d'imuiHiant- mesu

hes nuvra^es o~*rt t t

Pour accéder aux parts, il laut ur-

compte, les «eutn du nord comm
du sud n auraient pu mener p̂ mnd

train, lia cherrhml «t tfiiur-nt des snp- !
ntrinentx de ressrarres aa di-horn. un ;

nous V>utes les ïormps. Aj^ieis aux
grandes puissances contumtaies, crta-
tior.s dlntrréts sur le eontiœnt. là <m

brassent its afJairrs, ou «• paient les
j services ponUques. MWfent. d'ailleurs,
en toat bien tout honneur Lorsque est
bien laTte. dJmme ec-le do^t on t»rle.
[•histoire d'un paya, Toilà. ce semble, S
jneUca conclusions analytiques elle eon
ttutt. explication tetiant lien de jasUû-

ITI et dispensant de <tt

çampUr de nontoreoscs lormatltes.
popslatlni fltaéUX d'aterle.

•cticnt ono certaine
impoiuinee uat kmaiw* TUltes faites

r «u Prc»ideitt d- la B*publique l-
-; Lions p*r KM Mossai;U et Bir
latrltuJl Hugc.sf«T;. amb»a»a*iir de
iMP et de Grande-Bretagne,
Un croit dans les miliem politiques
e la Turquie nVst plus ipi'a M hcun-n
sa priiie définitlw <•! décisive dr po-

hrenx amertcairts qui haijitaicDt i ïpro-
Ipe rt qui de&lreot rrjoindw leur p»ys se
trouwnt encore, à l'heure actuelle, eu
Angleter

£'i ••'ratitT, 1S jum. — La « dpcLiXj-
on • ds martchmi PeUin c*l un faux.
La lutte coutume sar tout le front

Fn Frji.r^. 18 JBIQ. If ^ . • . -
ment Irunçais informa qn'ancmi ai

Le nj»t d'ordre <

minifilcre tfr l'Air aimn
jiment q n a u cours de la n

eurs objectifs mUitalrts
été bombardés avec sscers.

'Jefiom Jtpoque d'Hinri
<t ÊrtdueUcmtiH repaudut- p*rnii les
Lions qu'U doit y avoir un moyen de
idre oniizatoires les règles de la m j -

ralitê Internationale. A cet eflet, la for-
te l'opinion pubtiquo est ùuu£Qsan-

U; ; il ïaut qu* la justice s'uppuif su_-
la forée maiprWh1.

téger j

itcLUtn iculeûtce sua» t-iuse e t
me tomj«, refuse de nou* pro-
t-mëoics.

Savons à la fois ca.iab.. j uC l i u u j d*-
iendre t t capables autant que desUtux
d'empêcher que des tfésastrea,
ct-ux dont tious sommes témoins, i
neiit aïlllger une pui&sanee grandi
petite.

iu coure daueuac guerre les
-i m»™JU- mto-ittUo,^, ™ I TBEWWKE E O O « . a T ,

pourront être plus tTidcmment iriolêe^ '" r ' u ï e m b r e Î9H1-
l'plie* l'ont ete par rAJcrnaene quaiiS .
ie A Frpval:: c' au^ugue IA Bel)

Or. le hat essenltel dst cet.ventiui
La Haye était O mettre uo terme
pareils aetrs ae pirater». U* I

puissances, urti

Va tnmoteur et «a a n
IUllen.1 ont Mè d e t n r u .

t:t toutes k
, en caertr, unt été parttes contiac-

Untea daiu f ->tcntmiu en 1899 et
en IMTî.

En tant m» Président .'• EUl.s-Uti
l jRpanda:: JUK vr^ui ura^L-n.s o

,~.t ii ::, j'wdonimt qor la »
u*lure des Etats Luis lut apposc-c a st
nmttinns. Jamais H naunia toteré
ne parHIle tarcç si fa mis pu concs-
At que le- eosternement mmiTicatn

!̂ e rràt sas oto.ige de laiL - tout e s i
pouvon- pour que m conventions t

ritusan

«u moiA d'août et pfndant Ja

parce JU moi» de septembn',

tragique, -t* ruine qui pt-

-mlneiUft ont sans cesse ete

j

Je M puu iimgm.T qu auca,ie cati -
douée de bons sens rroiUe à. I'a»ridr -i-
gntr dr» conv«niKtfu sr-tsiiUbU 3 si n;:f
nation »owd paUsante qaa U notre n*
1rs ptau-sf pu enatre rt« fWaUona eM

•• t - . a» t m u a a H V, j ^ o s .
r ' - T — « * ~ - mot» POSJ CS-

ijfiaer la suoauou. o*o la f t uce an

nt de me aulûairc Oa admet ceue-

^Bvnt nu-_- TaTOiéc Iracçai^e a eu>n-

le niiT-ae. llaitf a ïaut la pane d«

cr ic point Edr lequel 1 •'*"iiratT*i du

nioouc *"fst caoceatree, Ca été la ma-

:nlftque rrpr&e mtjra^ apn-i en dcmft

douloureux. c « t t quoi l'en s'attendait

nuKtiia, Quart! les &EHKCS inr^inUrr.

aja» «près lautre, an moU d*oùt, r--

puos*ercct les François «rrant eiits,

Jr,d oc Tit des nuuguet dttfsttaUin

<le eoattttoa d u s Je* plauijnilitii*

français, quand plus d"oa géatral

jeu cheï Cranemii ae montra, incompétent

ou pire, il sembla que le* Tan Mîtes des

CONSEIL DE CABINET
i France. 1* juin. — Cn iraueil dt
net a eu lien ce matin, sons U pre-
nee dn ntarvcha* Pria m nrrMdrTi'

Kn t'riuire. 18 Jum. - Cet après-midi
M. Pnmaret a reçu **s collègues d «

Tontes les dlsposltons sont prises par j-pravaui Publics, du Travail et de I'A-

lettre leur rapatrient!
l* « Washinatoi

paanaeers.

par» eue les BUiU-Unie i
Amtriqw sont actueitement la piosj

puissante d/ s na'jons n«ntm et la plus
deatnt/rrwe, c>st ( n «prt devraient,

cette affaire, assomer la plus ÏOKr-
rie p«rt de r«*<^Dti*ani;»t..

Ri iea c.nreiiHons da La Baye ne
rvprwenlaieot que l'expression <3e rai-
tlcs aspirations ver* la décence, rnnn<<
<*ra % nieirte pair, et ne devant « r e
reiUrecs qu'a roix basse A luxure d'un
horrible, eamage, alors Que ces r imm
lions sont fnlées *ox pieds, pnuruu
donc y avoni-rtAi» mJj rntr. ' —in
re ?

«surëFMTl, le pirnuer devoir à<
i-Unis «at de Frtller A leurs r*<

près Intérêts, mats Je crois parler au

tre et que Pansée dx vfoéivl Joiltn
it Incapable de protaWCT la lésjftan-

«v, Mais tout «sia on le reconnut tùm-
U>f. était «Ton*. Lr moral de l'anDeo
'rençalse s'afOraia. & nonreaa, et pnun;j
••m«nt : le front voUsnt et tnexjmgo*-
.10 qu'cIKi a su drpBi* opposer «nx al-
iemands arrar lu des boatsac^S Dlinr'



Madame Alice Altieri
Ngt.-e granî ' l ia i , M. I'.-M. i

ujusui gtoetji dlUin, amwi. v«
^nfcjH e\i eotiMii Ketwrtl de U
• iicvaber de la LeRiMi d'honneur . . .~ v_ r_
i n M k u r d«o«)rt»r et Merltt-, et sa <i- Apres l'jtMyuie. ttmn-ic .n numd?
inJiie viennent (t'utiv blut i-iueUfai^l puutye «ous Ui uresic-iic ? ût M le cli
lpro«V.-'S e;i ; J JHTMWIIC £f Mme Aluv l l o i t t # L É * * I . et«#Htfeii*»rt*e cnto
Attttri, née Leroy eu cingû de* truu> taraûies,

Ma^jn; ne* ~i mu, Mme Altien «tait roiulur. de» religieuses et ùrs orphe
rtrtdte Juvénik d'allure, et l'on paucatt u u , naliuraatioe a *•« ll*u au çln»Uê
^e-iu^r qu'élis ^ûii>'ai*ruLl une Xurt Ion— rc cfe ^ï ĵl e. < îi
tue et douce vieUesse. entourée de la

tejitl-.ei.se Ju* siens et «* la déférente Le • Petit Buttais 1, ptrf M- *\-M
sympathie -M u-uies lït pcnm»es qtu. Atttor.. jAnr **M. le ftr
l'ayant ct'inijo. l'eut iiimep. fatus i.'l petits ensu i s , M. et Utile J

Hvl&s, « y a quelques Jours, elte subit i*E* Lersy. leurs f n ! m n et prtite
les premières atteintes iîu nui, qui Ht- laiits, M. et Mme I.eooi. M. ï l Al:n
valt l'emporter maigre le» secours *it- d i tx Leroy, leurs enfants cl ptUW
tcntîfs de la science et le* .-oins alur- fan**, «fiisl «ne toutes le* personne*
juré deSTHre» cWrts, teintas, de TOutoir bwu agréer i'expre:

Mme Altieri a (einie <es yeux .1 :» iu- MÛD d* sa nruïondc « douloureuse sy

ttietv terrestie avec ia fan-e d'âme des pattap.

Grande» irhreiienuM le 18 f

_ W •»*• M"t teflW flt
ptfattrtrr par lÉnrs ouvriers Ou

italK». U Iiche de déclaration de lo-
, qui lettf a é * reTaise nai

1 de '««nsearent.
; cù ïCttB liene ne pourra*

liée .ils devront irmiduire •»
iiatcmeiit ù lu Brigade de
le pl'W pruL'lui. i 's r

s d'iliilieos i r t

n'b. logeu
t masculi

V U ANCIENS tUHB«TTASiI8

ABHIMON D

; 1ORGEB DE 3

u est pre?

HIAUSSADE

1$

—.• prochain, <i .;>i>reiitù clan
ports et ctalillsseiaej •?, de la Marine

Forges de la f"nm miê à Ooén
•Nit-vre). En application des dispo-

ms de l'article 35 du dteret du
1931. un drou ce priorité est ave

LUX Punîtes de la Sattou.
La liste d'uacripUon â cet e u n i n I —•

verte à partir (tu 1er juiu 1SW et |< l B e P011

dose le 1er juillet. Les caocuduU J u l U e t '
, j t eue pourvus du «ertUicut d'e-

tudetL luimalres ou avoir et* reconuus
îtrer eu clasw de 6me d«na

Lycée oc ro^i-go :e|pvant do iHiuui-
I ^ . T de l"Educatu:B Naiii.nale. Ils dui-
| w n t avoir au mcius 14 ans et mniss du

iu as Mpietuure lfl«.
luis, ies candidats de plus (je i;
roui jusUfifr d'une capacité nn

au moins équivalents à cel
acquise normalement au lu)ut (('"mi

rie U' B-USflW l a ÎJ. Co
p#i*onaei de 3a Bangnc de la c

de la Vian* «
ui'oii suivante
Bastlj .-t Cor

. M I rues l«- M-
(Rumstejck». 20 (

.déiosa-'e- i
,yie. p.;ite cute jarrets. 1B

VEAUX :
. 23 franc» h «î

,>ee M. JB
12 francs le ks-
JEUNES MOUTONS :

Cipot. au oetail. 20 irancs le

Le pn-irt de la Cône n jlioniïeur d̂
e Op
disli::- umaer MM. K'S péciiems.

aiK E
l. 20 : ecluiie, 18 • poitrine frair

; lard frais 9 : .plate-côte. 12
wime. 10 : <,afri*iŒ P«T P"

h«(wx aver lard. 10

les iiért,™:.. 1

AfiT 2 - L (
de ia Tiaaw de

ulnuUe dons les autre;
iiea du dépariement.

BOVIDES :
] 1 Quartier de dUTitre.

4er.*-rw côl.-s H Iruacs le kS

de devant
cr. jarrets. 12 Iraiics le tr.
Le lilft reaanl hors taxe.

VIAUX :
] , QnarUer fa *" i*** W «

acre.- Côtes 16 iraacs ie te.
a < QuarUCï ^ devant, poitii»

«s pèclKUis. a

r*ie, poulpe, soupe

CKUS w*. pa
et augmentes «Imu* ^ s m a i -

a T 4. - Les
fctaw n r d

])iib!lf et très Usiblecrtni
l r m r a m

„ Le droit r»t M
» i t répondu Halm

monnu. 1»
A B T , MSI

1. Prclecturr M « n u - i w
tc moment

liait îarî an

M avaient ratnmrt la J
t instant, le e*wrt> » « « c 0 f n m f

p* • tonnrr

ma« de Kru^re tans le «parte*»!

P3TILES.
E3 DE LA GUERRE
m v M w NATIQN

COMi

i

* * - * « « P>us tard
Dentée entrait oatu ta

Vil

Informations Localet

a Cac-9 J*n I7M. - I* e
ïot» tee constitutif» anc
aoumise le jour me me a Geo.Se El-

lh,t et ac^ptée par lui ..u H*H du Bui

Paris. » juin 1916 <7 Heures- - En
jsaat, «wu» jvoa« cwisolide >es poaV
tooi eonqflttM 61er «t continue a pro-
ressrr ; nos patrouilles ont atteint en
In de Journée les Msièrts de Mvtzrral.

ésion
i ]„ loi du i l juillet I
tu>n de la Nallwn <u

Mme Vvc Jean Cini. HLT LUKU» . H-
ticilcric Cl;ti. MXM «t leur» m Unis ;
Mme Hyadatbe Lutnd , née Ctoi, an
entants ut- petits enfants, de Toulon .
Mme Vvc JUIM Bouder, uec Cini. su *.'»-
iants et pWH^ enfania, ne Toulua ; M-
Liieiett BMfrionto, Mme, née Ciiu,
lrur> «liants et petite enlaut* , M. H/-
reoii Bcta«tb»i ; ?&& Anna Lorenzi :
Mme Vvu Aïamoerti Baphafl. née Lu-
imtt, aes enlanU « petits iriiIltlU ; M-

. Jean-Baptid* Lorenzi -s «liants <"-
I M M I » «uunts. ue lou-ua i Km" ' "

loœnreus p:'f' " l «*'«**.
Ont h i d M W «M"-^' *• i a U i 1kUB

part de la perte irréparable qu'il» Tieri-
uent <reprou*er «a 1» personne Oe

<>u i l
Publique. Olfii«r de HUM

Vu la t-irculaire de MM. le Vice-Pré- | Amien rrriitteui
sident du CpiseU et .1 Ministre tf* Tra- 1 fc B Société MMwUe S< te»,

iTilaiUemeat. des pop
, dwa en tout * « P 3 <t *u ttn» Heu

AKHETOt» :
LRT 1er — Tous les etabliaseni

•alittteiiiation da c.-partci

|nmt erts à
p

: l-cstauraats. bou

Boèent reccra-

]C S dossiers devront « r e «umpMi
tvant le 2 jul'Jet. A cet eHet. 1 K lamii

e n ; s'adresser iainie-
nt a roffice Départemental dw
Combattants, Victimes de la

lonerre et Pupilles cîe la Nation. 62. rue
. la Prfrecture a Nevcrs «Mièvre» pour
ÏUS rcnsetsnentfnu compIênienUlres,

pr^enter dès maintenant, leur dc-
IJD(R d'admission i l'cxamcc préru.

ACUU admis à concourir I.-s
Ipoitulaiits inscrits Ju^qu-i U date IXT.V:

la clôture de la Usl* d lnsrr ip t^ i

reconnue, satlsfa'-santij
La rfmnneratlon de l i pp rmt

| d a n t te trol, premiers mois « * _ * = ^
heure, par la

t ouverts à w
îgerics, bouctieries, cl»reuterles.

merici, masusu* de cn« et de déta
it* de pronuiis alimentaires. 4

punies, de Irults. t'tc ..

ART- 2- • • &'»' P i a r : i

np di- Ja rrquisiUou ies

sous le regi-

•^isrss^1"?

l iii. IÏIIIII

T. 3 - A titre rxecpBimwl da
cmiinunes mi la population civile

regretté époux, p , g
L.-au-fràie et oncle. d«ede pHu

18 Juin i s« .
emnit aara lieu a ttU» !

1B conriutl. ii 15 Heure;,
Maison mortuaire : 13. Bd P J o l i

L J famHle ue reçoit pas.

•s de !!• Socjcle Mutuelle
IOIII liisiLininreiit priés ds
^ l s t<r auv okaiWKs As

Le chxpefalH «l luffteiaîtté rie 1'
% d a Sauit-Horii uni la couleur c

=lu« pari:, de ee
maffïs sont autonsW
neatmiis aux présente

»ccof*er *•&

U et le» CownittaU™ dt poii« du <U

u prisent arrête
A , » * le 14 Jui

Lu Secrets de Chaq-Hu

|eXiMEHS

« «rïdft te < rrrrr 1
y »• mirai Iftf*

s Icrnuî d'un arictê miiiUUriel € •
du 13 Wai 1MÛ ' larictc da 5 JuU-

Ilet 1933. modllié par ^nti Sû 3 1 * 1 1 1 I n *
|«t « lo i du W «ut M ert. i ntitttiB»».

xlitifi a compicU ainsi qii U «ait :
1 A litre «wptioniiel. demenwiWit

EDOCA1

Dfin;# F«"^ault Jva't rtrmaiJ*

- ces* Wen. * ' * - ' d^^miriTT

ien .saRr. madrm<ii>r,l'\

rnw a tk l la purte oui lawait
iuiàqwr les Atw nièces d^ p "
OrtfJOfnt. DenU* c'-"t C " " ^ d

tauL» du *ro*ber, «Ile avan «a iap-
paml téittilwtiiQue ln.-.unci'

«Le «Tait appelé le FTfnch-Cinti
11 la mit an c«»iiuiiiicaUan ave;

I M W W ^ 1 " ! Dwcrt ttalt aj«iit. i
| l S H i i , m a c Oiie 4Ui redoutait de TOI
1 w je ja?w*i*. a » * d « » ^

« de Km Yuen. d«c«iee » !aii
rtis la confltfMic* quelle rrae

Par *«*«
n ri te* Hm i practaio» quelle «

i l p u Mondr au IMepUone watta**
j D«rcK P°ut 0«'11 1 arrtroowt- Ao«
ttt *\ir w Wkmjtl d' r* «It-nf •

L rm»ir."ir*iit rr*.:u des enlsn"» p
j 1 ^ il» «•Ue-tt

U Kivne «Ue.

r disies ce qut J«

elle d i t

I ittfndra la nuit ! : Les heure
nenT. fléllUfrn* « » • r**"

ORtl*

«Tt D««rt. pourtant, ne lesti
i»rtif n avait coPimeneé par ve
^ona^tre t u licw. et il avait 1*

t t n u * u n p
cy > '«sine de la ta

tous, Hyariuiiie (11- MUUU-M, maire dt
ville de Biibtu, olflrier de la L<

Luuneur,
,u lu loi du aavrU 1M1.

ABKETŒIB :
ABT 1er — Les «UILDUMS de C1O«*PS.

que celles destine*» * am»ice
n t '

t'a 1 l «rure

1BT. ï Vont muinncrr k debut *

i%]*r.« lu* ctoct*» ^ ^ • t r u n t te *
ART, 3. — EU« *MHMWt k M

iiuir.iiivr 1* :'B de laierte.
ART- * . - : % - • ' • •»»*»•* *

iw cl M ir Cumm1»aUe cmtra
i a rg i* de l'extvuUan in P**» 1

Fait W 13 juut I W .

nwpbcu' •

cunAl
A L'ART

EOMIÉS RAPAUHE
nuglcD-OenUit* il« t* r»c»m

«a HtdKlne da PAIII
. B. U .-Unltertit* U t r M U f

d« ttuntngUin
rRAlTOÏffl BAS» DOOLEOM»
KPARATIONS KM i HEUMN

OEANDE3 FAClLTm
oAHAHtiB r c a i t i

€orse

t.:.iri«Ml eau l'Wr,'. Cour*(
i-rutiani Michel, rtfiotm k-
Puglicci Mutliiru. Pfresmi l -
Riiilen Jt-aii-Pau]. Santurci D
Wcffltiit 3jB^rAi.
Ai*onai Jean-Tnanae. ~

o Loui*. Ceaarl Anluilr

Oaoriïlli Jeau-Paul.
Oludlcelli CéBU-ibet

ï*on»ra Daniel. Olmiecia

AjiKTlo, le 13 juin m

US PWH-*T DB LA COIWE,

J'«i i'fcoHimn- de

i ^«^*a-

B » L E VATàCCIQ . rT
»oaa Aibtrt. ,
Cllïlofari Antoin? I
Btotori Marie Loui^ Ciin.wt I

E W I * DE EASTIA *
MBnaiu Pierre François,

•»m-cttone Vcnturin.
Valentiia j*an, Vukmii-i iljtfteu.

EBOCS fie VKHACO
Sah.-sii Jpan-aaptisii-

ECÛU CE Nka;

CÉKTIT-ICAT D'ETUDES PRLMAIRES
DE r<SffTE>ri!tcs>t rur.i:.

ECOLE DE CORTE a i l lw
lAftwtinl caftWinp. Aitelll J-Denisc.
Andrijs SinVOhe fteifif Anellt Marie.
BaghioiU ettWflM+t:
Bernarui Marie DumMi^ue.
a w i a t f * tUculaa Coari«ae.
Kacchenols Manc Jo*ephmc

Casanova Marie Ui^ule
CatarJ Yolande. Cerutl M&ne.
Cremona AngeU LOTJL^.
Dwifhi Marie Helenr.
Ohiui.sa Pierra J.-ÛIIHF.
SaedbbL Piole lostphe Marte.
©»«•«« Joscpbine.
OrudloelU Ursule Jgsépnlne.
Orazi AiinonrLade. Mauentl J 'aun:
Marianl Jeanne Iladeleine
Uarlani Marie Mrifttitie.
Morandelll VcronKrW.
Manuii Colouibiua Pcretli II-Paul
Pienieci Lude. PnJaani Pisira
Ramrt Irma Savi^ncml M.-rhiiri.>tt
TaiUroJt Bufenie- Torr<. Hyse.
Vatontinl" Joseph.
VaUnnni Marie DosùsinDr.
VrraLTt Oorothée.
Zuoeatei i Heienf

BOUE DE SEI3UNO
Lwrtor.) JJulu «an*.
Truiam Anncle FrilMte.
Marianl Jean Paul
Mariant Paul Don CArr?

BCOL£ DE ARBITRO
Marchilm Jesnnt
QiudtcrUI 1,'ii'i.

ECOLE DE 9U2BOLA
BUtiisi 'Emestlnp
Péri [if • U i Dom 1 nici u >*

ECt fe DE KCTFrWTTO
TWtfel ThFrT'.f
TMituHiU p u la LiMOh- .'
BlUtfni BtàHiidtH^ Siigijîuv An-

lomott CuMtBTa OrifM* teroecbl P..
Piscl*(1*a Marif Frrniflrtw.
Cro t t : CE ALZI

Beffeédi Dominique,
BelUrdl Uarius

EOCU « S WT-AWWiK DE BOZIO
tiGlAn Jean Antn™ P«il-

Eflf».F DE ALANDO

dloptll Doaiintqu*.
àiffl'i Dominique Martin.

PCOLB DE TRALONCA
Sa*fCT»ti Jfisrph M.iil1.

•Mk M Stf Lurif rfr Merenri*

terM i-t d t l 'Inouau

WtMion des vieux |

i«re* et 4e Mu
t A la Citue.

'artleèc a du «técrei d** lé nwi 1M0. pa-
* Journa) Olfleiel » du 22 nia; 1940

et relatif à' la récupération d*s vieux
papiers, U doit être place, dans chaque

iible, deux réciptentâ destinés à in
ie des vieux papiers. L'arrêté du 31
* Journal Oiflciel >. ÛU 1er julm

ûxc au 10 jmi cuurint la date d'ap-
mi de cette mesure.
ii riioiuwur de voiis prier de biei
• porkr <'fs dispositions a la con
nce des maires et de toutes auto

'rites compétentes de votre département
ea Insistant pour qu'ils assurent H:;I
«acte appiication dt; ureacroptions n--
ilemtntaircs. H est en eRet indiapen-
sable t\ug la récupération di-s iirux pu
jiera soit eSmOuài- avec le maximum
dielflcactté.

J'ajouf QUC ies priprlélalrps doivent
s'J.bstenir ù"i. T/ipi-ir des récipients nie-

liiqua scafs «t n'timp**,. •*. a c*t ci-
. f«e des TécipientSTisr"'; quelle que
t leur i.alurr. .•>

cj, fatigué;..-
0 0 D 2 9 1

Je *(HU prie d« vuululr bien TeiJkr a
La strict* apflttemtion des Uwtrwtiwi*

Le Pet M : J. HTHMEAN.

i m rappelé que les piétons ne floi-
t pas circuler poiiaant toute ia ciu-
(K feinte. isi ce n"«3t pour se ren-

dre à lahrï.
Au mi

t u les
arrM

»ent J j sl^ia] de l'alerte tau-
lturas n M «IB«le««a, doivent

sur leur droite à l'endroit ou

Claeuii doit observer le «itence abso-
•u tfaris Jes aoris : ne pas fumer ni e-
:laJrer à l'aide de briquets ou d-'a-lu-
mctles.

s clilcos Le devînt &n être cor-
duits dans 1rs ahns

Us «brà W m t dHMBCr —vtm le
Joor canne ia n u l

L'inobservation rfeg constsnes eên*ra-
|ka riouucts par le service de la dcrrnsr

Lve, eatraiuera poî r les délinquants
Iea peiaes prtraea par rinstructjrm c-

h- de la Nai.ijn pour le temps ,1e
re.

LE MAIRE.
m « E MONTERA.

Vllt:UKTTOKAT Bâ LA CORSK

;oin:i>^i.- OM.CI- .U>. tco.es Normales
ircTtt êleMMuiUire et tirent d'euMlgne-
meiit primaire swptrieure (Station gp-
Dénie).
Les cmdldats et candlates sont Iclur-
ês qulL, pourront se prtmntcr a leur
otl dans Tun des centres desiguea ci-

• M i W K . {j~L*t du.

L t'itl KMTIKt Ut, NOS

oms à kl nwurntitre de nos soldats.
Vous ûi*n apporter, vuus juast. lutrs;

eu .^ousenvaut JUX uO(j> dAiiii.'-

ETAT-CIVIL

POUCE

Vt:;turiui Elisa. Bcreni Rost-ttc- De-
ntga Jetinne. Ruffitu Mam- pour Ju-
itre visible de l'exlArifnr.
1 pour rupture dr quartier,
1 pour lat-Lî i-

[TROUVE

iNFÔKHÂTIONS

Un Por
atne «mime, a ete trouvé «t dépose au
;onirniwwrUt pur le durucur Mattei.

CHANGEMENT
SURPRENANT

EU'

DKCI A1MTH1N

L'jndres. 18 Jani - M Win
iilll i lait cet aprc.-'-nilfli

Aprts avoir rappel? sta i-Teceileutti
deir;ar;itions allirniant U vohHiié di- i..
jrande-flretasiiB ue iwursuivrc lu Intl.-,
peadam des aimées s'y le fallait, jus-
iJvâ la victoire tmalc. le Premier Mi-
nistre a annonce qLC Lis cotitlni;enLs
jntanniques, bien entrâmes. sVicvaui a
-500000 hommes, srroiit prucliaiiiemeiit
^irfoitrês par les troupes tics Dominions.

M. Churchill a ajouté que la Grande-
ïrctajîne posjtede «ne marine qui peut
JBer un tvle «mside'raile BÏ l'enucnu

«nt? d'envahir le Royaume-Uni et qu?
aviation anglaise est nettement supe-
diiie a l'aviation alieniande.
A la tin de sua dirfuttrs. M Churchill
dit :

Si noua ^a«nons Li guerre. le soleil
t la Liberté brillrn sur le mon ri- Si

nous la perdouj. ie inoiide - - y compris
laia-Uuis — sera |>Ii>nge ua.'.s lc^

luraine ia préparation des eimni"-;j5
ii. a l'apj/twclie <f'us« Cpreirtf qttel-
)uc. iu iJiudvuee cuainaiKlt-i-clit-
UiaAialiii iie douuer avant chaqj?

n, ii leurs enfai.u .Ln verre à ma-
du puuisaut *iu ïortifljiiic quviie=

arect eu VCI-MUII lui ilacon tUr
lunlr.i' dans u:i li[:e d, vin de rnWi

|QulaLiuiine iiiciuie lajipeiu tt fo;
tuât l'urgftiuâiiw. I f flacon tmrlt]

ù fr. K:J. I t o PlOej.

: J 'a i coitûance <u u> < Iiu

t"t*t ie nuiBient peur [uc- ciux QU:
»uL ddiiiler ce cj.p U,jJOUTE ùiu^ereui
c 6urrellkr iour «ta; g.-^rai R a r a M

îuraft mieux MIT couvuiir ^uc de pK-n
i t uproi Jiiiir repas eu soij- U l ie ta^st
** tio.iiie ViciiyXlare qu) assurera. JM
om;.iet et parfait fJoclujuneuitat daa
f-Aius e>^c-uUeis : luie, reins, inteàlin.
a UfliUîe Vl-liyllore débloque les n-.Lt.
;icUore la circulation, empecHe la ten-
mi (irtï-rleiie d'ragejenter au delà des
élites noriuaKs. dri l le vera IVatlcrlcur

souus les impurcles uerumulêes daiw le
entant Iea (kmleurî l-jmbairts,

.humetismes, l'ôcret» du sans et la
ijiaUon- Deliele«M au gnut, elle

,'onvieiu â tous les tempênuntiits Lu
iGtie tiW : B Ir. M. Ttcs Phies.

l.rS FAPfES
DE LA FONTAINE

Traduction <^ ve.-a rurse»

L vtrrrs PAS BAWE A PABT

irez nui bous ifancement. C'est w -
|tr« façon a vtiu/da faire îa guerre et de
•rayarTIer puur la ï|r!Otre.

es. cU&aiplgsaaii d u u M l
t, uae cour ou uj jardin.

lû.OUO par ai.. Brochu-
contre 1 fr. eu t:mbm.

)rtatiri:, — 83. B«Uy.

ipre» :
Sartf LE. P S . 1 ,

(Etolc ûc Gar-

çons).
OWâoiii nSMric Je Oarronsi
VtCO ttSctiL * Oarrnnsl.
CorU) (Seul* Oi- Garvonal.
Merosaclla (Ecole de Oa:;urul.
Mor» 1 Broie de Circoiis».
Mnrata fRcole de OarçinisK
Chaque candidat ou candlate itn

onnaiCr* îniniÉdiatemeni au Vlce-Hec-
tnrat le centre de son choix en indi-

t ••«f prtflslon 1 examen pour lr-
11 eat candMsa (E-H- ou B£. ou

Ir I î
!• p̂ sa ^ i v v i r p * ^ i f * i t e t jpmic
Le ••«neeT rn !• AwavMr <.>n>m»t' <»'"•

T«*»lnB. Orttlntr B..-r. fn c.iilirnl

»1K . "•- \n«" •

VICHY CELESTJN

rtKularUe les Iiuictions du foie et èv
les Uonbles Ce la nirhitlon si rrpquej
A notre époque de sumcr,.axe rt d'!:i-
quitlude.

VICHY-CELBETTINS convient aur
Iants tomme aux crandes permit

Piiso à jean et aux npaî, clic aaore vo-
ue équilibre phyiiqut.

Mais exiges Ueu VltHY-tELESTINS
i'eau minérale lie I|UJ1I'<;.

BREVET DE PRKPAHATION

ULITAIRE H.EMEWTAUiE

Fflovûccr du Lycée de Baslia. prt-
sident du Comit* Ih purUœeDUl d'edu-

KI piiyaiqu* et de préparation mi-
litaire de la Corse, tait conduire que

men da B. P M- H aura Leu a Ba>-
da les 18 r t 19 juin 19U. a T iicurrf.

les centres 3e Bartjj. nor^ii. Li.n.

L u eentres d ' t n a prtrj.i a Ajaoeio

CW UAISTSALfl

Murato, ol«ta, I . San-Clarine

Les Jeuncï g cas qui ont suivi «iL( jrs
tes cours de ]ireuarat(»n au 0 P.M.E. et
qui m trouveraient dans une localité

relevant <Jo centre d'Piamen de Bas-
tla sont autorises a s: présenter a Bas-

U Proviseur,
t du Comité Dôpartcai

LOUIS orzswi

EQUfTATION

MAX DE rfiSCJN DE SOLH
«acion capil?ite Ï!-.> CavaiertB

BRIA.ND
I orateur

JOSEPH SliXO
t a u C J U C-APP»! .h Pa

Prii : I t Itauca.

CORSICA
PALSK I t K TAISE

L O T E R I E
NATIONALE

ÂBONNCKENTS i

IMIS |)i'ï«>iis ims altoii .

ait- \oiU<Mi' l>ieu se

Un1 t*n rt'^l'î ;t\e«- n o t w

sf ù l'rrlM'iiiire, JMMU1

'P l;t suspiMistim du

virt' ilti journal.

CHEQUE POSTAL V l ï ï

La Maison Agricole de la Corse
O, O>*m^ina da Mérite Af

oulnstil àr Tn*«. B. BASTIA

. Bi«iUie« evpriirtiet. luntkidei. r-t^ rtc. (irtin

X^ i,, Mm-«•-

J.
PHOTOGRAPHE

21, J^uOtcrud P^OU, >7

.4 L I P\rrTi:itn:
du •• PKTIT

ï T BTTIM

Ctrtes d'Identité :
TOim U «««illf



rdre supcrlL-ur les commuu
» téléphonique» privées font 6Uspcn-

I CONSIGNE 3

Aucune défaillance w «eia tu.erW
| la t» le voilage des Ijuiieitt prirte»

« I une lunuer* visitai» d» l '«tè-
| rieur, véritable it-pere pour l'aviation

uneniie, c"n«i.Uue une trahison. L'ériai
ige pm-lic esL eleuit sur l'oidre d* l'au
orltp -miuaire qui ne peut pas preve-

I iir t»at le monde avant l'arfrrt. Ca-

tôt

HurcalJuri

noilfltt

I nio4S. <

nc en pera;acence vos lu»'*
t& rideiux. «Je 1" P*"*11» ••
mandez conseil 1 vos ehefs
<l!ffs de Btcienr*.

TUAM'UCES
En l'abam;e c'aura CL-nstraiu et a

•ec^jve. une tranche* p " * * t r« « w

e Utc vite. E > est un refuge trta el-
ricace contre te» bombardements, rela-
ie que les aaeuni combattants d* la
suerre 1914-i» connaissent al*n. Dcman

I les icu: «ir-ouo» il TOUS aéra acauis ai»

sitôt.

rKUTECI >•>* CONTRE LFS ECl.âTS
I»E YITKES. -
Cii'ez sur vtM »-t«s des tunitlettci
e pam« *n croisions, Vo» éviterez
.-> i.-iidvs deCUW <Je verre piw
li |r _. ,e esplaaion. même " t* l*»u

U MOMENT Dt t «.fcBTE : l»l' CAL

Mï. —
I- •'.:.'••£. vos r^Leues. vus con'-yleurs

, t tlc-ci.riq.ut?- Laissez «os ciels a.
,-'L-e ou au cUef d'immeulii*. 1

J J '«.luvtdr pe-teirer eu voire ott.-it'n
•.• avs voue nawtation pour et* ta

|ri-., ..t. ïoyer d^ceaiie sans être oUi-
-- b:.wt U» fermeture. Puis gagnez

luijtn sans courir. Vou= av» noi
., ,,îi; qjelque* minutes après le «-

ipny. ci.fite pour TOI» mettra a l'abri.

brofl
êtes surpris par le début d

• ..• raient . Jetea-vottf par terre.
.. ruisseau. Les éclats de bombes
vuees lasenl le sol à grande dis

i M.1VS SON EXM.OSKS- —
;';_« approcher d'une bomb* noi

.—ta-?. L«s Alicmacds eœplo.ent de.
-n.bes qm trUïent avec un Vwir fe-
rtî plusietiTi beurea parto^- Banale

cuute O fcomoe à l'autorité lo-
: n-Mraier.e, po'.id, autorité TOI

: . - n jiroceder à la dtitruc
: n rciilevej-.cit Ce l'engin.

JMliN'S ENNEMIS A TEKBE. —
Se i a i tsKoeher d'an aiion tnr.eiai
,;..> son «tti-rrUsag». Lei
:;i. neut des d^posttils qui mettent le
i u L'appareil après on long délai, par
a plusueun iieores. Lexpios:era de 1 ap

_ieJ (essence. bomtKJ tr
Ci:- 2e laer les imprudent» ctsi s'aventu

'•ni pr<-s d* rappunl . S'en ttait a
... ,'....s dç incites dt iLilait

: A i i u w .
:• de ï te*'.

Ciusoui tïtoîe- de garçon*!
u tEeole (te y

CAKTE
emlae »u< Inuressca de la. carte
entatlra « « B lait* * la. mairie

Sale du Conseil Municipal*, le
S heures a midi.

Les chefs de famille ou 1rs c
murs isole» doivent obligaloi
des a présent, se munir d'un des do-
menLs vivants a produire au morne
la remise des tatUa ;

1 I BBjet» de BatisnaUtÂ Irancate
Livret de laoul.e .— Carte d'iuwH!

K,Tt«ctcra.e - L'arte d'idfiitile tm
par le Cununiasalre Central de pou

Carte tfii^niHe prolessioniirl»
-aVeur de commerce - Livrets de pea
ns civiles, militaires *t d'Invalidité

UOKAlHt; DES EPBETTl'Efi
iisuA: 35 ji.ua : în« pariie Pliiluto-

hlfi.
Mtrcred: 2fi Jniu : Ire partie.
Jeudi 27 juin : Ire partie et 2mt ,iar-

ie Malhcmatlques.
Vri.dredl 2B juui : :me parti"' fi-^hà

!;at;qu»s.
Les condioats A*B feront conuaitr

d'uraeiice tel«Kraph»'»ment à leur «he
•EtablUsemeLt le ccnUf ehoisi- «'eîui
[ eu iulormera. M. le Vice-Recteur
L'appel aura Iteo le matm à 6 1) 4-i

i . y_n-.^,",iY M1AL1," »S,

I
iiw'p'ef.-cîorale ou récépissé Ce <•(•
carte délivrée par la poJce après de

mis de résidence.
3.. Délivrance de la <***' * " I « *

d-alinmUttMi. - De» l i m :
Procuration. Les «ers doivent etie

bU»atolremer.t porteurs û"une pièce *
îUte personnel1^.
«DU» rappelons que le» rhets de
Ile sont personneU-iwiit re^ponsaï
U «.-nrité de leers nêcLiration*

•£ fausses déclarations, lulutoat
l ' u a m s et des ticket* d'aotrul.
ÏJC de? coupons et dw llck*w. " 1
ont le contrevenant ans sanctions
rt eônnnun. et. en même temps, i
M » ristmrMi" P r c ï u e s P^1 ; a l a i '
ravitaillement.

EEUVH-E DE G t t T ET DEFEMS1
COVTKE LES PAKACHFI1BTK8

|nêes p^r M- le MialsUe de I'UIM
.e d orgaii^r la participation M la

[population civile a U lecUerche et à
; destruction tire pw-dut tàn* **wa

j a cooittue, des maintenant, da
[la commune, une éaUH» d'éleiuen

ucepliole d assurer au service de gue
; le cas ecliêaut de prendre part a
ittae*

Les giictltirs. CiwUis de preîcti
j parmi les An'ier.s ComtotUaLs. se

*3. auiarit que potsitle. *ous le com
idemect d'in ancien oiflcier. Tous
«it ftab-lles et armes par ïau
,Uire, i.s recevront les soldes r ; In

|d«r.r.ius conrâpotdanWï à leur grade.
Alnsl la garde riviqu« seia conïl

surveillance, «Oeetnee en CQ

i des
t et , (l.-es. des nevrages à:

[le tous les points sensibles. Elk derra
idercer notamœe.-it aux heare» fa
•aoles an âcher ù-s paracnntis

e .cwr « uclier (

dt i "solo rite lor^ie. ou

[>E L.1 DCJL —
tout ?r,.t«er des éclats et dM

.e ni.tran;«ise* d« 1» DCA. met-
1 l'aen. Ne m t « p u en ter-

yp Abritez-voui contre un îaar.
.!- enro.giiûr*1 cor.lTe ne arcre,
tt « « T9u ent*n4« la DCA

E est rappelé cre ies paraeLUi*
ennemis revêtent > plus stmwnt de»

mes appartenant aui
|llées ou des habiu <-tvt̂ .

)ut Fenselgnement reçu
.,-jses éventuelle par parachutistes,

, : : t l'af.SPiis SIHS di;a! aux

re e: aax t r iades nr pp:.da:rcern
avions atterrissant en dehon des ter-
nains militaires connus devront ttre

oalés de i» mtMne farnn.

Les volontaires qui ne mar.qoerODi
pas de répondre a n ire ajTpel, sont In-

à ae présenter «nu délai. **vc toi
ites pièces Justificatives, a U caserne
j gendarmerie Ste-Ursule.

Le Maire : B de MONTERA

fe^-i.l «ctueLemcu eu Corse, grereu
Traut da&surauce pour rUqim ma-
FÏ de tnen» de î i S %
* commerçai-ts oiA demAotte « in-
orer ci-i frau 4 . w s pnz de vente.
trts ont augmente l^srs prl« oe ce

e * . • » dor.e t it la ca
iXsée à « t ttsa^e.

Le Maire : DE MONTERA.

EMTLOI LA CACTK
La consommation du *ufre ^

nui est n<?e pour chaque consul
jr à T50 erammes.
Le consommateur se prê«-n!era ch«
a dttaiilant habituel muni ce si

Le détaillant détachera le c

Les coupon!
taillant* «
n,àesPquanUléVae*sn«a» qu'ils en n
ivmt Les r.rn*sW« révapilvien.

|le% cUta mod«r II et sur d « étaU m<
! i ce I* hls qu'ils adresseront a m i

uotM mils, à U Direction dM«
ntale du navitaiUcment. a ranp-

Ae leur demande do réapprovisionne

Us envies fréquentes et let diHkmi"
r, | înflammatijn. le» brûlures du
;,-s élancemenUi cirradlaiit jusque
; périnée. Qui cumposeut IFJ ^ i -
u prostatique « u t «ipideuieiit
L'S. puis siipiHinje» par les Dragées
gnogêue * u x |il-'ls ' l : l l l « e u é i ^

iagnc*.um Leur action décongettive «t
ite est absolument surprenant.-,

•s Dmsees de Magnogeiie tviU'Dt les
;,-g et, dans biîn tfes ca*. le re-
j l'opération

Chez 1« opérés, eUea protureut un rc-
.•racut plus rapid* av« un parlait
.nneaient de la vessie. Enfin.
>s de Magiugène poasédfnt a
cliwn préventive, ce lui les t

reeieuses pour tout homme voulant
T les ennuie sans nombre réserve
prostatiques.

.™ à l'Académie de Médecine uvcmjf
[les eflets et les résultat* de ce ÛOUVP.T

Utemcnt sera envoré enitaiWaieiit, eu
mande, par les Laboratolr. s Ito
ml. 11 1er. Avenue du Seeur. Paris.
JS ceux que I» question intéresse.

• des MBvHle» t a fM
• FETU BASTiAlS

U m U m
la plw tari tirai*

MAIRIE DE BASTIA
INFISMIERF.S

Les iniertsses pourrunl prendre con-
laissance à U Marne iScm-uriat PE-

ineral" du décret du 25 mai dernier, re-
latif a la erèatinn d'un corps d'inlir-

Imltws temporalrps des hôpitaux mili-
'• (J. O. du 30 mal 19431.

,e!:t t.- -_
La reiiartil ectuée

^iia ou nombre des coepons qu. - _.
>.,t èit remis dans les eondit.ans

p 4e r«milk
tri hôifllrr... r

/•rer par ïa Mairie dan* les rf« *et™*^

Puu* la drllvrance tfe
Maire w restera snr les <

innrées anWneiires aan» w .-^
(trie ou <**• enmnuTcr aai*ncnlCT.

,ns > ras mï la dcman "•• <tr T
[-« commrnrar.M f^rrdrrail b 0"^
dr Fiien- • lui ar.oue* durant
; précèdent, cette lem-nde j
nnise avis mrt-lv* du Malrr a M

Iprï'frt. ans lins de rVrïsJnn.

IDECLARATIOK OBLTQATOIKE

IDES BTOCKii DE SUL
DB CUIVRE

Les oiUuteurs de blo
ajrre snperieof a 2M IOUJS M»nt troi
'en faire 1» déclaration SANS DCLAI
a Marie de B:is'ia (Sccretarjt

COU—T LA mXMMOnAOlë

•JX L"timi^7». fMj

IOBS lnlorinons im*p-:;e.-â et ,ec leur»
i fca petite» asuoscva doivent I m
BMes prealablenent au «Isa du cota

PETIT BASTIAIS/
• BMleW 1B Palaii "ÛiTifl

ExcepUonneUenient sont malnlenues" j
1 i Dans certains reseaux 1*1 cam- ,

iunlcalLon9 privées cznanant d'orijanls-
ic< Intéressant la Défense Nationale
iii»ii!KJ BG""nt » " l M Ustes d r a s é M

ar l'autorité militaire).
2) Le» commonicatlons demandées

| p u les abonnés ruraux ou à partir des
Mnet publiques et adressées â de» «u-
•riU-s oîûeiellps civiles ou niUltalrPB
3.) Les communications dis médecin

ptjlaralwn sliUsalitire des ïluvas

dr fcittfatc de eiiU»

jsUniBieut pries de vouloir bien Ui-.
'ter les dêleuteurs dt stocks de sult^i
,de cuivre supérieurs à 350 kitogs, d'avo

, (aire U declaratiuB dans l « cUi
Ijovu u la Mairie de leur commune.

Les déclarations «jul wiruut liiitcs in
les Mairies feront l'a!)jet d"un rtlf'
que MM. k'J maires adre:

BUL US ABONNtS QUI M: ItKX-
VRAlENt rAS LECK lOL'BVAL SONT
FRIES OEN LNFUBMEB LA UIREC-

f » ï • rEïiT BA&TIAUi •

à M. l destquepo^^W à M.
erïiccs Agricoles à AJaccio, asec mii-
ilioa des noma et adresses dci déten-
dra et du toonage détenu par chacun

d'eu*-
Lr Ertlel : J PFTITJt1411.

Tort c* qnl t*neerne I» Joarmal ; AB-
rimrl^ mondains, rns«;o« bleus.
Micirtê*. rlr. doit ' I rr rnuts »aa
l du • P«tit

|REMEPBBQ!N MARCHE

1 AitiiiitiiUquea qui souflrea tuuiuJi
uyez la Poudre Louis Le^ras. d«nl l'1

wité est atteste- par «ies milliers i
Imalartes reconnai*-mi.S. Cette meriûi

e Poudre calme, ea moins d'une m
t, les plus violents accès d'aitlin:

de catarrhe, d'ewphÏSême. « M O U M
mcnU de tuua de vieUks bronclut.

5on prix est à la portée des bourses :
;lus modtstea. Triï es la boile : 6 fr.
lans tontes les 7v.amtacics.

i «ESDAMEB,
puur lie bien toi CMS, ae c lw-
•kiicX lus : une seule «dressa :

Salon damier
puvntEe Dlo-aneh* matin.

1 SALON IIECAHIRK
umi KisABi.es DEPUII

fr.
. twe et sans El*ctrlcU*.

S, ii Albert 1er — lier ?LB|«
Fi.;ee Balnt-Ulcola»

Ttitpaone : 323

l*mu USI liiattt* Éê-
. Des TcrrM mal a]BS*te
eni caas* d» trosUM fli

M - ta. BouKmrt iM«

BA3TLA HMCWI

TÉJipilCD»

VA

VOJC VOTRE FâÇON
DE FAIRE IA GUERRE

BONSoAifiEMl
POUI que la guciic épargne au niuxi- I

n u m les vies {rancai::^. il laut qus 1 Etat
puisse produire au maximum lei arme-
ments qui l(js protègent C est voua, en
définitive, qui permettrez a la France d*
s artnei davantage.

Travaillez plus.
Dépensez moins.

Dites vous, que chaque lois que voui
remettez a plus tatd un achal et que la
jomme réservée a cet acViat, vous la
consacrezasousenrounbund Arnomont
c'est une arm*3 nouvelle, c est un eq-ji-
pement neuf que touchent nos soldais.

Àinu vous f*rez h guerre vooi aussi et,
dans fa mesure de vos moyens, contri-
buerez à \o

.. . . . . . . . . « BONS D-ARriWENI de MO »
\XXJO t " . 10.000 f<*. etc-

US (SON-i D-ABMEMENT sont w i p t » de t
impôt y tomo"i ' i">oit nn-'^io *^

f,nféf..i d-» CONi D\-'.Cf.-:NT ett pa

; i m

Mur>* a ree
LES BONÏ, OAF'MtMfcNT sont n«ndu

ésn;e ANNEE. — K.
m i JUIGI PKS IUIRMCX PI

Le Petit Bastiais
8, BotjieTard du Pa.ala «i

1. rue itt Jardin» - BASilA.

«O CENTIMES
QUOTIDIEN UETVBlACAim D'IVFURMATIONS RAJTBta

UUL JUCEMAL DO DEPAETEMEHl KELU rAH FIL DtKEOT AVEC M M
DllïECrEUH-REEACTEUa KM ViiiJ : HAiCTUf B1AHC0U

1t:. -. TalUnct »ï e

4O CENTIMES

II s'agit pour nous de traiter dans l'Honneur
mais si les conditions sont inacceptables

nous poursuivrons la lutte aux côtés des Alliés

Notre Armée de l'Est combat avec énergie

LES TlWLJii^ltUS ALPES !\'O,\T P \S ETE ATTAQIEES

A rappel de M. le Président de U He-
publique, j'ssnume. à partir d'aujour-
4̂ tiulr ta direction du gouvernement d?
la France.

Sur de l'aSection de notre adimrabl-
imifn qui lutte avec un héroïsme dign?
de SM longues tramllons miliUire^ con-
tre su ennemi supérieur en homme* et

Sur que, pur t>a magnifique résistan-
ce, elle a .rempli son ievoir vis-o-vîs d?
nue aLies ;

Sûr de fappul des Anciens Combat-
tants, que j'ai eu la fierté de comman-
der ;

Sûr de la confiance du peuple tout
entier ;

Je Tais à la France le don de ma per-
lionne pour atténuer ÙOH mallicur.

En ces heures douloureuses. Je pense
aux malMureus réfugies qui. can^ un
dénuement, extrême, allonncnl nos rou-
les. Je le'ir exprime ma compassion et
ma sollicitude.

C'est le coeur serré que Je vous dis
aujourd'hui qu'il latit tenter de cesser
ir combat.

Je me suis adresse, cette mut. a i a i -
veimiR pour lui demander s il est prêt
a rechercher av-c mol. entre eoldats. a-
prrs Ta lutte et dans l'honneur les mo-
yens de mettre un terme aux hostilités.

Que tous les Français se groupent au-
tour du Rouvernfme.it que je préside,
pendant ces dures épreuves et qu'Us las-
*fnt taire leur angoiw pour n'obMr
qu-en leur foi dans lé destin de la Pa-
trie

Boreteau». U jum. — C'est par ]iu-
termcdiaire du pwwrnraiem espagnol
<)ue le gourer««nent français s'e t̂ nu«
en rapport »'<c le Boavernemfi.t dit
Reicri.

I qui pruvent i

, const-rvona notre sauj;-
nunicii intime, faisons
île. de courage et de loi

Cèe Lier JJ,
Les grandes Démocraties occidental!
: peuvent pas mourir. souilgtKSt-ils. | Ea attcndain
Les Etats-Unis ont un ïnterei vital a Iruid. Ea comi

ce que la Grande-Bretagne continue la preuve de digii
jne. Leur lnl«rèt est également de l'ai- va l'avenir.
1er par tous les moyens, 4 J-eiceptiou j C'est la tête haut? que ie goaverne-
:'une participation active aux wpéra- meut Iran^ais a accompli mu- demar-
IUIIS millUires, a. briser la tentative ici», ai l'ennemi a réussi a envahir no-
l'hceemanie allemanÊe. | Ire pays, le courage ne 110-. âuldaU C'a
Là puissante Hotte a»£lai«L' pernut-(jamais connu un moment de drfaiiian-

ra aux Etale-Unis de prendre le tempe ce. Nuus u'avoua ïuccomiw que dennt
pour la fourniture oc tous ' la supcrioiile du muoqre et I'iu:portau-
pouvant permettee d aLtein- [ce iiiimlt<v du matériel mil en oeuvre
l>.ut eu se préparant eus-j par lennemi.

Qaarante mLiu^i Je Sauvait arc éLe
risque «culs à faire face aux 80 mli-

rOMniEVT.URES iTALIKVS ;,ralK d'habitants qae compte l'Alleau-
îfne et l'entrée en eurrre de l'Italie n"a

Beruv. IS Juin. — La presse Italienne J i j i t qiu. re,,d« notrr situation pli
JUS buu uuantmité, reproduit iutefTa-
•meni, ce matin, le texte BU awi&agc

|adressé pjr K> marécr.al Petain à J'Alle-
inagne.

•s commentaires qui accompa-
f-iitut ce message, ies idltorialiaics J U - ijqueke ne s'i

lignent avec une visible insis- .secours promi
• l'on ne doit pas cniisldrnr i^mps à lava

que le pruidcnt du coiweil français a; •
repte U leddititin û- la France, mau,
qu'il B'apL simplement de pourpark-rs
•usaffps eutro L-w deux pays.

Le maredi.'l PéUln. prcciseiil-ils. a
*nn a s"Mif(iri:i."r drs crmdiUoi's que mpl
irait l'Alléitia^nr a 1» ftssaliun des lio.s-

jtilites,
Use fois qu il aur* pris conn»ti«aiii'c
es coud liions, le goi
us eslûnera. au cours d'un conseil des
liuistres, quelle attitude U y a lieu de

prendre.
ne faut pas considérer que cette at>

jtitiide «ott dores et déjà fixe* : «Ils 4e-
ra cnliPi^ïnent de» modalités d'ac-

cord dont MM. Hitler ei MuswUiU ont
!fcié les trrmfd.

Jaiis doute, iit-s all'i-° et nos araia nous
.L prêt? tout l'appui duiiL Î!A di^po-
icut, sfais tes BDS et ks autres étaient

prépare^ a. U guerre,
irovi? po.s. De plus, les
n'ont pu parvenir a

temps à ravant-^arJi- que rpprr-;i-nliit.
Tarmee française.

' Vuilà pourquoi le gouvernement fi
. ••sds a été amené a faw des proposltinns
'au Boincrnpmcnt allemand.

Mais que l'ennemi ne s'y trompe
IA- pays est prêt, suivant l'cxpressiim

du maréchal Petain. i rechercher, DANS
L'HONNEUR, KM moyens rie mett
AMX liostliilts.

Le souvernemert rc consenUra Ja-
mais à disenter autrement tpf DANS
LlIONKtam et moins enrore i
i âme <!* la France

a les Français étaient contra'ut* ne
cnolsir entre leur exu.lcnce et h*nr ïtnn
neur, >ur ebois serait vite fait.

En attendant la réponse du c"Hvcr
mment allemand. U est du devoir 0
Unis de faire preuve d«* patienre et di
saiig-IroiJ.

Lt: DISf'lll'RS DE M. CHIH< HILt

Londres, 18 juin. — Ainsi qu'il .Oait
Uk unnoucc, M. Winstou Churcliill a
ris hier aprc&-niidi ta parole aux Com-

s pour j geneial sur la si-
taiifui poolnjue et militaire qui de.'cuie
t-s di'iuiera événements.
Le premier ministre brttanuuiue tt lait
Historique ces événements de cej der-
lers JOUIS.

U a souligné que si leî i-vcjiemeiHs
|s'etaie;,t prmpltes au cours de la quiu-

" qui vient de s'ecoukr, celte ùLua-
tiun et lit dae à la défaite den Fiaiidr?6.
eiaite suWf: dans les conditions qoe Ion

U CEI lnroutcstabJe que 1 Angleterre
'a pu a» orara de cette otonsaine ip-

'porttr aux arwtt'a dï Werraii'l une ai-
SnlflsanU'.
'rois divisions seulement mit pu être
'«yws rt il t-ia]l impossible, dans ces
Kilt (-ns. de taire face a la nxe aDr.
Jide opérpp a*«; des efleetL's mas-

taires d
[Mort-Ouest a-' i Allemag

H A.F.

l.\ B.A.F. SIR
ET LES 1LCS F»:

K.UDS STB LA

LoiidreB 18 juin. — Le tniuisLéip o?
l'Air britannique annonce gu'au cuurs
ie la nuit dernière les appareils de la

Lonires. IS juin. — La radio aileman-
«e a déclaré «ans une ùe ses ixccntes

Icinlssiom Que daus ia nutt de, dunanelie
luntfi, la R. A. F. a bombard» divers

bombardé les oojectit. BUU-.]ol" iBtiIf i e u ««dalS™
mie. de la Ruhr et du |

mbardé

leiine a bombardp b:er à rourcau
•aws d" Malle.
Lts dégâts sont minimes et on ci

u"«n appareil italien a été ah»"u.

B. A. r.

Londres, il Juin. — '"'attifrà, Jt Ro-
>1 Air force t> tombardtr ilucarpinr

IM objectais militaires et 1 -̂  ii-pùts d'
senre de i'AIl^naEiip, ceux de Celsen-
'•i . iiaiutjourg, Aix-1^-Cliapelle et

i insiste sur le |Cooienee en particulR-r.

fait que lAn^leterrc avait maml-nani
1.250.000 horuncs aoua ks armes et 500
mille ïnmma qui font partie du carpi
volonlabv de la defcn«e du territoire.

M. Winston Churcbiii A ajouté qu"
tous ces liummes imt maintenant, £ufB4

samment de mruiitloi^ et que le.s four-
niluws en annemViil von; cire eflee-

|luecs tant RTiiœ a la production trïtan-l
,qoc qu'à la production américaine, a
le endtuce de pins en plus arr~lér~f.

HHÏ.AKiTlnN

DC LOfCD TAUEf'OT

Lontin». JB jttin. — Parlant amour-
îui a la Chambre d u Lords Lord Cil-
•riit. .wcrctaire des Dommion*. a fait

un expose analocoe i celui de M. Wins-
Churcbill aux Connu unes et a s jun-

te que, quelle que soft la décisloQ prise
it français, la Oran-

{de-Bretagne était certaine qne la Fran-
ce ne mettrait aucun obstacle .i la enn-

de la luit» jur se? allies.

Deux bomi»rdifra

Nord de la Rat

-nrœnus et trois
J sur les rotes d«

iondres. i l tum. - La RAJ-". a
|tanl* de nomreau aTi-c «JOCÙS les p

[Haraboors. de Cologne.

ne a rie nouveau bnotardé
dont Sdl-Sah-

simale pas de vi-tioies

Le C 'AÎTt. 18 Juin. —
e Grande-BreLaç.&p i tM
hui m longue uudieiici'

rerti autonr-
pjr le n»i Fa

E\ LISTE

i»nârcs, 18 Juin. -^ Au cours des op*-
iitions dliier. In troupes aaglaues out
ait «aa prisonniers, dont 200 italiens,
n Libye. Eiea ont pris également 11
ints t*t Tcanons.
En mitre, la S. A F. a détruit cent

U'jih;- m, 18 jUiii. — Le prcM*nt
E«w ïe .. ..;. tar4 d a D 3 u ^
'1>""r' • • - Tncntani; ds MJMQ
"'*** • • • -î-.' ; . U marLie rt.

nritant en ctiaatler 21 nojve'.Iei nnltca
|de la marine de guerre.

Washington. 18 juin. — Le Sem.t une
ain a roté hier, par 78 vuix «mt« 0
t protêt d? im decJmrint que I n EUto-
us ne eiiaaentUaat ]
ir d-ï natJinv non anei
KMSSKms de n;emaph*Te oeddentaj a
s i-atiom non amérlcalaej.
H est protasble que .t rate ae 1» CYttra
? aura li«*n demain.

ne? IT.tTS TliTALITAUFS

N'«-ïnrk, IS juin. — La près» du
atia commente stnadammeni la gro-
t dont ka grandes afme» tvwent *t«
[posées hier par le secretarisa de la
aison Blanche de la création d'un pBn[
méricaln de« matières pmnfcm,
II i*z<i. rooune i'rxpijque la pn-K»ï
«i)ûi*tje, a'voc entente de toutes Ici
îpubliques anerlealnFi en rue d'un or
inisine centrii -- où «eraient lepre-

|senti.s tous ks pays amcricalns, j COBI-
prts protafetanent la Canada, pour le

ïTcedentï rfc ;» p:od«ictiOn
pramlrres

II est question en particulier dit Kt,
i coton. 6e la lalot. du cuivre, dn p:-



JIJU*.

Seul lOfnce Centrai pourrait «mun-
I*I J expédition àt

i-y-si refuse A « m c m n
)>Mï«. E c'rtl feurne a diu
usation .sera |«uniiiMi!

plupart d"-» rf

Le dtsii fleii Etats-Vî'is M I m' voir
pool * eohïiitupr rap>*»n«tt.

Quant a l'diëe qui i^t a la base
projet, le sei-reun-i ne ̂  Maison Bl
che a lai^ac enieiidr
Ruoaeveli ci «• "• rou'"* Jl**^ «ont *é*»l
ii ne menJKtT aittii;. «--Hun pour « n
eller les EiaU î'ir-LJ'Ja-es dorganiwr
leur façon le commerce lutcrouUoi'.al

La puiitiquf de MM. HoOMttit et C
dell Hull. di\-on dans
pêwr.t.«. vii* toujours à maint

La constitution <Ui JPX»1 amé
matures preui«re>. est «cs t iw

ces totalitaires de di-'rulre te resime
aoiii lequel évoluait iuaqf'a |irv.w:it -"i:-
tjr.onue mondiale.

C'est une mesure <*<. pn-ciution qui
consiste à doter li* i«:iwipaux p a j i pro
ducteujs de matière» première» es«-n-
uriîes d'une c u b a i n » arme b> lutte
ww.umiqur rmiift ia dictature

Bordeaux :a uiii . — Chaque F
rais e!oi! reste;- a 1» place qu'il oct
en ce nioîr.e-! t B H a t f«w«." t '
une allocutior. radiodiffusée.

Le i rnlf t rc a ajmiîê que les nllei
pjus de MOQO haDitaiH." fnat toutes vil-
les ouvertes e t deto:mais a ' a b r i des

Borde-iux. 18 JLÛB — Le Rûuvememer.1
t t connu i id r * tau* ] « français dV*-
«erter -a p.u-i st*icw discipline ifane ls

Bardeaux 18 H»n. — Tau* *»

Bordeaux. 18 Ju»u - Le poste
Haut Commissaire à \t trfçnganir
çaiw J -te i-: -

JLUKrt DE BAStÏA

Sont jmees A- B
de l'Assîstiiice pour ;( rettfer un IB«
«al. les peisonacs dont >(= nonw PUI

M. l lar t inet i

•«»» 3vU-. C a r *

Ou Ceaaif Dep»r'«wi»t»î

Vv« Laf-hmi SoriH.e C m - a'

du Castasi'*1

Va!Ki;i*i' M*ric ruw Lem-Ui
fiefi.

aiauueiti Chtt'es Ftaiw*»-
De - l'Ajonwc lace

Hleolaï Aladiii. « . «d Faûli
Tamasn* Eroiie S. nie sr.Jo
tm Anse. 2. rue de ia j
Cxino An#e Laarea' 5 TUce F

Batterti S:asOf. 1 B*i LettWOtt.
ciucci Robert Gaspard 1 rue an 1

CotumoBiii

Grazi Jo^epli Lom
KericoriJe.

MontL Ebabei t i .
Iiir Droite

•fesa Ji-ai.-Bailiate. Tosa
M m F*TT*. 1 rue S«tnt<--C
jgAra Sy>if 12. rue Droite .

™ a rimons .oroi»<™"

fopamuffr rat*.

' Jt •»»" prtf *• » * •

NOS HEROS LesTribunaux
mi r Adjudant Jean !>••

fci, <ie Foaaw
grtm iacj » /« l'as* île : t

MIIBI de I»En JUJ (L.yjafïiJ: taju
niée. m. «rmid p«rtw<» «•; u
Ait iiuiB il reste rfm trru-. !•
•L Jcau IXiiiiinir:. jwur M'ivlr r
PatrM. « le venger. .

L'ecprewion de notre acfmrunio"
à Mme Jear; Dommici. J «.ut
w et M. D«i-J»«nie« Bontintei.

ftintnw. U

N0VVEL4.C»
DE L'ETRANGER

L l M ( I r.t1IM> M* I.A LfclfuNIfc
PAS Iffi RI * * S

Riga, 18 juin - A ia -suiLe tie . «i>lict-
forew arniepa soviétiques eu Letto-
IL Oulmaiii». prétideut de la H >

A fpMwLnuac dans l«iurt il * rew-
compie des dsrnien. développement*
m les rapport* ruswi-lettuns et detla-
que les iruupc» sovcitiques ont irfi>-
f à ; "occupa tiuu de la Lettonie d'oc-
d avec le gouvernement letton

a eortrhi en tnvWaiit la

H4:s ItE PRODl'lTS
ALtHCKTMRBS BALTFS
Jl D*KTI*MTWf Dt l «

Ni-w-ï'urk iB mu. L J : adio a
ricarne annonce, ce matin, qaf --ur la

nde de 1TJ-RS.S- toutes, Jê  PK
aiums de jircduits a^.-nrutaîres
iterdltes dans le, Etui» Bdl'e? :i i
ation de rAUnwsiie.
La raison ottlrielk- dr cette mr

;t oue k-a pruiultj. locaax doivent
t»rï«s an raillai;icnieut de* troiip»
assfs (fece^pïti.ir:.

L'AMBASSlDCI R I» \U-KMAC.NE

AC WtEXUX

Miilcoa ÎB jotii -- M \'<m frMÎ
;urg. arabassadeur du Heieh. sTGR i-
S . hier soir, au Kremlin, où il a

•eçu par M- Molotor
On ignore 1 oSiet de i^ette visite, m
•S milieus fWtiUqu*» russes rrui
u>H* a étr irmvilw pat l'inquiétude
.ispirt-f au ïteich nv: Ifs prr-can
nages dans les Éfaits Atte*
La presse am^rleair.r aitacht pai -i!I

rnr.v mie cerlanir unixîrtaT.rp J . ei
w qu'a eue hier M. Von sciiuleu
fljkaffiwdnr tro Bekh a*« M. Wfoîotov,
On sait Que M. ftrtrrtenlftr.[• a «

n ILC nmireaii ce m.ittï" ?a;- M Mn

tu- r i i

pmr Ht
ifnjl "*. eontmlf pa: M ir S.m>-Pr •!••
Calé, des P;>taer» 1JT3. Gfcmd Cl:
ncmnw 55B. B*r Jean # # Wan»-
Otm::; -nr« Bar ne.- I-,':n.*i 9 » C«!
• Vovflfnrfa I » fer «In Cap 1W <*

Coin de rOnruau ::i B»r Brr.arf l!i
» BJI Frai.ein.-» 9

Bar Palui-, de Tus» SX Bst 3e ia Ffc
|7». Bar Vmura Dominique fc. cale M*

<ale ou K i M f W 5D Bar «"«nie S?
Wme Gianown <tori » « « T A « I
Michel! "BsiAiiite >»»•• » AHbwtint An

Bar de l'Ombras*1 H* Vinclcu?
Cyrami » Btait CUwte- Bar

12 l W. B

I r. Renc B u 6.
.ta. : 4 184 fianrs
s rflA'damlr'Vs .-jmt prtej de rrmel

Ut m>'.* délai le» fc-'iiiH* 4e •mwri
alfte

tftiow }Tatm>An i.om de ia Cunfed

Tnrrcit- In Mniwh(rt*ura et. plus #wti
culitT<*Bie!il erux qui, avant compn
lenr w w r l'ont, réalisé d»ns le meillei
papnt d? discipline t l de sotaAtrue ; i

Jptfr sut mon entier dcvoi

OTice * er« '•» «r«!id* '*chr oui »
fi» à ton* reiix Une la anerr* n'a i

If *flu:*frtner.l rfe J'Inlor+uî» A»,
•«•riT qir. ayant (tn:i jbaiidwTié

I* menace de i-nhemi. mit tout perdu

prtSiden! : L AOW-ZI. ^

a M*«t* lime *#ntw»t. ^

! Sattlnl SabaUiia. veuve Sunto
il iîouia«s*'i'P a MJWC ayam purtr
ires :e 1er septtSUWr I93S- 4e prix di
fin t]u'K!e tpntf ât&\.< cette cMttmfliit
3 Xr m au ffeu <f? 3 h. 25. pris éva

ie par 1* Cornue départemental de uur
'illariL-c des piix. a etc dt'leree au Tn

ciTrecUonnel de Bat'.ia jwur iu

(9S9 i l i l-.ixiflEée. 13 ar.;i dcrnlf!

M. le Prucureur penfral a Jn1

wpel o> cette dëclsioc.
M. Uvocat ?«erai requiert r*t

[•une pflne corfectiomielle.

«rll fiscal, u 17» I

l eerrectknuiel de iiotte rHle,
nea nuttrr file m* pKrK d*1

M- le procureur gênerai a

Dana « É de
!UGttt>ee M le

ifïaires de hausse
is.-lkcr de M.iri a
d n m t ^ coar,

it cetieral prescola irs
ions que c.uns U pueetlt

Cite- à i-;rsonrié, la prA-enne ne »
^S(<nie pas . elle est Jnsét- cbntraîlr-
i^icmcr.t aus Jeunes de l'3rt. M9 du
o3» rflnstrucrion crîniHimf
La Coui prononce contre la denu

le foratta l« (rjtnes (famerrfe :'<

.-aiiit ftuc.iiur^ heures apn -. de;
de ec» bkssuri's.

Traduit devant le Tribunal cjrrf
ici Le Bastla. Oisini. âgé dt 72 ans.

de famille, dont les antecc
bons et nui avait ete place sous

maudit de dépôt, vlpil condanue le 2.
iTtil ii 2 jnois d'emprisonneaient. peine

arrestation r
Tribunal ai

j n a 17B f

i r l- L J cmir
i «Tim* olfaïre rit rrt
«irt Battr.stl Koel, reîratte 8
lH-r. trni a *V fntamef
te auUieiiep t!u M tut:

Mlnwti-t

frrtftrertw.
pii'-Uc par M. IP Mpe#»rtW

rtndnl
llic Itenncrfi, »vnra( do Barreau tfr

Cfcvl deteraenr ô> SSrttestv. n"ar>i
Bïftît.r n :\infl1en(V f'îrter reTte :

iî<al* pentfirrt'ia nall « *
«V dr rwftpww «*• w > tfr
r P'f'T* 'r. p*ï'ifTTs*n*t irre
: :r mur de iecnrtr efl y i
<nii.t= et ries TiTorirtHW. ni

Hrmé âr «mi fusli «-Iwr-* • prtl
Iplainb- OrMr.i «urtta le j-oi-disa m roa

,* wiree ,.•« 11 tfvrtft » «
IJUP quelqu'un jt'etaii eufei
•eur de lerurv et « ava

lenBé, da l'utlanenr. lwinrture a f
waierKe en. bMi. P*r U treche ai
«Wfttie il aiier^jt dan» lotacutt
luturr humaine ; * imaginant qu

[iasait du deaert«ar, àuaX la pre«n
liait ete MEQ*-e? dans la refitm. or

[«T., , , . 1 -uavee -mfUs t l - traverser
relie, tl entenoit U4W.il*'- n» v
ourraurf, «ulvi da la chute di

imc I. ne pouvait penCtrer da
i-r i>u llntru» *#taii barricade,
aioir hlease le d-rfrt*>lr et fit pr

frfirnt WtssA- • :

rffOT.
Quoi qu i ! eu Mil. le j«Ulf Volait il

SUCCES

J du ctftHlcat (fetofle
naires yar le jeune rtill[)i» Barbiei
ili- aotrr VSUIWJI ami M Hmri Bai

wegrnt-ihef au* artoew
il inVMt au «tfMrt-chcf MlfUr, .
c Marthe Anèriinl. institutrice a

Ichrte ont ê » aérnif', i Mme cl B. Ore-
tnrectrtre et Clrfrrtetir Ju P "

> uràlUmL «
âes BaOriis (

. par Mile Mai le -Thérèse MarU-
•<• d« 1! au*,

di-t. Hire Haaul a tt« re,u a texamen

es laurftits a
use jiiiniUt qui yeut être in
ipter'trois jeuuea mejubres i

Ait« nos feHftti»ioius S Mlle
à H Rainil Sfertam. ainâ CTE

,pa sans ouulit-r Mme B de Huttaim
S»ille Mme HiK-rr'.

CD. NlCOt
I ta V t m t è « • MMKtaa «a E R M |

I paoE —

UVVEKI

15 lévric
.03U Iraocs de s-interêU u V

:, œineuraal a Ourci
i*lto. partie «vile, en qualité de pere d;

i victime.
H y a appel de ce jugement. <J* 1]

ïrt du ptivenu et Ce M. le Procure'

; W. le mlter

Uc ûr MtBiter*. avocal d'Orsinl. a^a
iiileic devant !es ja^mlers Jn^e». l r
jjupstciiee <k 1» JUMdrtWH correcliol
«Ue. âtt motil que *o» **»"* »V»it U<

su nnlenOen de tnri le prftentfu W
ialt-ur. et qui l e u i i ivstliable de
Cour Jt assises, uu * a;
Oraliii auiaii ioUicilê sm
•ri invoquant- la neces--.il

«•*»*«: il

>-. u'ayoul point " • l '" i t r r l 1 '
nnn-ier la r a o r t t VaMntlni. dor.T i
loin dr !«upcont»er la prff*nce

I , prrw^u rt I* mimai*»» puW
Bterjet* apuel de ce jnjt*mem
Me BaBalii. aïoe»: asrtttalt :a parti

|dvi> a l'audience.

Apres

|X7 mars 1M0. * A|B
ouvrier peintre, et Ollavi Afltw

ris rhaMfat erî«npT»T:t d»ns
quelque r-mpi de pe*r*r «t de tel

gtavite m la w» t p l j ' u n f d jBf

rntff- »ntre CTtx iwr la pHM
alrtoln». p f » *•- i ***«" * ]i

irfl ftn KHI * W W M TnW.n

de M. l'avo

Informations Locales

ipeBr qui ail lait ?a tfaveiiê* Confi-
tt-Ba^lia, mitre dans le port uun a;j-
.udissfmetile des desriais.

M juin tffïS (7 heuresi. - D;
secteur au Nom d'Arras. nnua :iv
ii-sulvi r«(re ac t iv ; et recueilli, .
sifurs pdftito, les traits des cariHMrts
imw de jour- deniers.

En Slwce en fin (ie journt-e nos

NoavetUi Reûgittum

L- c i a'
avons ai)
notre en
neyftgffi
aultei, d'

Nuirr •
tejen.

•et- uu« «eiiie «nonne que M U
pris. Je 18 cuurant. le é**t> «e
CTileût aaii. M Jean tfiftf, ' le
t si fiWKfaBlrnWKl « M . 4$t
une longue n cmelk matadic.
itlh? i>.Td 4.t. ut un partut ci-

i t iean cm «lec-ricim «ti tf . aratt
coofribui
semeati

? u doter de nombreux etablis-
puWic* et piiree den HtnlalH

dff la fee lumicre.
If. Jean Cini «tait aime de tous.
«ette

tais tati
BymjMtte gt-ierale était cent
-itee. car cet homme »U Eran€

coeur n'a C-.-M W re.itire ecrrice à au»
proriia lu

Ancieni friv-.iûtuL de Ii SOM«e Mu-

mbt DE i=AINVJEAN
Nos Svignfuri. les an-iievequet, de Lyon
de Bordeaux denuiiôMlt ai.x ev^ues

•s provtne*B non er.faMrï <tfyt%Brtt3?i
urgence dans leurs diocèses respectif!
•î i!'i.iuitm de messes putft le talul 1.
i France-
Sun tx. S&r d"AJaeelo demande, ci

utr?. que. uans tout le diwesc. mes
rurs les Curei reuiitssent ies lidi-le
jur adresser au ciel daii* le même bu
s [Hirrc* le» plu» fervsnl**.
A flkint-JMn. t* prières au«rue11«

nu* les paroissiens sans exerption *oiu
6 a prendre pari, on raison de l.i

ravitf de l'heure, auront lieu les 21. 22

nt. a
.us les soirs à 17 h. 30
O:i mitera le rliapeKt de'anl le St-

CotifonBeltifut au i
[cenenef Msr Llosa éWH(ue tTAJïCC
ir NU. 5 S . le* arcWvflçues o> Lyon

oT de BOrJeffun. un Tritfttum rfe S»ss?s
h France, rfra ffl(

Marie, vendredi samefll f

tn en flrron^tancfts ûcWlrrorfMeâ «fui
i w a e notre Pairie Offn-aWiee, t«*J!
maront w faire flu fle«Cir 9* Trttli
nir leurs prirtws S rfflea « ftwr I «

Français pour la virtnn* *e M*

ALERTE PENDANT LF-S UtflCÏ
RELTOIEflX

be iKineCMi n-uekuï a AJaedu
ctobrr lM» ra»rlle BIW prtires
te tfp Wattet croflertiant

I'eel»*e ou l'on eêlrtrc.

1 i Ma MMBt oui t-w&tetit. soit à la
imte nww. « « » *wl •*•« c**™ !<-.
peux, ëe*iwt. «ta» 'A premier* alerte
« t r r ii—M«r1Tr--J I («U» H ^njocr
» abri*.
J.» le pttlrt r-ietrant peut «itnr*»*-
>IDTI.I interrMvpre >* me«e et «e reti-

|«r . tt l'aime « t Aounee «v» t la cor-

•saint-Brasoif. vi
;resorl*r de l'Ouloir.- Saint-Boeh. M.

naît i-le promu Olflcier de I1n«-
:rnctlon PnBtUrne en 1U3S. pour «rvicea

teptioiuieb rendus a l'Enselsneiaent.

S a*» (*sfq*É» oj«l out été célèbre»
filer « i la paroisse de Saint-Jean sa

reîjfauiit de nombreux amiâ, acwurus
e tous les points de la ville.
La bn-rt elait recuuverte d'une grands
crbe de llt-urs naturelle*.
TTOIR jnaffaflqwn cthruniies ont 4té

ufferte par la famille et par ia Société
Sair.t-Eiasme. ^ ^

he di-uil cta;t cunduil par ses beaus-
rères. MM. Sebastle-i Lorcnzi. mutile
e guerre, et J -B Loreiiai. M Bony Co-
(tnbaiii ri swr wie délégation de la Sc-
ie te Suini-Erajme. arec drapeau, com-

posée de MM. Psrmtniqne Ptonsevara.
rc-iÛL-nt : Lurnizi, vice-président; Ne-
n. tïfùoncr. t-t Breai.i, membre.
On nutait aux pttaxen ranaa dt i""Jt-*
uente la p r o p r e de U. le Main 'de

Monte ia. de M. Aitdr: ChUlni. prè&idnt
ïi^mbic ; de MM. ko adlolaU OU-
et Uascanni. û • MU. Art ira. OtD-
i tt Roocbewuii. cuiueillen a m ^ -
ux. d*.' M. le >»IIIIIIII' 'mir

Apn-s i'jlifloule. UL>;.;i« en m n i M ,
poupe, Miuk la presitkuc» de MU JÉo-
raxnml, prntonotaire apustdllaiBî. e^fol

•im nombreux elersê «H:sU« et fe-
T, ne leUaicuses et d'orjkhtowa in.
puleur J niB-amation a eu Heu dans ,

,le tomiwau lumPJul. au dnwttete 4« Ja

Le Ptlit Ba-ititi!.« • prend
pari au mjThihir qui frlppo

|jean Cinl rtee Uxtrn fliMK
dile des ê]

fll l'a-lert* e# (Maire a |
«rr-t^Mi, le prelre p«i i

A,,!Orielli Marir Mai1tiem
O^ndoifi Françota Louis

MARIAGES :
i. Dominiqof

NucH >

iwri le r*Quisit<.:rt
Conr eonfln

>n l'abaencft <3a preveni
•ite h «m dostfrtif.

e» PT.T.,

Henrt^t-

MbiU^ et
,t* T.irtarim. s. p.

Aveuli Antoine. t a iMw
i'rHi Arinonctadr s p
P»r*let fl*rfrand .•OIIK-officier d'ar
llrric, rt M^laonr AusuKttnc, étudia

Camille. 6fl m . m.r i
•ftiracca Marie Plerjrtt«i.

COSTOAVENTIONS
Ifl pour drrulatwn

alerte

JCI0 2 3 3

THtX

faCvrk'i
MB. M p(c*W«t, ("tWeiMliîljr,
!r̂ it'"ijrp uu ".'u cyi:rormité

lVrtu- de u. le Ibtuetre de lu Marine
Ardlandc à r A b «H 30 m*rB

Conflk

v«Mf tf* pDUPni âMùt tout le <lrpgi
" f l i f f a h&ar. 31

Ht
mumliu i c i t r [ « o ( . — Pr is de ve>i

BBÏr TeV pfiJienrj au port de débarqui
i*#V f l i f runn » k% ; prix dkr von

s» fc"**niV0r3 14 I r a n
rtati, loup,

-LS de v.-iiu-
! ; prix de vt

tQt îea reveiuieura, 12 Irancs : obi
'" WM de rochï iMBCQdMte*, rasi

t, mulet, colniar, :
tau, caugrp.

iJf ttà.<Hmti. 9 fren» le kg . ,>
ù t par les menteurs. 11 fran

; tasquareau, wipe.Wfcenm
•ilélue.

ratrewrle — Prir dt; rente pa
ran» le k;;. ; prix a-

les nveadenrs, 1- francs I<
: raie, poulpe, soupe, eci

CBUSTACES •"" *^ *
>uicoiute ; >rix des paebeurs, 14 lr. ,

pflE de& revendeurs. 16 Iraiics,
Êomard ; ptix 4ics preneurs, 12 fr. ;

I^K (&3 revcttdeuxs. 14 francs
d prix des preheura. B frauvs ,

rervndttrrs. 10 francs.
13 (fottraiv : prix des pè-

Uwurs, 1 Ir , pris di's nneiideura, L£0
UVÀtiUrt««atiaVia cçnriuttes fieront

d W t f ^ ans Parquets poux I U I U M Uls-
|WBIC trs prix, tontarmement au:: di^-
pMUons du décret di: S septembre ;D39

LE PREI^ET,
Slunt r PETITIKAN.

U ; epnuie, U : prRtrfeie et follet, 10.
MMKS :

Oi?.ot, c6t*letWs, in^nonnade, 14 fr

i»es

tt> ai
diaten
MHHI*

Ottenr

le la

JA 3 Juillet A ett G&tt
ertMes dui^nt n'adresM
w i à l'Office Dêfmtuin
s, COMwtl mit*, Vietlm*

e t rapt.'lcs de u HrtlO
PréîwtiBT a Ni-Vfra «Ni»-

«•ompleis

mtal 4M
<M la

. SX, ru*
•f*. nom"

ri<FH

M.

à MIS

i n iu m n

AJacrin. k

HtEFET t * U

les, Miiires eu

UHIM

13 Jtlln 13«

VOUEE.

20 . fc lun t . rs ; prttrtne fr
lawd frais. <> : pî»t*-f*t*. U

p a n n e I* : «uifitfoax pur p*fiti
Sertis a v « lard. 10 francs lr k-;

s eomnii

A R B E T

Le Préfet de la Corst. OtTicier (Je

Vu te circulaire de M le. Ministre du
•HftaUtement en date du 17 mai 194J,
BUT la limite tu in ri ta prix da--liat du
t*UU

Cunfiidrrmt ijur Jiiiia l'état actupL di
oca pstr à la production »<

r dana
1M corn «(vanta, conformé;
prtSÇnjtluiLi de U circulaire suîvisêe ;

ifcmtte», M franc* ; vewï. H : pore ,
12 , JtnneB moulons. 16 : brebis, le :

Sot. côtelettes et rognonde. io
'le kîfog. ; ej«inle. 9 ; collier el (Wllri

Ir,
ART 2. - Le prix di- vente au dét

le la viande de iùanetierle est flxj de
içon •otrante dan* les anti
es du departenintt.

BOVIDES :
1 > Quartier de derrière, luaqu'ai

M-niêrea côtes. 14 francs 1* kg
S.' Quartier de dtvant. poUm
•r. )arn-ta. 13 francs le kg-
Itf filet nés tant bon Uxe- •

vrjtvx. .
i » Quartier de derrière Jusqu'à
tVfm cotes, 16 rrancs it ks
2.) Qcnrtler de * i i« t , poftrtne, col
-r. jarret*, 14 francs h

•* * - 3. ^- CTnftQve juorr *n t serïi ven-
ft'apyes SOii poids à la taxe rl-desm
mar>ipre a ublenir un prix exact

ment arrondi à 0.OS
ART 4. — -Les bouthers «ront tem

ficli*r sur des tabheaux spéciaux
U<- tfu publie et très lisiblerseut le;

ix de la présente taxe dans lei
;asi«3 de rente â FwtéTleur <fc

l'étal.
ART 5. — Us devront puur chaque

?. d«:ivrer na biiHetin indiquant
^eau, le prî« perçu et son poids.
ÏT 8 — MM le Secrêtiilre eéiîîral
j PréTecturf. les S
•es. le directeur des Serrires Vetrri
?s. les Ci ï^irïï^ th n̂ Tiï'̂  tit* p̂ nffa
et les CommtssaMs t!e PoHre
^*s S* TriteCTitio-i Ou priieut arrt-

t jÉrres, *"lr.
Va l'article
Vu rmrtttiK

le fcç
13«i d
SIS du

AlDtSfE :
A r . iet. —

ta» de la via
de t»*çwn su
laccio. BkâOa

Fii#t, 24 frai

Le pri
n*e de

u code civi-
code pénal,

x dt ve
brochet

rt Carte ;

nci 1« kx. : fau

lité a
ic es

x-file

u df-
t fixé

t Ac-
f (Rirstrtracki, 36 fr. : gitr a i;

11 : entre-côte Gtaos+c X : n\m
<Ur. li ; païen*) désossé H : poi

plalje cftte Jarrrti. 10 U le kn
VEAUX

rOMrMTTANTS
E T FIITfSlv>K7m

DN D APPRENTIS
ATJX FOHOES DE IJA CHAU35ADE
Ifn examen est ptevi; pour -'adtaissio.
n septembre procl;aiu, fl'ûpprcntis ti.ii.
« por t s e t eUwluseincnts de la Marm

a u x Forgea de la Chaussadc à Guéri
»Jiy -NievTc1. En application An flispo

is de rartlcle U un décret du ie
a u i 1331. un droit de priorité est ac

'* • aux PupilJes de la Nation.

L A Uste d Inscription à cet examen
» t ouverte â partir tfu 1er juin 1940 et
#z+. close le 1er Juillet Les candidais
lo i tpc t r t re pourras du certificat o'c-
udes primaires ou avoir tlé reconnus

apLCa à entrer en classe de 6me dans
un Lycée on CoilrEje icicvant du nurus-

're de rBdmratu-.n NaUunole. Ils dm-

• e u t mvOir 11 a s et moin
1? a n s a o te septembre 1H0.

Toutefois, ÏC5 candiiials de plus
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MÂ^NÊEO ENS
LITHINÉS

prér-'nter dêa oWictenant, leur dn-
ndt û'admim.m d IV;
Irronl aeoia admis à concourir Je»

'pusni^anta InacriU Ittoqu'à la dew fixét
•«ur Ui efotute de U itsto d'iuscrlplion
et <h!iit l'aptitude physitiiiB aiifa
reconnue aaliiilatâanttj

La nmuiiêraUun d* l'uppreiill, pe•>
jdaitt Je* troto pwaU,T3 mois est d» 8,9â

U- ii^ur*». par U nu te, les salaires sw.t
•vises «t augoienUï «uivaiit 1 M JUUUI-
its de.

Le Secrétaire Central de TOfllce
des Pupilles de :a Nation ;

\ dt 1 u te

J'ai i-honnéw dé porter à «wre eon-
ti*îBr.<v ^ eircuîâlre i-i-apréi de M. te
:iiisire du Cunuuerw et * ITufliwule,
la«w a la rfttrptratttjD iWa vieux
tra.

« Attecirj le J jntn IB

> Lf Ministre du Commerce « de i'in-
^uclrie a M. k PTét*t & ta Corse

Icius, Frcl t t de la Corse. Ut l iâ t
Légion (Tnonnmr.
ru la loi du 11 ftUi'ct 1938 suc Va
«Ion de la Ration (n temps de c

D le ilécitt in SB !iwï«i*te 193B
t règlement (t'admtniiEration p

me pour lappihMtiua de la loi d
imllet 1938 ;

ia circu&irc it MSI. le Vicc-Pre-
du Conseil et .: Miuistre a'u

n date du 31 mai 19+0;
Conaideraut qu'J esî inflispfi

rer ie r3ïîtaillemetit des popula
lom en tout temps et en tons lieux,

ARRETONS .

LRT. 1er. — Toiu les clablisscmen
iHmentatlon rtu rfëpariement rçst.
nt ouverts À suvuir ; restaurants, bou
i§eries, bo»eherte!, charcuteries, cre

nerles. maguHns it gros et de delà]
:ite de produits alimentaires, d*
*s, de fruits, etc..

ART. 2. — Bout places sous lr
if de Ja réquisition les propriétaires

louants, directeurs DU gérants de ces

|élémentaires. Il est ta eCet Indispa:
! que la. récupération des vieux pa

suit eUecLutt a»ec le maximun
(d'efficacité.

"ajoute que !es ptopriciaires doh-ent
's'abstenir d'arcraerir des retipients me-

[ws neula et n'employer, à cet ef-
!ot. que des récipients u£9%és quelle en''

[soit lenr nature. »
Je vous prie de vouloir bier, veffiei- a

i stnete application des instinctif:;,
im y sont ton tenues

Le prêh-t : S. reTTTJEMf.

ART 3. — A titre «c*pU«inci dans
communes tiii la populutlan CITL

sure réduite par fuite de '.A disper-
d noe partie de crtt« rupuia

yjXiam aux présentes pn-scnptio
réserve que les produits alinirnij
nmagasuicâ soient répartis au prt-i-
> entre les autres commerçants.

ART. i — MM. le Secrétaire Reneral
ia Prélecture, les Sous-prerets. Ici
res. les Commandanta de gendarme-
nt 1rs Commissaires de poi ire Ai ri

rt«!iMint sont chargé! (te l'es*nitM
prf ^en t a rrete.
jawio, le 14 juin 'Ml»

LE PRBFÉT,

i DE LA SOIS-rSEFECTUmu

Les employeurs propriétaires, kjgfnrs
d'italtrns d'u aexc m&srnha.

'.s de 17 a 60 ans. sont tenus de «
tre présenter par leurs ouvriers ou lo-

2a fiche de. déclaration de lo-
alisrâe. qui Jenr a tlé remÉaa par la

Ion de recensement.
Où celte, fiche ne pourra i être

f 43.i devront conduire ou w-
amediatetnent a la Brlpadr de

3eiMlaniieri'.a la pliw prociif. les dcltn-

A CORSICA
fÊÊÊK n* P H S t

par U.USTKAL1

i : ifl t n c U

t'inifgnneTnent au paragraphe tj di
tf le 9 du décret du 15 mai 1S«. pa
au ' Journal OUiciel . du Zt mat IMD
relaltf a la i.•mpératiofl d « v

ii doit eire Wa<-e. dans th.
àeux récipients destines ,

coIK*te des vieux papiers. L'arrêt* di
tournai OfflcieJ ». du 1er ju
16 juin cour-nt la djte d
o> celle mesure.

['lioniieur de vous prier de l
voalolr porter ce« (UiJposHlOBa a ïa c

des maires et de tout» ai
Irltéa compettntcs de votre departemi
[eii tosiffant pmn qu'ils assurent

Le Préfet d* U Cirse a Vh-y.i.rAs <! .1
for «UT MM. ifs Cuiuui^îar.U et Con
.JOUJinteurs qu'eu exécution ùt ia d ci-
<io« de M. le Ministre des Fluantr; -
Ectmiwnie Natloua:*' — NJ 1686, du 2;
m--Ll 1940, le Cumilé deyartemf rtai o,
EurïtlJlaiice des prix a ftx* ainsi qu:
iaii les prix de Tente rrla^imum du !ro-
liu'e de emyèri* dai:i if> d^i;arwment
k> U Corse :

Frix de gm* : 10 francs ;e itR rendu
lunt taxe d'armement comprime
prix de demi-gros : n. francs It feï,
PriJC Se détail : 23 francs le kg

r rirrrs r i s BANDE A
ou. n'êtes pas seul Koa ^
pt en'- sur vous Soyez arec eux. mm,

cri™» put ium ifânntDirat. C e i t T»-'
laeoa a vu4U d« Uire j * guerre et de

tr»val3tr pour l i victoire

WtTTTEZ des «g»
wê, ua rtrfuit, oae coar eu u:: 'aïdii»

•VoM Mfmerre 15 000 par su BIWUU-
tpHcatlBe contre 1 *r. ra Lmatw.

Cntture fi'pxporta'.ion. n* c Bemiij.

Lis rontraventio constatce

appiicati n dt^

11 est rappelé qua les ptetona ne doi-
mt pas circuler peDdant, toute U du-

cée A l'aperce, n ce a'est pour se ren-
dre a l'abrL

AH moment du signal de l'alerte tou-
•A les voitures » • «fleieUat, duivent

s'arrêter sur leur ti/olle a l'-rditl. mi
* trouvent.

Chacun doit observer ie sj.rnrp anso-
dan* l u abris : ne p^a lumer ni e-

dalrer à rai de de briquets ou d

: clù.fïnt tas eue coi
doits dans les aima.

dtaaevrat Mftrti
« la Bail.

L'inotiservaLiiin dVs consignes E^nér;
par ie service lîe la dêlerii

entraînera pour les déîinquam
les peines prtruea par linstruetirm ge-

:rau. d« la NXfcm pow le «eaips de
iene.

I * MATRF.
«. DT WONTFItV

•es sus Parquets pwir hausse illt-
i dts prLf. ronlorménwnt aux dis-

pOiiLiotw du décret du « M-ptemDie 1S39.
LE PREFET.

Si(ii- • PKT1TJEAS.

;^MENS DU B- P M B

1*Ï examers du BP.M.E. auront lley
•-• mardi 18 et m-rcredl 19. an Lyr?,- d;-
aitia. a parlii1 8ê 0 licures. !
Les candidat» m rendront dan; !n j

( i m B18TIAIS >
k mieux li.'urmé

le pln> f.r- I.rag.
i n Jonrnani In.tnlairrt
i# par fil dlrtrt avec r«rb

"WlT FAST1AO

"LES r«ELES
DE LA FONTAINE

Tritcuction e s vt'i C,.SEI

LOUIS (ï!:£tHI

REVTb? liE PIIEPAHAT1ON

MILITAIRE tiEMENTAlHK

Le PMi'iscur du Lycée 4e Bas lia pré-
Ideat du Comîle WparleBWntil (T«a-
ition physique et de préparation mi-

Itaire de la Corse, fait connaître que
r u m e n tfn B. P H- B. « u n Heu â Saj-

les 1S et II Juin IMO. A 1 iH-urc.i.
r les centre» 1c Radia, Borgn. Lun,

Ui ra to , Oietta, RoiUano, San-Ojvu.u,
Saint-Florent.

s Jeunes jfena q u «M auivl ai.irurs
:oirs de préparation au BPJrfE et

M trouveraient dans nue iucallté
(«nt du centre d'examer rie Bus-
ont autoriMi a s i présenter a Bas-

EQUITATiON

Vue p.r u;i l k ^ - : : ^ n u w

« U DE PEKIIN DE S E i m

WHETH R1SCO
t & la C03T dApp' i de Part»

BSi : 1» fraeea,

CORSICA
PAEiiE Mil FArsi

MAÎ TRALB
SOI A I

fris : 10 tram.

L O T E R I E
NATIONALE

ABONNEMENTS !

\iiiia prions nus al>nn-
n''s di* vnnlnn* l»ien se
•iifllwf*!! r^iilc avec noil*
•ïiissf ii l'crlu'anrr, pour
\iter l;i sii<|n-iisi'.n iln

iervir*' t\u jonrn»l.

CHB4VE POSTAL PT I5Z

La Maison Agricole de la Corse
J. FMttlMUN'O. CotnMBéear à* Mrr-, At

K Sualoatd de Tl**, S, BASTU

e à~'rhn Bareag et
«K. EiptTtim u r r u l m ((.toilt». Eafiaft ehimi^M r""" i >u:r* rtilm

yjtuarfî^uLi. $Mffrpa. BnuiBie* etpr^df*. Inmti^îilrs, cru, rtC— C
* *n^FBt Qatrù<r> berti-Ar «I aaf'colfe. J

J. 6/ITANI
PHOTOGRAPHE

27. Br<v>rard P^oB, fi

du

Cartes d'Idéalité

fMfl
Wmit» d'appaielia at peJiralafl

Lw n t u t i u M Marquât
LITBAISOH FAf-iDB

EPUUTTUItS KR H BSURaV
T TOUTI LA R M U m



DEFENSE PASSIVE
CONSIGNE DE ;
LIM1WES. -
Aucune defail^iiic? av ser

ans le voilage du lumière»
.aus.-*r mie lumière lisible de
•ifur. nrttable repère pour l'
niif-oif, constitue une trahison
a^e publie est éteint sur l'ordre
ortie TilULai» qui ce peut pa«
nr tout le monde avant i'alcr

c m permanence vcj
avec des rideaux, de la pein

paqae. Demande* eonse.l i vos

M< i Kl' TiUlVT !» I 1 CORSE

tolère*
priées.
l'fitM-
vistiui:
L'ectai
de l'ac
prtre-

TKAMOE£S
En l'auacni-e d'jiirSs i-justnu» et a

l'épreuve une tr-u^liee peut être OU ver
•M vite. Elle «rf uii reluge trèi el-
•e contre les Coaioaidements. « lu-

ge que les anciens combattants âe la
rre 191 *-l» connaissent bien. Deman

dci l.-u: i-or.cors il t a u sera acquis ans

rKDTCC-l'IilBi IOMKE LES fcCTATS
I>E VITRES. —
C. .:es sur vo« «très des bandelette*
t papier en croulions. Voui éviterez
es risques d'éclats de vme produits
il- une explosion, même très laiatal-

AL HUMENT Ut L Al.EBTB : DI l .U

an:. -
Fermes nu teaeuraa. via compte

, gaz et -jtftnque Laisses vo« clefs
concierge °* • " c o e î d'immeuble. Il

dj:'s vutte liaoitadun pour élein-

; UTS ijyer d"incend;e saai être •
c* br-ser la fermeture. Puia gagnes

an vcwsia sans counr- Vous avez no:
___i:«nent quelque» minutes aprej le si
gr.ai daJerte pour TOUS mettre a l'abri.

Profitez-en.
Si voua ëtci «irprls par te deaut du

joroîardemcut, Jettz vous par terre
dans le ruisseau. Les éclay de bombe:

intanees rasetl le sol à gracie (Sis

Ton* ies candi**" : 2ui« partie Plii-
uoplue. 2m* jsaitle ilatuemiitiques. Ire
.irik A . «-- «MU*""™* a Cotte
Ee. .• de niit»*.
U* candidat* PÏVIL.TI. parti* AD

Knposcront a ;eur dioix *îns l'un des
•niL-v* suivants .
gjrloue (Ecole Primaire Supeneurei
fitc-Marie-Sicclie (.Ecole de gureousi.
Carie (Ecole de garçons»
GUL,J!ii tEeole ûe garçons •
•-•itr.> iEcole de garçons).
.ii» --:i> *ï;'i>le de ^arçtir^'.

HORAIRE DES EPREUVES
Mardi 25 Juin 3me partie Phiïoso-

lilc.
Mercredi 28 Juin : lrc part*.
Jeudi Ï7 Juin : Ire partie et 2ine par-
c Mathématiques.
Vendredi M Juin • 2me partie Mathé-

matique*.
Les candidats A3 leront connaîtr<

l'urgence tèléerai*lq':emeiit à leur elle
) "Etablissement le centre choisi Celui

en Informera M. le Vice-Sec leur.
L'âip'H*! Qura îï̂ u le mâtin â 6 l\ 4a.

£S(.LNS NOM !
Kt- [>.w apptoelwr d une twmoe :

e> ..itce. l>.'î aUemacds emploient
Lu;:iaes qui u .aient avec nn long re-
UriT. pilleurs
lotte chute Ct bombe à l'autorité lo-
cale. Brr.dirrcene. police. autorité ml
it^ire qui fers procéder a U Cea'JTlC

tir.n ou i reni£»eme:it de rengln.

AVIONS
Nt p±s s,^rocher d un av
r-rt.; î.i.n aiteiruisage. Les
aidaient des disposuiTs qui mettent le
-u J l'appareil aptes un long délai, par
lus piUàieiiTi heures. L'txpib&icin de l"ap

^areil (essence, bonjba traasportêe») a*
n^t de 'ner les lœprndents qui lavent

: - r'.-î de raptorcil 8>n tenir
, atutt d* mètres de dlsta
'out atterrissage sutpect t

; ;e, à l'autorité locale, ou
.. -,.;Lt TM"l.LAlre Je pins pT&cbe.
T » DE U »-C.â. —
PLiir ïnuiî protéger des ecUt* et
liles de Ci.tr4ilieu»e» de >a, DCA. met-
'Î-Ï-JUS i l«nn. Ne restez pas en WT-
...r. LSjre. A^nt;ï-fOQ& contre

pais, des «r» roof entendes la DCJL
ntrer en artlnn.

AÏ1S A MM. 1 ES < llMMEKr, WTS

ISieriea denrée* et rnarchandisea par
eiuie&t actuejemeftt ea Cône,
aa înia dassuram» pour naquea ma

De.i commerçant» <>&t demande a lu
orpnrer ces frmd 4 -«ir» ptUt de
'autres ont ajjgmrDt* ieun prix de ce
i.i «uni aucune autun^ati
Le Pirlet ûe I* Corse » riwnaeur d'ia

former MM. les néfociaoU e t npreaen-
tar,W que conformeiBent à une
de K M Mmlitrs d n Finances
mie Nationale», 1* ha««* de» primes
daMuranee pour ruques de cuerre nt
peut mi l l i e r une anRTH«jt*Uon d
f.c Tente de» denrées et marchandise*
i . ; . qu'Us étaient i\*tM au 10 S7n

1SI30
I est d'ailleun ioiaible aux Importa

. i. * dé l'assurer a 1» Commission d'.
. ...u-.cea d T U t insti'.aé* par Jes déerctj
..... mal 1M9 et 1er septembre ISS» an
M.iïi>t«re de >a Aiarme niarcli-rj
15. rue <fj Général Bcvet . i ft
c m le tau i d'âMnraQL« est de

LE PRF-FrT

SERVICE DE GL'ET E l DEFENSi
CONTRE LES rARACHmSTES

Des tiew
Procuration. Les tiers doivent être <
Ifratoitement porteurs d'une pu** •!
entité personnelle.
Nous rappelons que tes chers de îa-

•llte sont personnellement rcsponsaw*s

e coupons et des tickets d'autrni.
rafle des coupons et des tickets, es
•rtmt ;e eontrevernnt HUX sanctions
iolt commun, et. en même temps. —
3Tes rigoureuses prévues par la loi sur
p ravitaillement.
La carte d'alimentation ni

Ticiin cas. servir de pl«

letre «iitiae» à a
Le Ma;

nées par M. io Mtr.iatre de l'iiitei
vue d'organiser la participa lion de la
piilauoa civile à la rechercl;

desmu'Oan 'ces auacUttBUa'
:vustitue, dés nuCnten;
aune, u;ie équipe d1

île d'assurer un service de guei
•t. le cas eiîhMUit. de prÊndre p^rt a des
battues.

Lea Buctteura, cnolsis de prelérence
irml les An-iens Combattants,

places, autant que possible, sous le com
manrii'tnpjit d'Mn StlCkn olfldei TOUS
front h^bUes et armes par l'autorité

militaire. Cs recevront les sold
dira conesponjacies à Ici

Ainsi la garde civique sera <i
ianre, eOertc* en

.•atian avec les autorités m:iiti
tn être psnk-ul)e --ment severe aux »•
jrds des usines, des ouvrage» militai
:s. d-s ou .-rages fl'art et , en gênerai,
k tcus les poinU £ensibleâ. E
exercer notamment aux heu

:'iii .i-d:r? prtcétler.t im média te men1

lever et le coucher du flo>il.
E est rappelé «ji-e les paraccctliteii
inemis revêtent le plus souvent des n-

nllormcs appartenant aux annt-es
'Aèes. ou des habits ri vils.

Tca; renseignement reeupilll «ur
.••ir,:.es éventnellca par pnrarhiitistea,
:,J,I i'u> Iraxismis sans dtji! i
ru.t- miUtalres locil"». ainsi T
pe et aux brigades de gendarc
ivlons atterrissant en dehnrs des ter-

|raiss mlliUlret cor-rus devront être
na!és de la même ractm.
Les vo Ion'.aires qui ne mantroEr
%s 6* nrxmdn A n'>ire appri. sont
ites a se prismUr «ans dclai. avec toi
ts pièces JuaiiEcatîves. a la caserne

| gendarmerie St*-Ursu'.e.

U Uairr : R it MONTERA

UAIBIK DV BASTU

CABTK
La remise adZ loUreaeei d* î* tarte
'alimentation K » faite A la. mairie

\le du Conseil UunicipaJ).
i heures à nud:

c!it;ts de laradle ou lei
:itcurs Isolés duiveut obliga

a présent, se munir d'u
ts suivants a produire ai
remise des iai'*s :

oirenient.|
de« do-

moment

terae - Carte d'identité émise|
r Comaiissaire Central de Police.
irt* rfiiieutile pïofesslannclle de
fur de coœnicrc* - Livrets de pen

„,„ civiles, milltitires et d'Invalidité. —
;artc de cos&attant.
2 > Sojcts dr aaUMiaUté élf«cere
Passeport Jusqu'à deux mois de résl-

ence sur le territoire. — Carte d'iden-
llê prrterturjle ou récépissé £e cette
arte délivre* par la police après deux

Ktsx.
: DE MONTERA.

'S envies fréquei;U* «i 1« ôidiculté.
mer, linOammaliun. les brûlures eu
al, le» élancemtfiuj ^'irradiant Jusque
s le pértnee, qui composent le* JUI-

>res du prwUtloue sont rapldemcr.t
tnués. puis supprimé» par les Dragée*
Maenogtne auK «fl» haloBêneï de
gnesium. Leur action dêcongesiivc et
mante est aùsolumtnt sarprenanl^
, Drames de liagi'Ogètie évitent 1M
ïdiiges et, dans bien ifea cas, le re
irs à l'opération.

Cnet les opères, elles proturent en té-
DLsspmeut plî s rapide avec uu parfait
iittionneaienl d" U vessie. Entln, le^
astcs de Magmgèue ponscdmt aussi
if wtion préventive, ce qui les rend
trieuses pour Uiut homme voula-H
iter les enouls sans nombre réserves

_JX prostatiques.
ion a l'Académie dr Médecine décrivait

[eta et le* résuHaU de ce nouveau
raitemeut «ra envoyé çratultemeat, sur

;id#. pjr les Lnboia'.oif-S ko-
|mont. 11 ter. Avenue de Sépur, pjri*. ii

MUX que la question intéresse.

•• dea BMveDea dn ]••> *
l l < PETIT BASTiAIS • #

mieux Inlarmé qf

EMPLOI DE IA CARTE
cale

artir"dii l « Ji"» 194° Chi

B* 2 df la carie Individuel
Imensuflle représente la ration mensue
[le qui est flxi* peut thaque cûtiwmms

le Consommateur se prewntera chez
a détaillant habituel muni de " l" l r-

Le détaiiiant détachera le
2 du mois de Kin et remettra —

mmateuE. contre paiement, les 750 sr
. snere constitaaat la ration ou ™m*

! ï Coupons r.*«™.t«M. 1»' *»
Janta sur les ftats modèles

,, par en* aux grossistes en é
lee des quantités de sncre qu'ils r
leolvent. Les grossistes rérapltii
les états m(^ê!e il et sur des état

12 bi» qu'ils adresseront a
:haque mois. A la Dire-tion t
^ t a > du Ravitaillement, a !
eur demande de réapproviii

en «uerf-
La TêpaTtltlon men

entre les nrossisWS
ita <!U nombre de

suelle «u su
^ ra effectuée
coupons qui li

Les

nrn«*nt ér*

famille-

ainsiIci pensions d> t •• -
-••4tT* et d'une façon Kti.

i « commerçants qui uliliwnt ..-
Toniwnt le sncre pour la rabrication m

vente de lenrs produits se femnt <!*•
•rer par la Mairie, dans les sis dernier»
mn de rhaque moi* et pour le mot*
tl»ant. des bons de rëapjirovlsioni

Pnor la délivrance de ces bons.
Sire se ra i e ra sur les ««"ii'rtfti -
itre irtiUsefs par chacun a*s intere»
•s au cours du mois précedert on n
IUTS dn mois corresnnndant *•* d»ny
mees ar.Urleurcs dans > cas d indus
ie on de commerce saisonnier.
n a r î î*- cas où Ts demande n« 1
• «.«'commerçants eser-derait In qui
té de sorre a lui Jlllouee duTnnt
miF nrécédent. rette dem»Tide j
»"*tBt» "Vis mn'iv* dn Maire, a M
r-'rel aux firs de Jéctrim.

LeMalT*.
Hyacinthe De MONTHU-

DECLAKATKJN IJIÏLIUATIJIKK
DES STOCKS DE SULFATE
DE CXTVRE

Les tietc-iieurs de stocks de snia le <

r n iv re supérieur a 150 fcilos «ont ten
[d'en laitt '.t. ûedaration SANS DELAI
(la Mairie de Baîlia iSr^relavUt grn

•ali

OPÉRATION de la PROSTATE
FEUT-EJ4JS KTKE Irt'ITKi: T

, POSTES ET TELEGRAPHES
I

ordre «upérleur les couimuiilea-
ilous télephi>nlqu« privées sont euspen-
dues.

Exccptionneliement B»nt maintenues-
1 i Daa» certains réseaux le» com-
umcatlona privées «manant dorgauls-
let intéressant la Défense Nationale
ïbonnt'S figurant sur les listes dresséeË
ar l'autorité militaire).
S.) Les commtmicntions demandée!

par les abonnés ruraux ou à partir des
ïDii'es publiques et adressées à des au-
orilo offlcicUeB civiles ou militair'
3.1 Les communications dL'S niidcri

t li¥. LA (OUSE

B5îiw A.NN1S. - :;. &I
_ _ | IMI

Dcilarali

dr sulfate CUiFI

MM. lus MJirtS du départi :UL-ni wat
inatuniniL'ct pries de voulour hien n,'--
'ter les détenteurs as «locla de suii-u-

uivre fiupéiieut» a 3SW ktlogs. d'avoir
a on ("ire 13 déclaration dans le» cinq
jours a la Mairie ce leur commune.

s déclarations qui seront laites dans
M-urït'â leront l'WJet d"un rtlcvÉ

que MM. Its maires aiireascront aussi-
tôt que possible & M. le Direct*ur des
Services AgctaxlM a Aiaccio, av« indl-

ID des noms et adresses des di'.en-

| d'cox-
U Frctet : 1. rETlTJEAS.

HM. LES ABDVNKS QUI NE BtiCE-
HAIEMT TAS lElfE JOWtN-U. SONT

FKIE9 DUM INKOILMEK LA DIKtC-
TIOK DD • P iTIT BAST1A1S »

cùeï plia : UIK- sr^m atirtsw ;

Salon Recanier
«jTtrt le Dln-an^be mutin.

S.tLIIN nFXAMirB
INDKFr.IS \BLES DEFOU

GO fr.
TETE EN1TEH1

«rec et eau* Elertrtclt*.
I. Bd Alb-rt 1er - (1er etagsl

Place feiint-Ntcolu
: US-

lierai»
latif a

lièrcs

MAIRIE DE BAST1A
1MIK.UIEKCS

téresses pourront prpndrc c m -
:e a la Main* (Sem-tariat «e-
u décret du 25 mai dernier, re-
la création d'un corps d'intir-
temporaires Ces Mpltaux mili-

U. O. du 30 mal 1940».

1 ce qui (Wifirne le Journal " An-
%, rarnMi mondaim. ro^es on bletB.

|REMEDFBON MARCHE

A l̂lHiaUiiut-'s qui suuQTea toujours,
essayez la Poudre Louis Legras. dont l't-I
itcacUê est atleatt»; par des miniers de
mala i s reconnaissants- Celte merveil-

tuse Pouare cairac, en moins û'une mi-
nu», les p-iis virit^ts accès i
Lis catarrhe, d'emphysème, d'i
menu de toux de vieilles bi

Sun prix est à la portée des
plus mnfleïtes. Pris de !a b-'i
3ans toiles les [iharni.iclcî

t : 6 f r. Ti !

Lissac
é

«• porta J*ma» n

jMfl idat — n. Boni»™**

BASTL* (COrM)

VOÏ€« VOTRE FAÇON
DE ̂ ...21A GUERRE

FILTRAY1

STR0M8ON.I

IMp DU
PETIT BAST1AIS »

T«M Uavass

(ra«tT>|>bMs«s

nomm
uvtrm

m mTLKiH, MunntNt Ar aa
nCE DT> PKRSONNIL STECIALIBI .
# flu-nt 6»ii *idrf**+T Ram hésltrt i
impriment dD PFTIT BA8TIAIS «al
r m t r F« ImprfcHH. , w h- pta* d'él*-

s-anet •' *• bon H * /

BONS D A
Pour que la guerre épargne au maxi-

mum les vies françaises, il faut qu« l'Etat
puisse produire au maximum lus anr;3-
ments qui les protègent. Cesl vous, en
définitive, qui pc-rmettiez a la Fiance d»
s armer davantage.

Travaillez plus.
Dépensez moins.

Dites vous, que chaque ïoe que VOU»
' lemftttRZ à plus tard un nchal et que la

somme réservée a cet C:1IGI, VOUS la
consacrez à souscrire un bon d Armement.
c'est une arme nouvelle, c est ur. équi-
pement nouf que touchant nos soldats.

Ainsi vous ferez Ja guerre vOui oui» et,
dans (a mesure de vos moyens, contri-
buerez à ta Vitfoir».

tï existe de* BONS VAp-.'XMl1

IJDOO f'>. laCOOf'». e'c-
IES BOUS O'A' - ' .X. '^NT i-i-^-

impit y tomp'ii ri-'jjot "~" '
L-,nté.él de* I C : > J !

ifi d* tw

, „ _ Ç70tr. - I M O f f

Z : £ - î3of- - 1UXi('
&i «MI o»«T b»»oin d'o'qç'W tout po\r**t. à

toi mm*»i oh>«i» * • aw*»i <»> **•
.««np^r «olre i-n. L. «• 'e e.t to-P-'» '«-""

LES BONS D»RM!EMr.NT ton! »enduï d»w
(•• NTreau» 3* poi.es. I -s iu«ur«alM de 'a

•I dans certsMi» récents

itr*
gratwrem* (»l
bMhur» ««

184, m* de ftvofi, i«r-

l'Itu irrtnrmi lenrirniM mn^rin d a C M
rart pour ta linminotiitn, plut rions ilirrin
mtrrln tMlrv* dan» nuirf i/(»rl fmarnol

U'HTII-. >>'*« il' " - » ' P H I » r u» fond d r IKMU ; " < o CF.

fyi rc'finfé ,/r fttmliiirr plint. In rotonti d» • (TAfmeni«nt.
r n ^ i ' m m r r mmri', In u»/n,,Jc d épargner J

dam
pU
J „/„.,.I „,„

frirt*. HWM VHIH, ron* il noué
- AGf-

!
Ai^LK-

O*PT- U

Le Petit Bastiais
• e wo-c-ra an

4O CENTIMES
KETPBLICAni DTNFOUMAT1ONB I

SEUL JODKNA1 DD BEMKTEMinT HEUI PA* rtL OIKECT AVEC TUM
E EH CHEF, : MAHTIS IIIA>COU

Là pubiiciié cstim-iuc>J* M I M-
CUL- AUX Bureaux 4* < P B B H i at

PUBJJCIT» », la, ma ^Tnnu
B&WUci«, P»rU iBmo,

TU i TalUwtrt U-U «• | M t

4O CENTIMES
: UACC10 : 1AI

Aiuuii changement notable dans rensemhle
DE LA SITUATIOX

Violents combats en Alsa,ce-E«orraiue

Chronique de la Vieille Corse

La forHjication et la ville
e qu'a

n précpde e r<\e la ville.
. e>l attirée sur .e cas des
Lrt.- lorUflés de la Corse j t
tut. Urne, par rapport
tu. d'Ajaccto, de Bonili
•cehio, d'AlgajoiA. d'Ilt
.e. de Bart*ne. <W Saint
i pas, ca eQet. ici. qaâ T de lor-

•X. tours de guet on àê défense, mal*
'•ntrse pépies rr^es on protèges p.ir
fortification comportant une certai-
'nceinte. Dans ces conditions, it faut

leutr, croyons-:IUUB, a l'eu u ma J -
suMlite, comp^i'.iJit dix poniu.

déjà oceapé do Bonljaclo.

itratè;i-
lu lois aciritime et trrreaire.
is de Portovecchio est assrz ideu-

; nqite a celui de Saint-Florent : 1** peu-
CaM. df plemein existait, mais était tspuse aux
], de Por- Jdcpra^atiaiis ;un vml le protéger ut a&-

' a t tm •

polut tiqui

on

cxi&ta prcMue de i<
aibraiur de la
le quoique sous atw
. .Kiradjque- Ut viludclle

e que fa fortiU-
la ilic qu

du neuï

per et !«• d>. <ie la

•,11e et protefte le port luturcL
TrJ parait eirp nm^Tnent le ta» (je

liastla. dont lis oiicuies politiiiueB Boni
.,u châleau de Bi;;uKii» Un torrione
. • 13» une eixeinie eommencpe CLI
' UB. parUlK par la suite, complétée par
• . Français en 1553. ocnnettenl le proc
• ment demograrhi*""' tfu no""»» CPn

• proteaé. lont di^paraitr; les laibLs
i '•••innirratiOFts C* riiiiiterlaiid1 VJvuiit
il une ne incertaine, soumise à tontes
.., depraflalions, h-i la forliticaUon

r-rf sans (Joule Ja ville, maii la ville
ait deiâ en pujîwact-,
t Qoartkrs «pie quelques tou
MW «t de Kuet w suffisait ni

persée en

• c.rtame securlfc a uii arriére
pays aussi fcitUe qu1.' vaste ; le point
de vue stratégique ici correspond uni-
liietnent à l'utilisation du golfe. L'eii-
•Ante de Purtovecehio est de 1544
Saturne est en puissance de peuplt-

îient, saur mie lorlificaUcni qui eslg;
me cnceiutc. et l'on fie décide À ï'tdi-
ler au commencement du ltime su.*?!?;
•M vaste luiiurlaud sporadiquement

,pcujiie. E e, on ac-
court vert» la uouvdia Tlllû. L J lortiûca-

dans te cas, a crS la viHC
,me plieuoratue a, Cuite, caul qâ
ce noeud de pastasfs, un premou

Ituire xocheux tu- pxcU rcmartiTOttemeiit
la défense. Lariyint! de Corte, mpdi;-

»k\ est >lrates"iuf.
Mais la lorlercsse haut iiereliée offre
s Caucf. i lliabltaliun. «t ainsi, dans
. svltc, se croupefil a l'abri du château
s habitaiIU de vliist quartiers disper-
;s dans les eLivirouï et par Ifiir tailr1-
tent «p«*s a tons les aJeai
Dans le seul cas ce Calvl. tocs parU-

rulier. la lortilicaUoo crée le port com-
a ville. N-oBbllons pas d'ailleurs qu;
instmolion des ports est on pbeno-
c très récent. Il j avait dr« poiU
rels. BtHiiIaclii, Fortoveecliio *Di
an-ws qui ne fur-nt outillées quVn

dernier ïicu. Mais dapg tous i « cas.

Lf cas ti'Ajwoo est presque ideutiqu
. rrlui <ie Basua. Comme u Bosba. lor;

de ftoncrtsse prutêcea le port comme la
a |Yilk. aprrs la, riDe, r r ç t conforme i la

|capacit« Oc uavircs nilliaant des moyens
sommaires. Da suffisatent après qa«
sent etf assures les ne«s«itw.

du pcaplcmenl ""t

(jJurement L prol<-?e par |d« la derei»

rau

l

.•lis aprri, cowpieter par une rnceiule.
ÎJ forteresse propmDOBt dite attendant
romn* à Bostia. fct Français de Henri
II pont «cevou *** »U1"S comptéa»cnt5
tji ciWrrne« t-otre B » I M . cl Ajwru.

.]!• petite TUJe tranaïÉree et a pcn.e pro-
J -."irr par un. lof t dominant.

Le chawau d'AlsaJott consiilue nn
fiubryon d'enceinte. Ici. II faut <*m-
U-T au cas d'un emptaccjnrnl propKi*

tt de départ d n profil-?
I ewMiïsemt:ut d'une reairten

elnppement âe««îrapluqi« ou portoai

PB
D:BS les camps

de rasemblemest es Tuiiae

Allocution du Maréchal Pétaîn
• • • • • •

liortiiius. 2ù juin. — I* aiaie»
un a pnuwnce aujourd'hui, a midi'w,
ev.-mt lv laicro de Ii radiodiffusion
aUuruile. l'allocution suivante

* F m n f c .

t. J'ai deuwuao â nos adversalift
aire Ha aux ùosulito.
i Le puuveriieuieiit a dt-sirrê Iiter les

| plénipotentiaires chargés de recueillir
! leurs conditions.

J'ai pris celte deciûon dure au coeur
it soldai, parée que la situation ml-
ure limposait.
Nous e&petioiis r^-sistei sur lu ligne
lu Somme et de l'Aune.
Le Bcneral Weyeand avait regrou-

i; L>S lorces.
Sun nom seul prêM^eait de la vic-

re ; pourtant la U«u« a Cédé et la
SSIOQ ennemie a contraint not trou-
a lu retraite.
ÏCS lC f S JUtll la tJ

|tirc était lûciueublï,
Cet échec vous a n

iillcfc r

rpns.
t Vuus souveitnrd t!e 1014 tl « 19IB.

mis en rherchti ics taisons qw je vais
ous dire.
t Le 1er niai l'Jîi. r.ous «vkni» i nciire
3H00O0 hommes au\ armées, maître
mis «us di' cdn.batï meurtriers
t A la veille de U bataille artucllo,

IUU.I in avions 500000 de moins.
« En mal 191B, nous avions t i divi-

« i britanninws ; eu mai 1W0. U n'j
n avait que 10. •

t En Iflll. nous ivirtiu avee unis M

Petites Réalités
t'.iis

L'uitenonle de notre maLcncl u
|plus grande Picore qn* ce-le de aoa
lectifi

ire S des combats.
< Mo;ns forts qu il y a s a

trions auâ£i moins d'amis.
t. Pi'u [fenfants, trop piru

Irup peu cl'itHies, voilà les cause:
trtr défaite.

< Le peuple français ne conteste pas

Tous les peuples ont connu toar a
' des iucers et d?s revers, et, par 11
itère (tout ils rendissent, ils -se u-ji-

trtnt faibles «u Grands.
< Nous ttt«rons la leçon des bataille

peréops
Depuis la victoire, F^aprit de Joui£-
rc Vu cmporEé SUT resprit rtr sarn-

flee.
t OIT -I revendique plus qu'on n'a M-r-

i. On a voulit épargner l'effort. Ou r-r-
Mitre aujourd'hui le malheur.
* Jiii été avec Unis dcint fcs Jours clu

riewe

L"4iel du gouvernement, fc suii ft
resbTiii uvee vom <£ins les ttmrs .som

L'.S-

i Suy.v; A mes cotes.

c Le combat reste le même.

• 11 «'agit dr la Fr j i r c . de son soL d

|4»ut£ïer5aut ka espnU et les cœurs,
JBSUS twlser mai l lé tout les volontés, qua
f pouvom-aous faire si ce n'est nous ac-
'-rocher a noire CTere de Corne avec une
pif te flUai» angoissée.

. Nous ne vouluiLâ pas c^peodani, nom
\ livrer, eux le ton pieuraicii&r»!, a (jcs

Miteadrusements tncrnisideres ; rere-
. liant «l'un court séjour aa village, nojs
j nous contenterons d'exposer des preoe-

de paysan, de cultivateurs
#3 par une récolte abondan-

i te iit fruits, si; U'unveut d^iis l'impos-
sibiBté de les écouler, de les conserver ;
il s'agit de primeurs jjèrUsables qoe l'on

iiie peut expoitti ^ar suite de l'irrrgu-
' -ariLé ou de l'espacement utrinal mais

raison lies lireatiEtant—s, des
rif.mes ; et des produits ̂ a-
•!-f. u , t ^ vont pourrir dans

la tourdeur de lïtinospbérfl créée pur
;s evénemeata ea cours : ne scrait-ll

pan twMible de l'éviter ?
Une intervention de r^ministrfttiou

militaire serait très ciûcace ea l'occur-
euL-e : elle pwyd- ks moyens de tnxw
port* et lus clients voulus pour empê-
cher un pareil sacrUOge ; elle t rmm-
ra;t dans le canton <J« CAÎeiKaaa, par
XKmpIe. des Iruits maffnltlques à &PA

t le bonheur de nos soldats.
nous excusons d'avoir, & liieu-

^lte. des souris de celle tatur«.
. sltuatiua nationale a pris

rv, ùâe ai!cre telle qu'il tmis
' . i sn;vre ; nt|is f -i

••-; .•, -- ia tounnenle,
tyJHa ^e Ectrc devoir de regar-

proches réalités avec mie *1-

• • ' .-nanties Ta rcpotiM- iranc.use jnx condi-

Une colonne motorisée -m - «
italienne en fuite | Sous-marins italiens

coulés en Méditerranée

Autour de la Méditerranée
p w H F WAZOTER

s de-mr rrprndiuir,

tantes sur
nui dan- Ii
Toiilate :

Les autorité* milita

le dwiue ie> jjecLikjns tu.
» sltuatioo des italien* m
camps ce rassemblemeiit e

udres. 19 J'j:n - - lit» colonii'1

-e italienne a et* attaquée par
drurlitment îilindc brUaiinique.

La mkjone italienne a de mm
une en perçant quelques hommes
De nombreux blessés ont •!*• l

Tison r.ifTs.
Aucun britamUque i: J été bleaié.

Les conditions
de l'Armistice

1. . . : . , - , , .!• j •. - L AiîiMU.

ninu-itere de ÏAir b^iunmqti
rat qu'un sous-marln Italien a

nt pri* Uni
les les jrecaoUnrw utiles ptmr W?lei

eux les problvriVR qui se yrtsen-
•n tenant compte notamment tfts

< <te naturalisallon de rertaios
Lliandleai) venait de C«iii. coadM jrenortUmiU iUllens f t dr la situation

drvkit wmr JJIBS Urd «Tle-Konsat des miirtirra <fune même lamifié lia-
i,, rew<l ur>« XorUOcaUoa sommaire,|n«ine dont «rtains sont wms 1rs «Ira-
m- tifindr ttLllUc aa moment où Fas- peaux traaçai.v

L! PPOU la crée, lea tempa ^^^lt dé)*
v,,lu- île-Rousse était dé]a en pnts-
iiit» ne peuplet.ent par sor arrie^-
lys non r*f m»*1 fûrtiïicatitm qui >,'a-
-T» supcilelalnirp ?u 18nae «((;1f

N contre. Bwirt-F.WH* était deu

Chaque sJtnaUan est naminêc d
faç»)i a ̂ protondie.

< D'ailleurs toutes les familles ltatur
s rendent hommage a l'attitude •-!<••
itofllês- rar «Iles ont ttppria par dr.
mnUs dé)» libérei la tecrni plus qu;
irreete avi c iaqnel> l<*s Inteni^s *onl

' L'état il'rsprit dans lei ramps « I

•întipri* i t a L T i i r '!> l<!-<~- -• L J

:e SteUnl aniiaace que * cluniv--
|jin Hitler, qui »¥«iit quitte hier Munich

mite de la coufrroicc au «wrs d?
[laquelle lun-nt ^labinws 1̂3 CondiikiQ.i
cte l'armistice, a rejoint .e çrawi qowr-

rr fiiiT-ral aliemancL,

procticre italienne. 19 juin. — Le
chancelier Hltkr t l ie Duce auront mn
MTonde entrevue ilaas a » ville: alle-
mande *>s que les pWnipotentlalr*1» fnn

aurnnt remis aux «ntoiliés JIX-

lli'iit <; ..i majorité des italiens uc
imu.fàt iras leurs srntifflwnis J li-

dH Rouvernerncn-j fasciste QUI, ro»r

la set-onde fois. « démontre qoil ne s'in-
w nullement à la eon#eUrtte ita-

lienne fttfillf en Tunisie »

Burdeatuc. 19 JWl- - 1^ fm
coulé on sous-marin italiiri

Ce que sera 1 hiver
en Allemagne

Londres, Î9 juiu. — I>.to* :(.- :.. ,• .
-')mpétRiIa de Londres, on e : r. M
•ï\n qmtre mou 1» terrtuuu- *.*
•jjmiia connaitruct toutes les horreurs
.e la famine.

Delà. U «colle, de nommes de terre
•n Allemagne est trfe mauvaise et ta sl-
luatton e« crfliqne rn Nfirvrjre et rn
J'IClqoe.

A Londres, ou sait que l'AlInnarne ^
)>rép«re à faire appel, poor de» raison-i

anitûres 4 l'Amérique du 3îtd <•% a
erinue Centrais iTiiver prochain
l'envol d» vivres, mata le blocus

ai, :lais sera Inexorable.
L Allemagne ne pourra par cmséqurnt
sdiTisrr qu'à l'Italie qui, «He-Rittnej

'sera tloqufr
(TJRI LA SUITE fîï Sme PAO» |

tia«su niediUnaiiC']. l'r.s- jxii
rcRion ccoDomlTJe essentielle et cc-

.*.ntiact Tintenae activité diplomatique
• t militaire qui est dcpliq'ee cb-pulj quf 1
auea années de GinnUUr à. Constaati-
ropie atteste l'impuriam'o clià coieas
politiques tu McditerrjQee et .a valeur
wpitale de cette m:* ro»imercia> ^u|

L'emanctnatiun pr^rtssiFi» QC \T.\.-
treme-Onent ou Je inpon essaie <

ardre nouveau • a la laveur
insi que ia place sans ei's

prise pat l'Amenquc a
plan économique et Bocal auraient g
u* croire au dtclm de : i Mi —j
e. Force nmu est de mostji^r ce^ei

t Que ' n d e

<-v (-(un aa globe cne p*ruc d é -
s it n 11 e rftstne n t Herr^p qui "Unit ou

an; cciU) mer iutericBrr

notre crmisatton dor.t iTE

lêtalt rainé* fttt Platon. De r,>is j

\VeateiBa qm * séparé l'Alnmie de :

î a débk)«ué« et Lie est entrer en plei-

de aa valeur w i e r

!.'•-. problèmes j prpsentfrit tin**
Igranfle complexité qui limitait leur etn-
I sj>ci«Hsr(»s des chancelleries. On

-aR«r certaines eonn-
et en particulier *Dllywr briét*-

nrn t la position des riverains de la J&ë-
d1l*rntné>. résumer hmrs prétentions et

mopen>î d"sp'lon, afin d'en lirer^

t>nir nous- la. iecw Q'Jl s iropiw ooiocii-
jvemrnL

I Les pnnflpolfs puissances qui a'aaSQ-
;dent ou M heurtent en Méditerranée,
I crllrs doat les intercU vitaux K deve-

ippent, dans etlte mer xmt lllaUt, la
ranfe, l'Angleterre, l'Espagne, la Tur-
nie et dans uoe m'rindre mesure '.-•
UhJ"- . r

priniil e« r.atkms, deiix socl can-
nuees cîwcune à lime des extrtmil?»

de celle mer, «1 leur lavimnnaieat e r
l'un drs deux bassins m quoi

japhie» It (Brtwrit liahitueUe-
Ifcditerrinrt Occidentale qu«

!hornect à l'ouest Us rotes aïspâînf.
BakJrcj et !e Maroc Espagnol, Us-

dlterran»? OT1ciits> fermée a lest par
\rn Dardanelles et *'«n>ssant. aux rt*»-

turci. f^acne et Tarquifi M Ttteni.
it à bnUer de l « u t ie plm n i au
des «M;stci'.jtiotts de première ïran

•ÎCltT.

LfcK

DE LA

Toutes deux détiennent cependar.1 n;.e
H d u de la Méditerranée. La Turquie

peut fermer à sa guise le détroit des
DurauieL'es. L'Espasne, jans posséder

coiitrûle exdufiir as paisam unissant
MeditprEan^? a l'Atantique, *. par

1 mMffps marocain.;, andalms, et par
j-ciiipei ^ej Bakareo. une poaithm 0»

premier ordr*. Dons uu conflit m tit-
rmilant en Méditerranée, son amitié a-

Liante «rrait précieuse.
L~Esp_ 1» et lu Turquie, avec 4M
>hTos ,ietl«n oppose*», M n o m *
cm ci- ' .:i tr. <•• que la puHanc*
illlé^ n* jfhr pennel point d* foirt
Talif sr'j< et di> jmrer on rûla de pre--
ier p j r , KUw son: 1JW11- condoil» A
i-wn-ier nnv vttUllet dr la Wtw n*-



•uc fait rari
«tnltic Peu:
Uwut de rt

urfittr kji
r ie mom
tMeiervv

itmeirier .• «MMÉHu
crut! Ac la

Lirpatc ,
guerre c>

e Iraitau)

iiWOttewuii <i
e:H JHepugm
et l'Italie iwur

iMMegtque M
r -de «'» aide

-ie oluDiu' «

«.UMude, ,?**•<.« «M «ut-e«M])te mit > >

par nott-MiPw» de ii
dons-umu de Î4 s.ni
«Mr*e f iMcn t n *
]* Frauee ft MU * «
que uous irfeHsk-n* <••
glque- Ajoutons que
î Atlantique o« *w

U' debouclie
^ dtperrfau<M

COMPAGNIE DE CHLMINK Df FEH
DEPARTEMENTAUX

ErseM de la t «r»
MODIFICATIONS

'• AV SERVICE DES TOAIKS
La Direction ••' :iu:irww de portrr a

ia eonnauatti.» <* " ; c *
pers Que des
réalisées incf
de» trains.

t être

la publication des

CD. NICOT

ta ffbcBlU M
M P o a l m r d Paoll — BASTI*

,o-tre la P J
WWSCÏÏV»

LA SITUATION

Conseil des fttrastres

Sordc^ux 2u iv.ï - L'-P. Btinwci's
ura: «nous c* maun m «Kis-ei.- «on*
pffsWener dç M Lrtrui:

Le eonsei! conuneur*: u 9 nfM-i-.f se
léonin; » 10 "h 3» •

Lu Secreti de Ching-Hn

tenu • u - (touaM, t t su -
rtmes dOHi ta'lbte était a(B-

le mur ^u cuulwr d'eiurce en
MUCS de cuivra- qui porta le ni

raaon sociale 4e ces Itrme*.
n di: l'i-ta^e iù t i c s i-talent

Darrpi rt-nuajua ju'uu >eul lucul e-
[ îiuweupé. «u quatrième «as» . o«.
fêtait-, 4'oem>aur ne rigftUatt point

IMI Mentit* p:ir la plaque Hufittuel>
it E«r«i, ne s'attarda datliturs
environs de cette maison. H ne
pa» que sa présence i « rwnar-

et l'e'a. pour lps r.nsins que ! i'H

Ajran
'arec!

«I re X ei. La étux ? a
1

* -

umiUque de <• curius - et k polii
it pas sans inquiétude en ffrfta

•oropalriotr. car il !«• *a*«it pas encore
? que D a m t pensait de l'évasion
ata <tes leoaux du connni»*arui
— Bnalour, elier ami. iîit Darwt.

'Titrant dans le bureau de Hosei
occupé sans doute '.'

Idotuieiu du JU a reWrdre. Vow> cou
st* J« dernière nouvelle .'

__ Quand VOILS me l 'aura aimui
— Un ftjdniïJoii de grande UiU«. un
eant. pfuit fu iouite «uig- *'e*t e l m
; a ckrux heures, ayoal le IMave com-

ic p^-le d'envol. Or, personne a
u m tntendu arriver cet avion a
e Cbai:s-nai. Naturellement. or.
reudi « la poîice au^i mien celle

1 que U I

dimuiliiscz-vvu^. M-front
PIS .-.avoir <roii Tenait (
compte tien dana pfii

e par rapport c tout le n-ste Oi

— B J U : "i

nçlab a failli «Utcr :'

l̂a 4:
'» plus qtiïm interc rcBOspectlf. Bi
et, j al tftrere une lois bebom tt* v«-u
— A propiw de votre ancien domrat
ue sans doute ? Oa l'a chfrhe par-

tou\

Et- Darrct laooa1.»

E nt, la ïe.ii« MI s

Trahtn

Appel du Préfet
du

adresse a I» pojwtatton

*4 KHBpWI*

< Votre T

tout Ir* airtffliteï i W I ^ n » 1 " ' ' '

l

^ VAS u serre •» ^»_Wp^J

" h* ire pirate par

- rion
r-nor Edouard VII
. Avenue Edouard VIT. répondit

commissaire Sonet : etfnewtfon tttt
wle. L'affaire emtcerW mon e»W

Parfalteme.il. rhn an

me donner Tin eca|» de matn '
|covpt*nâi <«* mes « m i t » ne w »

.tf-rit puiTp Pourtant*. Va*1»*
BîiHitenwnl ' A "̂mis.-!W TOtre

p. rteinaïKiez-lui la permission
seul pare» qu# j * vnirtrats
!a rhow T» s-rtrnfTal i»» !*« i

B r* de rhtimbff. *trtn r Atar*.

pi? L
— Boit, dit te rormntwair*. J» -rai

élut TUJT"! <*t « i
pour »mn •

• raili* Darcet, loU-iittU,
t- petit p39t»-là ! A t.ntt

ReRiiauK venait de re|(aidii sa
- tf Waèr «epi lanirn thunmi-

Cc crut entendre frapper (•
d'entrée de i^apiuiMment. El
•ut. elle comprit bientôt tiui

>* SKdieii ii eiitt plus iwnl dans iu nn
re piirr.

ans li- iiwaw leaip». flareti oui cUi
• m Stnc* Blanc, pre* de i a * w i «
It VH une «illtmierle iflmBWre 8e *1i
dans le eou'.oir de la maison. AII*R

It pu(-il annoncer :
— Mon cher, roua ail« faire une bel
bprine r Ran'Tmii **t U.
- Von* frres cfrtaui '

~ Je vteni de le v#jr «ntrtr. et. wafa
mqullle:- je le reconnaîtrai* entre nul
de ses e'tnb'ables. La petite ceremo

te d'iiier m a *ra\ê y s trajls JWLT l
ie daiiï la «wnolrc,. S"us y allon-s
Coam» M* atxot H»iBnieK «WUMCH» IJI

latrteme él»»e. et u traveri Je lull
s -rideaux- Us fllscPttTPWnt Tomtre d
•ux personne» ' : un bomnic et 'im

Jje convnUjiiiii& Ro^er Uuiiiu i*e* rns
uus deux hKpeeb»H-<|iii U r

— JHe von, uwapoi pat de It- Wtn
Ii me fayt kf deux -'hamiiifs

ils Ï . hein ?
— BHaradu. flirl. refl#B«rti«-i:s,

Et il* «uoiutrvnt vm* les *»alre,
pied lïiiu: ne pj>. alcitot la proie gu'

par cleti Unit» àaueen^ri
IU au «#urs fie *« rarnrn- ri'
•s. Dan*l savai t *f::ti une tu
i lui euetadre le »wur ! Ue n'

tait aloi*. qu'une banute opération d~

*-iJ poursuivi

ptus nue tout wft u la -fois, puiac
a i t de ^a vie. M i* fcbert* »'

Jeune ftîk et qu'elle jeune Iilie : Dei
mit. «m- amie- une camarade i
p CDIH Darcet. â mesure qu'i
lissait miiux. »ppfïeiait un

plus chaque jour les r,nalîli-s.

I. avait fallu que Denlir lut en d
•: pour que Darc*t eaperçit fondai
' 1* pince qnXte tenait en a n 1

»lor.> U fallait »anf*nvrer lii
ent H fallait rruwlr dit premier
f*l.atl fumner !fa«ve«air? - et que

hrrsairr auaii ! — Ban Tanl e
aonne - !«• prmdn- «tws* « hn

:hcr là pi Me iimocnitp dor.t il eu
[tait ~ in-rvu p-.iii MO «WWl» « delr;

{«natiirine rt»?e
. tiK.li vieux

El il .*'W:na On rie répondit
rs. Je TjuIr'Wr mit •••M a ta
aia •> "f moment ! eirctricl'é
lit. On WrtfWiM» rte« Wolt* •

des pfti(i!#- ftèuBM-s venir d li
i«it. V-nt rtwlM I«t renver,n
1* rttnwftisaairr TrtKiuvna .•..'

tous pflWtew nw

,|» pnrt* a- las ! '• «Ws «ai
jll M **-<ia ou a la iroUiem; IW

»f*(» Tlriiise ItoMUit qui. l'-iU
e tru1 IXtrcrt ponvuit être b rt «)i

fui inHi«t i* feUvwrice, «rail ^

ZILIA

-p j'itUAtil'iiiicu l-
<fl*fll1.i'ait tiruMjm--

U HiTl'ifiiii ctamet«niliuU<?. M.'de

coram d
i>l»«iue

_c JeuJ était
-tiot, ï t rm

uiis. MM.
el EiasiiU. rftraltf.

Vous pr*wnluiis a iu veuve Mme Cle-
Fm»nat. » M et Mm»
ïuU, aiiisi (ju'a toutes l
eiî, Icxprensitfn de nos

;E RECTORAT PE l.A

• Vice-Reci*ur oe A Cuth« prtci-
Loutci les MMWJLS d'examens. H

•B» du bawjlauleat en portienllei
it duùutvuues.
jtn ««MMatî â U-dtweUrae p»rU;
il autorUes a se pr#fceiit*'r a Ciirte «i

HOFA1RE DES EPHEUVES
JlectificaUl'

Mardi 2â juin-: 2me partie l'iuloso-

tC: M Juin : Ire partie AAB.
Jeaol 2" juin : Ire. tu r lk AAB
Vendredi 28 Juin : 2m* partie M

partie Mathc

î'MlAI-I-ON.

COLE PRATUJ
! BAbTIA

Brevet 0 t n s
L*'s etireuvcs écrites du Bieiel d'wi
guement commercial
Mnrato. le lundi 21 Juin, a 7 h e u r »
Appel â 6 h. 45.

Le Pruriacur tW Lycpe, Dirtcteu
i'Bcole, Pratiqua : ML1LU3H,

"KTIF1CAT D'ETUIJhH
i SANTO-PIETRO

C^ndiau admis :
Eeole de Sanl^Fwlrv :

Custa Alice Jwepli — Fral..rci Ml
.a — Pasiiualiiii fiançoisc — Vulei
jitouic.
e«le *r Casta -

Atidream Auluiui: — BalUftUU TT -̂
mt-iocle -- Chiaram mil PlilUpphi

Aioul Sylvestre Ciludriclll An tu
Dumiiiiqu? — «uf rri Marie Véroni^t

DE MURATO

Lroni Ernest — Olnict» Joseph Auto!
-•r — OlmeU Paul Josrph — Usolinl

rranTOis — Tlori Clwre —
a — HaMianl Anlnnla.

Bragom José pli — Fiïiocelii J
Meril Ie*n UratTOl — Be *

Manonl Dominiqur — Aften I.
SInralnl Odfttr -- TfBjan! Ursole- M

ftWTRAVKKTTONS
3 jHiir lumière *iaiii)e i1? l>xt«
? piuf Hrrtiaion en Ttlle

Informations

de U République Irauçai-
quittent l'U» pour tller rendre c»mp-

ttentton de leur misaton e t

Ile laisseront à U U'te d*i affaires df
itht-Mlcnel.-

ÎMTEB DBPATtTEMBNTAL
F F . H D B U OMIBE

a d m i B P M E :

•tENTAE DE RABTIA
Bartuli JcLiïi-lto|)Hsif. U.)ii:a!uvr Hen

U..urdlci- Hi'iu-i, L'iipiro.ssi Joaclûm-
TlipetU Jean. Pdsauaiiiû Jeaii. Pianelll
lean. Poggi Pierre. ScuIIotil Jean. Smith

lues (SpêcûUlê (usil mit gr. •
CENTKB D r • H R T ' J U K E H T •]
pnvrniitt. Biag!!i. Caranoia. Ptazza,
rallt.

CENTRE DE LURI
Dellacrwr

CTNTRE D'OLBTTA
Calonua Lucleti.

? Prortseiir du Lycée, fic-ident du
C D E P P M. de la Corse :

WALLON
' a

Nouvelles Reiigivate»

VVP P«iro:u Marie iiet Fotau-
drni, et son Ul»L«Uu ; i l IMimii IIMIII.

VveMpnrra» fttene :-«teie rt M
mduil Jaiiqueij. coiffeur, el leurs
ils . Lucie, Catlwwne, Aniu «t Ma-

; M. et Mme * * ! « » . Louis, «tt1

et leur PB!JIH ; M «t Mm
Brumni Jeaii-Bainuîe, î êe FernuKlu.,

; M. et Mme Maleutanl ce
PUT» euîaiiu ; M. et Mme Pationi Phi-
>pe et leurs infa- u , M. et Mme 6an-

ï*ran«ris ; ».. ,. j e Petronl Au-
otue «t leurs eulonU ; U. t t Mme Pe-

tii Vmceoi et leur g enfante ; M. c,
ie VaUe Charles et leuro entants :

M. et Mme ivrrari Dominique et leur;
; M. tt Muu- MarLtai FraJifu--.

Mlles Exnul ; M- et Mme Gauthier »o^ r
leurs enrauta ; M et Mme Eenol 1.,
leurs eulauts.
jif, lauiilles CatU. CJuaico»! \'n:-f *,

«a*e, Cm

•AROISSE DE SAINT-JEAN
Nos Seigneurs les arebevèques de Lyon

•t de BordrJux demandent aux êv*qnea
ronrees nun envahies d'orsaniser
:r.ce da.is leurs diocèses rcspecUIs
•iduuni de messes pour le aalut ti:

la France.

Sou Ex. Mgr ffAjacclo demande, n
oulre, que. riatiï tout It fliocê.sr. mes.
Ikurs les Curés réunissent les SOùVi

I alresser BU ciel dans le même nul
pritres les pius lerventes

i JMiiil-Jciui, ces prkres aawiutltei
a les paroissiens sans exception «mi
H s a prendre part, en raison de la

|gravite de l'heure, auront lien 1« 21
• 23 couxaot, « 11 heures fltf matii
OUÏ les «ara i H h. 30
On récitera le chapelet lîcTant le St-

Sacremcnl em»ose

Ont rimmeose douleur 4e luire part
leurs ijarents. amii et connaissacces

de lu yette de leur Me,.arrière petlie-
iiie, petiU-ûlle, uif ce. ot .cousine cl«ri3

HEL£NK «LXBQNI
OCĈ rUe à Basilu. a i'açe de 11 au*.

• FTte voor ta mère chérie.
Apaise Min âme meurtrit ».

L-enierrememl aura tteu le a t t w r a n '
14 Jn-uris.

: i, r

Conformément au voeu exprime a
Kcclleiurc Mt;r Uosa. eveque d'Ajoecio

par N.N. KS i". archtvecjttes de Lyon
:t de Bowtauï. un TTiduum de MessfJ

1» France, tera téieftré à Saiulc-
fciarle, wndrcdl. samedi ri dimanchi

îieurr*
En eu circ«a*tanees doulonrrnïM

traverse uni» Patrie bien-aimee, tout
rmuiiont at lalre un devoir d*

iir Jeun pnercs â relie* de tous les

taia pour la victoire de uns. armes.

TE PENDANT LES OFFICES

BKUÛTEVX
I# ballrtin Trii-;irux d'AUrelo da tti

jctiiwe 1539 rappelle aux prêtres la t*-
p> <tt Misse: concernant U Sai
0> j messe m e u de menaces contra
,'esiî"e DU l'ou ctlebre.

] i L H ti«èk> qui lislilcnt. soit i 1*

Ë
meue, >Att a tout autre «(fiée re-

derront. des la première aJerte
iwi i i l i - i r ri*l»r et

In alnrlB.
2.) Le préirt aetebcarit peut

jtemect lnterroni|>re i» m « « et »e reU-
r, H l'jlerle »r.i dotutec.
cTitwin.
6i luterte rat donnée après la Con-
eraUM. la prêtre peul immedlaW
eni conaoŒ»er K» Sainte» Espews el
retirer.
iDe defecttbui in ctlebrationt

•forentibiu. X>.

TUtOISBE
ffOTRt-DAME DB I-OURDEH

'de Bonteai

IWIU11OKI BAW
-.0VULATIONS KN >

«BANDES
-«AAAN-m iOUTI

in ttfm mn 4 I

rclie

r Llota fwrçue d"A
^ ne L^

i evequen drs dioci
ion envahis, demande aux Cures i
Prêtres de la CorM de rflewrer t

Trldjum rie Messes pour la France.
:e Tridimm, aHQU'-l r.w parolssiei
udroDl bien assbt^r Aura lieu j Ito-

trc-Danw de Lourdes k-s 23. 13 et M

J Pierr

We Mattel JanjUes PtMHppe. i
L , Mlle. EliuucUi «attel ;

Msue* Ra>-n»oi a, J

. M. U lUH J
|« i se ci M. Ma l u t B»tlMtontf.«pft«e.,
uuit dt oomraerc* a KnsUa ; M. M Mnr
Riqut, née Mattti. et Jeu» « t a M , d

; M e t .Mm* MStUM BUMin

Mme et M afattel Pierra-Jean, •«
iadant aux «noces, et Jeun «atfaots
M. et Mme Airtw&e Matlei et lsar tib

balMiiga ; Mile. KatUi «laahrth :
t-Uk«rei!t ; M e* Mms M^w
M»IW1 et leur* autant*. * C*ln<
er.t ; M.MaUci Pttrt*. a u «raees
et M. nHKirani, a q a W W M »'

i, et leur fille, t *arb V**m V\

Haie rt M SUv-uu Jaaact. et ara'
U, « AjBeriu ; Mine M M. JlaU

|jran-Ji«teoia rt iru.' Ma, 4
et M MuttM

spn-UL u . i w « «a 1» !«» •
ir. c m » t*e -*»t»rr*. * « • * «

,Mnu.- el M. Mattel HyacuiLhe. cnavli'
;a Lwii*!: d'IiMUir «fcptaye 'J'

>T et leur i.la. M. MatMl Weirer»pu-
prffd .1 Bmneou ; Mme rt » «al- '
BCTnc rttrarlfe.* Ai- ;.Ja»e « k

(ttattn Mathien rt lf-r* « t » B t v » * w
M MuMet **Ji- i - * a T

curants à Cwie : W M «
»«u» MIN, •

ant. Penetoitiit.
joitrieri. CasarKua. Mctoll

cortr : ramlllw

t e Iletet de i* Ĉ rt
larme- MM. iw ptc.'ic

* * M ta MfflWtre de 1

s "" . JC prix
out le depar-
. 31 juillet

e Mtfgoris. — pf:!{ dv v,-:
ptf l£& |iacL«urt un port Ce debarqi
iwut a franc» fe kg ; prix de vent*
bu cjetiii par les K-vwndecra . 14 fraoca
le «É^tjJSnie : doradea, merlan, loup,
Vageoi H»«, mustaUe, demi, Brochet.

Une rsiecork. — Prix de vmte pj
les jxSelwurj, 10 Irancs , prix de vent
par in revendeurs, 19 francs : oblad<
pous«uj:i da roche, bouillabaisse, ras cas
se, chapoi!. jarret, mulet, coloiar, mu
ràw. angaille. aêvewau, congre.

3BM catéweie. — prix o» vente par
Isa petlituJb, 9 (rares le kg ; jTix
renie par Ira reïeudeurs, Jl francs
kllo!;raiMne : maquereau, salrw. bog1

eatdiiie.
4MB cakégarie — pii.- de vente p

let pecheon, t francs ie kg. ; prix
vente pu lt-« revendeurs. 1- fraucs le
kUngraume : rate, poulpe, *onpe, sei-
Cue.

CBISTACES " ^ ï 4 ' -
lauiguuatt : prix des pècheuri. u Ir. ;

Suis'«les revendeurs, la icaucs.
lammard : prix tU* pécheur*. 12 fr. ;

prix d u revendeurs, 14 francs.
Crabes : prix d n pccfeenrs. 8 Irauca

prix * j rtfendtutB, 10 Ira.ics

» cùlrt, 16
«nartkr

lier, Jarret», !• irauM la kg.
AET. 3. - Oaque norcesu *
u d'apfbs son puids j 1A taxe d-defts
• matière à obtenir un ni ix exa<
îent arrondi â 0,05
ART 4. — Les touchers «front tel
'afficher sur des tauWux spéciaux
i vue du public el trèa luwbtcuvnt
ris de lu prosente taxe Amis k'urs n
uins 4e rent« à, i'extéjrieur de wux

[et à letaL

ART, 8, — Ha.di'vroiil pour chaq
mt*, délivrer un amlittin Indltaont

jjnarccai], le prix perru et son prtil<
ART fl. — MM. ie Srcretaire Kécéral

ce la Préfecture, ka Sou«-Pré1
le directeur des Servies v«ter
lej Comtnandantf de evndari
les Commissaires de Police s

chargea de l'exécution tfu présent, aire-

; Ajuceio If 13 juin 1S40.

MINISTERE
DES ANCIENS COMBATTANTS

ET PEMKIOKNES

ADMIfiSIOX DAPPRENTIS
AUX tuaOES DE LA CIIAU3SADE

tneura, 1 I
pf-

des revendeurs, l,5u
tilrawntians coustatees *
anX PanruMs pour faauase 111e-

des pris, ct-nfatmêmenl aux dis-
i.s «la f ee.ft du 9 aepUmiire 193!

LB PREFET,
Signa : r£IITJEAN.

A S S E T E ;

*«&%* fWftt 'd» la Catae, Otflcicr (Je
Légion d'honneur,

Vu la circulaire de M le Ministre
RlTilliltemeot ta £atc du 17 mai 1!
sur la limitation des prix d'achat du
bétail.

Considérant que dans l'état actuel
HHerace ces prix a la production
pourrotit depa&ser anus ie departemi
l*a cours «ilïjnts. eauEurneaient s
BrescripUcas de U drcuialre «nsvisee ,

Borotcs, 12 Irancs ; veaux. H ; porcs.
12 . jeunea ajoutons, 16 . biruls, 10 ;
Cbèrres. *Tr le kg.

Vu l'article 1.3» d-j code civil.
Vu l'article a i t da code pesai,

ARSKIX :
AKr. 1er — Le prix d» vente an de-

tail de la «umd* de bnxbene est lixc
de la façon SBiMBto pour le* vWe» à A-
JacdK'Basu» et Corie ;

BOVIDES :
rik-t. 26 Irancs le kg . taux-HIct e>-

soaaé (Rumsteack-, S0 I r ; elte a !a
nnfit, 17 ; entre-eyle désosse 20 ; nun
doMaiKO. là , paknm déau^e 14 ; poi-
trine. plaW rrtle. Jarrets, 10 Ir. le k

. 23 Irancs il kg. ; Côte aaiu
lu s ; a«ae cm 11 ; *paoie dé—»*t. H;
pmtriae 12 funca ie kg

imtnaa MOUTTONE :
O!<;ot- au détail, 20 francs le k^ ; et-

| p t enOer i l ; cAtalette et rognonnade,
! • : épaoie. 14 : fMtrtte «t collet. 10.

'u uameo est prevu pu
•n septembre procliain, d'apprentis i

ports et établissements de la Ma
aux Forges de la C^atissade. à Gi
iiy '.Kitviw, En appLcatiyrj des dispo-

sMcus de l'articte U du décret Ûu il
un IV31. un druit de prlo.-:'.. est accor-
Ï aus Pupilles de la Nation.
La liste d'insciipiion à. cet excun
it o^erle â partir tfu 1er Juin 1940
•u close le 1er juillet Lvs candidat:
ïivent être poun'ua du certilîcat d'e

tndt» primaires ou avoir
iptes à entrer en classe de finie daia
m Lyeee ou Collège : élevaût du i
pre de l'Edncaticn Nationale. Us

r au n et moins de
ma au 85 septembre 1940.
JuUlois, les candidats de plus d"e 15
devront justifier d'une capacité pro
tonnelle au mains équivalente à ce)
cqulse. normalement au bout d''Ul<

aimée d'apprer.tUsas".
Pour eue les demandes soient rec«va-

Uti les dossiers delront être complei
nant le 2-juillet. A cet effet., les JamiJ
es intéressées duivent s'adresser imme-

I jm^Afpjttt 4 J'Oilice Dé.paxt£jucutiij
Hutii'S, Combattants, Victimes de
ïuerre et Pnpilles (Te la Nation, 62, me
le la Préfecture à Nevers (Nièvre t pour
,û\a Museigncmenu complêmcntairrs,
t présenter dès maintenant, leur fle-

mandë ct'admlesion û l'examen prévu.
ont seuls admis à caumurlr K-s
laitts iiiscrits JUSQU'À la date fl?tê-.
la clôture îe la liste dlnsaiptioi;
mt l'aptitude phyalqnc aura e'."
ri np Èatlsîalsaiitqi
rémunération de l'apprenti, y -

daEt les tTots premiers mois est de 0.G3
par heure, par la suitt, les salaires Eont
evises el angnicntês suivant les résul-

tats des «umens.
Le Secrétaire Central nV l'Office

des Pupilles de la nation :
A FRFSSE

W-ot, «MrtatUs. rocDOmude, 14 fr

Ï
bt : épaule. 12 : cotlitr et poiuiue.

fcanu \m kg : rttokttta
Itt) 30 ; fetihtt. la : prttrinr (ruiche,
14 . '.ard frais. 9 : plate-cïfi', 12 : lird.
U ;-*a«e, 10 : awawnt parpamne. i l ;

c tard. H fm>cs le kz-

' Olp)t. côtelettes et ropionade. 10 fr
le ktlog. ; épanle, a ; collier et pollrtnt,
| f X
*. AHT. 2. — L* prix de rente au détail
jln h < l i M i de M*rltni« Mt flxé de U
IXG^B SUlvatitfi dans W autres commu-
Hei. du département.

1 i Q\ianier de derrière, Jusqu'aux
*«ni i ' r r i eûtes, 14 itUiCS le kg

3.1 .quartier ((e. tfevant. poitrine,
|kr . JtrrcK 12 fntnea le kg-

Le filet re-rtart lirrr t a » .
VEAUX :

t iw-ë» derrter*. JuvMMB

Nous. Préfet de la Oorw. orflcier de
i Lésion d'honneur,
Vu .a loi du il jwi'et 1938 sur l'orga-
iuuoc lie la Nation n i temps «te suer-
Vu le décret rta 21 normdire 193t por-
i ut rr^ictoeRt d administration pubJi-

qv: pour l'application ûc ta loi du il
ulia 1338 .

Vu la clrcuift-re de WH. le Vjte-Pre-
rttnt du Conseil t t le Mir'Mre Ju TTa-
ai: en date du 31 mai lft**;
Considérant qu IL es: 3nfflipfB«mDH

d'apurer le ravitaillement des popula-
tions en tout temps et en tous lieux,

ARRETONS :

UtT. 1er — Tenu les étaMimmenU
'alimentation du département reste-

ront ouverts a savoir . restaurants, bou
boucherie^, charnilerirs, ew
ae^Hins de gros et de drital

de rente de produits alimentaires, i*
iesomes, de fruits, cic..

UtT. 1 — Sont -puces amis le nm
me de :a réqntrtUoa les prapriKaim

de m

ART. S - A U t n CTreptirnnPl da«f]

1 t

•/ flOTTK Ut LA Ziiik- l'AUU

DUPKKI.DORF

UWlttres, 111 îuin — Le* allemand
,iu,nes reeaonaiastnt que le chef de 1J
police ÛC \a \lii* de- Dwxitott a cte tu

tir une bomb« anglaias.

HANOVHt:

I>amre part, la police cl s Hum-Ti
idifiue que U fabriq-ie de petrol* a}'i>

:lteiique * «L« atteinte par Ie<: bom^'
iques.
suite de quoi, l'administration d(
ique ii décidé de retirer toute» !e;

d'ouvriers
A Londres, on ebtùne que c'esi là u:i
;tTnoutlaîff. puisque eette labrlque n\

Ut attaquée.
On pense que les allemand!; veulenr

#cmcnt diùsimnier lempiaee-
l de la fabrique.

brit

La situation JuiliUire
i -- L aiuiFi' di-a A:

Sur iisembi* ou iront, aucu
m-ut uotatle dmi3 la journée
Les troupes allejnuudea i»fû

Loire en entier,
coaiL;i-* «n Alsace-J^o

Burdeaus, 20 juin — Ce soir â 21 h 30
rchcïéque de Bardeaux a prononcé
radio uue très imouïanK et patriu

A CORSiCA
r^KBE JTEH r u s a

par ItAISTRALI
frerau : 10

UTP rédulle par suite
n dune partie de cette .'«pulation
maîïvs aont autorises à accorder des

rrogatians aux présentes prescription;
nu rc'scrve que les produits alimentai,

latîasïnes srnent repartis au préa
?n tre les au t res commfTca u ts.

ART. 4. — MM. le Secrétaire général
Préfecture, les Sous-Prêrets,

laiies, les Commandants rie gendarme-
•t les Commissaires de police du dé-
puicnt «ait charges de
présent arrête.
uccio, le u juin iMf.

LE en

DKFENSE PASSIVE

est rappelé quo les piétons ne doi-
paa circuler p to iau t tout« 1* flu-

de l'aicn«. si ce Ccît pour se ren-

uonicnt du £i^iial de l'alertt 4(M-
i voiiurea son «r j i i r lw, doivant

irrvwr sur leur dicut* â i-endroit ou
et s» trouvent.

Ciaean doit ooscxvar le Ulence abio-
dans les aferu ; ne pas lumer ni e-
ilrer à 1 aide de briquets ou daJu-

e durent pa* être eon-

AVIAT4ON
s. 2J jiihi. L'aviali.
a iwmiiarc-î celL« nuit
iliU)ir«e. duus la regiiu

D'autre part. Ui RAF. a attaque « i
.aiua oûjeetifs mUltalres d'Anne us.

Au cours de ces opérations, un jjipa-
'•'U bnt&iiiiLt|ue ^ vl^ ivrdu

Londres. 19 Juin — Ou êvaliË À piv^
i'' cent le notaire d'artuns alterna ni
lui. pendant 4 heures, ont bombarde ri
•il 11 wHntcs sur la cote Est de rAngi:.--

Loiidn-6. 20 Juin. Le mùiisiiTc
l'Air euumiunique que de nouib
alds aerieiu oui ete eUectues cette n
u r les appareils allemande.

Ces burolKs ont cte iaiiceea sur 1J
L- Nord-Est de l'Ansleterre, dans
orale du XJncoUtûre et eu An:;lete
u Sud.
Ju»qu~ présent, ox! conifite 6 ci

ue* «t une M>uaut&ii.e de ukases.
Trois avions t'iiaeniis ont ete ah.itl

Un commerça:: ruine
physiquement

par la caaràpatus

marrant aurait pu cire heure
roitiUpaHuu iiariuL sournoj*
f sa «nitc. Empoisonne pur If
s élaborées dius » u inte^uu
-re liommc était ta piuie d'hom-
maux je U'tc, de troubiea dises
lervônté. de neuraïtiicnie. 1:
eusemetit, lu bonne idre (ie prcndr:-

dea Sels Kmacùi-n. «t sa cunsUputin
disparut, avre "tous ses maux. < Mail

t, fcul-il. Sa suis tria bien ponant
•c, quoique j'aie pusâé U cinquantaim
' RUU plu.) aclll que punais. > M. S.
L._
Kraschen obtient û-- tons vos orame.
iternes finie, n-ins, intestin, estomac
a lunctionnement actif et ré?TUirr
rec :ui, toute constipation devient im
W»E. Le aang est purlfi.. la vjiallu-
Tient avec la saute et IV n tram, ire,
i rmoarcan de Jeunesse Krusfhe.i

timeux rtmtrîe an^iau; -- est <>
uile daaâ tooU'.- ks pli.nniarifs Y'.a
ms a S Ir 33. U ïr ÙJ i l Ir, vi

; afcr» doirent X i*

voiu-BoaBres d : Bhumatia
datique, d'une Courbai un-

Entorse, d"une Coutusian. de Rli
iPoitnnc ou Gripue, voyez I taoï

.lnienl Stoan qui a? trouve à
ĵlQ g n Q C

de uunul. E.û^
otu débarra

ant u nu'Uiuttf

r de vus maux
p lu sure el

A U librairie du

LES FAEt ES
DE LA FONTAJNE

LOC15 UÎISINJ

f i n : b (rur>.

EQUITATION
Vue itur un tkau tuen^su

par
JEAX DB FZUUS UK SKUB
sncwra caplLamfi de Cavaleri

F r u : S iranta.

AmsriOE BRIAND

iOSETB SISCO
t à la Cotu li'Appi I de Paxto

Prtz : U

L O T E R I E
NATIONALE

des comigrics gouera-
doonée* par 1* service de la delense

pour lei délinquants
par linstrudiLi; gt-

•ale de la Na'ion puur k timjjs de

LE MAIRE,

• . DC MONTER \

ABONNEMENTS !

Aous pi'ions iwsalron-
s ilt- vonloii- IMCII *e

vMitM'U i*tj;le uvre tiotrt-
isst* a I rclifjaucc, [iiiur

<\iter la 8u*pension du

icrvirr iln jourital.

CHEQUE POST.\L N* 1S2

Prolongez Vcbr c;̂ l;*rncc

La Maison Agricole de la Corse

.itmjlItUHHJIltljMItl'HIilllUIIHJHMjHHMMIHiUM^^^



DEFENSE PASSIVE
COSIGNE DE :

Aucune detailUnce se ter* toi
Idsus Le voilage des lumières privée*.
Laisser une lumière rûibls de l'exté-
rieur, vtriiuble repère pour 1'uVia

niiv, t'institue une trahison, L'ecial
public est Éteint sur l'oidre de l'au

tortt* -nU-italre qui oe peut pas préve-
nir tout le munie avant l'alerte. Ca-
mouflez donc en permanence vos limite
res avec des rideaux, de 1A peinture o-
paque. Démontiez cuascl i VM Clitrïs
É'ilots. vo* chpfs fie secteur».

TBAHCREES
En l'absence d'abns construit* et â

repleuve, une tranchée peat être ouiei
| te tr«s «te. Elle est un refnge très «1-

e contre les Bombardements, xeftt-
ue les anciens romSaitacts de la
re 1914-18 ton naissent bien. Deman
eur concours ii toiis sera acquis sus

[ Eltôt.

PBOTECT1OS f r tSIM U S ECLATS
KL VITRES. —
tvi.ez sur vi* Titres ces bacdclctte

I in papier en croisillons. Vous éviterez
les riïiites dec i t s de verie produit*

i^e expl'.ision. même très l^intai-

Al MOMLVr DE L'11-EKÏE : DV CAl
ME. —
Fermez vos Kecires. vos compteur*

\ gaz et électrique Laissez V« c'.eîa «U
concierge ou au cbsf ri'immcutile. V

faut pouvoir pénétrer en votre absen-
ce dans Fctre habitation, pour étein-
dre u:i loyer c'mceiniie sans être <*U-
e> ce brtser :a fermeture. Puis gagnes
l'aùri tu:$ia sans courir- Vous avez noi
malcjuent qui-.nue* minutes après le si-
gnal d'a.erre puer vous mettre à l'abri
Prof, iw-en.

Si vous êtes surpris par le de oui ÛL
bombardement, k » « VOUÉ par terre
dans ie rulsseaa. Le« eciats de Bombe*
instantanées rasent le toi i pande Œ*

ESCISS SOS EXPLOSES. —
Ne pas UBproclier d'une bombe BOB

érLïitëe. Us allemands empiotent d<->
Saaibes tf\. ^ a t e r t ivre nn long « -
Uttt. p r i eurs JM-UTCS i»rti.'.a. Signaltr
tunte chute de bMnfte a j'antorlté &•
cale. tTRiarraerie, police, autant* CU-
4Uire qui iera procéder à la destine
Uon ou a 1 enlèvement de l'engin.

ne LA coût: Ut LA COK&K

AJaccio. 1* 12 Jula 1M».

Ut PREFET DE LA COBBB.

it MM. le* Maires dn Departeratnl.

jfur de porte f

Ministre du Ci
lative a la récupérai

« Aiuci-w.

. j> Ministre du Car

et de l'Industrie,

le 8 juin 1S«.

mené «l de l'In-
e à M. > Préfet *• la Corse

• Ooi i fo rtwcmen i «LU parii
initie 9 liu décret «lu 15 o
: au c Journal Officiel > BD

1 1M0. pa-
2 mil 1MU

et relatif i la récupération de» vieux
papters, U duit être place, dan* claqu?

eutte, deux reulpieats destines j .a
cte des vieux papiers. L'arrête tlu 31

Imai <. Joiirnal Officiel >, dtt 1er juail,
Use au 10 juin < .nt la d.il* ti'sp-

|pUcaliun cfe cette mesure.
i J'ai l'iioiuieiir <Je vous prifr de b:en

oulofr porter ces dispositions a In con-
f des L de Loul

|rites compétentes de ToL-e dfiiirtem
•il insistiiiit pour qu'ils assurent
•sacle application dtr prescriptions
élémentaires. U est . n ctlet ludispen-

|»able que la récupération des vieux pr
piers «jît eflectuee avec le maximui
d'efficacité.

J'ajoute que les propriétaires driver
istenir d'acquérir des rcelphnt.s au

uniques neufs e: a/employer, a cet e
;. que des recipienLs liiWfes quelie <)f
it leur nature. >

le vooa prie <le voaTcir bien wlller
strate applicahCKi des instrcdinr

lui y «ont contenue».
Le Préfet : J. PETITJL.1S.

BtmTICC D» GCET ET
CONTKE ICS PA

lia l'aliilltUU ; 2H1C i*irllt S'iu-
, 2rat partie UatMmatlques, 1;
A iiuw1! funipo*t*root a fort*
de Fi:U-si.
candidJU prenuffe partie

a leur ciioïx dJii^ l'un

Burttuie (Ecole Primaire Supérieure
Bte-Miirle-Sicehê (Ecole de garçons
Cutte (Ecole de garçons».
Chlionî tEcole de garçuns).
Uuro (Ecole de garçons).
Murâto (Ecole de garçons).

ÎIOIiAIHE DES EPREUVES
Mard; 2& juin : 2me pallie piuiusi

phie.
Mercredi 26 juin
Jeudi 27 Juin : .

Ut Mathématique
udndl 38 juii

: Ire partie.
c partie rt 2mp par-

: ïme partie Mat ht-

Les candidat A'B feront connaître
id'ureence telecraptiifliement à lenr chef
d'Etablissement le cfntrE choisi. Celui
'ci en informera M. le Vite -BIT teur.

L'appel aura Ikv le malin k S h 45.
Le proviseur : MIAL10ÎÎ.

MAIUIE Di BASTLA

CARTE D'ALIMENTATION
remise «.ni in u «&.=?• de la carte

d'alimetWitluD sera falu à lu roali
iSa-ie tfa Coci^il Murlcipa:». le ma-.l

jtie 8 heures à mie":.

Lçs chots de ï;imUle ou les eoeson
ifltt'urs isoles doivent obliga toi remet

et des a prtsenl. se munir d'un drs tii
cuments suivmitâ a produire au mutilé
ie la rrmise des eiiîtea :

l.i sa>U de natitmalttê fmnratae
Ii»ret de Umll'.e .— Carte d'|3cnttté

prffectoraM1 — Carte d'Identité nt
par le Commissaire Central de Poii
— Carte (TtcfcnUîé prjffjsionnpile
''tîyageor dr commerce — LLÏTPLI de f
tioDS civiles. mJltalres et d'invaliiUlê. —

Conformément aux uulru^tiùcu doo- '
lées par M. le Ministre 4e llnbéxieur j PMsepVrT Jusqu'à
o rue d'organuer 1* pMUclpau«* de la ]* ' *"

AV1UXS ENNEMIS A
Nt p:ii a;n>nj:her d'^n avion

•pre» «on attnnc«afe. Les
em[.:iuent des (LsposiUIl QUI mettrai
feo a l'appareil apres un long délit, pai
lois plu&ieun Heures, L'explosion de l'ap
pareil «essence, bombai transportées!
•oe dr tuer >» imprjdenta qui f'a«
reraieiit près de l'appartil S in tenir t
pÎBsiear- ceutatacs de mêUea de distai
ce. Si^nalor :«ut stterrtssaEe sn-s-pert :
^i (-rndjrmc ! :r. a 1 ajturi'.* louait. O
in posM m&Uilre .e jlai proche-

T B DE U UCJL -

Pour *o:i* prot*s<r lies ecL>U et des
trklles de mitr.iiJ.euKS de la DCA. mrt-
tes-*om a labrl. Ne restes pas en ter-
n i s -ire. Abritei-vous contre u
tfaos uce «•aoifcnu.-c, coctre nr.

TOUSrpala. Cts (
entrer en w*:on.

entendes la DCA

!/-•'.jtj uLi.f'Ç^ e* marcxiacaises p v
'«etuicr.i ac'.ui_*n,eni ta Corse, grevées
des trais d'udurance pou ruqae*'m*-
iitlmta cr EB«rx» Ce } a S %.

; Des commercsLia ont demanda * to-
corpurrr ces trais a *V» prix de vente,
d'autres oni auemcuLe Itura pri
la.t, sans aucane autoruatma.

Le Prelet de ta Corse a rùoeoew tfli
tirmer MIL les n^gocianU et
•ij.lJ que conrorroeiatfnt â une declsiob
te M- le Ministre des PUiances i
ma Ka;iDnaie<, la Uusse dea
3 uuurance puu.- risques de guerre
J"-K Jujstll.er une augmertaUon des ~,
t T«it* 4 M denrées et marchand!

•ris -u'tls étaient ftaVÎU ta 10 t<

mctiuB ces p*nctatilâlw «mneml-,
rs constitué, des m a; uL en au t. dia*-
iHMitxic, uue équipe d elemeEti.
jpuoie d'assurer aa «rvice de guet

jet. le cas échéant, de prendre part à de*
aattue*. i

Les guelieurs, chuisls de prerënace '
anal les Anciens ComtaaiUnts, seront

utant que ie. sous le cote

DIS de res!
m e d'iden-
e -e cet*.'
après deu:

de b carte définitive

oenration- L.'s H''13 doivent êtr
i+oiremfM porleors dune pui-c

dentlté personnelle.
Nous ntppekma «rne les chefs de fs-
iile «ont perscnnellf-ment rcsponsuSies
r la sccnrile de leurs drclnratinns
Les lansses dfTÏnnlIons. l'utllvatlon

_j coupons et dis tickets d'antrut.
'tralic des conpors et des tiflwls. rf

manderotnt d an ancien officie; Tous
seront haS.lltï et armés par 1 su tari U

Laire, t s rece»ront les soldes et ln-
[demnites corre s ponçantes à leur grade.
Ainsi la garde nvjjae sera cocjlituee.

La surveillance, ellectuee en col-abo-
ition avec les autorités m.UUirrs. de-

[vra être paniculieirment évitât aux a-
boiils des uïlnes. 6fs ouTTa&es ml^ta!

La paw î île In rarte r
ietr* oli'Jsée a cet nra

• devra donc pas

Z MONTSRA.

otananent aux beores fare- m e n s i l»î> représente la ration mensud-
rablea »n lâctur d u parachtiLUtei, l]e qui e-rt fi«> pmir chaque consomni:
C'est a-dire précèdent WiBiêiUtenient(

I. en raptxJé qr* m parachutâtes
- ••' -Te -;

i cher

ennemis revêtent le plus souvent des u-
nlfoncet appartenant aox armnes al- ,
Uéex on dea batUU tlfllA. .«

Tout renselgnemeDl recuetU sur dej|drtaillirt;
Ltaques tvenLurllea par parai
3it eire transmis aina dtiai s
éts DL.̂ ta^res locilm ainsi qu'au mal-

[re et aux timadea de genisL:me\

m un cf.r.

tdrtaînirls sur lea ftat
Iremis par n,s nij-r prfjs
ire riir, (,• • '

arions aiurrifcoant en deonra des Ler-
Bihtatrea eonnw denont Êt

|siuUa de U arfntf façon.
Let voiontalres qui ne majiqo

'p*s de répond» à notre aopet, sont In-
a se présenter «ans de'«l, I F M toc

tea piwea Justiflcam-cs, a la
e Ble-tJrrole
Le Matre : B de MONTERA

rur deman

rtiarttt:'
J

kestef-
VOTRE FAÇON

p- i u ITCI f OEI TisAfiB P B »oruirx PI U COMI 7 SAiŒEI 22 JUIN ;

Le Petit Bastiais
_ l

1. me « j Jardins - BABTZ1 j

fc-it/cij* wn r*-

F* ulCrTB », m, ru*
P

Pour que la guerre épatgne au maxi-
mum les vies liar.<;aises, il faut que l'Etat
puit̂ G produuo r.u maxmium les arme-
ments qui les protègent C'est VÛUS, or.
tiêtinitive. qui permettrez à la France de
s'armer davantage.

Travaillez plus.
Dépensez citons.
Dites vous, que chaque fois que vous

lemottez a plus tard un achat et que la
somrr.3 reserveo à cet achat, vous In
consacrez à souscrire un bon d'Armement,
c'est une un:ib: nouvelle, c P5l un équi-
pement neuf qae louchent nos soldats.

Ainsi vous ferez fa guerre vous aussi ef,
dons fa mesura de vos moyens, contri-
buerez à ta Victoire.

1.000
IES BONS D'ARMEMiNl

é

d « BONS £XARWl£MtNI da 500 f«,

• mpli 4* tout
r !e fflïinu.

• EDNS D'AHWrtENr **t payé

wt M « I 9871 r. SU «Mlw*ttl :000 fr
_ 970 fr. - t-MO*-
- 930 ir.

n d'o-ge
t de*

r. -oui pouvez A
-uncej ou *«"•ment, oblen

-er -o»« bon. U
a l'échéance.
BONS D-ABMfeMENT*rt»tMh«d»»

f
ros»
w n i r t KM Moda et S tnnM f 4O CENTIMES

C C Fortrox : JJACCIO r ua

QnoTJDIE» KEFUBUCAlti PINTUBMATIONB KAFIDU
« I X JUUUHAI, DC DBAMTEMm KCLU FAK PU. DDLKCT AVIC E U H

piliECTEL'K-HiCDACrrenB IB Cî?^/ MAUTIM BIAMCOn CENTIMES

Les tractations franco-allemandes ont commencé
Hier soir, en forêt de Compièg^ne,

Lans le fameux wagon du 11 Novembre 1918

Violentes contre-attaques (te nos années
—- dans les Vosyes ——

Le Gouvernement français n'a jamais t/uUté Êtordeaux

"* ifaOf ton vm, biochu'9 «'P1

nr,«r notre ' Minirtêi» d«"

pruif J in fW«». *" c«'<"«é de |
/,i n - / , infr «/«'•^nr^nCT' J NOM

Ll purer yue noua wmnre* le* j fEQF|

nen: pou»
l

_ ACE-

Chronique de U Vieille Corse

Un administrateur
de Sainl-Louis-des-Fraccais

DECI.UJAilON OBLIGATOIRE
|l>ES STUCK3 DE SULFATE
DE CUIVRE

s gtLecti'ars de iiutL^ de suiRU Oe
rc sup.rienr à S 0 kiius u n i tenui
Uife :a déclaration SAKS DELAI •

i» Mairie de Bas!la iserrctar^t eenc-
•fllt

[pOSTES ET TH-EGÏÏ.\PIIi:3

! ÏAI onlre supemor ics cofuuiumca-
] lions téléphoniques privées sont suspen-
dues.

Exceptionnellement sont maintenues-
1.1 Dans certains réseaux les cum-

Bii;uio.Uons privées émanant d'organia- j
mea Intéressant la Défense Natlonaie |
la-oonnis fleurant sur les listes ûzr^L-f
por l'autorité militaire).

2.) Les communications demandée:
j iar les abonnés mraui ou à partir û«
cabines publiques r t adresses à des aa-
tarîtes oltkielles civiles ou militaires-

2) Le.s commnnicatioas dis inMe^ns,

316 71V LOTS

TCUEtTURE DI,

CS HATLRILX KlUMItXK AC SEH
VICE m N natso-v^ix STECIALUS

imt d>h radn-mtrr M M b«slt«r h
rtmrrte tm PTTIT BASTIAIS 4 *
ntc >F» Imprimés I T « Ir p t a if'̂ f*.

tfe kUlfatc d* tmirra

MM. tes Ualrcs «Ju (k-psru-n.eut so
ment pries ûr vuul.iir t ira in

:ume su^enenrs y. 330 kiio^â. d'aroll
3 laire la déctaraUon dans les cinq

jours a la Mairie de leur commune.
Le» declarat.ons qui seront taiU-s dans

les Ma.rie* leront l '»jel d"un rein*
que MM. lis mairr4 adrcascnmt aussi-
Uit qje possible a i l l e Directeur an
Servloes Agricole» a AJaceio. avec indi-
cation des noms et adresses des d*ten-
teura et du tonnas deter.u par chauon

Pour «Ire bien coUTrea. n« «lier-

t i» JXn-at.rne rtiAtln
SALON RECAM1EK

6O fr.
TTTE Ï : . 1 1 E H 1

•rrc et sans Electrlctté.
1, Bd Albert 1er — lier «t*f»

Place Sa
Ttrfptton* : 2 3

REMEDF BON MARCHE

rz la Pondre Louiâ L^craa, dont I'ef
té <*«t «ttestéw jmt des mllber» de
frs i^rtinnalssuiU. Celle menreil-
Pou,in* calme, en moins d'une mi-
1rs plus violi-nU arres d ai thaï p,

<1« «atarrlie, d ctTiphrsOnw. d'essouf -
mrnU de toux d* neillea bronchl

Sir. p:!s *"• * î-i por**e fl*ï bourses l «
p'u.i mrwiMtti prlv de la boite : B fr 25
dans toutM k*

1M q
rani* pt+eMert ou *T.

if d'S Aria
dans > "•; d'indus-

Leurs Initiale a u Unporta-
frun * t'asiurer i. la Commission d'as
;urnnce« dTtiit !r.ît!tn« par les décréta
ne* mai 19X9 et l*r trïf.tmbrr 1939 a»
MlnlsU-re de is Uarir.e marchand*. 13-
M. rn# <ft O«néral Braret, t Flrls. *'•

itt le tam d'assariiT-e «si 4c
LE PREFET

D M W T M mal t ) n M
l toCTenl u v i d*

âfl«t — H BovitraM

foarwlmnltrt du Mn're. * M
-.-- de r»c!»l4w

t*
D* MONTERA.

li d ek- déjà qursUoii, ÎL-1. du î i'u
Ciimu u'Oiiiauo, ne à Ajwcio eu
on-ede a Rame en 1340 ; )i si-Uit reti-
u- janï évite capitale aupns de ÏUU tri.-
K Jdtr Nicoas t'uuea dUraouo, tha-
iwint de Saint-Jean-de-Latran. asses
i*ur du Samt-Ofûce. ont jnoarut en
ISH, qurtques S€niaii:cs j n n ! d £lr_-
lait cardliMl. A C<-'tte placr. U a eu-
question Ae l«Me qu apporta le prelit a
Pauline Banaparte diiL-, ses dillereui-i
. n c son mari lr prince Borsht-se, j e o s .
.-.uisaiLt enfin a n-roncilicr le mêiiase.
L'TSPIIV Pauline mour'jt, re fut dans \o&

fi*1 son Bia;t

-xnœes ramènes au grneral An-
. — C uni o LiOrnano par le Miovrnir
ur la urrLtire- AJUIS mie revue itollfntir
fu t* notice QUI lui *LjJt consacree. et
on 11 était plutôt qnf ition de «On rôk>
tomme «dmlnlstratrir des EubîLa;-
ments pteux m n e a u d e s Etals d? l'E-
ii'.lt*. A la demande d_- son Ir< rr, le tha-
nmne de Saint-Jean -de -La tran, I. £?ae-
ral. qniUlte à tort de colonel 'il aiait
rtr priwnm genenii [ur Mapok'oii i n eu
lSIt, et riait maréchal ci* camp, gou-
ven«nr de Vaiciwo eu Wli>, avJH a--
ie r tb d u u reuaitp, ea 1116. d'admi-
i.iitrrr tes hieiis franrais des Etats Rn-
inaint. ei U les adaUnlbtr» avec une tel-
le probité impiLoyatk qu'il se. crea dt'-s
rnnrau, des c histoires > et. impati^n-
if reste» an» loncttoas ,en 1833 ; U lea
uvalt nrâea en 1835. un »n «tant u
mort de n u treie.

tUis ta flpn da gênerai Antauie Cu-
oto dOrnaoo est a u r a connu* «•'(*!
ite le atoceruc aujourdUal a Borne, oO
cette lamillc n a pl'i* de ueactnl»iita,
.si elle i> et*.t euiUi^ txi iïl6 . c'est k>
arme»* de Home des Cwito U'Oriono.
Juct AJIUMJIC lut te Uiel. On a'est de-
mande tl elle avait Ht, p u ira de w .
enftuU, iceoodiùte a Borne. Ou terra

• ow oui.
Antoinr-Fraix^ Cunm d'OrnatiQ t-

tali k dfadpme enfant sur onze oc Jean-
Françws, Ueutec&iU-evn^al de l'anu-
rmuM trançatK, colonel au seince 0(\
Vteta*. et dV Marte-OaWienne Centa I

!. de Oerre», Famille qnl avait donne
e série de six dofr3 a t» République.

dAjacclo. Bcmardlu Cenln-
rionr a l'époque de son m û-iaE-e. De ces

<>r(antj(, six entrèrent dans 1rs or-
Pierre-Paul continua la. ii»nc>'

rrio. Antoine créa celle de Ruine.
inuiu: en tou-ac-v un lut président
btm.ll r'iuNulaire dans sa ville na-

|éUit t p iiiu.s t Ordre, l'y avait pre-
A dtK-Eepi, ma, u reçoit ua brei

us-lieuUnant au Boyal-Cone. par-
mt a diverses campagne!
à la guerre d'Amérique,

s du nuiivrhal comt« de Vaux. A la
ntion de Rnyal-Corse. U pa^«. §.ux
jjwura Corses ». H (ait toutes les
aimes âv U Ben

put D<'̂ alx. fldcle à la nation,
>UEp?rle par ie Régime dans s»

reprendre 4 son loyalisme. En
IT95. il eut chef de èataiUun ; en 1799.

jiolanH. C'est en ectt? qualité qu'il cum-
itte la place d'AnUbes au retour C-
dXJbt. relusjnt, t a vertu du ACI--

L qu'il avait lait, poar cviLrr l'eflu-
ston du &ang entre français. Napoléon.

|mn*tal!e aux Tuilcriffl. loin de lai tenir
jtur dé cette COQ dm te, le fait appe-
pour lui dire : c 3e vous lais géné-

ral, servez-moi coonfe TOUS avra servi
»uLs XVQI >•
C'est an cours dr srs campagne&, pti

T9t, à fitrasbovrE. qo*fl époua José-
phine .de Olsten, d'âne TleDIe lamtlu-
;uisae, de laqvelk • eut deux enlanis,

[Sophie, née n Antibes. en UOO, rponunt
k- chnalwr LoUi de Mlcbelcttl. et Ptan
oi*-Joseph.

Fr:incois-Jof* t>li Cuneo d-Oruano, ne
•vix de Coim.T en 1794, drrede a Or an
en UU, est une autre tirs scdaisaiiU:
figure, (d'erudit ottammenu fcur tiqwl-
Ie il tautfra lewrlt, ayant partage «on

•ittiu- entre la Corse et M CtaU Pon-
fraun. La < branche de Moat* » n*a-
iii tii* vonln perdre le eimUrt avre le
îjrs ii-UI. ni ai'ee li Ffancp.
Nous lr verrons, par nu .wi-orid ma-
at« «lenre a Bastin, reconduire la M-

loulle uul o'cit beureaseinint pas et«in-
irec dix enlanW. oont le irpreUé nn-
, deunte de la rïiamitï, Gwtiiw

|Cunêe d'Omano.
Installé i Rome m 1811, le marcclml

de rantp ArilAine Cu^en d'Oman» put
vivre huit années dans U eompasme de
wn (rrrt M^ HleoUa. dec t* ea 137
*-t. cnmme on la dit. a la veille d'être
Islt r*idii>al M en avait reca ûm Pape
Lerm XU 1KU conr.dentlf-K. D« i->
mort de .non Trere. lit lutte corn mener a-

ux qui l'accusaient d'être pour l.s
temport-Ls des <tabli.wra*nts Iran
Rome on admlnlxtntmir — a ti-
i*vo> - trop iitfde. Mal» II rtili

ainsi fait, et Napoléon lui-mrme. qnn
aimait et Admirait pourtant, ne put K

i manquer à la p&n>lp
rt qui valait lant quui
fiotiat acquis nr l'en r*-

; levait,..

Nuits vivons des heurts d'uulourcuaw,
ii« heures sombres qu'aucune lueur ex-

ure ne pamit éclatrcir : ou ue p€ul
i-er le reounturt qu'eu aoi-mcmi;

(Uins 1» Sfutimcnt da devoir accompli ;
sacs doute le moment uu cûacuii

nus doit donner la mesure de sa
fo;ce de résistance morale.

lto tûchc est d'autauL piu^ ptriubît,
|dilfii;ilt qu'rlis cA it?mjilic Jaui uuti al-
muspiiera troutle. dans le taLAl çtt»-

\lunt d'un tuuriiillnn tfc nouVL'Uei tun-
tradictolres tendant â fausser les cons-

:ca ; et J on reste dvstmpare, en
a ld ïuiâ u l'mdi'THàiUati. ^ Lt co-

cL a la triattssr; et toutes sorte*
aestwiis ac ptweul auxquelles 11 est

répondu »luii l'état d'âme du moment '

rr d'L-taalU 1:
DU lointaines du désastre.

Aujourd'hui, ii latrt wulement siing
ue ki Pairie est meurtrie, que la î'ra

en demi et ea arcics est en tram
dtiendre son Honneur ; en unr rireoti

PB

FACE A LA TOURMENTE

iiuinsauce, trahi»
Le momtnt n'est pas Indique pou

i immédiate

lent, k àilenc; et lamon s^Uiut son:
e ligueur.
Ii toijurte d'etre mus pour permctti:
nos dùigeanu de Tirer & meitlea

m i d'iwc ïiluutiou (uiacultueube pou!
c£:tg:'r, dans ks meiilenres condition
ui^itit, de l'et^t d'infrrioritê où nous i

jetés le sort des batailles- \f salut d'1
pays.

Attendons avec calme et dignité 1<
KXinii* tLwisiuiuï fliis Je guuveruemen:
sera appelé a prendre devant lei
geafea de l'adversaire : on nous a nro-
mi, <<iiL' ces dtvukiiui seront conlormi
aux. lois de l'tiuuinur. pLmrquui en dm
te nuits-nous 1

Pour le mor
s(v affeclueti!
qui se baltcii
raîsme, pocr

iei;t, reportons notre pvn-

mpéchET
vtctorieu.1

!»> réduire la France a i'esclavag^.
Non» nvons )A terme conviction d'aL-

'urs qne ks chefs d'Etat et de go a'
.eraenl Iran<-ji.s ne consentiront j^n
> tnttrLier on atie desJioaoranl.

Eoidr-auv 21 juin. — A 23 heures 4.1
i< .s pirnipotenliairr^ ftanco-atomaoas

rmt pris eoulact.
rùhrer ayant J sea coté le com-

mandant tapreme d: l'armcc aHeman-
ûe, le chtl JES armées allemandes, .e
ministre dM Affaires «Uangtna et M.

udolt'li Besae. a reçu ensuite les dcL-
aes de U ÏTauce.
M. Hitler a In une pote en 4 poinU.

déciarant que l'AIteiiagno ne vonUil
pai la guerre ea M'*, q«" les alliés n*«-

t p:is rciin.~u les armées allunan-
|ii- li-s rnndilions de l'annisti^e H»
avaient ru> inhumaines et Que U

Grande-Bretagne et U France avaient
ré la cuerre a J'AUenusw s-ms
M en septembre 1931.
, eeuiifitMHis de larmUtlre .*iii les

UnivanW* :
LAIlrmactw t>a pis l'inleiition &
>n»er aux condition.! de l'armistice nn

caractère déshonorant-
EUe demanda la crsaaUon dps hosti-

lités et toute* garanties P"""" I'"5 u

France n'empêche pas TAUf-maprc de
junnu«n« la lutte contra l'Anglctrrrp.
Puis les pl^nipotf-nUalrcs ont repns

contact.
Le gouvernement de Bordeaux fiait
nn au courant, an lur et a meiiixr.

rwii.ft 11 loin. — M-
n>* Bmirhfs-dn-Rhone. a
messai;t » la populaitnn d

iriiiut au calme.

adresse un
Marseilh.

li.jrdeaus, 21 Juin. — Dans l«-,*s Vusci
mus avems repuussc les assauts enne-
ii£ et contre-attaque «vrc suces
Ees rencontres ont eu lifu MJX •.

BUS rto Clirim>ut-*<-i:ui:il.

CORSE
IiftaiiA, 21 .hua. — Vm- c.f,KCl<r J'A-

jaccio auuoDce que l'ordre regue ta
? et, que 1» nnQWUes données jiar
dio italienne an sujet de prùlciidu»

bumburdements d'AJaecio et de Bastia
|et de c t'insumrtiqB »... <•(! C'jr.sc snut

alemeiU Un^ e t̂ U m>uve]l,< ,1 un
déo*njoemcot uauen à Ateccia.

Le 17 et le 18 *•* bombes ont été Jt--
ts par des appareils italiens sur Bor-

go. Calvi et GbMonacda.
sâts matériels.

populations dr Is Corse sont
êmrut attachées à 1A Mrre-Pnt

L'AHiiude des deux Amériques
|î-.a ce n lumen' rie m guerre où ie anr", voûte Je la dtfense âes Etats-UaU.

de la cifilisation dépend littéralemtnt j L'Amérique laisse parler £on âme qui
de la victoire des Alliés, larticlft que est lormée de toutes les croyances que
Ion va lire soulèvera le plus gmad LdeieuSout aujourd'hui les alliés aux l*

- >-et-Luire, rapporteur du BUds;t 0-- t.st l'an de» plus ïorts bastions de I* ca-
:.té. et les paroles du chef de l'E-
qui rejoignent ceiieâ dn président
ffe», ont trouvé un vibrant écho
des millions de ses consciences.

«uant à l'Amérique du Natd. Ai fernw-
;t attachée £t sa foi ehrettenne, eiie
solidarise tout naturellement avec

I Armée, ancim ministre, y souligne
Ica raisons i espérer que noua appor-
te plus que jamais ïauituiie des
Amériques.

j roomem PU u son oî la CIVJ:.-J-
depend autan; de notre énergie que

lotru lui, la voix drs deux Amériques
vc pour fortifier notre cui-ûauct'.

|S?puis lagreasicii al^mauûo contre trou
wuvtawc pays r_ ntre l'Amérique
Uuuvc une unar.i^.'.e qu'elle n'a*ait ja-

cuuiue pour Ilelrir celle couv;J-
le aiumte au dr^i: et dénoncer a pcnl
qpii aicua« le!> principes dmit elle eut

nrirps. î l juin. — Le i
troupes canadiennes m an

ptivni j ,
en Grau

Boirïeaitx. 21 Juin. — Les nonv
Liinonçant qne de nombreuses farr

rrançalws franchissent la frontière
»2ne sont dcnwy« de fondement.

Bardeaux, SI Juin. — Le gouie
ipnt f.«l et n'émettre î Bordeaus.

On ne compte p.us ie* maiu testa Uoi,;
t salifiante morale qu'elle nous pro^i-

|gue. Le temps où les icpubuqiies de '.'A-
ncriquB da Sud «doutaitni le comrs-
e des £tut«-Unis sur leur politique. <»;E
asst. L'Argentine a *lë la première a

la révision de !.i position ûe
ttraljtê des da l des deos Amcrl^urt,

|telle qu'elle avait éië détail? par la c.>r-
lerance de" î"ajiaina_

a pris i-uniati'c d'une pis-
poeitloa colicctive tie protestation eon-
rre feutrée dra armi'es allcniandcs en

lie, en Belgique H s& Hiwin-

U. SumiK-r Weilcs a soif nncjjiuuccl
-undaamé ies doctriuc* nazies devant la
xuïfêrcace sdentillquo tniu-americainc.

ersement du Mexique a luné !•;
venu de nommer un ml mitre

lu gouverne me tu, po.u;uiu a. An-
s paxlemuitairt^. des JOUTDJ'I"

tes américains ont demandé *ars am-
baff" à feurs pavs t! aider materirl>-

Ite don rote, le présulent Roo^vit
EuUquant an peuple' a*» Etats-Ums
«rqwd Q réclatte de lui nn effort d'or

mentent giganttsqw, lui mmir.* > .spfc
Ucle des mânes de rclii&ies ftîau! sous
la mitraille, dw vilirS ourertes en TJTII-

ICS, et l'adjore de ne pas firmcr les
iyeus. U défoils le mirasîf df.s Barrlcrrs
I a p h i q i R B que ne connal&tert plat

irs wldats qui comtew«ri 1*

La tu. - jnËme des Am.rjques visni
de ce ir. ,. ag me condamna
«si pê J c-'-c-pj-i-n, n y a pins

loiTî-stcEi eo AniéTiiira QU'EU SOI-
nicnic. Les coeurs de plusieurs mil

lions de Polonais d'Amérique à qui un
des cliefs du gooiTracment polonais t -
laltli en Fraiii-o, le Kéner^i Haljer, mi

i glorieux vétérans de lu dernière gner
purle en ce moment . n mtnitUT de
aere-patrif, liattrut aujourd'hui a
ni&Miti de « u x des Polonais tTEuxa-

pe. qu'Ls luttei,'. bérainucmcnt en aileif
ce cii^s le joug oa qu'Us comnattect su
trand Jour dam W rane; ailles.

Bordeaox, Zl ju:n. — Uu stûiiteiten:
ri.p.om:itu]iie paru La proebamemeu*

isu • Journal Officiel i.
y M. de Margerie, conjetHer d'aoiba,.su.
[ce. a cré comme consul généra; a Shàr -

M. Bonroor, conseiller d'ftmbawa^ a
L« nutoioe <M>u*fLÎ T pvar U pifite i

Washir.Ttor..

M. Jj-moinc piclc;, du Unni. 1 i-!c

Ye de ses fooetfanu et remplacé p*i-
M. Jacqccs Horanes. Ingénieur.

M. «aurrl. secreUirç Efncr^ de u
Haute-Garonne, » m rwoqué pour J

nr wng dei propos
Bordeaux. 21 Juin. — M. ïe

irtAin, président d« cnrwil,
d'arllon modernes, U dennn- ^svec M. Paul Rpyrai
çw; de !a 6me Colonne dont,

»urs les machinaton surnale tou.1
!tkma dans une partie ou l'autre du con
tlnent américain. F.nfïo. C'était ie Ve

Ha. qui prenait conscience d"nn dan
IffPT Imminent snspendo «or sa câte nc-
cidentaie, pvis le Panama qut decoa-
vratt m complot menaçant la clé de

Bordeaux, 31 I»AT.. - M Piimarcl. ns.-
btrn- de i Intérieur, a r*çn MM. Jean-
enar pr^sJdvct du Sénat «t M For-
nt, président rV la Chambre ;>$ .-<•-



Hetwn* FenBHuqW. tt 'lta, 1» reiMifltl-
4f«n «rtn Ira cmr.awrat «mt liée* clr
sursauts ûe litwrte. ibertv politique, li-

. berte individuelle, anlie iyaa« que dt-
ïcnJrul DDS mldats Lrs petits-fili-df;
cwBp»jjnmut dç Wm|i'-IM.-III i_e J^BYT]'
JHU o u U « QU« diUtt lt».r«iieï cf Juif»

-#norLw» oj.t «Bntwtm : ui FawK*
Ka>C:uuiw, Fuiastt, dm *YmçuLr el et*

• *uawmip. umK a rette *poque roniin:
aujourd'hui, et les pu-aiiers aljts i-jm-

d tint, a «e u i « >> i^air-

-«milite!! yhyi.ii[i:i
sont trop grmdrs entre notrT

ïurope et fAmeriiiue pour n'avoir iw
du se iiiaolleste.- a u.t niument ou i U"
autw de l'épopée liwJflu* fl>« """» vl~
vous. Les chefs c'Eiat ûe* républiques
américaine* en mit pris forwimce et
ont senti Salin- le pouls de « conti-
nent dt hoent Ils n'uni lait eue tri-
dune par û*s mats e: par des mîtes Ws
«emimeat* qt'épfVKriit • Itàm coua-
uiyeiie. en ûécmrmat le* crimes qui s*

t̂ ODiiiablc 11 eu procî^msï.l .cur liiîeu •
liât, de se tenir sur leur» sardes et de
n'être plus dupes d'uu isolationnisme
qui n'est (/lus qu'on ni ut

PU al «EHNIEH.
Députe tlnirf-L'1-Lu.iv

RrppmU-ur di! Bu-'-^t dV l'Aruice

COTSIONE POUR !<A
- K A C t t S PFS REOT

Lee j"un:aux quotidien:
datrea pourront publier ;es i.oms. pré-
nom* et iieu* d'onguie d?s tînmes <ju:
demandent (tes nouvdlfs de leurs v*J~
renls. nuisi que les noms et pr?uoms
des recherches. Unis il est interdit aux
j*araat:x ê* psolier te» kirnatoes actuel
le- (les uns rt Ces autres.

Exemple : Mnimc LUC*.P«V!>1. evt-
CUH". rue X.. J Pcroime. ceitiaaât W--
nouvelles t*e Mme Pierre Lamnert >.
tûért, facuet de Bourhave&iurï. iH*-
ponar au c Propres de la Somme •• à l.i-
liftit1.

• Journa'. «sont donc transmises par !(••
«rirts de ci-iui-el aiix denur.teur...

Les inuruauï qui pub.ient une tiiori-
tiue rfe ce 6M1!T S01** '"nus dr laite cor.-
juiirr- il roiaec «TiTal de Heehct.-i'.

le» tlHMeition* fletrant dans le= de::. <••
des de renùeigiiîinesi- ei djns les r*-

Les chefs d'industrif mi a> fin;» rom
tncïcial^s QUI enTisajent UIR lérn^li*.-

«tons unr v-;::e de T'irtént-rr.
taire connaître, par la «île d",;

ev»c«r-î. dp lf.ir psrwnwl. mais san
tiQiifr !e '-lea de la nouvelle i-isr
tion.

jo naux
JjJler I « jKtnt'rats liettï *" n^tr.eii?
de» rîn? : sénateurs députes. Cir.-
lera EêcërauT. dw mic^tmls :niT.,r:i

j»ua • maires et ad.wcts. d « aerr.-t..-
/es * mairie, des sernc« d*parte mm;-
Uiik r t muntclpaiHE. art ««bLiHiir.fi:t.

COMTAGME WS CHEMINS Ut. I ÏK
W^MÎTEMENTAUX

R n a o ** ta r*r<*

' T AU SEBVICt DM 11tAI?a»
t« DU»ction s "hrninwr d* porter

t» ronnaissanfe de iprs.il»-of« m Bà«
jers qn" drs modifications «taWent «r

U s Secrets de Chaog-Jtaï

tre L fouillait J'ombre dune tour inte-
rteurr, • chareiaut a swtrouver le.> lu

e. Ay^ct cru eu «rouvrir un, qui
«Hache J un mwrd ite fenêtre II

€»i!itinafir-flB1Hi-njteaâ W i r j
fc- Fautre. c irtpl* Jtan Tarn.

— Ht tint wlentairemetii lalsur [
! ce Buu Taul Heo.H*- d'ailleurs,
on dit.
— C'est voiftBtairenwtit oue voa l

lûflm j et purut tomber

— En bua l g*rçoii» '. ordonna .JIÀ-
rt. Peut-ôtre les aurons-eu us !
Tmi& ItDis fjr-D^tcct maintenant.
etcvpatt à «UmeT Dt-nlse «mi. pp^r d'4-
e crise dft larnsw sanekAiit iwrrea-

¥ les s dp A
i, dune, déFalérent l'escalier ;
roquils anivérent dans "_e «raWlr

et luxueuse auloaiobilt qui démarra» tt
filait a toute ullure. Mais les deux j j -

us avaient disparu, fieulo» quelques
çollecttcs ue sans marquaient k'ir pa*-

dre. Et vous sTapinouTcri:/. J'ai vou
Rau Tani jjuy.se rentrer ce *cir

i» elle «ouiefâlne.
^~ itv» vuua compteuda pas, mui
eur Kin Vueu. derlara Durcet QDC

aradfintut dit ciiuioU. Cetj

— Ca,mei.-ïous ! Si Rau T îni n'avj

ttflQues iieure^ toute lïi vu.e ^^irtai
t nous en même temps. Cola. Je ie &
•fs. r t j'ai ern habllPdVvtter un pan

désastre.. Main celui-ci. lit le ciniu

La nuit avait ranieic U- oalme
> Clwiiti-hai. Lfs tlunob, un a
Utiurdês par itiUaque [uudruyiu

japonais, t'étaient bu
"avance ae VenvaixHt

temps contenue.
En aucun ««droit. 1rs trouue» du &>-

leti Levant n'avaient pn s¥taWir n Ilrf-
lérieur d la ltgr.i' de flieuiin de 1 :r qni,
conUmrr.ani Iz vi'Jr Juuit ;*s Rares du
Nord et du Su^.

Las de cette preiskre journée oe lut-
ie. Jes coiBboCtantï «valent m s é le feu,
et le rt.ene* avait gagné If- Cuutex-

vail vécu si raroucliemeiii
Darect ^i^tt natiirellenieTif rcc«nd«U

Denis* B^nan.t an yrmcn-Cati. Et
me la jeune mis t

i tique d- la trempe de «t'a t!
ions C»USP. tous les deux. rien.
* .attendant. Et moyennant lu

iinnncwe que je lui ai Juite qu'il ne «•-
mit pas tiKiUKtc. qu'il aur-iit n a tut elle-

ut- la -ïîe sanvti et t'Uil bi*r̂ Jt ranl:
Jiberre-quarid^ qujid toute 1 jffaiA

'tait pour «n^wmtt réglée, il * tonn-nll u m'a^rcEi
H détalé d'artualil-r qui vont von:
bien plaisir... Vi>ul*î:-H)tis que j !
Initie oti rfmisnt d©1 me^ "Atfou

x sol:n dr riafiF-
mkre utta

Au put tu duuna des oriiri.1;. ahs*-
; deleit.se de laisser tnoti

Usw suçon visiteur, quel qotl lut. aupre*
•tt mad«nol.-«tl* R«iiau-t. Orieuse iu.-

IL.<Tt Tam tmtiâ<ifefh
ces prtcaul WJIIJ.

s. jetant ai^uré q

[•Boart: JOarcet, aur^ nn »ff ie
~ le- pnimcr or la Journée <rtt*

prit de txm appeir*. se câûeei». en»
(Mtnvrtn prêt à d'autres te t tn . vrn >
bureaux du marctiantl <-iuao.ï '

KIn Yuen- O l u i n • i:n a^-«»van
Qamt jB«(tu« dans *t îiail d'eatre

it la aune r^jon./.
J» TOIII ta;!!*- ataaiHvj Dai

dit ÎB CeMatf -J.'OfMrdturD a ftp lor

A L-*HT D6MTWBE

fACBJTUi

l « Mrtm Mu I I

Comment ne te «•nkif-jc o*s «h*
uMCur " ftwu jrtaent.. p«r jwr-

t un pro»'-rbe rNlnoL'.. tiant j ^
loree de toujourt suirrr-r*nM>iTn~-

Kii) Yurn rntniir i! i oyait qoe !e
t1 d^ I>arrei .»e pij-uiMit

pcT" TTTïrerïtÏTTî dr tmts fal
e Tonlai* qitr '
T-it imna.f 'c

anrt rppirti-
n emitnire. car ]*• '.«ne bonn*

iD-UMit r fr natal '

OLMJ-CAPPELLA

id»-tuut lit «

— Oui Je Wur doui

UilSB.

e*S*qtlfs dn Ire» regiett^-DT "Flllppiiii.
t-maiff-et anele» ciMisei.Isr géiic-
«tiit à. Wicc, 1- fl maidtniier,

dais la 86me auriïe de f'n âg.-
pantiun de r.l hoaime de cœur
d'nniiiime» n^treta. ear sa I»1

entière lut coiuiuerée à faire le bien.
Avec lui dioparaît î:ne des taures les

:1ns diaUnsuées. las pli» connues et les
>lus aympsthlques d? noire arrwidisie-

ritcutistanef
nous prions Vite Ma:le Fllipul^t M. J

:onseiller a la Cuur de Sai-
gon, HUM FkUitplnt et leurs eulatit». le
Dr Roger rUlppiiii. STKîei
HôpitJ'Jx. actuelleniîiit

„ 1(11»
loir bien accepter. 1 expression J'

altriatfïs.

ùt 192*. relati

•Irteâ devant monsieur Erhart, qui

i les i r tles prwtsJiBi» iwiwl

et ACfluiesca. C ^ quf i'Ailgn

te Kin Vucn. l'aeent «rcret le ii-»nquil-
isa pr queiijuv. mut., sur V aurl de De-
H;SP, rt nis- 1-1 cûofeipnrr a trois roni-
menca aussitôt.

- Pjrlez Ilbrem*nir.t *ivtt»i*ç«is dit
le ehtnoi» Notre xi^eniiler n'en eu*
rfnii a? un mot-. Donc, vmei ce qirt! m'j
•ne.é ; *otrr ancien dootertiace,- niitn-
denr Itareet, le capitaine d'a*toUoa H v
'.a. est parti ret apres-mltd pour Yolco-

. d'un hydiâ^'ion de ur^i'ide en1

^re. peint *n nong". eoo;>a Daict-t
—J A mon tour dw -a»"taKloer '

Ulr Ttieu ra JWBrtanl»- Bravo t... 6a'
on* sussi re tin'il v» f.vrc an Japon ?

r riréricni, roneeda l'a^mt secîct.
— Hh b.i-ii : Hau .̂ r rejid i lonte vl-

. fljoatkin des prix limites dea produit
de H mouture Ju b.e,

mMdcraut que le prix limite uou
ente de la ljrine pauiïlable de b:

d* qualiU eourante a été fixe (Uns I
?s Bouches du Rhône

"16,05 le quintal nft. nu. renflu eharr
sre iraulaSgerie UatMlHe •*• Knre a
quai départ Marseille,

Vu l'avis en date du 4 junl 1M0 de la
ouiniissiaii Consultative des farine* du

. de la. Corse.

pou

ffnn ^

tuer ! «'«clama A ton tour iai
ri Je *ons en avais «web* qu

Oui rrp'tiWtt Ifcrret en *flet.
is ae lr*anl irrdeqcevieiit. Van
baMr l'AUrmand aux revers de s

veston n hu dit, E* <<>tx vivante :
Eriuirt ! Nuuh les tenuu» i SI VO
e» m aider, ils sont a nous !
Expliquez-vou» Dareet. Doom

If teniH de comprendre votre e

.-r yya^u d« Bâta va nuu
f-Urc d? jtmf T • mip ona île D'«a

part, nviu *jkm* m>u< mparer da • ra
ir Hrita >. Mait ii abord, il lantQU
cou* iê t pmniare.s mef.uir.s .. ont

M-rvatum. Kom w-.-on* *prrs «on
tent a?tr Buta a ^aBic Clian^-hai rer.

deus heures ret •pn^-midi. Qoetla «t

Umimuni , andtrr ceuta

PmT!**.T+* r i t t "

j 'pnllqoilt t^jarnl
h"m:ne n'étala

- . Bon: » «
Jfc qrntr* IHIOVR H l»Jt donc a « r n -

mer.t. ltenueur Km tu-,,. v.Mun-
, m- drmner une frai'.b de papa*.

)»«Mg prie ? W»rri.
fcjrft *>rlit ira y«til carnet dt #*
t b r i t w mit a k rMlpaber PUIH. tl
tftaJte BUT vu aatn de la Un.t de ira-
1 ou chinoia et .-e mP »-redi!tet, UW
1 un râble ert imtmwit rfcillrp.
- eflBrt«twei-eoos le numéro dim

NrlcuIktKm O" iti^rarion .' devan-
eumre Dar^t i l'Ajleniand.
- N»n. DMut twi 0031 est ie t D n -

JUIN 1U40 :

juin 1581. - ,
m- rend à Ateec.u. par ««4» de U

liepublKine. pour t'aùaurer si [éellemeul
ajrfi»em«H de la dmeurc de l£-

vêque comrtituait une servitude pour la.

res-e, i-nmrae le preienrfalt César
mil, **«iue dB Jta^tiiiF '

bÏÏsi ; Quelques [

Vu la loi du 31

•ABOI5SE
DE eAINT-JEAN-BAFTli3TE

Eit raison des 4eirl«>iite»-
iui ttreiïiient pre*entenienb tous les
•oem-ï, l'ecUt esteri?ur que revêtait la
«Lebralkm de la Jeta de Sl-Jeun-Bap-

lùu-, titulaire de la p u r t s * N patron
ripai de la vi.k', Ecta tflte ami-i-

supprime ; mais, en retour, prêtres et
Udrtes redoubler util d'ardfii: dius leurs

es pour que le S.'crê-Oœut par iiu
ten-e^slon de son Prtrmseur. ^auve la
Pranre et, a*ec eile. U1. civili^atluii rlir-j
tienne
EGLISE DU SACRE-COEUR
Dimanche, clôture, du Triduum di- sup-
plication puur la T'AV.cc.

La messe de 6 lu'urt':. 30 J
IUS les associes de l'Apotfto'.:it M)

ree pour le repus dei'wne du
capitaine Leoa FMipj2mi. «rffloler i

la Legton d'honnruri at'Latei

AHT. i t r — Le prix limite qui ne pou
ra être dépasse pour la vente de la 1^~
rine patiitlable de blé de qualité CM

est fixe à qu;

parlement a 336J5 le quintal net
aïs ne transport par iner compi
Le ix-nctire dis coinmerçaub i

tieurj ue pourra pour cet» Janu»
cr 10 francs wt Quintal. Ceux de Ra
'L'iir pourront appliquer une i!i«]ï
ion du 0.35 le guiiitaj Ulonvtrique pi

les irai» de transport par route ou 4
ferre*. La majoratiu'i ,. pcrrcvcpiu

ur les tannée d hnrgur^ (tint A
> et destiner a û
culâ qu j celui du
• transport 1 irea d.AjacnD,
Corte ou au port où elles auraient, «le

1-baiqures en temps normal seront
curpores dans !:• prix de «ente er,
lear atnolue et de dtrte ou rie ce der-
nier port a destination définill'f le prta
rn .sera majore de 0J5 te qululal ki.i)-
m-etnqiic. Ta majoration maximum res-
i r t Htt-e à în I;.-.

MIT 3 - Toat-veadenir de [mui
rt tenà d*affttnwâans un e:wtroii «a-11

T. 3, J- Tout Mtnlevr de iannt
* d'un ilock nerv tenu de ttrun

ormaux, de la fa

I tfefant >de t»rh» * ^amUè «ouran-
:r L derta fmrrr.ir a i pris Umlt*. la U-
ritif Se aiuHte nuptrieure qu'il aetiml
«ar» »

ART. 1 H «-rt ewrititne
npem He i* f irtne 4c -qiiaitlé

eftUHiiei earrtu nwoirt len™ De c6ntt:but

11 ne leur sera deHn* de p
part-itliin Que a «tnenrr
tlteï ainsi prflerers ewllea âmpucW â̂

: ctart destin-
it des fkrlnM qui leur «rrent t

r rt * mtMire de Irors Beaomf
•as reh^nt i!n reront approviMt

informations1

IL Y A 29
m 1S16 Ui jiearca 30>. -*
etî iiombarde la nuit der-
p piere a kiQg 'tir 1U o-

PftRQISGS DM
Nos fle-Rncurs le» ncbevcqiies i»

dara leur* <u.i«»e» raapeetlls
im d» nwMM 1 P J * puât da

Son Etc. Mrr d\jne,ii
««tre. que. dam tout le
« t o n ici C*rct r e m u e n t les fldclts

*r un t.el dam le
Ma TJTiéres !t» Tins lerrmtes.

A Saint-Jean, ce» pnerq
tota le* pmraiaûcaa stm

UÎS trrondws:.- .nrth-s à prendre r i •- <•" raâmn de
•r,m:.- f:c riierr*. aurc.m lirw le» 2L :

int, a U M U R » <to mati» •
tms lec soirs a 17 h. 30.

On récitera le chapelet devant le St-
«•posc.

i. a eu fimmeruetmuH-nr rt»*f«
ins. 3? *I-rte-aj)arfc,

mure du <i?l,

•n» «ea-yeut:. ls-.
Que U pau artyrJaee et
lamiile trouvent un peu de consola-
u dans les regrets unanimeb et aussi
[î  la certitude que- du Paradis Tetr^

eiivoié prie pour «ux...
Lee -iteefltKis snt éJT péTrbrees avTL-
mpe. liler aprf'S-raidi, en lu parolsAC
Saint-Jean sous la présidence d? H^r

Morazsanl protonotalre apostolique, eu.
i de son c^rgê, de religleùaea v'.

aorfttielin.es du Bon Pasteur.
Trois iMgsHques couronnea et une
nad* gerbe *nt été c

Les mmuns du poêle etaicat tenud

Le deuil était cond'jll par M. Fe ra 14-
diui. *im grand-pire it par ses oncles :
MM. J-B Bruimil Vir.eent Pctroni. An-
toii» Pettoni. François Santelli. Domi-

Ferrari rt Louu Fa] or ai. cutourcs
de parents.

On notait dans l'a^fluence la prcseii-
ê de MM. Antoine Rlascarln!. adjoint

résinent du conseil d'arron-
lent : Leuia «autn,:pKsldeut Oc

^ifflmudlerai 4. Arriva, con*
seii:er anniriual : M;i'-a-.avaccit et 61;-

: un iriUiiL'al de commeref;
,li ujurbr-i'r : Alitaniiil. K-

:,BMieral du Syndicat des Com-
t* t lAlippi' biiuulier ; Vandasi.
ptieur : Po™si inspecteur de po-

raceinf OuasfOi Tort. < W » i * «te
ri-. l'aMoute-. IVitMnntMMt * * u l

i-.lfte Pi-
a son fik Luuts. a «Mit*.»» per<
< (ne--ff-oroii alitif». Ma.conio-

M t» VKr^- t r t r -
Tous Ifs e n w ^ -«n«'

qu'à nouvel ordre »

Excellence Mgr Unsa. «Mai» •'•AjartJû,
par Vn SS. h-s arAtrtqac

t Bovoeaux. Tin ^Jiflifimt
la Prauci-. »era Mrtré A 6auUa-

1 beu.Ts
ces elrconc lances

traverse notre Patrie
m A e n t se faire nn drralr de
•nti- levs prierec a celles de tout In

çaia pour la TieMirr de not

PKNDAWT. LES OFFICES
KfiLHHEUX

» 4 «weernant le
a f a E U dt menât M Ce«tt(C

Uâhat qui anikleiiU autk 4 la
J», svtt * UM4 u t r e «JBn 2»-
ïront. d*;t la preaiiui »j<trle.

fuitter iwfdliilnnu-ni ITjlii at
ia abris. 1
3.' Le ivêtrc- e^eDrani peut iiunêdiar

diractemetil * riwck selon iturs

— On* J
r-att a Ajacfio. le 17 j

e Préfet : 3. peTrT,|EA.S. H* Bordci

NOTRE-DAME DB LOUfeOCR

««T Llusa, «««Que d'.V
Jaccto, u n t aux a n h m w w - d * i v « «t

Noii!i somme-i m-wreii*- «BBraKistnT

da jeur* Louta O«*rrt,-*!#»e.*t:-Eeora

CM fpBritaitierM ;
r maître* ams.1 c
IPTM. Instttutrur

SW7CES

C'est a^et un rtfl t*a«fr- qge>Bou£ a-
rtms rpprbi *• donW? * l i re W -traipori â

t!p Tartarott Btnrenh' MiX"mamn>
de ia bourse et OircnpMfleM' >4'êtuJes
prhmtm.

pamrlfl • Mirw-rt-Mr**TarU-
roîl Indiistrifl, rt à W H W M l pureriH
Urne et M VaTntttnf, retrait* at-aviu-

•npni itiimu-s A Côrlr

t-Dune <|« LourdU It* n , • U *t M
l», I* matin » f4K&i-ra rt- k soii é )

r n'.vi qoi rrav-iiie ûc nuit
a *na*re d» «Jumionlne
est indispensable car ç

otcme ei iouti

lonaer MM. les pêcheur», revetoeura
ou'en etnjoiniite Ht Bn Afrique Orientale

Italienne

taie, quatre autos blindées

• - Pr:
fkii les pm^ifurù au port ai

: U: iraijci le lie ; prix de
• * détail p u iea reïendenrs : H franc»

dorades, merlus, loup,
soie, musUile, denti, brochet,

ie. — Piix es vente par

U£H ['8INCB DE l.l tlIKI.
P»KtTlONN>3T EN

iiL-rjl, dea oïftcW
i luiti pr

Les prisoiuiirrs ont déclare que l'tta
' n'était pas entrée en guerre de bot

chapon, Jantt, mulet,
. congre.

— Prix * vecte par
las*fchcurs, 0 francs le kg. ; -.nue <'->
vtnte par 'PS. ce*endt:ur& 11 Iimus .

annere!

sont Jes usi
Bieda et Caprune.

des Cultes
de lit ^spers.un dea
ise da lait de 1» gue

t suspendus jusqu'il

Soideuux, 21 j
sud-ouest a reçuk. — Prt- de »enl«

S francs Je kg. : pris
te par les revendeurs, l-

raie, poulpe,

LOTERIE
NATIONALE

XEUSTACtS
pris «•» pécheurs, i l I

i gît*, éts fTnidei:rs.<16 toucs.
i.|loina:il : pris oVs ph>b

i rtrtudeurs, )4 fr
4 pn* « s t u e u

de* nveuArura, M Jraucs.
î. la dtntuùiï : pris de

Ir ; prbt des rwendenr», 1,M
trarentiOTs (cnsta-êcs sero

aux Parqueta pour h t m » lll

fes culfN 16 Unîtes le kg.
i Quartitr de devant, poitrine, coi
. Jarrets, 14 francs le *2.

ABT. 3. - Chaque morceau
1 d'après son poids j la taxe

. 21 juin. — Des attaques eî
t été eflettUL-es sur la Ruiit -

• mar-'ere a obtenir
eut arrondi !t O.K.
ART i. — Les bouchers «ror.t itnas

sur des taUeaus spéciaux a
ie du public et tréa linlblecunt les
de la présente taxe dans leurs ma-

sins de rente â l'extérieur ûe ceux-ci
et * I'«U1.

JKT 5. — lis devront pour chaque
ente, délivrer un b-jilciin iiidi-iuant le

Doreeau, le prbe perçu et son poids.
ART. S. - , MU. la SecTtUire général

e la PréfeX'ture, les aous-PEtfets, les
mires, le directeur des Services Vétén-
aires. 1&5 OOBumiiiJ^uits dtf cend^^mc~

.LES FABLES
DE LA FOKTAfNC

EWtTATWN
Tue par ua Beaj

A R R E T E ;

I* PrclPt de la Carae. OIÛ(

•aux. 21 juin. — M. PomarcL im
de l'Imcriear. met le publie

Va la ctrciiîaira ût H- le MuiUtrt du
en <hue du

la liiBHwtitin d£& prix d'acùat d 111. — M. Pi
u :cmoignay de conflam

de :a Mère-Patrie
Economique de

AKisrait BRI AND
LHonunr : Orateur,

Bordeaux. 21 juin
Le mirustre de rimrripur fait connaî-

tre ii la population française hi bsli,
attitude dt XL Chevreau, prelet de I;
Côte d"Or.

^eauv. 21 juin — Les membres ai,
rnenictit reçoivent de peuoimali
\ erses de^ d̂  mî nâĉ r d'emploi ou
' ' ' psrson-

n.'ilps ; il n'en est pas tenu compte e-
t:ict entendu que chacun doit r*ster >;

place.

AUMJSS1ON DATPREIfTIS
AUX KUUGtS DE LA CHAUS5AD

Plus nous aurons
d'Avions °̂ 237

Français
Moins ii y a nia

d'Avions
Allemands

sur nos villes
Souscrirez au.r

Bons d'ornements
'E\ \E\TE

«lit « P K T I T ISAAiTiA1W »

Cartes d'Identité ™ * î 3 F "

Cunaderaat qœ dsa» l'état actuel
IVlevayt ces prix à lit production
P»Mnm> depuHf
>» cours Milvantj, raofenneinect
preempuotu de La eveu^ire susvûe

BntÉci, M- fronça ; veiux, H ; po
13 ; iemet Moutons. U ; brebis, 1(1 ;

Tu l'atthrle 1.3S: dj code civil.
Vu litrUrlr 313 dB code pcnal,

ARr. 1er. — Le pris <h tente au dé-
tail de i» viande de brœlierle est rixe

- d r l a façon Stthracte pour les riUcs d'A-
~tmt», Baeti» rt Corte :

BOVIDES :
rUeL'K Iraacs le kg. . laux-Lkt eu-

•ossf (Rnmsleaci). 20 Tr. ; gîte a la
LDut. 17 ; entre-cote desoisêe 20 : non

triif. pUtc côte, jarrets. 10 '.r le k;
VBAUX .

ta. a-ïranca k le:. ; cul» ^. j
e os. I l : épmilr ilr.so^wt-, 14,

l'Entes «OPTONS : j
Gifiôt au dctail, 211 francs le t

BOt e&Uct U : Cû>L:lic et rnçn
20 ; ^at ik . M , pojtfin* et col

h Irr : Ipault, U ,
B tTWFÏ ïf k-

14 fr.
oltior et poitrinp,

tes ctadidttta da iUus de 15
4twtooà joaimt» d'otaa «apacité pro

•aouu «quiraleute à « 1 -
le-acquise aMBoalemcnt «u bout- <r>me

Ptnn- nue les demandes soient recen-
hlra ira dtasiers <*<nxont être completi
m n t ie % fôùei A d* «Cet, lea. r«mii

fane* k kg. ; «ttehtte* dtwMsew» (0-
!"ti. 20 : eUUM.^18 ; poitrine ftaiche,
» ; lard frais 9 ; paie-côte. 1? ; UW,
11 : TJBltne, W-t *rtt*nrjt pur panne. 11;

s«ec I^rd. Ift francs Le kî.

et ru*îior.Bde, !• fr.

diatPinert i !Y>iDee a-parUanoala* des
MuLJ.s. CwmbattanU. Victime» da la
Oirerre eft-PapUlM d* It Nation, « , rue

1 PréfecliirF a Nevers iMicïrc) pour
renseieacmcnts complémentaires,

9 fr.--
t ^ AHT, 3. —Le prix * mrt#-«i « U U

risie est fine d* U

I ) Quartier de denMre. Jw
tlcrriera eêiri. 14- francs le kg.

l.t~(tu>rUer de iS-van*. pmtrin
Mer. jarreU. 13 Uuics le Ite

^ V tVtH rr'îS! 1 h r*. UXP
VEAUX

Un txamcu est prevu pwir l'mfmh'iiiMi
rptemure prochain, d'apprentis dans
wru et étsaiisscuieuts cie la Marine
Forgts de la CïiauNsaue- à Gucn-

17 'Nièvre). En apnliCiition des
de l'article 35 Ua décret ctu 16

tl 1931, ua droit xi* priante eat acci
Papilles de la Nation.

La. liste dînacrirtlion a cet «x»i»
partir du 1er juin 1940 et

cïi)93 le Ii
^nt ctrt pourvus du ecrtiXical d'e-

lucus piimairci ou avoir txé rcconni
•••1 classe de 6me ckins

Lyecc ou Co'li^e :c!cir"]t du nUtûs-
c ;V l'Pîhtrati-;» Maliau ic. Ils dd-
H avoir au mei^s 14 aiia et 1

17 ans au 15 •cpUmbre 1W0.

LE RHUM SAÎNT-JAP/EÊS

Le RHUM SAJNT-JAMES
d i-a goût ag.-éible et d 'n»
erficacilé certaine est le
rccncdc classique dâiu Loua
ie» c&t de

RHUMES

GRIPPES oa

REFROIDJSSF M E NT

; épaule. » : collier et poitrlafc n u m S tfidaWon a Itxajnea (réru.
ront seuls aStnis à concoun
•Jants Inscrit* Jusqu'à U date

ponr la clôture rfe la liste <
et dont l'aptitude aura eïé

La rcmurératlon de l'apprenti, pe™--
cftnt ks trois prrmters rmUs est * û S5
par heare, pat la mite, les salaires

rfs et «mçmentéa attirant If» *

Le Secr*talre «tarerai de PBIOee
fca PirpUie* d> It Haiion

NOUVELLES
DE L'ETRANGER

Barcelone. 21 Juin — Le du<
achesie de Windsor .̂ 01 it arrivés

lo à Earcelonj. puur retourner 1

rest. 21 jui
• Houmaim
Bjourd'hui.

et la Grr.ce aéra r

Bordeaux, ai juin. — Le ml Car* 1
.'resse un «ppei nu peuple roun;a.n PI-
u« de la comtitotioii d'an parti imll-
hire à base «uloritaire,
T! avait préalablement aeeoide uni

ommunes où la population ciriîe je
par ttttte de ta djsper-

» partie 4# Mite t>pu:aUua,
«mt aator+Hm * urrorder dfls
s anx-présentes prescriptions
e qire les produiis aumental-

auten&ntpKiUi «u pria-
1*1».«B*I«-JM

T. -t. —TMM
d» hv >feJ>HM»*TiM W a f Wife-U.

A80NN!MENTS! iLa^onÂ|ricolcdcîaCorse
IIOS. 'IIHIII-

IMCH se

IN'ims ppin

nés <lr vuiili
nirlli-ccii r'̂ î lc iivri-notre
caisse à IVrln'-ain-e. pour
•viter la- sus|nnsii.ii x]rt

service <lu jniiinal.
I ne sriM flonnr snîl,-

<|U:in.\ il(-iii.inil. s <l ,ih, 111-

i i"i i l. in! en elieqne I.,,B|:II
'U Ions aulns iini.li-. ,|r
pavement.

CHEQUE POSTAI, V 353

f. FATHIMO^O. • ' • I M I É I I I , im Verne Afrx«fc.

L H™k-.,J J . T.I.. I, BA.STU

tnain n l n m

« Oaliiu. l»ni-.i. a « r « l »

r » r t l « O»»fiiTm«iairea de po
partement sont ebarses de

e du dé-

AJaccio, le 14 juin lMt>.
LE PRKFET

• I* ftm fart <lnf«

M CMrMt 1 • • « * FOU



L DEFENSE PASSIVE
LUN3IUNE DE i

Aucun» dèltulUuCfl us «era, kKrt*
dviji .^ wiU»« «tes lumières privée»
Latiatr un» Jumiore vuibla d» l'exte-
r:i'u;, vin table repère pot« l'*vuUioa

ri.iitiiiie. cuistitue une trahison L'éclfti
ntjt pubUc est éteint ^..r l'ordre de fus.'
tmité -an'ilaire qui xii peut pas prefe-
i!ir tout la ruondi* avant l'alerte. Ca-
n.uuflea donc en permanence vos lumie
re< avec des iid: aux. de 1* peu;tuw o-
p.ique. Demande* eonsc.l à ™ lititîi

•z ik>ts. VW efceîs de secteu.-J.

TRA.NCHBÏS
En l a b m v e a'abri» construit» rt t

1 i-jrtuve, une* truncnc* peu
tu u«s vite. E.V « »» ««*•• très ef
t -M« cunt» J*s bombardement*. reM-
^ que les an«en» combattants de la
«uerre 1911-ia « o u n . * * ^ bien, ntman
des leur conjura '" W«» M t » â c » t t l i a u â

sitôt. k t> ' i

PKJTECnOS CONTRE LES ECLATA

DE VITRES. —

W l B sur v « rttre» * * bandelette*
<-u papl" en croissons. Vous éviterez
\i risques tfecUU de verra produite
• i a c uns explusi-n. *-•"« l r t ;* i v l i O t a l-
ne. , ï

AL MO HEM Dt L ALERTE : OC CAL

ME. —
Fermez VÎ

mu tcriiu ut i_i

re*. vos mpteurs

confiera ou au ch*i d'immeuble. I.
faoL pvuvuir pénétrer en ™ t » absen-
ce d-u.ï voire ûabicatioa pour étein-
dre un ^yer. d'incendie sans être <*li-
rtf ce briser 'A fermeture. Puis E a s n «
• air: vuum sans courir- Vous avez no*
malerccat quelques minutes après le el-
tual d'a.exte pour vous mettre à '.'abri
Pr"fitez-ec.

Si vous êtes surplis par le deaut du
oomoaroemeiit. Jetez vtrt» par terre
ûans le ruisseau- Les éclats de Bombes
instantanées rases t le sol à grande dlf

EMilNS NOS EXPLOSES. —
Ne pas approcher d'une bomùe cor

éclatée. Les allemands emploient de*
tombes nui éclatent avec un long T«-
iartï, pîusirurs Js«ure3 partes. Sisi
oute chute «!< bombe à- l'autorité Jo-

••ï.e, genifirnicrie. police, autorité ml-
itaire nul fera procéder à la destruc-

tion ou a l'enlèvement de fsr.gia.

AVIONS 1VNLMIS A TERRE. -
Ne pas «yprcu-her d'un avion eiinem

après son atterrissage. Les allemand:
emploient des diapoJiiîs qui mettent V
'VJ A :#appareU après un Ion» délai, pa'
fols plusieurs beures. L'explosion de 1 £
pareil (essence, bombes transportées) ris
que de tuer les imprudent* qui s'ave:
reraient près de l'appareil S'en tenir a
plusieurs ci-niatïies de menés de itstan
rt. Signaler tout atterrissage suspect
.a gfuiUrmei.e. ft l'auurité luralo. •
nu poste mrtitaire > ?:us proche.

I IR DE LA DCA. —

Pour vou« proieser des eclj'.s et de*
balles de mitrailleuse* de la DCA. met-

dan* une evir*.-.,;r.ure. contre un arare,
,-oais. des qi-e WUÏ entende» 1» DCA.
entrer en action.

A\IS \ MAL LES COMMERÇANTS

v ^ Ajaocio, 1» 13 juin unit.

LK PREbtrr t » I 1 CORSE.

a UM. 1« IiUlWa du OepMrteoieut.

j m j'hunneur da porter * votre ewi
ujaai ce U circulilro ci-»t«c» il« M. :
iaLjtie Ju Comiuerc* et de liiidiwtti

tfl.ii.vv a lu m-upératiun dv* >lt-ux pa

Lt- Muiiaitt du Commerce «t de 41:.-
lioitrie a M, le Prelet de la Cni«e

Coulormêmeui nu puraigra&jlie 0 de
article a du decrtl (Wi 1& iniU W*J. pa-

, * Journal Olttcicl > du 22 tuai ltHU
: relatif à la récupération de* vieuTt

lera. il dent eue place, daiu clique
leuû.e. deux reci^euts destines n lu
eeiB des vieux papatrs L'arrete JK ai
; '.-. Journal Oihficl «. du 1er .'-aui',
i au 10 juin coui'uiit lit date <l'jp-
ation Je cette mesure.
j";ii l'honneur de voua prier de ùien
loir porter ces dispositiuns a la, con-
aancf des maires et de toutes auto-
s comtH-'tentes de votre départf-a
insistait pour qu''U . assurer.t
Ljte applwJlion des prescrlpf ions

II ' effet 'indispen-
que la récupération des *vieux pa

livra" «ott effectuée aTec ie |sux:mun
efûcu'cité. * t
« j'ajt'Ute <î«e les propriétaires doivent
ib.-'tenii1" d'acquérir des réclpiem
lUiqws neuis et n'vnijïloyer. a cet ci-
t, que des récipients u.wgrfs qurlle qi
ut leur .nature. >
Jè Vijus prie de vouloir bien veiller
i stvicte application dea, iiistruetia

|Ui y sont ctHitenues.
Le Prtfet : X PF.TITJKAN.

jas circuler perdant tuute 'a dll-
de la-erte. il ce a'eet pour au len-
a l'afert.

moment du signal de l'alerte tou-

CARTR
émisa aux lnterc&j>ea d» la eu ne

d'ailuentatloa tor* talta A la uaina
du Conseil Murtlosp»:». te malin,

de 8 heures a midi.

Les chefs de famille ou les consom-
.ateura iioléa doivent obJJgatolremeta

de la remue des eu ri s'a :
1 > 8o>to d* •«thutalilé française. :
Uvret de IâtuJ.e .— tar te li'ijcntUO
retectorole — Carte d identité tmise
*r le Commissaire Centrul du POIIL-C.

~ Carte d"lJentlte piuffSdionnfllo de
commecce — Livrets de pen

|ilo"n3 civiles, a
harte de coruu__-
ï ) SujeU de nalian&Uté
Passeport Jusqu'à deux n.

dence sur le ttrutolre. — Carte d':den-
Ute préfectorale OU réce;iivse de cent
carte délivrée par la po-ke après deux

o:a de résidence.
3.) Délivrance de ta ca«e défini

d'alimcatatiun. — De» tiers :
Prix:uraUon. LtJ tiers doivent etr.

bllBatoiremi-nt p-irteurs d'une pièce
dentlté personnelle.

Nous rappelons que lea cners ae
Ule sont personnel liment responsa

de la sécurité de leurs dêclaratians
Les fausses déclarations, l'utilisa
• coupons H des tickets d'autnil.
afic des coupons et des tlnkels. cî

Itoolt commun, et. en même temps, eux
peines rigoureuses prévues par la lui Î,U'pe g
le ravitaille

n t .
îlmcntation ne- pnTir-i. '
rvlr de pièce d'i^nt!'

|La pa^e 2 de la carte ne devra donc !>•
(être uillîsée à cet usa^e.

Le M^re : DE MfWTFPV

EMPLOI ï>6 h\ CUITE
La consommât!an du sui.re f^t rig
eVtêe a partir du 1er Juin 19*. Cha-
îe coupon r.* 2 de la carte Indivldur
:ensuelle représente la ration meTi
qui e?l Tl<?e pm:r chaque cor^nr.i

•ur à 750 grammes.
Le consommateur se présentera, cher

(-on détaillant Habituel munt tfe sa.
Le détaillant détachera le coup™
du mois de Juin et remettra nu eu

mateur, contre paiement, les 750 "
ucre coastituont ia rition du ni"'

i i pons
détaillants sur

is par eux
& tit

.remis par eux aux gr
lac &es quantité» de cuere qu'ils en
' L lrte* rtcapIlBler

Les les voitures non oflUiHIrx. doivent
i arrê'.er eur ltur drwite » l'endroit ou
;;i<ij se trouveoï.

Chacun «Suit «bserrar le silence abso-
u dans les Aoris : ne pa* fumer ni e-
clalrer i I'»ide de bric « u ou daJm-
[.ettes.
Irfs cliier.a i»e doiVTut pa* ftre coo-

iui's dans les »bris.
Les abrte doivent ^owienrer ouverts !*

Joar eoniflM U unit.
i. : •nnsf-rvat;an (fi1 s Cunsî BCS généra-

is données par le servine de- la défense
[passive, entraînera pour les dellnquauU
•es peines prêtes par l'ù.struction gé-
nérale de la Na'iùii pour Le zemps de
guerre.

LE MAUtE.
B. DE SIOVTf;EA.

Toat et uni ' • » ' " " ' l* '
ion r es. rarn«t« mondain1', r

Rivent. Ls g l r t e *
e» états mndcîe II et rur dei état» mi
Su e 12 bis qu'ils atlresseront à la I
ie ehaV is l T

,tementa:
|de leur demande

s et par
•iciuit'r.t atli^ciemoD* en Coiat, g.evees
dM Irais û'asuiuriac* pour risques m*-
:Uimt5 Je sucr.-e de 3 a i rB.

Des commerçant* ont demandé a in-
rorpurtr tes ir«s 4 -*Urs prjt de vente.
a'autr«t o!U augmente leiua prix ce cr
:jit, MUS aucune auiuruaUoa.

Le Prelet dt.' la Corse A rùoiuieur d'ia
lormer UU. les liégocunt* et reprewn-
tjii*_* que cim.'onnLinrnb a une <J*clàttt
ce M. le MijKftre de* Finances 'Econo-
mie Njiiona_ei, ix Uàusse des prunes
J'assarance pour ruquea de guerre ne
xat iiutilicf une «ugmentaUon des prix
-e vente d>a denna» «t narenaaduet
>:* q«'lî* étaierit <îa^!is BU 10 avril
19»

!eurs de sauurer a la Commts«ion d'à* j
.-•'jrar.v'fS c~Ct.it : t. .s titube P*T 1** decreti l
.les mal 1939 et 1er *c;*embre 1Q39 eu
Ministère de :m. Marine marchand, 13-
15, rue du Oénéral Beurc: à Paria, et
cont le taux d'assurance m de 0^0 %-

IX MtCTTT

' 3 seront collés par l
les ttats modèles 11

ssistes

quils atlresser
ois. „ la Dir9~tlon p

vitaillement, a t nr>P'
réatpro vision m

répartWon mensuelle
e les grossistes sera

du

our* de q
uivant, d-s ri-.ns

t

i-ra sur les quanlilé^ C

cas où la demartle d
mereants rjîcMcratt la

RIIIITIV D'ABONNEMENT Aï"

PETITJBASTMS
Chèque Poklil /»jACCIO : H2

je *e.îat *>»«"« un atonuement de I an ou G mois on 3 mots

<li au]ouir.a. IX r r t l T • « T I * M a partir du 1« '2'

U ,ous tdr fm en mène temps que ce bulle'-in. le manant de
cet •bonn^ent. «»it U somme de (3.

en mandat-roste oo eheqiw postal .4».

Nom et prénom

Profession

Acrera- -

i 1 ' BlffT 1rs formule» i'.aille» ;
12- L«.t jii..r.rirnîCKf! p-j'-tenl rln 1er rt au 16 ôe tliaqui- Ji-ôU ;
(tt Co** : TJn an. 90 fr. . Six mois. M tr. ; Trois mois, 25 Ir :

ottthM-nt «t C*kmàm ; Un «n. M fr. : Sis mois. 43 fr. ; Trois m->ii
<*) BifW J formule inutile,
jï 8. — TOttî «jotue:.ii:l sera renouvelé anton'.iii^Uciiieiit il <)*s

qui
r

FAÇON
HERRE r

Pour qus la guerre épargne au maxi-
mum los VGS françaises, il taut qua l'Etat
puisî1-? produire au maximum les arme-
mt'înis qui les protè^ot. C't5t vous, en
doiinitivu, qui pc-rnioLtrûs a la France ds
s'armor duvup.icgtà.

Travaillez plus.
Dépensez moins.
Dites vous, tjii-3 chaque fois que vous

remouc*2 à plus tard un achat et que la
somniQ réservée à coi achat, vous la
consacrez à souscrire un bon d'Armement.
c'est uns arma nouvelle, c osl un équi-
pement neul qus touchent nos soldats.

Ainsi vous ferez la guerre vous aussi et,
dons la mesure de vos moyens, confri-

crpï à la Victoire.

II em^> d«i BONS D'ARMEMENT d» iOÙ lr«.
l.fJOOtfi. 10-000 *ri, «le..

IBS BOhiS D'ARMEMENT icnt «»em(ït» de ttxi*

L'intéiùl dei BONi, D'AR-'ACMENI ctr payA

MSS a & noi(,»i»ii «an» 9B7 ft.5C vaut lo.thn 1.000 fr.
- I un, - ?70fr. - l.000(r.
— ! n - V30fr, - l.(W0lf

lovt rooT.&n̂  obtenir dc> avur^êi oo io\i9

banni a l'échéance.
LES SONS D'ARMEMENT sont vendus d.in^

les bureaux (le posle», lus succursales d» la
Banqua do France, lis banques, les pertïa.

<f}i>rtpnurl
icriffre h1* nofrrs dans n«iri?

S d s puherpuher aujoii'l
i'évrgiti

^ 1 |n ro/tlflN- iJc firtnliiirc p f u s l(i r*'/*mfé tie J d'Arme'«an L

LAJiAlION OBLIGATOIRE
DES STOCKS DS SUT-FATE
DE CUIVP.S

s iittCiitems il* sUvki de 5Uj(ate de
re supaieur A 250 kilus «mt tencs

d'eu [aire la déclaration SAKS DELAI a

•ali

H, ir- Ii'iiii) ira p u

POSTE3 ET TELEGnArilEa

Par ordre supérieur les communica-
tions téléphoniques privées sont suspt n
dues.

Exceptionnellement sont maUiteu-c
I.t Darj certains réseaux le» con

muiiicaUons privées émanant d'orga:ii.
mes Inwrtaaant la Défense Nationale
<aix»nn:3 figurant sur les listes dre
p.ir l'autorité militaire).

2.) Lea communications demat
par les abonnés ruraux ou à partir des
cabines publiques et .idresstcs à de;
lorit 5 • olfletc-lles civiles ou milita

3 J Lis commuait:atioas des médecins.

PKEICCTLIEE DE LA CORSE

Dèi'Iiiration oUlpitoiTe d»W stloelc

de sulfate fie cuiire

I MU. les Maires du départe aient sonl
instamment priés de vouloir bien inn-

' ter k» détenteurs de stocks de snHate
de cuivre supérieurs à 350 fcilogs. d'avott

JC'TÏ k la Mairie de leur commun)
j Les dÉclarallons qui seront faites dans
hes Miiirit» feront l'-jùjet d"un n

' Jq«« MU. IES maires adreaseront ai
'toi nue p[)ï^lble A M. le Directeur

BAriTMIS qui j e l l U ; , n ûe% nop,, c t «dresses des dt
« le p't» d'éie- ^ e l d u ^ n ^ ^ e ^ tenu par chacun

Le Prtfrt : J. FtTPTJlEAS.

. « . REMEDF BON MARCHE

Asthmatiques qui soufirfz toujours,
ssayez la poadre Loul» Le^nis. dont IVf
i-arité est *ttes«».- par tes milliers de
ia a<tf s reconnaissant*. Oett* mr-rvil-
xtsc PouJre calme, «n moins dune mi-
ulf, les plus violents arcés rJ'a.^hnT.

rnenU de t.-vi:x de vieilles bronchites.
>n prix est à la porUe de.* bourses les
lus modestes. Prix de la briite : 6 fr. 2b
in» tftotrs le* pharmnfïrs

316713'tOTS

HTSDAMES.
pour être blec. tolff*es. ne th»T"
eues piux : use MU!« adress* ;

:e Wn-fli-cne matin.
S.U ON RECAMHJI

l. Bd Albert- 1er — (1er £

Onvertara tm mm Salon paar IM

C.'.r.- AN'NTE. — W. flj

«ci"-" » - «
If f • lut ran mua* «a lonuirc p* u n m DIMANCHE » JVIN liMl

U
fl^ g • g • % 000238 g « •

Petit Bastiais
fllu ï ? '.-Bilii t

' I . fil» Qr*û-

!* un *i 114

• an* b*id* «t s i
«MM «tuncetnent i 4O CENTIMES

tlCOTUlIFJt KITUBUCADI D'INFOiOlATlONS H.ti*lDII
U UCL JUtIRNAL UU OltrUtTSBCETl KCLia FAK r u . IJIK&Ci *^IC rèMM

l KM Cl] tir : HAKTIN B1AN*^>U
4O CENTIMES

C/C P0«Uui : AJAt'CIO : 1M

Adrew i*l«f. : BwitUb-B

a. c. N* wsj

Nos deux années de l'Est et du Sud-Ouesï lultcut
désespérément et restent en contact

Les Italiens ont attaqué en divers points des iklpes
mais le territoire français est inviolé

Chronique de la Vieille Corse

LE GRAND SENTIER
Biatia. à Ajaccio, Ht l'expression
demoienl s'appliyuc au temps ui
Corse ne comptait pas de routes car-
rcwsabksi, a été déflr.: par lVjt«i
c Description ecographique de la Cur-
ée • qui date de I76D et accompagne e1

relique, paru à la même date, l'atlas
Ce l'isle ue Corse : l'iuteur de ces deux
ouvrages est : le ;si?ur Bellia, ins^nieur
de la marlr-e, et plus pertinemment en
parlent MM- A. Eertlielot et ï\ Ccccal-
•Si dans leur récent travail sur les cartes
de la Corse de Plolemee au XlVmc siè-
cle.

Mais aujourd'hui, nous repoiUmt a la
Description de Bellin, II sera question du
grand sentier reliant, les trois villes prin
cir«les de 111e au moment où Ion envi-
ùage-ilt Jes premiers tiavaux d'ouvertu-
re de routes earrossabk'S en Curse.

Les traces de ce fjrand sentii-r s?
voient encore, partout où il cuujie • t
raccourcit les lacets plus prudents de l:i
route nationale. Ailleurs, en beaucouii
d endroits, ces traces ont disparu, ct
c'est lorsque la route nouvelle et le sen-
tier ancien se confondent en un paral-
lélisme prseque parlait.

On croirait au premier abord que cY.-l
le cas le plus fréquent ; il ne l'est qu •
dans la. !<aitie occidentale de l'Ile. Enti r-
Bast'a et Corte, le r.rand sentier avait
un tout autre tracé que celui de la rou-
te. Renfonçant dans la montagne V
Rostino. coupait par la Casinca.

La liirne droit? géographique n'est
adoptée que dans 1A valli-e de la Gravo-
na : comme â présent, le «rand sentirr
passait, au foncT. a Kaucne d'A.'a, «k- ;
Mezzana. de Tavaeo, de Vero, et .\ droi '
ie de Cuttolt, de Perl. dUccianl. de 'fa-
vera. Il traverse un seul village. Bcco-
fir.auo, tout au moins en e:>t peu cloiS'i:'
pour se diritjer sur la Koee. H i*t alors

£>ai:s duute, ics sentiers raccourcis im
anqiiuient pas pour les usages liinltrï.
^lis le grand sentier était tel. qui fa-
irisait lu desserte des réglons peuples,

et lel l'avaient pour cela voulu lea coni-
Ldements de guerre, notamment les
mands du temps de Watchcndonït

qui l'avaient aménagé, construisant.
îême sur la rlviire Casachina un pont
tar la suite emporté. Quelques années
pres, en ,739, les Fiançais firent ac-

'comuiodcr la partie du sentier compriss
e Ajacciu et Boeognano, le rendant

p-Uicable pour les convois muletiers a-
sc pleine charge.

On aura sans doute l'occasion ûe si- j
naler Jes autres principaux sentiers

tracés, d'Aiicclo à Vlco OU Sartcne. ne
ia au Ncobiu et en Bala^ne. tous
carroffables niais qu'on en- mm m*

tretenait en quelques manières M H
rflcicIlTmoiit. " ™ ,

Prisonniers italiens

Bordeaux, 22 juin. — Lt'.s itaiii':i.> ont
attaqué en divers points jusqu'il la mer.

Le territoire français reste inviolé.
Les troupes françaises continuent Jour

résistance désespérée sur tout le front.
N03 deux armées tf3 l'Est ct du Sua-

Est restent en rontact.

Londres, 23 Juin. — Un torpilleur al-
lemand a été coulé.

A été également coule un des pi'
rands sous-marnis italiens.
Un autre a été çaptui'é.

Canada et Australie

Londres,
rrc-Daou
La Sicile

TOl'KS

Bordeaux

22 juin.
a a été
ct Livou

. 23 juin

— Une lois
bombarde*1.
inic ont éli

. — L'iîêrotq

d e

sur

plus

volés.

riais-
e de Tours a retarde l'avance enm
par nos combats de rues. Un pon

de bateau a été détruit.
. protection de IJI population
• assurec par le Préfet, M. Vcrnot, le
•e de la vi;ie et l'evaque du dioeû;

de Tours.
M- te Préfet Vernet a f té nommé Coi

nauticur de la Légion d'honneur.

Bordeaux. 22 Juin. — Le communiqu
talicn oit qu'en Mcdittrranêe la mariui
t l'aviation iutensiflent leur activ!

Alertes
en Corse

s mauvais, dans les t . les bro
tailles, les mauvais pas. « propre pres-
que partout aux embuscades *.

De Vizzavoua A Vi?arnv on est l'un
de la ligne teirée ; le griiiid .«-nUer r r
borde pas les précipices du Vecchlo. maii
atte.nt la montagne au bas de laquelle
se trouve Vivarlo. P:iis une descente
vertigineuse *ur l'ancten pont JU Vec-
dUo. t-t remonU* de manlcre à laisser
V . avant de paftiMr C«t*, a sa
droite

DP Corte à Bastia. le (trand sentier
su>l d'abord une din^ll
aue à celle â* la voie

Ajjccio. 22 juin. - - Plusieurs a-ertes
it fit lieu ces jours derniers sur ia Cor
•. on signale uac le 17 Juin, au cours
? troia alertes aui ont eu Uru dans 1s
rpartemeiit. 5 tombes sont tombées sur

les U-irains d'aviation à Borgo, mais qut*
es bombardements n'ont cause ni de-
:ûts matériels, vi viedme*.

Le 19 juin, ^ CalTi, deux alertes ont
•te aonnecs et 8 bombes sont tornbvis
ires du terrain d'aviation.

• jour, » Ajarciu. 20
>iit eie lancées sur le lerran

Enfin. 1
bombes 1

lai ion.
1 cours de ces bombardements, il
u ni débats sérieux ni rictinies.

Kouvemect Diplomatique

Bordeaux. 22 Juin. — Le consiûl à
unistres s'est ïeunt ce matin sous

présidence de M Leorjn.
Il s'est réuni a nouveau a 14 h. 10.
Plusieurs rt unions seront nécessaire!

pour obtenir un résultat.

Bordeaux, 23 Juin. — Dès le retour des
iknipotenUaircs, les ministres se réuni-

îont en conseil, pour examiner les con-
rUtions de l'armistice.

Bordeaux, 22 Juin. Lfa proposilions
l'armistice seront exainiuMs en détail,
cet examen demandera un certain
temps.

Le gouvernement ne manquera pa;
enir au courant le peuple français,
ue possible, du détail d « proposittons,
ions.

Bordeaux, 22 juin — Les allemand'
limatidenl. eiiire autres :

1 ) Que le wasnn historique dans lo-
ue! a fié Mené Lirmistiee du 11 novnrs
rr 191S, soit traiiaporu a Berlin.
2 » «tie > piédestal et l'Inscription <*?

Hctiioiides soient détruit*.
3.> Que le monument élevé à 3a slultr

tîii maréchal Poch reste intact.

•rdeaus. 22 juin. — I.PS plenïpoten-
es charges de prendre contact av.

les autorités allemandes, £e rcndroi
i;ierieur«mrtit en Halle pour y discnti
î conditions de l'armistice ave; (

lire a*

ExrtxLEvn: KECOLTE
Ottawa. 23 juin. — D'après Je* indi-
IUOK* officielles, la récolte de û*rè*lta

et noi^mment de blé tapasse, cette »^-
nt-e. les prévisions les plus optimistes.

Le Canada m plus d'un domi-mlilian
d'hectares en supplément sur "acnee
dernière, soit U288 fiectares en I**Q
contre 19.602610 en 1KW.

prjTtP* |«TTAi« an* '1.1
D*t vr rea ai»
t c*.=f« de UauMM

B*jrJt'aliS. 22 ).iii.. - Le n.iu*f.,
::.stre de l'Intérieur vient de ni
Préfet du Loiret, m rempUCflTW
M. Lemoinc. M. Jacques Mor»nes,

des Ponts et Cha
1 préfet t*u Loirrt va re

dre immédiatement «on poste pour
tatlir l'ordre et le wrviee de la
publiour

Moiitpr:iier a aifttnc un appel ;
pulâ.Ut«i, recommandant )• ca
confiance et le respect des ordres d"*
autorités.

Bordeaux. 22 Juin. — La ChflmOre **
le Sénat »« rfaniront J ne c.«-am ment
poor accepter ou r*(nsrr les eondittons

Pr»ti>. bi'urque a
a CasaW^nca. pas-

pr l,i l te i»S les çcrîW fl

Oola

Les plein: pouvoirs

Londres, 22 Juin. — Lt*s Cham
ia*«3 canadienne et australienne
att le projet d'octroi des pleins pou-
jiii à leur Ëouvernement respectif.
Le projet de loi australien est iden-

tique à celui qui avait été vote en An-
gleterre. Tou'efoia, le projet ne com-

[uor,te pas 'la conscription militaire pour
le service dOutre-Mer.

Les projeta .feront soumis aujourd'hui
même au Sénat respeetit et le projet
L-aiiadien aéra probablement signé c?
*oir par le gouvrnieut général.

J A P O N

Tnkiu, 22 juin- -- Au cn;irs c'une r»n
Itrtnce au miuistcrc des j flaires élran

, un porle-parole d'j eouv^rnctncn
a tiéclaré que le Japon avait deman.

l'Angleterre de suspendre ses envois di
lalériel de guerre au Gouvernement (t.
tliansî Kal Tchcik, via Burma.

Dans l'attente d'une décision

». Le aans-ïrdi es: le r t îu iu t ^u
courage, écrivait Bonaparte au
Directoire excculif, ct le courage
^st l'apanase des français. >

La guerre actuelle, malgré la
iéfaite des Flandres et de la cam-
pagne de France, sembla avoir
iruiiflriné le Jus^ment élogieux de
lliomme gïliial : nos troupes ont
fait, font îjrilJaniment leur devoir
et ie pays tout entier a suivi et
suit avec une discipline caillante
iîs direeti*'es (Tes clieîs.

Hier, :e pays attendait dans
une atmosphère de travail et de
confiance l'issue heureuse des npê-
ralions mîïî'airrs.

Aujou d'ltul, II garde
et son e

aussi, nous le souhaitons ar-
accable U Patrie,

II est dangereux pour le mo-
ment (ia vaticiner, puisque nous
ne possédons aucun clément posi-
tif d'information ; dans quelques
jours et peut-être dans quelque*
iiuurcs. nous serons fixés sur no-

La, France n ' i pas encore poïè
les armes ; elle est toujours en
mesure de cl t fendre, le cas e-
Chéant, son. tatrimoine d'hon-
neur ; elle a, d"aa£rc part, d^s
ressource.; et tes amitiés qui peu-
vent lui .-meure, à l'occasion,
après c- . m^cca et dures épreu-
-•es, ti-« • ,!cîr:re.

A:<A.TA£E.

Etats-Unis
Washington. 22 juin. - La no
an de MM. Knox et Finson on
lire un grand i»as à l'Interventi
c, mais il nu faut pas oublier
jrole dtckâvc appartient au C

•t au Gouvernement.

Washington, 22 juin — Ui con
ce panamériealne dont on a an

convocation d'urR^nce tiendra s
ses h. La Havane dans les pre
mrs de Juillet.

RUSSIE
Higa, 22 juin. - L'iccupjation de îîi-

ia par Ici troupes soviétiques se pour-
suit suivant le plan cUbli.

Cn croit 4avoir y.3t ailleurs quj !.,
miorites soviétique* demajideraient qu:
iiverses missions étiaugere* qui « trou
•ant dans le pays quittent I» Letton!»
Ljuis un délai a s s^ court.

Moscou, 28 Juin. — Sir SI a (Tord Crip;;
e nouvel ttmba^adcur ds Orande-Brc.
agjio à Moscou, s'esï tendu liier aoir

pour U deuxième fois chez M. Lossows-
jk), vf«;-commU^aire ans afij;rc- etran
gères.

SUISSE

Londres. 22 juin. — Ce matin M. Mais
f. ambassadeur de l'UJISS.. s'est en-
reteiiu avec M. Butlirr, «ous-îPJrcUi-

d"£t.it aiiv affaires ftrangêrrs.

isliinstoi-,. 22 juin. — LJ Chambre
•eprésenlants a approuvé îe vjte du

ïénat permettant aux navires de U
rolx-Rougc américaine de s.- renJr-
inî les eaux àes pays belligérants
Le projet atîopté sera soumU i la >;-

gnaturc de M. Hooscvclt.
22 Juin. — U Ministre

de la guerre x donné su démission.

nos-Aires, 22 JUJII. — Le souver-
it argentin a an-epté de partiel-
le ConWrence qui réunira 1M irti-
s îles Affaires étranE*r;-3 d'Am*-

A\K-

Wtuhin^tun. 22 juin. — Le Con ère» a
ê saisi d'nn pmjrt de loi tendant t
itrodulrc aux Elita-Gnls le service ds
préparation militait* obligatoire pour !

M Roosevelt.
us les hommes de 18 à 65 an*. j
Washington. 23 Juin. — Le Parlement I Frontière Italienne, 22 Juin. — M. My-

1- projet dintenslflratlon du pro | ron Taylor. oui « t . ai le «ait. grave-
e naval et aérien et d? cession jmr-nl malade dans son château de Fia-

rêdfntaire aux alilés. {renée, a reçu de nombreux témoignages

La saste de M. Taylor
"j.-liiiistiïa, 22 Juin. - - M Mj-rnii

T.tylor, amtajiâddeur personnel . . T-e-
sident BoCKvelt auprrs du Si-ôi^i'.

•t BfrieiiH-ment maljd? dans sa mal-
in ri# Florence.
il. Tayior a. 63 ai»
LFS plus grands spécialistes italiens

lui prodiguent leurs soins.

nombreuses personnalités et no-
•aromont le ifpr*»enwnl du Saint-Père

it rendu visite 1 l'envoyé personnel de

Bi'K.e, U in.-. — Jv.-.iis ics n-.ij.?us
intcreKses, ou ii'jttritue pas uae itrtpor
tance partfeui^re, «ur le p l i i puUUqu ,̂
•i la aétnlsslcin do cocseiller fédéral, M.
Obrecht.

Ceite décision vi nécessiter une tre-,
prochaine réunion gcn Chambres pour
permettre l'é:cction du siieîesseur d j
conseiller OUreehL

LA population suit révèncm'nt *W
i;ue l:\-a vive attention.

De nombreux Journaux ont nniUipltt
1? nombre de leurs édition*.

Le caJnie le plus complet csi obaerv^.
Duu loirtea ;es villes auiwc». on cons-

EKteirtrreamce d« nombreux rvfugiés :
:O*JS recolvriit un excellent acrucil.

Le gpnéral GiiL ân a lancé une pro-
clamation enjoignant a la population
IQ:J:C de re^trr sur place et de n'eva-
;\KT 1rs loc«lu.;s eue «ur l'ardre ftfrqip:

CANADA

• sj-mpathic rie I

, Roosereit fi M. ConW: HuH Ini or.l
srf des messages personnel».



Billet —
l*arisiett

Un aoctaur Tuitmieux nie je, in:411
*u aouxkant :

— N'en doute* pas. cher mon i?ur
le» restnettuiiâ aUin-niairej aux^ui'll'*
uuua somme* aouaiu. auront" lia pins
heureuses cuusequen^i'a sur nuire -anie
Nous matULluiU uop. IWJUCOUU trou.

• - Docleur. !•.« dU-.(e. pouvea-'im» au
butins m'assure r que nous awrojis Uni»
jours de *|i.w Ji'.i;- • '• 1 :---1 : « **• *

~ Paroi.-.L ' - , • ! . •: 1. r-t hier. *-
Vlai-llî <|Ul- .mu.- :'i- i.:i!lf'ti«TOi;a IMS t)i-
vUiirie aux Jours perai», gi de teuiine».
poisM.ni,, pâtes et fruil* li.-. autres
jour».

— Jt- l'eireiids -iei; ainsi rt-oanis-j*
et je fais ein-fiance à ceux'qui oui peut
misaiun iî .tssurer le r»**i«HeS4faî .01
pays. Mius. niri. que Tions soyons ussu-
res de n'avoir que I' •nibarras du choW
parmi tant du denrées alftchees *.".«•* U-s
marchands reste a savoir Jusqu'il ciuXRd
nous jiLiiirrona en proliter. 1! c»t lad
de prévoir que nous aurons de tout
profusion Mais à quels prix ? Voila 11
portant .Vous vuus ces bien apefçi <n
maigre tous ;es decrtt-. ta caus.se

Les Secrets de Chang-Hti

le sucre, le elle- I"»"»^ •* v W n a r

même les nouilles ï A-ff-fUg^mJ* <
tiositê de comparer les prix pratiti
aujourd'hui avec ceux QUI étaient en
gueur le premier ser>:embre ôBïnier, et
qui n auraient dû eue depasacs que sou
certaines T.-atrves et pour n IIJLIIS jjrt
duiis ?

— Mon Dieu, fit le ducUur. je i.e u
jia*. en effet, ou'i) y nlt poriui.-v un D?
de fantaisie.

-- Ah ! le mc-t est ,*o]i. fls-jp. II serai
,--.us exart de dire qiiî trop-de mer cm
tis exagèrent comme s'ils étalent d
Marseille ! U i»t .iu ieu eat deven
un piiit de luxe, t" t^mpta les rani«!
.es ponrroni-*-ll« ciwâ» faire boulier
leur marmite ?

— Mais oui. dit :e -SOReur, car il y Ï
mille manierez de préparer a bon ïrar-
che mi plat de famille. Et puis, voie
Ir toile saison qui <a amener une ùuH-
;* générale.

— /c reux wen Jeaperer. terminai-je.
Maj» alors, il faut <iue U sui'vriil.
, M prix l ' w r a avec si-venfc-. Sa*
t|Utrt. au lieu rîr chercher, d'aprt-s
ronse&> prjiiquts- a n;.nï;;er économi-
quement -jour vivre, nqu» aunon» plu-
Kit besoin de quelques bon ni* recette
••<rar vivre, encore pl'i-s it-BcuniKuiTOie-i1

(..iltriel D4U«e,

CONSIONE itiCB LA HURBIQUE
. EVACUES DES BEC IONS

Le& jou^uaux Qiiuli iiei:» et lj^jdu
daircs pourront publier les noms, pré-
noms et lieux d'orlgiiie des évacués
demandent, ces nouvel!*» d« leurs p*-
iKjii/ ain.it cjue Ii's nnals et prtfu*nï
îles r:Thcrcncâ. Mai» il est Interdit aux
journaux rte pi:bi*er les rirmei actuel

: MÏH:I« I.ucfc Prevot. e
X.. a Ptioime. tiemunSc
lie Mra« Pirrie Lwnoert. sa
cueo de BoiKÙaVirsaea.

L u repoiws i - i jMi.'u*'idro&t, si-
jurita. MïOti*. donc truna.iiises par le;

soin» de celui-ci aux denur.cicull •
Le* Journaux qui paoïlent une ruBrl-

que dfl ce Bear» «ont l e»» de folie w-i-
1 aare J ioiace centrai de. ReeTierrr.»

.111 îichler gévic:...
•jrant JJ*W m den.»i

T'.'ut un ^.ogrumine l raisin IMr-
ti, tout en tmvaHUn: rtiiiulmunt a a:;
tuer dea eniffre*.
Au >wut d'uu nua,-i ^ hture U caoh>

cuit juet.
— Voila. dii-U. Monsieur Kin-TTuen
1 de «<M employ*s peut-il purter c<̂ ci
iineduilemenl au tilegraphe .'
— Naturellement ! répond» le rW-

Inois. Mais ne craisuea-*«UB pas que les
léonais déchiffrent votre message ?
-- Je les défie (l'y parvenir avant plu
euT-B'jours. Et d'ici la... Jv demande a
a de mes tunis de Yokuimma ce i'eo--

'p.oyer a ,. retenir le * Drasou Rouge *
ianl 24 heurt* dans la rade et dr
• triir lorsqu'il 1J quittera puur rf-

•;a^t»e" 1» Chine. O'est tout

Bien jou , dit le clùnoU qui. a-
t uf-pelê un de ses secrétaires. 01-

Idonna qu'on (Jt expédier sans larder li-
|cable de, Darcet.

Maintenant. îeprit ratent secrr'
supposons l'hydravion hors d'état ot-
prendra l'air avant flemain soir OU a-
pros-demain matin au ptun lût. H [awt.
nous, qu». nous nou* trcuvtoi» sur sa
rt'Ute. CoKnabsez-vbus. trtfflrt, le ch?-
min ftiie siuveut. d'oidinwae. ces me»»-
i;ers de la bande, Iws^ff.s \nyn-eiit
pdr «ir m u * » t»pwa i^cnaîis-liai ?

Lç nietne t ou murs, répondit Vu--
lemand. Venant de Yokohama, le Dr:i-

|gon Rouge survolera la côte sud de l t-
le. la Temontera Jusqu'à Nagasafcy, vi?n
dra passer au large de nie Tse-Tsiou

la pointe de la Corée, et re-lésera dra
lïa'.emetH «ur Chai-E-Haï. dî-nt 1!
>ra plus qu'a une heure. Tout celu. i
rounent, saur imprévu : tempêtes.
>rles de machine...
Darcet jetai t planté devant une c
• affichi? au mur. Il reliée hissait

Kin-Yuen pas plus que Erhatrt n ' tr
liaient se» méditations.

Le sTH-Tce avait envahi le »aste es
net de travaU du. ricl» chiniâB. N
king-Boad était diserte Oc n'estent
ds lum en IWUÎ. que récLatemsnt
[usées éclairante un on lançait dp cïi.i-
•jue camp, devant Cbape'i. "U le coup de
sonnette d'un tramw;y qui pasi-»t pre
que Yide. CJians-Hai étal! crlsta!»»?!
dans l'angoisse t la peur.

— EB bien, dit enfin Darcet. la suùu-
tion est simple. Je vai» partir pow

rile l^t-Tsiou, en aiion.
Vous me permettrez de vous aermu

pasner. Earcet ? dea.aiida liiHcmai:.i.
Peut-être, mon cher, ne vous l'au-

rals-3e :>as demSftdi. mais puisque r'cd
ous qui vous propos , je *ui» lieurcux

\NeuvelJes Diverses
I ]'.-v.;.uix 3S ïuui. M ruau i t t . mi

1 IUU de 1K façuu la plm loraielle i-oii
? ]en bruits et iiiluimwliuiu deiiuoa d

de

!a

m-
Ki

vous avoir prea de
bpsogue ne sera !>el
-- Si Je \ous oflrai
-s loimtwralcui J ?
n-Yuen.
— De;- chinois ?
— J'ai aussi, si vicia

japonaU. Entre autre,
ta:
- u .

P'<

ire qui a eu qup^ui
•ticp ou Dioe-Vlvant
?in tie ressoude*

Vu uour raucu-j

moi. Car. IM-IIM.

at-ctte pas tmct'it.
s un ou deux d<-
ullnl à son tom

, ic pretereï. des
f, un ancien r.o-
M ennuis avec te

• n, mais qui est
:i . lu

nntaire-* decia-

j Tuas, cher monsieur
d<mAiide .:'a ĵord ttf v
'^cllf Rcpr-aui.

iller *

— A'êe "J(»« ! Quelle slneUi*? da
* sr.,nde maison de tilac-T:e«. A
te. Etie y aéra plua «1 fcécuriie qu'

rrrncii-Clut). çù rbacjin peut entrer
>rlir presque San1* i-ontrô.c
— Merri. r«*p«t:idtt Dareet. J'.if-e

pour Ile. Mais i. laiidrà aawi que vo
kî la liaison enir me» «ml» du J

pon a qui j'ai dit d* ow câbler à votre
nom et mol-m*m* «ul »»ral de* <*
malt; matin dans lil* Tse-Tsiou.

— Cump̂ CT *ur moi. monsieur Da:
cet. atrirm» le chinois.

Puisque nout normes d'aceorri. )"
aie mrltre :i la recherche d'an hy-

— Je pourrais.... offrit jn-ure Kin-

.' J . l i i f l U

it et dit,

-- t tte lie pulnl coiivcrsatiuii »m- un
[ranger dont tu ne connais pas U lan-

gue -. est-il « r i t dans nos maximes

irm» ct>mme vou... et Je. serai tou-
s battu î

MLNlSTUtK
DES ANIIENS C'OMUATTASTS

ET PENSIONNES
ADMISSION D'APPRENTIS

AUX t OBÛES DE LA CHAUSaADtî
Un examen est prt'.u pour l'admissioi
5 septembre prorhu:r.. d'apprentis dans

les ports et etabilsaeiaents de la Marin»
,ux Portes de la. Chauâ-ude. a oueri-
ny 'Nu-vrei. En application des dispo-

sitions de lartitle 35 du décret du lfl
1931. un droit de priorité est accor-

dé aux Pupilles de la Nation.
La liste d'inscription a cet examen
it ouverte a partir du 1er juin 19« e»
>rj cluse le 1er juillet. I-e3 candidats
oiïent être pourvus du certificat d'é-

tudis primaires ou avoir Pt* reconi
ipt«s à entrer en classe de 6me *
n JLycec ou CoUeue :elevant du mir
ère du l'EducaLen Nationale. Ils <ioi-

Ivent avulr au inûins 14 ans et moin,
17 ans au 25 septembre 1940.

Toutefois, les candidats de plus cTe 15
ir.s devront Justifi1'r d'une capacité pro
ressionnclle au moins équivalente à
[le acquise uurmalemcnt au bout d"'jne
année d'apprentissage.

Pour uue les demandes soient receva-
blea ics tiessiers devant être complet
avant Je 2 JuUet. A cet effet, les famil-
tes intéféssées doiven: s-adresser imme-
ûiatemert a l'O/nce Départemental des
Mutila, Combat tant s. Victimes d»
Guorre & Pupilles «Te la Nation. 63. n
îe la prrfrcture a Never» (Nièvre» po;
tous re'".spigncni<Li1iCi complément air'
et, prt-enter des maintenant, leur d'
mande d'admission à l'examen pcê'i'j'L

Seront aeuls admis à coiiL-ourir»U»
poïtu'.ants inscrits Jusqu'à U date 1

• la. clôture de la Haie d'inscripUan
et dont l'aptitude physique aura été

mnue. satisfaisante
1 rémunération de l'apprenti, petl-
t les trois premiers mois est de 0,

Ipar Heure, par la suite, les salaires tont
;cs et augmentés suivant les réJuI-

'tala des examens.
U Secrétaire Central de rofflee.

des Pupilles tie !a Natloa :

A. PB rase.

4 1'"OfficieT
PENSIONS CIVILES

Leonettl Lcon " François Nicuctt
pDifesseur de Cullese : aenlccs mliitai-
•«». 2 ans 6 mois 17 ..ours ; si-rvlcfti
Ils. 35 ans 3 mois 3 jours ; campaanes.

2 ».» - Peni
embre 1939 : 24 S»5 francs.

NATURALISATIONS
Bj.-ii Emiho. cultivateur, ne le 3

18M a Vrrnt» «Italie, ayuni s«-,H
|fants mineurs :

Htlo, né ;e 18 juillet 1925. J Ver-
[aio ; a- Ado.to ne le 11 di-cem;!> :

Vernio : 3. Emilio. w le 14 demi
1927. ii Vcr-ilo ; 4 Bineniu. r»e U> S or-
\ontv 1029 .1 VenUo . 5. Marif. 1.1

[3 mars 1833, a Pouo iMarniarzt"1

Paiiiliic. n.c ie 28 juin 1933 J Po*
7. Lnuis. ne le 4 juillei 19». a POÙ-

Et Berlt OtUvia. ta. femme liée le 21
[mal I8»4. a JBailjerino-del-AïWCllo ' I '» -
iie>. demeurant a Pwtziu Maniûirc-K

ïors* '.
Don- Baltâte. pécheur, ne le 4 mari
)0S .1 la Maddalena iiuiliei. ayant S
ifants mineurs : 1 Jean, ne le 23 or-

[tobre IK7. à la Madoalena : 2 Pa-(|U«-
no ne le 9 (fuler 1S» a la Madd4le-
a rt Cossu Clsita. sa femme, née le 21
lin 1882. à Sorso -Iialie». demeurai
lacrio iCuroe'.
Carkiti Aïia. paicon Jivr-ur. ne )«• 27

mai 1U03. à Correglo iltaii*'. *yai

t fouui
•ni.

lient

Ï propui le» WUJ ridicults ou l ^
odieux soiU tenua, de buune ou de
vjise toi, dans Its etablisM>men(s
les : catta. ttsUurauU. maisou». tle

vommerc*. etc...
La ï>!us grande rlrt'jnspeeliuii est iv-
.•niroaiidee.
Le peuple rrançali est ttnu au fan-
iiit put- stiti gouvernement qui sler-e au
•nif-lx-l à Bordeaux de tous les faiu
,tfiL\-saut airectemeiH U vie naliuna-

Les iM-rsonnes qui wuimeltent des im-
rudences de lanRas» se lont invtKoii-
lirement les complices de l'opinion ries
ays rtransers qui nul inttrét â rêpai>-

dio âans le monde les .formation» les
lus eesobUneantes \r noire pays.
Bordeaux. 23 juin. - Les departe-

s demandes d'emplui» un d;; mulallinn

des personnalités les plus ctlversea.

JUIN 1IHJ : St-JjcuO
juin ISOt — Pour ont la iwUei

|ci'ile en Cor« lui evpsdltive t t tes Jus-
i.-iables rttflpiwliea ie plus posaloie as
•urs iujtes. Miot atirlbuB aux maire
i-s rw»munB« «ù ne résidaient pas m
iaijislr.itï cantonaux, la connaissance

de nu-tiques dlBer-ands.
33 Juin 1B18 — Naissance a TalKsai
i J.-P Borgliettl. chirurgien, dlrectei

du Service Sanitaire à Bas lia, Jour ni
liste et puflf <!"-• grande valeur.

D a o onsta
.1 impossible ae donner suite ;i
iminuolcations qui surchargent inuti-|
ment le .service du cuurrier.
En raison des rea trie lions qui filmpo-
•nl. le public i-sl invttë à restreli

le volume de ses correspondances.
Chacun doit refter eu il est et ex'
T "*-S iustructioiis dPS milorttPH :
rime, et discipline.
Bordeaux, 22 juin -- Vjici le t
• la résolution voti-e par la Région E.-o
«nique d'Algérie :
En cette heure duuJoureuse. interpi1-1-
• n'es huit chambres de commerte

Ja composent et au nom, par consul
imerciaL et indostriel d«s

(ruls départements, U Région Eeoui
de l'Algérie exprime son profond
•hement à la Mère-Pat île et a'a;
tioitemcnt a ses épreuves,
nseiente de la puissance de 11

'g lils J«t cree et q\ii demeure tout
itr elle assure 3e gouvernement
rf.->'.T?Tru destin de la France eter
•. ainsi Que le-* pouvoirs eiviU et n
ires Qui Ja représentent sur 'a V

«Alrlque, <ie son dévouement indêfecti-
Llc et total.

Bordeaux. 22 Juin. — M. Huppcnol
irerteur des affaires politiques au Quai

|d'Orsay, va élrc nommé prochabiemeni
un important posie diplomatique.

Par ailleurs. M. de Margcrie. coiisril
•r n-ambassJd-î, c-st nommé consul BC-
cral de Franre a SHan-;hai.
M. Fuuque du Parc, rwiseiller rl'an

i.i^jac, prend la même [onction a la
ti^sude françalie de Toung-Kmg.

»r.-jtie a île cuarei des fnoctions 1
•mscilïer a la presse de i'ambuùsade -
;-ance i Washington.
Bordeaux, 22 Juin. — M. Albert I.'

brun, président de U République, acro!
de M. Adrien Marfluet, deput,

|malre de Bordeaux, f l allé visiter lii.
dans les bopituir;. les victimes t

bombardement aeri.

EU COURAGE DASSi ^'AORICULTORE

Actuellement le courage n'est ni dan:
In discussions oiseuses, ni aans les re

•eis *terfi*s : ii est dans l'action.
Le eourw;e de 1 agriculteur est dair
travail de MOI champ ou .1 se d»H

deffecluer la récolte enire deux bom-
baraements. le cas échéant- « même 1

•«•Eure de J'ennemL
Dans K* rtilons du N..r.l et de l E
arant la guerre 1914-18. le tr.av.ul en
nuait non h-ln de '.a aone de coin"»1

#nts. Au» environ* d'AJaceio. >» vi.-
'te.s <•«•» avions ennemi* n'ont pas in te

M'Jf durant u?» aie

Informations Locales
ftTBVUlJ-*Jll'E Pfc* ' •UX
rue» »mto**w

«MatLa PMtat lie
fcniif MM i.

Ihoaneoi a la
«vendejr.i «t

Paris. 33 juin 1015 \1 heures». — D»"'
(les Vw«u. entre les deux branches a<

Fecbt. nous avons poursuivi noire «•
ni» (iajis U cnri-t'tuj» tic Sonnvrimcri

CONVOCATIONS

Sont pries de se présenter J. la,Mai-
e 1 Bureau Militaire :
Mori Jeanne. Pretarl Pau:. Mailln.

Margutrlte. Vlnclguerra Marie, Ross
tti *TaU>*« Marie Lucie, PasUneli

Anne Marie. F a i l l i J-•an-Baptiste. Cun!
tant Marie Eugénie, Gaoneih Muiie H:-
lene, Giorsi Julie, lî^flaUl Alexandu
CavagnariT Jeanne. Otor-il Félicite, Pu

|celte Touasainte. CandDlU Jeanne. Ou-
coini Marie Rosé. Domlnici Dominique

•t-eri Françoise, ï'oitunê Toussaint
etti Utilio. MUBSI Benoîte. Echadei

JuUe. Pars! Viucente, Ollvieri Madeleine
Aliberti Josëphne- Alessandr Aude. L;

Uaiie, Murfisi Julie.

| CONTRAVENTIONS

4 pour clrcu'-atlon c» ville pendau
alerte.
1 poiic liausao illicite.

| PERDU
Une boite mctalliciue contenant un fc

ie compriinéa de quinine d été perdu
|par M. le r t Zicavo.

Prière de la ra pour ter au Commis.sa-
iat central.

| VAGABONDAGE
Slelani PasQuiite. trouvée en état tu
asaSbndage. a etc. après interroRatoi
. du commissaire centrât, dcti-reo ai

Parquet.

COMPAGNIE DE CHKMIN3 DE FER
ffiPARTEMENTAUX

Rr^au de U Cane
MODIFICATIONS

AU SERVICE DES TRAINS
La Direction a l'iionreur de porter a

la connaissance de messieurs les usa
lodifications doivent être

réalisées incessamment dans ïhi
trair.s.

Prtni- de
attendant la pnht1 J"

L'ART DENTAim
. Boulevard ADgu*i*-O*û(flB. U

RAST1A — Tel- : *T1

BEORGES
phlrurBifo-DenUrt» d»

4a lUiMclsa de P
U V. 1- fl« I-DniveTflt4

tm W«Jtiln«to»
•TTHAnONB 6ANB

POEPARATIONS EN »
ORANDflB
OARANTIM ICIUTI

Afe—«M

DE aAINT-JEAN-BAPTI3TB

En raUoii dea KrrUUiues
qui e tiennent préMntemtnt loua I«)

iura, l'ectat «xterlfur uu« nrelal t 1»
célébration û» U le te de flt-Jejii ̂ p -
tlsie-, titulaire de ia Parohue rt putroii
prluclpal de la viik, sert, cette muée
supprimé : mais, en retour, prêtres «
fldties retlouoleroiit d'ardeur dans leurj

es pour que !e Sucré-Coeur, par l'i'
"ssion de son FTécurseut, ^auve . 1
ice et, avec elle, la civilisation chre

EOLJ3E DU SACi:c 'l^JR
Dimanche, clôture «'u Triduum de su»-

ition pour 2a T-i :ce.
, messe de « hetiies 30. à l*OU*lie
les associés d* f Apostolat sont prie1»
ilater tau moins di coeilr» sera M -
w pour le repfK de l'Ame du nuret-

tè capitaine Léon Filippini, officier (M
la LéBlu" d'honneur, -eêlateur archni,

mmctit décédé

PAROISSE DE SAINT-JEAN
Nos Sc:«neurs les archevêques de Lyon

:t de Buriieaux demandent aux evèques
les provir.pes non envaliies d'organiser

d'urgence dans leurs diocèses re^pecf-ts
Tiiciuum de mes.>es pour 1* u lu t da

la France.
m Ex. Msr d'Aiacclo demande, ta

ouire, que, dans tout le diocèse, mes-
ra les Curés réunissent les Odéles

pour adresser au ciel dans le même but
s prières les plus ferventes.
A Saint-Jean, ces prières auxquellw

tous les paroissiens sans exception sont
tes à prendre part, en raison de U
«té de l'heure, auront lieu le» 11. «
!3 courant, à "il heures du matin «5

tous le? soirs à IV h. M.

On récitera le chapelet devaiit le Bt-
Sacrement exposé.
PAROISSE SAINTE-MARIE

informé ment au voeu exprimé à Bdft
•llcnce Mgr Uosa. évémio d'AJaiKlo.
N.N. S-S-, 1-cs archevêques de Lyon

e Bordeaux, un Tfiduuni de UMGe*
r la France, sera cflébré à Bain te-

Mjrie. Tendredi, samedi et dimanche, à
7 heures.

En ees circonstances doulaui«U« QU»
•aver» notro Par le bien-aimée, -fcoui
judront se faire un dco l r d* Tenir
ilr leurs prières i celles de tons 1«
rançais pour la victoire de nos armes.

ALERTE PENDANT LES OFFICES
RELIOIEUX

Le bulletin religieux d'AJaceio du 1er
?tabre 1033 rappelle aux prêtrea la rv-
îe tfu Missel concernant le Sacrilier;

'de la messe eu cas de menaces cvultç
église où l'ou célèbre.
En conséquence :
1 1 Um fidèles qui assistent, soit k,U

sainte messe, soit à tout uutre OÏBM re-
nx, devront, ùt"- • -remlér» alerte,

quitter immedUle-- - . cglise et s a « n «
is aliiU. ' (

2j Le preln TVu'snt peut rmmédia-
•mert interrompre la mes» et M reU-
•r, El l'alerte est donnée avant U con-

sécration.
Si 3'nlerte est ijonnte après la Con-

sécration, le prêtre peut Unmédtate-
|ment consommer les Sain!«i Eipèces et

t retirer.
<De detectlbus in celrtraUone mlssae

ccurenlUMW. X'.
'AROISSE ' * '" ~"( • J U ]

NO7TÏE-DAME DE LfHTÎDFS
Trirtoum da Mes***

Sor. Es?p:;.'--e MET Llos*. erequr rA-
ïrcin. ui.lt aux archeveiju-M de LjTOn eL
c Borrti-.iux et aux *v£«aea « « «loc*-
;-s mm envahis, demande aux Curés eE
ux Prêtres de la Curse <Te célébrer un
r;duum de Messes pour l.i France,
Ce Tridumr), auquel nos paroissien*
judront bten assister, aura lieu à 1
•(-Dame de Lourdes les 23. 33 et H
lie. le jB.-1'.in à 1 Heure» et le soir i I
m m . H

Triduom de communie

i

r
a tout le û?par-
l'ià'î 31 juillet

1H0 :

i > *juar(i« de dttti.t, pwitrwe. eu.
•••et, JaneU, 14 (tauci )• kg.
ART 3. — Chaque morceau stra

u d'apfta 300 poiil*) i la taxe cl-ui
!e marier* & Dbteoit Uû uiix exteta-

jmcitt urundl * 0.05.
ART *. — Les bouchera serunt tei

'd'altlch«r sur des Ubleaux spéciaux
du puUlc et tréa luibleattnt
U peesente taxe doju leurs n

de venta à l'extérieur de ceux
à l'etai.r-MS-tUf* catéswM. — Prix de »ei

par It p«citeuis au port de débarque-1 ART 5 - lia
Ornai : Ii trancâ J« tg ; prix de *«iti' (vente, délivrer un bU;
•u de-aU y*i . « revandeura : U Irancs L o r c e a u . to p r i x pern
l# ki20t£f«iiiiAi# : dQfades merl&n, IJU
PMt*ot. *J-«. muâtelle, ofntl, brochet.

KIM cmttgtam, — Prix de vente par
l*s pâctieuiï, 10 francs ; prix de vente
par lej revendeurs. U francs : oblade.
pOLsaoni de roche, boulllaiiaia^e, raicuï-
•e. chapon. Jarret, mulet, colmar, nau
ttar. angiiiU*, severeau, congre.

ioo« caiésoru. — Plix ds vente pai
l«s pécheurs, 8 francs le k^ ; prix ce
^en'.e par les revendeurs. Il francs If
Idk-Eramrne : manuereaj, salpe, bviiie,
sardine I-

et s
ART. S. - - MM. !D Secrétaire g c lierai

de la Préfecture, lea Sous-Préfets, les
maires, le directeur des Stmees Vt
n aires, les Cotn mandants de r-enda.

ie, et les Commissaires Polic

d e

19» peencur», a tra
veute par les reve

cbe.
raie, poulpe, aoupe,

CHUSTACES
LaneuUàW : prix des pêcheurs. H fr. ;

prix des icvenilouis. 16 francs.
Homard : prix tics pécheurs, 12 tr. ;

prix dea revenaeurs. M fiaucs.
Crabea : prix des pécheurs, fi ftanca ;

prUi des icvcndcuîjî. 10 francs.
Oursins, Ja douzaine : prix des pé-

cheurs, 1 fr. ; prix des revendeurs, 1,60
Ims cor.'.rawmions constatées seront

Ô#(érêes aux parquets pour hausse 1*1;-
[itlme des prix, conformément aux dis-
position* du Lecret du 9 septembre 193

LE PREFET,
Signe : PETITJEAîl.

UREIE:

Lft Préfet tir? la Corse, Officier de la
Léiiûn d'honneur,

Vu la circulaire de M- le Ministre du
Ravitaillement en date du 11 mal 1940,
sur la limitation tics prix d'achat du
WtaiL

CotuOdèruit qoo dans l'état actuel de
félevage ces prix a la production ne
pourront d-pas^r dana le départem*:it
tes cour» «uIvantM, conformément aux

' -prescriptions de la circulai» CUâVïtée ;
Bovldéï, 12 francs ; ve*ux. 14 ; porcs,

13 , Jeunes moutwis, 16 ; brebis. 10 ;
«Sevrés, fftr. le kg.

Vu l'artii-le 1.385 du code civil.
Vu l^rtir-le 31» du code pénal,

ARRETE :
ABT. 1er. — Le paix ce vente a

Mil de la viande de broche rie est fixe
ti« la fa^on suivante pour ies villes d'A-
Jaccio. BastU et Cort« :

BOVIDES :
ViH-t. 26 frar.es le kg. ; faux-filet d>-

•osié (Runuteacx). 20 fr. ; gîte a It
noix, 17 ; entre-côte désossas 20 ; non
désossée. 15 ; paleron iixosae I* ; ix>l-
trine. plaie côte. J arrêta, 10 fr. le kg.

VEAUX :
E&calopc. 22 francs 1E kg. ; côte sans

es 22 : avec on. 13 : épaule désossée. M;
poitrine 12 francs le kg.

JEU^hS MOUTONS :

(chargés de l'exécution d\i présent arrê-
.
Fait a AJaccio. le 13 juin 1M0.

I,£ PREFET,
J. PETITJEAV.

ETUDE
DE M TOTTI
AVOUE A UASTIA

Pur at-te posât- tievant Me, Mar-
cantctti. notaire à Canari. ]? 10 -JC-
toLi-e 1938. M- Je M.-ire (ip la cum-
iiiune de Canari, agissant, en sa di-
te Qualité, demeurant a canari, dû-
ment aulonat-, par L^libération uo
Conseil Municipal, ;i acquis de la

demoiselle Caimen Marcantetti,
sans profesïioti, demeurant .1 As-
nerea ISeliitM, une parcelle de ter-

toire de Ja commune de Canari,
portée au plan cadastral, section F.
H 405.

Copie collatlomiee de cet acte de
l'en1,-' a été déposée au greffe du

:tiU -ju 4 cntil uu ulwMitu. ka (rtUi
4» Iroitapurt supplto;e il»irea c1 Ajuoilo,
a Orne ou an purl ou ellu «itraltnt eti
det»(qu«e« en lump* uo.-uia! seront lu-

'uorês dana le pris de vente «11 ÏU-
Ititr absolus «t de Curce Ou de ce der-
iier port à dvslmatiuii dâflnitive le prix I
'n «era major* de 0,25 !« yutntal klio- J
netrlfiue. la majoration maximum res- |
uit Osés a M tes,

ART z. — Tout vendeur d* îaiine
st tenu d'aiaeticr daiu un endroit feku
rparcut de iou m^aasiu le prix ma-
invatu pratiqué.
AHT. 3. — Tuut vendeur de iiriiie On
imtii d'un stock sera tftuu de lourulr a
i cuenù'le dans U limite 1B MIS bt-
a:!s noi'maux, de :n farliit au piix 'A-
-ie.
A défaut de farine da qualité cou
!, i! devra touroir au prix limite, la tu-

ée quaitts supérieure QJ'U 4étieni
ses magasins.

ABT. * — V. est tuiutilué un atoeï
jf-curttu tft fartiie de qualité courun-
siumis a lenouvdiement auquel les
iiiucrçants seront tenus de contribuer
1 uulaot, que le commerce sera ap-
vlsiunuc librement.

L fs comiïierçuiits devront en coasé-
îcnae pour leur vente ec farine de cet-
: qualité rapprovisionner sur ce stock:
inj une proportion de 50 '.'<•.
Il ne leur sera délivré de permis d'itn-

tilës ainsi prélevées, celles Importées
;ar eux étant destimes au rem place-
aent des faiines qui leur seront livrées
.u lur et à mesure de leurs besoins.
Le. cas échéant ils seront approyislon-

és directement sur <•<*: stock selon lo.ui>

Fait i

ribiiu stia. 21

• pr, •verbal (Je dépôt
fier a êiê signifié
d Ja République
vil de Bitstia.
a fjur but de
vendu de tout?

Ajaccio. le 17 Jul:i 194D
Le Préfet : J. FETITJEAV.

1-E MEII.LtlR 1 UAlTtMKVT

. au détail. M fra i )• kg
got entier It ; côtelette et r<*«nontiade,
10 ; épaule, M ; poitrine et collet, 10.

BRKIS :
Otaot, cftt*Vt!vs. rognonnade, 14 Tr.

le ki : épaule, 12 . collier et poitrine,
• trancs le kB-

PORCS :
Jambon de^oese, maigre irstalorit}. 72

francs le k6. . côtelettes désossée* ;':-
IP'I 20 ; échine. 18 . poitrine fraîche.
î* . '.ard frjl-t ft ; plate-côte. 13 : Urd,
01 ; pann*. 10 ; «aindoux pur panne. 11,
saindoux avec lard. 10 francs le *X-

CUEVRS0 :
Oifot. côtelettes et romorade. la fr.

le kliog. ; épAul*?. S 1 collier et poitrine,
« fr

AHT t — Le prix de renie »u détail

PHOTOGRAPHE
27, B- ufcvard PBOU". 17

dérogat

parte nt à 3MJ5 If quintal net.
a lêsc ; les

L*g cheli dindustrie »u de firmes rwn
rnrrcialfs c" ' envisag
UUon di> leurs
dans v i e It pense ble-i. mate je prtlers

tîf mander a J'amlraJ (rancaia
T.artde rievai:t Clwjii(-Hii de ir.c le îo:ir
i:ir. Pourtant, wms ^OUTC* enew* ni*1

-endre'un t.rea arario
Kln-Yuen.

— Voyons.-
- ConArz-mol (km- l'exemplaire que

TOUS pmedez du end
!on: w »ert Fan Tant.

ie. m (Ifet. dit > r'-il-
Vmw a:Ji« oub^rr de iae i'-m-in-

tontes nos cultnrfs 1
pour ri. obienir une récolle aui
qur pos.s|ble

ne vingtaine d'années bifn-
ôl, je n'ai ces* de prêconisrr I- dévelop
iwment de l'aRrleulture lœale. Cour

ers le soi - ™>lre Inieret
re tv>v* inquiétons pas. 011-

la viande de boucherie est fixé de la
racnu suivante dai.s lr* autr»
tue d^ 1I1 part (•ment.

BOVIDES :
l.i Quartier de derrière,

«fttes, U frar.es le kir
rUer de <îevant. poitrine, col-

1J fr

1* Uea de ^. noaveile ^ ' i -

1. Vtiliam. né Je 14 a"«ril ] « * J O-p-
nro lïiaîiri : 2 Victor, ne le 10 février
827. i* Copporn : 3. Jeanne, née le 11
tviif-r 1933 « Aj.<cn<» ; 4 Fraiicme née

le 2S .v.rier 18» J *-«CClo, r : B»lLrami
a Tcmm*. nec- ie 21 lévrier il»*-

Tamar» -.Itiili" demeurant à AJac-

des « in : «enateurs. dçpui^s.
iora ««ruraux, àe* m»i<tmU

nnlcipaux. des établis-^emc
i àt leur» snccurMlM. f '

n

. Prel ofrlcie
la Légio eur.

Vu la lui du 31 août 1024, rtUuvt a
fixation des prix limites des produits

e :a moulure du bc,
Considérant que ie prix limite pu.ir

vcnle de la farinr p-iniflable de ï>W
de giMliic courante a été fixe dan:i lo

parlement c!<-» Bouches du Rltone a
3:8 05 le quintal att, nu. rendu cham-

Î» boulasse!!» Marseille .m Gare ou
uai départ Marseille,
Vu i'avU en date dn 4 'uni 1940 de la

•omnil!«i.in Consulta Use âes farines du
epartcmfiit de la O r v

ARRFTONS :
ART. 1er — Le prix ii-niU qui ne pour

r» être dépasse pour la *ente de la fa-
pamltable de o-é de qualité cou rai.-

it fixé à quai dans les ports du

rfe transport par mer compris.
Le Wnéflre des commerçant» reven-
•urs ne pourra pour cette farine déj>a*
r 19 francs Je quintal. Ceux de l'inte-
.rur pourront appliquer ui.e majora-
JJI de 0 25 le quintal kilométrique peur

1rs frai» .1c transport par route ou roie
ijoratlon à pero^voir DP

pouvant dépasser 20 fis,
f*rm« dfbarmii-ej quai Aise

SERVICE DE GDET ET DEFBN81
CONTRE LES PARACOCTISTES

Confarmémeot aux lus trac lions doo-
Qëes par M. le Ministre d» l'Intérieur

> d'orguilser la participation de la
population civile à la recherche st k 1*
destruction tfea parachntist«a ennemi*
1 sera constitué, det maintenant, dans

iasceptible d'assurer un service de guet
t, le cas échéant, de prendre part & ttei
i&ttues.
Les guetteurs, choisis de préférence

iarmi les Anciens Combattants, sci
lacés, autant que possible, sous ie corn
landement d'un ancien officier. Tous
eront habilles et armes pur l'autorité
uUtaire. La recevront lea soldes et ln-
Batniies correspondantes à leur grade.
InsL la garde civ;q-je sera constituée.
La surveillance, effectuée en
itlon aveu les autorités militaires, de-
a être particulièrement sévère aux a-
irùs des mines, des ouvraew milita!

re«, des ouvrages d'art et , en général,
.le to-js k j poina secslWea. EL

r notamment aux heures favo-
raclea au lâcher des parachutistes.
c'est-à-dire précédant Immédiate!

e lever et le coucher du soîeU.
H est rappela qve les parachutistes

iiirormej appartmant *ux armées «1-
liétî on des habits r.vils.

Tout rpnselsnem>'nt recueilli sur des
a'taques é-rentuer \i par pararhutLstas,

|d It être transmis sans deiai aux auto-
n !fj militaires local»», tinal qu'au nu i -
re et *ux brigades ds emdarm

•-Ions •tterrtttant en dehors
iltu mlUtalres c

rle. Les
es t*r-

s devront être l i-
lis de U mime façon.
s volontaires gui na manguernnt

pas ti« répondre a n'ilrc appel, sont in-
vités a se présenter Mm délai, avec ton

pièces Justificatives. A la cuerne de
darnifrie SU-Urfu!e.

Le Maire r I! ae MONTERA

m un f s où la population civi> ce
réduite par suite de la toper-
une partis de cetta populaUon,
és sont autorises à accorder des
ions aux présentes prescriptions

• • •
'«lU-iul
*t«» tael l*

L O T E R I E
NATIONALE

• • n a t o à U Ubrum *m

n m r AS rua
LES FABLES

PE LA FONTAINE
Traduction en vers ror3e»

par
LtXIS OHSIN1

JUMtHlfcMir
Prix : B fraac*.

EQUITATION
W par un Beaucùeanist*

par
I D | PERCIN DJS SEILH
cien capitaine de Cavalerl»

*rix : B francs.

A«"SIIBE BRIANO
•LTHomme l'Orateur,

l'Homme d Etat
ptr

JOSEPD SISCO
t * la. Cour d'App.; de Paru

Prix : lu franri

CORSICA
tAEUE FER F_U:*I

ce.-
MAISTRALI

8FRIA I
Pri* : 1,1 frsno,.

I'IIISDOIIS aurons
Avions

Français
Moins il v aura

d'Avions
Allemands

sur nos villes
Souscrirez îm.r

Bons d'Armements

EX VEXTE
\ i,\ iv\i»i;Ti:itii:

«lu « PK'riT KAWTltlW ».

arfes d'Identité |BRIV ! * ' r '

ABONNEMENTS !

1 emmagasines soient répartis au pii
aR>ie entre les autres commerçant
ART. 4. — MM le SecrêUire Eenfril
e la Préfecture, les Sous-Préfet s, i "

Commandants de g*ndanr,c-
*ie et les CoJnmUsairfs de polica du £t-

nt charges de l'exécution
Hu présent arrête.

le M ,'uin IN*.
LE PREFET.

,\nuK (irions nos ;ilu:
nés tir* vouloir bien
rîK'tlivon i-è^Ie nvecnol
raiss*' à IVcht'-ancc, |io
\i ter l.i sns|H*nsiiMi <

lerviri* ilu joiiinal.
Il 110 sera doiint> su i

(M"aux (leiunntlrs iTiilm
i i t ' i n o n t ji*'«*iimjiiijrii( ' ' t-s ^

nii'tilanf en chorpir |U.R!
ou (ous autres iiin<|i->
payrmenl.

CHEQUE POST.\L M- r>3

1 U « PETIT BASTUI9

1 14-rt Unur*
Or*** M M P u *

La'Maison Agricole de J a Corse
J. FATRIMON'O. O'mratnàtta do M«rîte /fric*]*,

B, BouIfT.rd do TORS. 8. B ASTI A

3*m'« <Tiebit en commun. Borna de r-nn-ipnemeotn «rkols-i. Anslr»« * • '«••
M EipfTtiHW *(riC"lpi (t»ita4e«. EDC>*1* ""' n;'i)i.f* pr>ur t"ittrt culturpL ProdOMl
i;t "n).l)miti(fiir*. S"ufr*». BOU;!!ÎM mpr-qa-v Inwrtiriigi, me., nr... Cttmm «I M-
mien Ji.crwi. Out-il«^ bcni-ale et »ïrict>!o. Rrpr;iinimt— ici Jtfm'jrai AgfiMia

J.

oumn Tvim LA



DEFENSE PA5SJVE

LITMiUUS. — \
Aiuun» dtfalluutce se «er», tolirte

dans l» toUag* 4«a lumière* prt
tatM*r une minière- visible de l'«
rieur, véritable repère puur Uviu
rimtuiie, constitue une tratuwu. Li
net public est ftiint aur lucdre de
torite -cilitAii» Qui ne peut pas préve-
nir tout le moîitie avant r*!erte

u t LA t UKSt
e AÏINHt. . W, t |

per vos l
| tes av«c tfes rideau* de la pelutur» o

(«que. Demandes conseU 4 voa
I filou. * « etiers de secteurs.

u-nte peut être o
at un Kfuge très
,ombardements. r
a combattants ai
itoiisent b»o. rxman
! WUJ sera acquis au*

sitôt.

plîOTKC-nON CONTRB LES ECLATS
J>£ VITRES. —
CoiLoz sur VL>S vitres dus bandelettes

de papier ea crotsiltons. Voua évitera
Je* risques d'eclau de verre produite
par une explosion, metne trea lointai-
ne. . L ' L *f

At MOME.VT Dt L'ALERTE : DD CAL
ME. —
Fermeï vos fenetrÉS. vos compteurs

\ gaz et électrique. Laisse» vos clets au
conciiTiTe ou au. ciu'l a immeuble. I'

[au: puuvoir pénètre? en voire absen-
ce eLins votie habitaiion. pour étein-
dre u« ïul 'e r d'incendie «ans être obli-
ge ne b:.*ei la fermeture. Puis sagnra
]'abri voisin sans courir. Vous avez nor
malement quelques minutes après le si-
gna! d'alerte pour voua mettre a l'aîwl.
profilez-en.

S; vous êtes surpria par le début du
bombardement. Jews-vous par terre
dans le ruUseaa, Les éclats de bombu.
itsUntances rasent le sol à grande tu
ton«. i

EXGIXS NON EXPLOSES. — ,
*»t' pai approcher d'une bosibe. non ;

Ètlatce. Les allercands emploient Ho- [
ïasn-jes qui
i-a.-tf. plusieurs heures parfo:
Uute cfcuW O bombe a l'autorité lo-
£=>. gendarmerie, police, autorité mi-

:~—n ou a lênievement de 1 engin.

• | - AMwMft 1» 12 juin 1H0.

LE P8EPST DK LA CORSfc

, MM- le» Uniras Ht X>iHtuem«i(.

j l . XIUWIUVUI d* plMlM M WUt COU

s.-... t-e U clrculaira ci-aprea d* M. J

..tri' du Cummerw et de l'imiiiiirii

.w «i la récupération dea Tk-ux pa

i AJin;i-lu, le 8 jui 1840

< Le Ministre du Commerce et de l i t
uusirie a M. le Préfet tfe la (.»«•.

• Caiitornwmeui au paragraphe b d
r;u-fc 9 du décret du là moi ISWO, ya-
uu * Journ-il OUkiel J du 22 mai 194U
relatif à la récupération des \
,«eis. il uolt être placé, dans eh,
iiieuo.e, deux recrjitiits des.iiies
;ece tics vieux pupitts, L'arrête eu 31
4 i< Journal Ofncid >. du 1er j ,
B au 10 juin cjurunt la date
.•alkm de cette mciiue.
J ai l'tionneur de vous prier de

loir porter cts dispûiiiiions a la con-
isance des maires et de tuutea a
s compétentes ae lotre dtiMrtea

•a insistant pour qu'ils assurent
-xacte appHcatioa dec prescriptions re-

ntoirei. H est tn effet intiijpen-
que la recupexation. ̂ ies vieux pa-
aoit eiîectuM a»ec Je maximum

•emeacité. '

J'aJuute que ies propriétaires doivent
JStenir d'acquérir des r#cipi?nts me-
iques neufs et n'Ptnployer. a c;-t ef-

lt, que des récipients usaRea qucl^ que
Ht leur .nature. >
le vous prie de vouloir tien veiller a
stricte application Ses instrtctionF

lui y sont contenues.
Le Préfet ; J. PFTTTJr.lN.

•M ' •lununu S I '

remb» « A tsvrnue* d« la
iauotiUoB HT* tait* A J* lu
Uo UU Cuuaeil Uui.lripalK le m
heurts a midi.

les chers de famille
u leurs idoles <loiveiib

et doa a présent. j.e tuuii
" t i

les

de i e des ut*a :
Sujet» da tutwnaUté français*

Livret de fani.l.e .— Carte dldentU
riîioftoraje. — Carte d'identité *ml
U le Cummlssairo Central de Potin

— Carte d'Identité professionnelle <
L'y-geur de commerce — Livrets de pe
iins cmies. «jiliuires et d'Invalidité.
irte de combattant.
2 i SBjeM de nationalité étiwi«erB
Passeport Jusqu'à deux muis de res

eree sur le territoire. — Carte d'idem
.itè pré rectorale ou récépissé de
;arte dèlivrt-e par la pulli-e aprfa
mou te résldeuce.

3) DéHvranoe é> la cam définitive
d*allmentKii«B. — Dm t i m :

Procuration. Les tiers doivent éti
iMeatoiremerit porteurs d'une p-u'«

ntlte personnelle.
Nous rappelons que les chefs de fa

Jlle sont personnellement responsib
le la sécurité de leurs déclarations.

s déclarations, l'utilisation
•t des ticket» d'aûtntl. "
gpons et des tickets, ex.
trevenaat aux sanctions de

irolt commun, et. en même temp». «m
•uses prévues par la loi S~J;

"le ravitaillement.
.a carte d'alimentation ne pourra, er
-un cas. servir de pièce d'identité
pase 2 de la farte ne devra don; pa!
s utilisée 4 cet U*at>«.

Le Ma!re : BE MONTERA.

EMPLOI DE LA CARTE
t consommation du sucre est régle-
:têe à partir du 1er Juin 1340. Cha-

II est rappelé que les piétons a* doi-
mt, pas iTcUer peuiant tuuie la du-
:e de l'alêne, si ce n'eit pour t* rea-

:latent avec un ïong re j
,;s. Banale, f

AVIONS ESSEMIS A TERBE. —
Ne paa n riprochcr don avion ennem.

bjjjjs son attemasat-e. Les alternas
-m,; aient des dispositifs qui mettent :
Ii'u a l'apparfil après un long délai, pu
ium plusieurs heures. L'explosion de l'a
pareil (essence, bombes transportées) ri-
que de tuer les imprudent* qui savent'
reraient près de l'appareil S'en tenir ,i
plusieurs centimes dé mètres de dïsU!
cf Signaler tout atterrissage suspect -..
la gendarmerie, à ;'autorité loca
aa poste niffl taire !e plus procM.

TIR DE LA DCA. —
Pour vous pmteger des éclats et des

U.:<s ûe mitrailleuses de !a DCA. met-

; .::: libre. Abriwz-voua contre un mu
t-rs une ensulgnure, cor.:re ua arb:
epa:s, des que vous eoten4ez U DCA

Au moa-..jD du ^îenal de l'ajerte tou-
A 1 les voitures nwn ofûdeO**, doivcoi
/^iicter sur leur droite A. l'en droit ou

Chacun doit cùserver le silenci
u djjis les aOns ; ne pas fujw
.-liiircr a J'aide de biiqu-U OU

Z de la carte individuelle
FPEuelle représente la ration memuel
qui est fixée pour chaque consomma'
.ir a Î50 grammes.
Le consommateur se présentera cheï
n détaillant tiatjltue! muni d* sa enr-

te Le du^lLant détachera le eoiiprn
ïn* 2 du mois de Juin ft remenra au cor
|fomma*eur, cnntrp ^alernert. les 750 rr
ce mère cDn.slitn.int la ration du rnoiî
de Juin.

Les coupons n* S seront colles pnr le*
titillants sur 1rs états modèles 11 et
mis par eux amt grossistes en é^han-

. • des quantités de sucre qu'ils en re-
çoivent. Les grossistes récapituleront

états rrtodé> 11 et sur d^s états »n-
e 12 bis qu'ils «dresseront â la lin
chaqua mois, à la Direction (Tériar-
icnta'p du Ravitaillement, a l'appui
leur demande d? réapprovlslonne-

a répartition mensuelle t
I entr̂ * lc^ (çrossIst"s Fera erT*

abso- (prorata <iu nombre (!PS eonponi
été reTT.i-s d.̂ ns les c
\i Indiquées. __

4fUl

DE FAIRE LA GUERRE
partit pour vaut doendie V,i tavani qu« "oui pouvL'i I
«Mil pour eux puiaqua I* proJ.nt in^gra! dei Eyci 1

•a

Pour que la guerre épargne au maxi-
mum les vies françaises, il faut que l'Etat
puisse produire au mn::r,.um les arme-
ments qui les protègent. C t,:t vous, en
définitive, qui peimt-tu^: â la h'ranca de
l'armer davantage.

Travaillez plus.
Dépensez moins.
Dites vous, que chaque foi3 quâ vous

: remettez à plus tard un achat et CJUÔ la
somme réservés a c t̂ achat, vuus la
consacrez ci sousciu J un bon d'Armcrusnt.
c'est une aime nouvelle, c'fst un équi-
pement neuf que touchent nos sclca^s,

Ainsi vous frr&z la guerre vous w.si et,
dons la mesure Je vos i7!û>cn;, con/ri*
buerez à /a Victoire.

. d«» SONS D'ARMEMENT da 300 tn.
I.QCÔ i". iC.OOOI.-ï. et,.... •

LES BGNS D'̂ RMEMl-NT tant e»9iipri do t«Ut
i m p 6- * «« . - r i . Ti^pôt çiênè.rt M \° .cv. .*.

l-u>wit de* BONS D'ARMEMENT «il ^ y t
d-a-''i.C«.
iO«SDOm0«.«w ™w9H7(.-.»*î«n1»"ta 1.000 (r.
. l ~ - 970 fr. - I.C.0I».
_ 2o>ï - ?30fr. - lOOafr.

Si voui orei b-ïïOin d'ar3i!nf, VOJ. pouvet, 6

««wp°er ve'li» borv l * lùlde est louje-i"* rem-
boy»a à l'échîonco.

LES BONS D ARMEMENT sont vendus dan»

d-.n.«l.»t™m.:Bt. «•« «ntribultoot Ind.fec.w
•t dans ecrta.na* recettes municipale».

î.-,i 10» muscU's du2*e non u n , j,rs,dj
lf,«n,pioaiïou*t/ec™'-» 1
t notre effort pnitrnotr* ] ,W.i««'
puiwna/flMirfcr-- * * t e 9 C f

/'/.« ÏV.tnraii ÏP.
ffartfHHirludami.
rmin U>* nôtres <Ia

til/frtt}. \i>us «/iro/L , ..
•iiit'f,,iian* H'/s ressources déncrçipmorale, •

| lu vutuntv de produire plus, la rolotué de. j

(fiiKui-Nf-i1, lit parce que nvus tommes ie» \
piu* /orJ.s ntiu* vuii-TiHii *i mm* tucons \

uhnni n.*tt* ruinera muts-méme*. î

ntrer e actio

J^i-?f»:& dçijffe* tt niZk[LU£ïidià£& pai
fietiuent actuellement, en Corse, grevées
du Irais d apurante pour rUquea na-
ntîmes de guerre de 3 1 9 7c.

De» Lumir.erça:-t« ont demandé à in-
corporer cts Iraa a .«ira prix de *ente
dautrt* ont *UKiKfm* leurs prix de ce
ia.t, aan» aucji.* autoftsauon-

Le préfet de la Cuue a HJunatiir d'in
ïormer MM. les Etgoclantj et rej*e»en-
tanU que conformênitiii. à une eteidah
de M. le Ministre <tej Finances lEcono-
•:. - Nallona.e>. i* Rawae àc» prunes

Lisurance pour risfl'ie» de guerre n
jcut justifier une augmentation de* pn:
ce vcni« dea denrées «t marchandises
Un, quils baient eUclis au 10 •
IB30.

LtS tliiecs ne doivent pja être coo-
;::; cuns les abris.
1 »:•••- abris doireut demeurer «ivtfta 1»

îoor « m » I* nuit.
L'̂ notiscrvation des consignes gcnëra-
S dOT.nt.-es par le service de la défense

passive, entraînera, pour les délinquants
les peines prémes par l'instruction ee-
séraJe de la Na'Ion pour le tfmpa de
guerre-

LE MAIRE.
n »r: MONTKBA. i

Ta«t w qui conevue I« Journal ' An
aBCH. c*rnrls monii^in*. ro**« (m bkm
vta dfi •oclMCll, 'U. d"it «trr remia ao

ratewrs. fnfr
. ainsi que

l

'

s d> f
*t d'une larnn génfralc 1ou=i
suri* po îr la fabrlradMi rra
îpurs produits se Ter̂ TH <lf-

» Mairt*. dans )PS sis dprni*i«
hnque mrta rf pour !P nol^

bon

DECLARATION OBLICATQHÏK
E«5 STOCKS DE SULFATE
D2 CUIVRE

Leu déteutcurs de stociij Je suifat
cuivre sujxneur à 250 kllus sont 1<

n laire :a declarailun SANS DELAI «
Mair:e de Bas:ia (Secrttardât c

pr,,ir la délivrance _ .
^alrp se T£sflera sur les quantités
ticre utiLsécs par chacun drs Intcr
•'s au cours du mois précèdent ou
ours du mois eorTrsrKindant *p s d<"uat
- r ^ s antérieures dans le cas d'indus-
-je ou de commerce saisonnier.

IMTIS le cas Où la demande de l'un
p oc s c o rr! merca n I & excéderait la qu.m™
ite de sucre à lui allouée durant le
u-.ls précédent, cette demande .«fra
-an?mise avis mn-lvé du Maire, a M. le
r. rct .iux tins de rfeclsion.

T̂e Maire.
Hyaclntba D* MONTERA.

( impi rta-
t*urs &è s assurer A JI
•urance* d'Etat .r
d*s mal 1939 e;

s par 1M décre« | jffij
^.aiOre 1939 au 'M

Wniîitrr- de a 3W..r:ne marciuBtîe, 13- .$\
IS. me du Oécér*i B*urrt. à Aria, c ',r'!
âont le Uui J usii'tr,,-f >&i oe 0^0

LE PHEFTT

I M P i E f t t E DU
PETJT BA*TIAI5 »
I. BAUMvard dn FalaU — BASTIA

•t J t tonte* IM gnn

at* AdiuinUtratioBI

POSTES ET TELEGRAPHES

Par ordre supérieur les commun
lions téléphonique^ prlTëe» sont susr.

1.) Dans cci tons reseacx les c
niiaiicaiioiiB privées iaianaa: d'ûrjja
mea intéressant la IX-rms* Nationale
(abonnes figunint sur les listes dres
l>jr l'auloritê militaire).

2.» Les commuçicatlonj deniandcesj
jar 1rs nbùnncs rursus «u à partir
:abli-es publiqurs et adressées a des
iorms offleieik-s civ:los ou militai
3.( Les communications d?s médec

PEFFCCTllEE DE LA CORSE

Déclaration *.(,l;jali»ie îles stori

de sUifate de cuivra

MM lu Maires d.i ctpartcment «mi
âLanuneiit pries de voulû-r bien l

CN MATERIEL MIIOIK.NE AP SE»
VICE DTS PtKSOVNLL SPEfISMSB

Iw-nt doit » adir-icr n m hmllcr à j

ni* sr« loiprlni's »»«• Ir plus d'él*- I

ÙC cuivre s
4 «a f^ire
Wura a, la

iBperleurs s* 250 kilogs, t
la dédaraUon dans W:
Haine de leur commu,

Les déclarations qui seiont faites
les Mairies
que MM. 1
!ot que pos
Servi l'es Ag
•aUon dus
wt et du

Icroot i'Ofcjet (Tun
es maires adrcucrnnt 1
aille A Ht ie Directeur
cicoica 4 A]ac< 10. avec
cifflL et adresses des d

l'a.oii
> cinq

dans
relevf
RUSSI-

des

indi-

*ien-
tûi.nare détenu par chacun

Le rrtret : M. PETIT JEAN.

vert le DiirariChe matin.
S.U.ON BFCAMIEB

ur.rrtreo
TETE ESTIEH1

r lei - (îcp etaf*
ce Sâtnt-f;ic«l»j

CU1UI » — —
' L r 8

0 0 0 3 0 0

* * •

I pii • " " la menu» UV

•Mfiw «tnnf«mrat 4Q CENTIME*
WO WattiH ; AJACC1O : U l

«VOIUllKai «JtPtBLlCAlK P'LNJTUILUATIUNS
M UCL lOUlUtAL DIT JIWAItTUlinn KCLU PAS m . DXRIC* ATM] f â M i

PmKTEUH HXPAOTKDH BH CHJtF : aUKTiN

tiais , a Sun.
TM. C TalUwul u - u M

—^^i_ t *E ÛUi,

Les attaques italiennes entre le Mont Blam
-zz et la mer ont été repoussées zrzzzz

avec l'Italie a. été sî ifté hier soir
à, 18 heures 35

Lés hostilités ont cessé cette nuit à I h. 3
Chronique de la Vieille Corse

Le peuplement des villes
Comment ê sont ptupJèea- les v

de la Corse, Jorsqu'ejes commeneê
a avoir ce caractèrp, déterminé sur
par leur fermeture, ce qui est bien
i:is de Bastia. d'Ajaccio, de CaM et
Baîiifacio, non celui de corte. q'.ii
vait que fon cteUau â contenance

wioux. La résistance des lialjitaiit?, ! ^
due tous LSÏUS des cent fiuulUes g-- J j e

ses composant à proprement parie
colonie génoUe s'ojxre sur prt
aiocie et demi. C 5 agissait surtou1

pour ces premiers habitants d'empêcher

militaire ?

nifae

jrait. attribue:
• avec quelques

wbut une colonie génoise proprement
dite ; encore, le cas de Bonifacio est-il
moins accusé à cr point de vue, les pre-
miers éléments analysables du peuple-
ment de cette ville'éUnt plutôt toscans.
assez rapfffetTH'rit doublée toutefois,
d elémenU ligurien», qui Unirent pnr
dominer et par imposer le dialecte RÊ-
noifi Pour AJaccio, ce lut tout autre
rhow, Je premier peuplement de la nou-
velle vaie, dans les tkrnieres années du
cmlnzlôme sierle. étant eormitné par cent
familles, tirées d'ailleurs moins de Oi*-
nes que àe U Rirteri BPnoiïe.

Si la tradîtioi-, de Caivi et,t (ie Jîdeliti-
« Oenes, son premier peuplement n'est '
nullement génota, «mime il » été indi-
que à cette ptàce. )l y a quelque tfiii
Non seuiemem la ville Tut f ondée, d\
•.a rf>niflcatjon iniUale p,ir un seû!n<
cor-ie, aioannineiio, de Retra E.Lor̂
niais le successeur presque Immédiat
n iui-rl. son allié et probablement son
liareni. un seigneur du Cap Corse, ai
sure le premirr pt-uplcment de la. nou
velle ville avw des éléments tirés de J.
aal.Mfne et du Cip-Corw. auxquels vie,
:i«« se Joindre, mais en petit, nombre
te* nenois. qui n impoeenL pas leur dl.i-
ierte particulier. A CalW. on adopte
msran à son moment, et l'on parle
riUtfrte enrm dune manière usuel

qui. par ailleur

portion. d*u moins dans les famlJies tmur
ecoisci, de la population, est venue a ;-
scz vite des province» clmwhese tutocii
ton«. La fidélité génoise de Calvi e t
uniquement due à U crainte des trou-

lques qui sërireii*.

qiwkiues emplois que pou
Cën«s et qui formaient.
jardina environnants, le
ressources matérielles et
Liguriens ce fondât ion,

voulaient pas. eux
citoyens, être confondus avec les sujets
ci* la République. La résistance est épni
L;e tfans la seconde moitié du lOme sie-
,c, car d'un côté Gt-r.es ne [)out traiter
ystcmatiquement en ennemis tous les
mormones de bonne famiJIe, et, de Tau
e, les alliunres matrimoniales se sont
Lultipliées. provoquant un? confusion

d'Intérêts, entre- les deux elémpnts.
Bastia est différent. Pas de

colonies génoise proprement dite au dfi-
it. Mieux que dans l'hinicrlaiid d'A-

jaccio, les environs Ae Bastia «ont four-
t h>s hatitanta.

PHEFErTt RK DK LA C'ORSK

ni-! parmi v,
laitre, a vous estim
i vous aimer, pui;

non seulement c
i gouvernement i

des peuplements cur!
«ont la naturelle ail
• voisine à, dévetoppem

Iport actif et tourne
où les contres

primitifs.

les r

ues abondent. De l'hlnterland com-
me de ces centres les plus divers, mais

is encore toscans que génois, arrivent
é.emonts premiers, mats massir, de

population, bastlalse lorsqu'elle df1-
borde. plus rapidement qu f» Alacclo.

p.nte fermée.

c autre ville fermée, Saitcne, ma»»
des lin-iîTcs étroitee. est

uatiquement accaparée par les êlé-
s auloclitniips. et Hiinterlandh ti
é aux incursions barbaresques,

presmie inTiaottaBle. Alors. r«xode sar-

< ae dlrltre sur Aîarcïo. Ville
ie. Corte ne connaît guère qu'un peuple-

autochtone, facilite, sinon par des

Dans l'aiiRoisse de l'heui-e pré,
u noire Patrie, blessée, défend
imiieur et son intégrité., chaeui
DUS doit lui apporter l'aide qui »
>n pouvoir, accomplir '.es actes n
lires, dire tes paroi"s les plus propi
soutenir son sacrifice et a a
s desseins. Cerles, l'inquiétude rst paj
ut. l'angoisse nous étreint tous. <
nrerfitude où nous sommes de 11

destin. Et c'est en ce moment que
ient me dire que dos désordres soi
'aindre, si à des déboires, venaient

jouter de nouveaux jnallieurs.

connais, vos passions vives, arr
mais Je connais aussi votre Don
et votre loyauté ; je n'écoute r
p détourne de ceux qui penseut qi
-e rublic peut être troublé. Un

peuple dtiit accueillir l
desUn" sans rrcrimi nati puériles

murailles- du moins

(1) Biffer les f.

MUnrnt et r » » « i " : U11 an. M ir.
il) Biffer la formule inutile.

FfLTRAYS

\STRO!^BON.I

•REMEDE BON MARCHE

b,ts féodaux et histi
•ii«emp» dans l'île, et au fait que G*- 'immédiate du châteai

nea -rrorda a la ville protection, tm-l M a l s l a (UJ(if,n d e s seiumienU
munitPN. avantages d; toute nature, com 'mWr#ts en de^tt de ces peuplfme
me à Bonifielo. L r t u t u n j r i p S O11 aiwnXtiét se fi

I,* fermeture de la viUe seule donnait c o r e P l u s rapidement qu'en*.
kur valeur A ces avantages et R cei>a même A Calvi et a Bonirac'

la protection

BunWuv. 24 juin. — 1^ CiNnét a r
empiète d# la façon suivante :
M. Pierre Laval, ministre «m*:, -sic

[président du conseil

M. Mjftinc tfr

d." coopérât ion Ir.-
lurait pour but <!«-

Aslhmauques qui souarei toujfn.--*
'ayez la PouOre U.uU Legi-aa, dont 1>I
-acit* est KtU£uv par •its miilicrj et
iiaifps leçon naissant s. Cr:te mirvel-

use TouOre rnlme, en moi a» d'une ml-

proieruon Cela n>mo*che pas ont err
Uinr variété de peuplement Initial 1,
Bonitacio et surtout i Calvi. Mais Ajar-
pi0 sàbisâant par sa situation et son ar-

pius vaste une pression o-
lorte. esquus» une r<--

éçalenient plus forte à cette
Vs autochtones qui

vr DC t.t mm WC.I.MS

de cnlarrhe. d'er.iplîy-i'rRe, d'e^souffle-
tnent, de toux de Ttelllrs bronchites.

irix « t â la portée des bon

M. Roosevplt 3 répondu
— S'il me fallait diccu

Londres, 22 juin - Le chanfehei Je
Jetit ! ITehJqater a annonce la prnehalne f-

missWn d'un emprunt de mienr. 2 !-2 '
tentre Iremùoursable en 1M7

pie de devoir total.
Nul n'a rêrmnda plus de lauriers

hôtel rte 1* Patrie mie le marérhril
c'tit lut pourtart qui, en

ts qui ont circuM. »hiÉi que tout ce
ul a tté écrit dan
>n flnnlt Jamais
M. noo*evei

Quoiqu'il arrive, je icstc persuadé qi
• u» ne jetterez pas le trouble dans
p. Vous savez que cT? nombreux ctra
ra sont demeures chez nous par In;
ift ou par prédilection. Beaucoup d'e
'. eux ont leur m.-n. leurs fil* ou leii

n a y servir ; d'autres «emploien
c travaux indispensables à vôtre vis

locale. Pendant que > gouvernom*

voie, lis se sont faits les serviteurs de
la France et viennent de se soumetlr
aux «utoriléi françaises. Sachons eir
itis^l justes à lonr égard qu'ils se son
nontrês dévoués a nous-mêmes Qi"* :i

respect de tous soit assuré.
ri moinerst Jouloureuï r\.\i
persons, roui avons cette fiir-
• que si la fortune est conrrai-
armes. la dignité et la *K.ire

de la FYanee n'ont rien perdu de ï'ui
>clat. Son Image fie dresse haute et pure
dans le clrt de faron qu'elle soit vu'

1 phare du monde entier
I.a Rrartdmr d'àm- oui e" depfr.ïe

jr.s compter partout sur notre sol. en
icr et <tana les airs, suffirait à raflor-
ilr notre courare et à vlrtfler. «'il w
illalt, notrft espérance : un prand Iran

Itrpublique t ralirais*

VILLE DE B.*STI\

humai

mSTl.lis m frères.

ous vivons attuellemenî le;

pi«s cruelles qu'un coeur
sse souffrir. Notre France,
Ho nos entar.ts iru-uiaires

'de Terser généreusement leur sang, tr;
ne par le destin, est profondément
*& ; mals, malgré tout, forte et
lante dans l'avenir.
Nous devons touraiïeuseinei.t avei

; iupporter les coups d*» l'adversité. Je
ous en conjure, quoiqu'il arrive, co
ervez votre sang-froid, demeurez c;
les, disciplinés, respectueux c> l'ortîi
ratiqitez le respect des étrangers. Lei
iwllesler serait un f̂>ste inutil»1.
.̂ sans murage.

Ecoulez U voix al f-rofondemen
hante d'e M. PomarcL, observez 1

mseVjs que dans l'cmo-jvant appel
'flché SUT -ans murs vous adresse M.

Préfet de la Corse.
A l'exemple des vUes soeurs du ce

r.t. sachez conserver îa maîtrise
i-même et vous aures ain«l bien mé-
de la Patrie.

Lo Mai

llvatinih- de MOVTFHA.

ome, 2A juin. — Les ulenipoU?;
français sont arrives hier soir «
eu avion, à 15 hcaren.
1D h. 30. Ils ont p i s contact av
ration Italienne,

Bordeaux. 24 juin. — Le gouwrnw
maréchal TtXsXn. aj-aiit dunnà des

iction* Au chef de» plênlrjotentlrn-

ia h. 35.

LE SORT DE LA PATRIE
Les circonstance-, *titu tel^v prest-Èi-

•eni une ampleur telie dans ie tragique
t l'incohérent apparent quelles dépaa-
;ent notre pntcïideme-.t de speciate-j.-j
soles, privés de renseignements utiles.
Nous vgudrion,* jcinc ne pas même ar-
tter notrt- pensée sur Ie3 événements
•n cours qui accablent, er.deuiili
•atrie ; mais le devoir profession

patriotique aussi nous lait une obligiï
1 stricte de les évoquer à lit
nos lecteurs et notis n'y h

ut.'ê rayon d'inve^tigatiur. eot
plus limité par les exigencoj

mtes delà censure : uu paragraphe de
c dernier article a été totale
que ; et comme nous n'etion;
iu moment de l'opération an
1e. il a été reproduit de façon
itWe ; nous nous en excusons;
cependant que nous ne poi

. d'oublie

d'ailleurs celui de tous : « bons pa-
•loies : â la réflexion, il en est sans

Mieux ainsi d'autant quo ce grn-
maDifeitation9 n'est pas de nst-
améllorer la situation preserte.

Que fAity. alors ? Adopter, ;i notre
attitude que détermine, comman
it'inl dans une famille, dont les
:3 en cette triste occurrence, s«

groupeut étroitement mu.s j am l'.itirn-

L s'agit de smer ie^ raiiM
nos dissenssions, quelque Ju qm)
spmîjl-iit nos doléances, nos rancœurs;
i ?P iujtt, i: convient d'être circous-
ix-ct, car la vrrité ailier, ou ce «jui pa-
raissait être la Yêrlté, nu l'est plus ÛU-
-urdiiu!, et ne le sera pas demain : on

[n'écrit pas l'histoire dans !e feu de l'ac-
ion qui empÉcho di voir l'tucîielne-
icnt réel tîçj 1AÎU.

A quoi bon, dans ces condition* dis-
cuter de cùoses qui noua échappent !

faut surtout avoir :a foi (Tu char*
!bôniiier en le destin de la Patrie : celle-

i ne di-sparait pas sous les coups C«
ennemi, si ses enfanta «avent réajlr,
ivent r e s t e r à la déEeçp#ranc*.

Autour de dépouilles martelles aim/ea,
)us ttsons pour nous soutenir l'espoir
> l'au-delà, la oertitnd« ût nnittm-

Ptiixvoas-uQvs croire que i'*me de U
me, que l'âme de la Fran-p w>it à la
roi d'une Sat.iU;* ?

I.* Patrie dmeare I M M M > t Sfd-
mp hier le mare;hal PetsJn, presl-

ient d-j. eon-^il : acceptonE-ea l'issu-
tci- formel!* j « f réconfort et con«

Enfants de la («nr ,

confiance en vous et Je dei
milieu de vous avec ma vieille

un des vôtres de racf. d* «pur
et d'esprit, mon coJal>oratcur Unmedl
M. Pontona. seerctaire général, préfet

Reste* (troupes autcni
qui »9font vfa meilleurs guides et snn-

iU5 mtmtrer l'exemple du dévot:
ide en toute*

d'observer une attitnrie calme. (Il
'gne de vous, dlene de 1

1. Dltes-roua bien que la France
't arec «Ile notre » bien-aimée.

New-Yoric, 22 JUJB. P,u J
•rivée â Washington. M. RowevcU a

rtfclarc qu'en coordonnant les dépenses
nomfqTTes et mdtalres U avait l'im-
ssion de travailler à ia conservation
la paix dans l'hémisphère a mm-
1 contre iea répercussiors de la fitiia

ion europeenrr.

puissances américaines, mais les
bien Informes estiment qu'il se-

1 compte de l'importance é>ono-
miflue du Dominion.

Journaliste ayant rapporte l'op:-
le M. Alfred Landon. n - n n H •

rêpuKirain i la pietiïdenofl : '

Bl M. RooaFwIt a désigné deux Te- I
publlcains pour falra partie <io .-ion ci- '
binet. c'est qnil n'a pas l'inteiuiûii ù(

(•présenter i>ojr un îroisir-me mnr.-
dat ».

l.\ rUM|TI(>N DES I T l K l M s
D'UPIteS M. G.1VDA

ProntiêiT itaLennc. 22 Ju.n. - M. Vif
Su» Oayda, porte-parole officieux «ut
oueernement italien, consacre son Mi*

torlal cra « Glornale d'lta:i.i » A la po-
sition ûcs Etat5-Unl£.

En conclusion Je «on ctuile, M. Ony^a
écrit que le* EiaU Urus manpHtnC ••"-
tuellement une intention de rester A 1>-
'.irî du «œf;it européer. »

et Centra!» prnr les n^rmûre en
iTorop*-. nwilï il n'a p.i* prédt*

façon «



pcAUtii De a w m
<*Jwmémcnt aux notnctiot^

UUUulkj, 1» Ua,ie mute uua .tt
eivaat» d* Ift Vt.le 4 tenir Jaur a
i vuwrt sous peine de nqiasiik

1*1 PAÂttLK

TOMINO

.t*-;;- ' -ymp*Um» d» b

MAUtU DE BASTIA

«m IIHIWK a ie présenter a U s**i|-'?
e puu lot po*&iiy|» pour y t»llr« tour
l«HI <t* jwnsi^o (jg^wau ia:&aaau
lat gejg4«tf'.
^ m w " t n AM*âtanu-|iMt*i» a. A-

vcww Cfeatot.
[ * n r m " "~t~ " m — i * *fc JBOUI-
' v a u t Auguste OauJin

) Fihpi-iiu Jusaph M*/»- i. w (**•;-

aux protestant* dv pc&ftldaiu» d« H. L'*bD4 t

Marc Bo-gn.T pre.ii- seu£« d une fi^iMW ntUw

u:iuii Prutestjjii!; ae i ^S corduiis tîu w ; i e

SVUci Pterre. rt
Ca*lnellL Marie

'Se de ta Conoepttwii

Joséphine, QunMloi

- iSoyea a^u rc^ que tout serai t

r que Duui demeurions cm contact Jlï»i

und avec Jffg autres.

Je tieiu. a vuui dire que les liommi

quels nos eguses ont coniie ie so,

firmer leur uni té spirituelle muli

DùUt leur eJZoït, où qu'Us .s au- )qi

i demain, poux q,uc - .«ai- n'

" e deuil Était représente par *
M- Jean Orlanii, fyft beau-fn

• M Lucien Orkmdi, i

a pul^ «a son Bon p

| ^nunlon de :it>s coeui

.3se dans î't-prfuve et pour que I*IA t -

ises soient eu mesure d'accomplir leur

lésion dans notre bien-aimee Patrie et

y faire entendre ûti appels de conso-

lions ei les promesses ne Dieu.

L Aucun d« coUi u a pu écouter ctans

ié recoiniai i j jule tMiutiOU !es paroles

jeudi pa

Jievêqiie j e Bordeaux.

Qu'il soi: reinetrté- « a v o i r BU, n:

| l e raie a auxqucs nous pouvions loua soin

crire, noua eshc:[er u rentrer en îicus-

| inetnes. nous parler dv ia repentante ae

sauf et anus montrer l'humiliation,

| Feule voie sur laquelle — a ^ i ; dit ion

I puissions re*«vf>:r ].* foiT-,- ;>i-e-:.aire

- Gardpns-nous d? jeter la pierre, ne

in patriotes qui. au cours des dernie-

rlstianlsn^e.

i La faute n ' en Incombe-t-eUe pas,

| a u inoins en partie, à nous clirétlens

nos églises ?

Avcas-aons vécu notre chrisUanis-

I tne de mamere à :e faire apparaître aux

yeux des croyants Qt des sceptiques

comme la source d l ine vie victorieuse, j

Pendant de longues années, nos t -

t Jeton* pi. . . >r re

Le * Petit B a s a i s » adresse set

'dyli-ances émues a toute.1: les pers

ce deuil consterne.

S petit des

t pus e

•lies i de U ,:e...portent pas i«

darme.-ie ou de la municipalité

liciers des f rau tes villes AUII

omettre lés textes puolien i;

AVIS

r e l a t ive a 1 éclai

e indusU'iel et .

circulation d

da^i^ 1A d&ne.

meut applique.

A} fielaûaâ

L'emploi du,

interdit 4a#«

tallatiotu itidi

XI Ufivra e u e
ce d u c éclaira

sivemsnt avec

a Diiectioc de

L devront

puUic e t

a e t air âge
«Ul*s.]*j> «t

lait u^̂ Be
W d'alwu
les tiujjswt
la Datant

es uutomuailr

y eue smcic

in**fi«l :
de guerre es

KaliU* «t JIIS

eu perijaaotn-
reaise exelu-

Ji* igraAf par
E PJWWV* U p -

Olannt FYançoiï Joseph, 7 bis, Boule-

vard de Toga.

Vi!U h^a ia NtoolQ, M. « 4 )>*""

ClewtiUl W'iciLo Josépiiliie, S. rue <.'•»

l'Opéra.

Savignonl Lucie. 2. rue Neuve S a i i r -

Roch.

«Si JoufiH Bernard, 1. Bvulw '

i Plei • N O L - . - D R

V%M Kr i 'K iN I*V KASTI.V

Le payement ciea uilocatTons mi

es pour le mois de ju in 1940 a^ira

lace du Thruir» tapflieiuw £*UB de la

u.-tuj* tfi- P .HXI . aux jours d-apr^s .

heiiie,-, ;i im l i et de 14 Heures à 16 h.

Mardi 25 juin 1945 : numéros 1 a

Mer«r<tdi 31 juin : numéros 501 i\ 14Q0.

JiUdj 21 jîUn : numéros ICO! ;\ 150ft.

VciKUe<ii 28 luiu • nuin. 150! à 3500.

sempdi 10 niui : tumi, sWl à 3300.

Journal seront duuu transmises par I*:
SOL us dfl i*elm-ci AUX de miln deurs

l*a Journwtn qui pub-ieut une rubu-
Qtw 4 | ce é t u i »o«* Unuj tic (aire eu*-
IMIMB * l'OUli* Q«*U4l 0* ttorh«r«fct
<*M «MMH** * • • • • * > V«M«M. a •*•
rts — ou « M e UA tic*Jw rt«**l —
les UMkau.iu t U a i u t i n )•• 4t»-J«
Jeu d* rtiiMl«|ifiMfiU ai * u * i*» re-

i chefs dlndu*' n de fîmes eam

.-acuéd de leur persoaneL mais sans

.qucr le lieu de Ja oouretle Instal

on.
Ve* JOWWHUI peaxLut ««ajMMat

tiLer les nouveaux lieux de réside
élus : sénateurs. dépuWs, CJn.f

lers généraux, dea magiitrata mun.c!-
: wdfea et adjuialp, d « a*»ét*l-

pv MOaie, des «rvtow, i l » " ^ ' *
et mun'-'tîaux, des établlsiementa

aires et dv lents succursales.

Informations

3» JVÎti 1M0 MRtfl^IMr
» juin 1818 CtoMtalrt- du Cnmi

ifit Wgnolle a JMK 1» MAKW C
i4M les cot«s l i rsunn II>IM fc

ADMISSION p APPRENTIS
L0J¥ i').'> ^ ©E LA CHAUSSABE
rn «sa..: rA t/iéva. pour l'atuMifiami
aeptenitu prochain, d'apprentis dan.
parts et établissements de la Marini
c Fuigts de la Ciiausaade- u Oucn
1 <jaune). En ap^^c^tion des dispo-
oiio de l'arUcle 35 du décreS au 11

[niai 19JJI, un droit de priorité est accor-
t aux Pupilles de la Nation,
La liste d'inscription a cet examen
.t ouverle à patUr du 1er l^ia 1S40 et
'ra close le 1er juillet. Les candidats

doivent être pourvu* du cerUIlcat d'é
ides primaires ou avoir 4*4 reconnu;
îles à «ntrar «n clMM d* 6me dans
i Lycée ou Cûllêsa ; élevant du mlnis-

:er* de l'WucaU«B fiteMosato. Ua ÛQ.-

Paria. 23 juin 1«5 (15 heures S>.
Dans les Vasge-,, deux attaques d'iolan

i *li««j*mii. tHv+ém «pies ui
te«ba*ie«eRt Mnlre no* t n i

du ReichiperkopF. o«t e

: feus :i:ieric et d'itifat
nrayées paj

erle.

vent MVII au nwbw 14 a
sas OQ » •enteml*»

* e t JBOÛU de

-tHDi. de LuajXd tcn^MVttiUd J'uitv i

B lie fcrali Weu est i&twrOit là o* 1

s devront justifier d'un» C*pactt* pro
tttUQneJla. au qiuûip é«iKl«*riejal»ft oel-
aeQuisa nomajenenb an bout d'une

Wes le» . dus t en den-nnt être complets

le 3 Juillet A - • nlTt^ ..t. ituali

iMuiiks, Coinlau*i i ts Victimes <ie laf

pn; e t PuptUe' <f" 'a Nation. 62, m e ]

' !

Nous, Préfet de la Corse, oitic 1er de

égion d'honneur,

Vu la loi du i l juillet 1938 aur l'orga-

i la lui du 5 avril 1H&4,
"nnsidérant qu il importe atviti
. fiaspilla»*' de denrées alimentaire:

c-sairc et suffisante

AfiRrïONfl :
ART. Ici. — Ti,i!te vente de fa

pamfiable aux particuliers par balle est
aiterâi te.

ART. 2. — La vente au détail de la
far;ne panifiable ne pourra être ei
tuce que sur un bon celivré par le i
re de la commune compte tenu du J
re de personnes composant la fan
e l'acneteur auquel déianae sarft- faite
? s'appTMMonner chtm les boulangAM.
ART. 3. — MM. le Secrétaire général
c U Préfecture, les Sous-Préfets, tes
laites, le* commandants do Orodar-

\iwttim et 1» CowmlasairM de POlloe sont
lés (te l'esécuUon (tu présent arrê-
ta a AlKctO. l* 21 juin 1M0.

Le Préfet : J. m m i U t

t* l f c _
Ut I.AUJLUU..M.
Pfctfe ruine, cela e*t certain Afcri.
nfftr"pnis"Ttw éenn»nih>s en billets
nque.s. prt-U'ï'ics a lu Fr.uifc i»

*BM qu« seuls W

ial i BWHWur et Mérite ' ; .Mdilune.
I- W Docteur J . - i r.utjt i , .^ ^a^^ , .
t ^ U U . « t e . t > ; k*.«* haM.j^epn
eroy, leurs enfants et petits enfanus,
'Haïti '; M. et Mme K Leoni, de Nu;- :
[- et I4M» rt*Ê*ric Lwoy, leurs enfants

et petlU eo£ank% d'Haïti ; Mme cia
Pratiere et Mme IJéryon Léazard. dUai~.

; Mme Eugène Altieri. ses enfants eH
petits enfants, da Barahona (JlfiiWJblÀ

Oominlq^Bet ; M. et Mne Charles'
Mm+T**; mmner* Mm et

ses enfants ; M. et Mme Emit» Altieri.
e Brest ; M. et Mme Casanova Jean-

iBaplUte, de Marseille ; Mmek yve Ma-
' '" ie Aitien et ses cn(ant^j M. et

Antoine Mattei, dHaiti ; M. en
iTaoçoie Legnm* et leurs cni'ants,

l'Haïti : le FersounH des EtabUsse-
. Alticri ol fie (Haïti et Bastiai.

tamiiies : Loruy, CarLonne!. Eu-

:èbp. Dauphin. Fombrun, Stuart, Tous-
,int, d'Haut ; BeVfeVac. de Faris :
iMfotsT.'&è Torra-1Barrettàtt'et de Mar-
ille ; MaUet, rie Btettji ; Ouosco, Tran,
è^ii, Air.î;r.-.sÈlïî, Gluil&ni 3Harla-Ar,-
. Riber. d'Aleerle ; Luigi, Giulianl An-
ine, de Mlnerbio ; Chiaramonli, ut-
md. de Paît-

ofondcni^iit t<]iii"licts dfs nombreuse.»
irtiueâ de .-ympaUue qui leur ont et a
ressêea u l'occasion du décès de

MADAME AUl E ALXMCRI

ia limjTOSsibiiUc d'y répondre In -

ilement, prient toutes les person

i ont pris p*rt à leur OUfftar de

blet) nirr*tr l>«rpiTs*km d » i > u r

de i-niu:'

,a m«"!!« de sortir de deuil seti dtta

jurrercdl, 23 <uin 1940. i i d u n i -

l'êsltse Nolre-DBinc •» LBâMes.

^ W l i &%*•%*£

(wraUui
o u a I I U ] , C poursuit iM
attendant le résultat

Front ter'-» ailemanrfe. 23 Juin.

américains, ; U ITM lndeslrab>^. un

pnês A- quitu-r le twHtoUs jJ.-m

, jt- M. Wiu.t-ni C'hureiii

profonde la«»t«t» de :

nieres «tes,

r le: -ie Toi

erout 1ii.e^ ; de ceux qu.

^iaW aussi de ceux r u e nous tTevro

• vouloir faire pour QUO la France vii

me Je jsouhaite que tout franc*

, .a tragédie que nous vivons, trou te

f i t « m a s de lire ;a Biale : e. '" - , t In- 11-

• de Dieu, de ses jugem. *" ** s

jotfeues, ùe «es délivrances,

m- cela qu'elle <->t le Uvn des iw u .

j m e s qui souffrent. d<>s PJtriea t u t w i

t les Hls sont appKrs. non pas a ût-

J ti> — Suit cooMUter t u * qu«i« leur;

J [ projtcLeur* de t«oips ue p u x mtus y rem

,ilace r i s iampe* p*r d*» luntMa D P H

flu*

U « D.P R,

arer i ilie

l pleura

viu

îe un uclajr^î« suptneur .

Towclou, aïni de fxravum au» u
MJS cfe se procuiv i*» l*œpex et ap

t q>s pr«-

mps de

tolcIÉ

( s p r r a

eh«» aoitteurs. c«st-a-«-
rwipcratiufl tic loCW* IPS
içaise-i. <lai;s la rolout* pet I
meurt de cot*- ce qai nous.
uoua atiacjwr a ce qui,

nsBntbie, ctoxÉlieiw de Fra»
• tle la France tout eaii

ne t.-..s >s' Frauçats, puur que
raiit, [.. ]!,« erf.ir.:s ".J n-nnalssent.
ndt par r*>n laiieur. potlaiit toujours
elle le K*r.ie de TtaolverMl. fltfeic a
vwarioii magnillciot <P»e lévele son
se. et noble et «séreuse, parce Que

Isepai-e, pr

relis DPR. i i P t o u m
eur% fi. iampfs d'
iuuu IS juillet pi
cnndiLlor.s ejtpr<i*n. fcul*aiiit>s :
ne srrA jimais fait u.sapr. snu* i*u
prétexte, du filment route,
•s projerleurs deviout rire recou

•verts duce roucjw ('- vemle o> i oi
blanc suffisamment upa<iue.

Toute inlractlon cem être » « » •
«ut aancuounée.
L'interdiction al>K".ue de rncuùer et

de maintenir allumé, pensan t les aîer-

de nuit, u.i i-c lai rage quel qu'il *>it.

voiture n'ayant pa.s obtenu une au ion-

Au& ANCUA. i

Je la Corse, président de l'OfOcc a*e-

yaru-jneutal, avec leurs nom et prénoms

>ur , inci«i re et nniiTelle adresse.

A 1 appui de leur déclaration, ils dc-

>ront indiquer ;

i i S'ils sont pensionnes, le

du titre de pension, «t, te cas c
le taux diuya^idite et le

t i * l Q d u i a ]«*in-ll**- ' ••- •> Jrs i_^ JeanuM t t Tun»*aiut , Mme

û'a*»^" l***- * e (^"t d e vi-ute du jVifaUu Catlienue, de AfacKld» ; Mme

H** par If Comité départemeti- t t M- Edgard Rlveiii e t leufi ttiieê. ae

«wnwiUanc* des prix. Murscill* , Mme ei M. Fr(mç*u Coioni-

» r';»i«*U^ - . 't >• • i l i t ' **ur de- i*"e c

'••• vde HMflk.- • •• • • • • ' • • P " i » j Vl

i .- nim anu. ,!.. • •n-oortr 1« P"**
: uantji 1ns .<i. tuaq-i'a lu Jat» t\*t> ta]
•om la clôture de la liste d'inscription | ARMÏOW8 : baiii-£U£ii*ra, dt > u u > ; Mae '

iQ&t l'ijiUtudf physique aura été | AJW"' l e r- — ** P»1* d e f«Ue du pois- • Uonutiiïue Caroa-ata«naxa ; Uia* et

Pïer Jafrew, 11 francs1 le
T. — 'Cttaqne morceau sera Ten-
•*» * n poids a la taxe ci-desaus,
'ère a oMfnlr un prix esacte-
*rAai a cira.

ART 4. — lies bouchers seront tenus
'afficher sat des tnijl^dus spéciaux a

vue I"J public et très lisiblt;BKat Ivs
w * la unfWi'K» taxe dans tours ma-
ws de vente à l'extérieur de ceux-ci

[et 4 l'étal.
tT. s. — H* devront pour chaque

rnoHi, délivrer un bulletin indiquant le
Frontière italienne, n juin- — Un a c - n i s m i i i . te prix perça et son poids.

coi-ti êcMitaniqu*' a et* réalité emr- l ART. 0. — MM le 9m«ui re ?*né:
l'Allemafne et la OTece. Me la Prêfectcre, tes SoOB-ppMta,

Aux termes d-e cet accord, la Grèce Immlres, le directf nr des Servi
devra: nicener 50 p. 109 de ies expniM- [baire*. les Comntanchnts de
fions de graisse AVX p.»ys désignée

Toi en lit ucTOire et le clteh- 4
.nde-Sr'-Fapni.' de soutenir m
leuue, !a maifrlnil fvtaln a cltt

Kg. IqLte la jFruiuu avait eouscMnce d'avi>ii

de devant, r^itrtne, cal- fmertti1 le rrspeer '"i nww*1 ft v

patrlf demeura lotaclc,

rrancs l

Mairie de Bastia

ALIMENTATION

s Vétérl-

^ntre autres
s pays acaiidinjues.
l'.uiemBtRH) import

îcï CommtealWs de PoHee aont,

ï de VextcxtUan du présent a r rê-

. - LeF r o n t i e » allemande, 32 j

* DIOT s pu^ i? un ïlcmcnrj

« M ntlflenr polJtiqu-s e t mUltaires ciu

Beich et concernai:! 1rs informa:if»

r u » dans la presse «t«uiEêr*. an
tant des mouvement i rie troupes .;
frontière germano-lithuanienne.

« Aueunp troupe allemande, dit
* DNB », ua et? ramenée rlu front
Cld>ntûl vers la (frontière nerma.j.
IMianléDne.

Falt a Ajaccin. le (3 juin 1M0.

L2 PREFET.
J. PETITJEAN.

e iA

a loi du 31 août 19M, relative (
ion des prix Jimltcs des produit;

Grand qinrder Wrffral 22 juin r.ti
matin. — I*x reliantr»s Jorale^ ont eu
lieu su sud de la Loire, n^ammem '
Mftneontour. a Lit̂ ue!, a Phali:ions-.«iir-
Zoën. aiiui qn entre. tn-Btiennc et R«»JI
ne-sur-Rhône.

A OulUns, un détachement «Te spahis
a repoussé, après un vif combat, des é>-
rnents ennemis comprenant un bataillon
et des chars.

Dana les Alpes, les italiens ont tenté
« a u succès quelques attaouâsv-fcXMlfs.

Considérant que le prix limite nom

qualité entrante a été flxé dans if
flSpartrmerrt de* Hanches d-u RHôiie ii

le qnintni nst, j)U. rendu charn-

lirai départ ï

iitFve des farinas du

U>. NICOZ

La remuneiaiiuu d* l'apprenti, pen-
dant l«s trois premiers mois est de 06»
par .beurc, p u U suite, les salaires sont

iés et aujpncatés Euivuit les résul-
du tx3guja.
Le SefrfiLatfe Oirt^nU d« rOCfl

dei Pijalilçs de '9 Nation -
A. FRESSE

i d« mer dai : la ville de Bastia, <

m • • l i n -Tfjyrt- — Prix d* 'ente
par lea péohcura au port de debarque-
OM»t : U tnuca.te kg ; prix de vente
êm dciail p*r lea iwenduua : 14.franc*
4* Ulognuwae : dorade* marias, loup.

«oie, nuutclie. -lentl. Uwitet '
• Pi iit d*

pÉGUeuU 10 fn
par jju re«uui*ii», 12 fraac* : oblade,

et leiu* e
Mm« et M. SelwsUen,.St«cn«Mk.ct- l-3'"*
fille, de Toulon ; Mme et M. Loto> Ja-
M-iih. leurs cjifanu et petits eulnits ;
Mme Vve MoilU, ses enfants et petlU
nrants, de Mantille ; Hitfie T^e Lota,
es errants el petits rnfhtfî^V.MIce ;
PS enfnaU'de feu'Baptistlfl Vehuxa ;

Mme Vve LoU et ses entants, de Metz.
Lf-î ramilîe? Siajmfira, Lnt.1.

rëll!. Saiieuineitl. Agirai. Prtrbui, Mon-
Feri:rt'J. Masgi, Ouerrinl,

Ont l'immciisf dnuîear d> TOUS fjire
irt du dècL-s r:̂  :

JMKNKK AB DKtm, "tATIOVAL

BuTdeaux, 24 Juin — Ce m»Un a s h,.
en la Cathédrale de Bordeaux et en
pWsence du Présldri.t de la Républi-
que, sera célébré un service fur^bre â
la mémoire des soldau morts pour la
France.

KL JASTAB S'EST K£NDL .
\ LONDRES

Bordetiux. Jr* jv. .. — M Marcel Denis
Jftlpar. ministre beijj* de la Santé Pu-
blique, a abandonné non atUuinMnil;
et son poste sans prévenir ses collcgu

D s'est rendli à Londres.
M. Jaspa* est considère tunnif ex,

Bu rataiwl

l^partemetit de la Corw.
ARRETONS :

AHT. 1er. — Le prix limite Qui ne pour
| » être dépsjssé pour la vente do la fa-
•ine panifiable de blé de qualité couran-
c est fixé à quai dans les ports du dé-
partement â 326.Î5 le quintal nrt, nu.
frais d> transport par mer compris.

bénéfic commerçant! reven-

•a être partic

rs nr- pourra pour cette farine dépas
10 francs le QUI'IIU;. Ceux df l'inté
ir pounont aup,i(juer une majora
de 0,25 le quintal kilométrique pnui

[les frais de transport par roufe ou voit
ferrée. La majoration à percevoir ni
pouvant dépasser 20 frs.

j?our les farines d^baîqnëes quai AJac
[cto et destinées à d'jutrcs arrondisse-

ts qu'a celui du chef-lieu, les frais
de ira report suppléa en taire s d'Ajareio.

Corte ou au port où elles auraient été
débarquées en temps normal seront In-
corporés dans le prix rfe vente c:i vi-

•t de C'orlc uu de re der-
nier port à. destination définitive le prix

sera majoré de 0 35 3e quintal ki:o-|
mrt

mt fixée à 20 frs.
ART. 2. - Tt>u: vfndi'ur de fjnr.e

it tenu d'afficher dans un endroit bien
*rpaïTTït de FOTI magasin le prix ma -
xftnurtt praUqué.

AHT 3 - Tout. VTiidrnr de fsrtrw dis
nt d'un stock svrti tenu de fournir a | t » " de répondr» a
Ilentéle dan» i limite de ees IJÏ- |»1tes a se présenter
normaux, do U farine au prix li-j]1*» P 1 " " Jostlflcatl-

Imite-
A défaut de faune de qualité couran-
: il devra fournir au prix limite, la fa-
ne de qualité supérieure qu'il détient
au s ses msgasii

II est rappela aux épiciers
ii la Vill» <pik sont tn<x
d» gardw Iran magasia»!
ouverts au public. Ils peuveatj
im/mtt i se pas être r*-
7it«ite es dsarees au aw-
ment ou celles-ci urost dis-
tribuées si lews insçftSHis
seront feftaâs.

6JËRVICE DE UL'ET CI DCTENS*
Cllf̂ ^BJE LMS PABACI^^^Vftl^B

CoiifoYmWicrtt sur TBÉtnitÙtttB don-
aêes par M. le Ministre de l'Intérieur

vue d'organiser la particlpation <j«
population civile a la. recherche et a
deitru.-tion 'tics jau-achutistm t
1 sera constitué, dés malntrnan
a commune, uns éflroi^ d'élément*,'
uscepunie a-asKur« ua service de guet
t, le cas frfiéant, de prendre pari a dés

oattn».
Les guetteurs. choisU de préférence

parmi l u Anciens Combattant*,
placés, autant que possible, sous ie com
mandement d'un ancien offlcler. Tous
seront iabiUes et armés par l'ai
militaire, Ls recevront les soldes et in-
demnités correspondantes à leur grade.
Ainsi la garde flrtqoo sera constituée.

'(^f IFIIISDOHS «Mirons
a:"5' jd'Avions 0003G1

Français
Moins il y aura

d'Avions
Allemands

sur nos villes
Souscrirez au.r

Boas d'ArmementsLOTERIE
NATIONALE

effectuée en collabo-

lurités militaires, de-

bords des usines, des ouvrages militai

ifs, des ouvrages d'art «t . en général,

e tous les points sensibles. jEUe devra

exercer notamment aux heures faro-

•ibies au tacher des parachutistes.

c'est-à-dire précèdent Immédlatei

e lever et le coucher du soleil.

Il est rappelé que Its p t n c u u t l r t e a

[ennemis revêtent le plus souvent des

Jfotmes appar tenant aux « n o t e s i

é*s ou des habits clrtU.

Tout renseignement recueilH «nr d «

attaques éventuelle» par parachutisUJ,

transmis sans délai aux

Irlétji militaire» local*», ainsi qu'au

[rc et aux brigades de gendarmerie

r t i a s mili taire! connus devront *ti

tna îes de la même façon.

ntalrea qui ne manaui

ire appel, son

s. A la casem

•a m h A u Ubnit\% tm
rwm iTASTiAifl

LES FABLES
PC LA FONTAINE

Traduction ru vers rora^i
par

LOCIS o t t s in
InatllUtcar

•Mi : | franc».

BQUITATIOM
Tu» NJT un Ke^urnesuiat»

par
C De PKRCIN DE 8EILB

•nolen capitule lien*
A i x ; B trmntmj

A«Kra>K BRIANO

1 Homme d'Etat

JOSEPO S1SCO

W M A la Cnur cl Ap---] .• j

CORSffCA
razsE pts p\c«i

p»
•niSTRJILJ

8FRIA I
rrl« : îo franc»

' *** ' . ïrr .

is£.;-_-

A r.i r»i»B:'B'r:itii;
«IH . PKTIT li.VWTlAIM

Carfes d'Idcnhfé S F r >

ASONNEMENTS!

>'nns prions nos ÎIIKHI-
lés de \nu|uir liicri

nn'tlrc en ri^^lc uvre noire
à JVrh^ancc, pour

•\ iler IJI sdsprnsinn IJII
'•rviiv «lu journal.

(I ne SIMM ilnniir suih
iu iinx ilein.imli-s

*.'s tin

posl.il
U fou* iUll irs niixlr'» île

p . i v r i ncn l .

CHRQUR IVWTAL N' Ifi3

La Maison Agricole de la Corse
d« l , f« , *, 0AST1A

DU COURAGE DATÏT* I, AGRICULTURE
cotBOftttants.

îuméro âe leur carte du combattant

Office qui l'a délivrée ;

3 * S'ils sont PujjlUes de U NaU(

fur da te ne naissance, \j> <-.+w a 1

. t i e adaptes e t l'Office d

où Us o'u éiê injorit*.

JL* Secrétaire O c t w a l de l'OCfl

; de la Coise •-

A FPESSE.

se, chapon, jarret, mulet,

« m u l k . sév«r<s*u, cancre,

i •**•«•**•• — Prix d'é vente par

9 francs le ktf. : ^rix dr

««nie pa r les «veodiurs , i l francs le

mmi- : manuei^au, sal^je, bofue.

soidlue.

ta* eaMc*rfc — Prlr. de vente pa r

le» oécheurs. 8 fran-j le kg. ; prix de

w n i e par les revendeur», 1- franci le

: r.ilc, poulpe, soupe, «e»i

cuiiiage n est r.

I M fliîeiiHlonî oiseuses, ni d'ans l

ffrtU ster ;>i ; 11 eut dsut» I

24 Juin. — jLfs attaques it

Mont-BT&nf h U mrr . om
l'cnnemi-

wn» les realoiM du Nom et <k
ant la guerre 1W4-18, ie tr*v«U <Mn-
uait non loàu de la zoo* d« combats,

tfuis ka femiM »ouni4^ «us.
•Tenu. Aux environ* dAteotJA :«s tlsl-

vions «nn#roU n'ont p u înter-
travail. *aul

Le Maire : H de MOïTTEItA

CKCSTACIS

,te ; prùc des pecheurs, 14 if, ;

orix ces revendeur» 16 flancs.'

Ilooiard : prix des pértWUrs. 13 fr. ;

prix des r r v c n d n r s , 14 francs

J. e AT A NIJONSKÏNE POUR LA BUHRIQl'C
-ACL'JM MM

wcuri te * • farine df qualité cotiran-

II est mdi*a*»lMbi#, «t tout

Ttrdire d

Crabes : prix des pûcheun. 9 f r u v s ;
LIM jouinatui quotidiens

*f.i pourront publier :e

t lieux
deaaandeat d«s nouv^

prix des revendenr.1'. lu francs.

Oursln.1, la d'ouaairv» : prbe d«a pe-

ctwur». 1 fr. : prix ûta revendons. l.r>0,

ART. 2 ~ M le CAflinian«iMit de Oen-

darmerie et H le Commtsskii*

ir Police sont ehar-îf-ii rtr l>?irraUwi <i«

oresent arrêie.

BasUa. k 33 juin 1940.

l,r Maire : H. de MONTERA.

d u rccbi rcbéc Maia il est.

jo*irn*uï da p l l

tes d4s UJU tt de» «Htrec
AU 6Eftfci t£ OfiS 1SALK3

La Directicn a .'hPr.ceur d* porter i

mcasteuM l u UJ>ft-

0.11e des modincat low dalrent être

i pour

1 pour

2 pour lumtêir visible de l'extérieur.
PMtOT

Le nomme LlJla. drmeiiranl Route du

Cap. déclare avoir perdu son porte-

nt diwra p,ipjers et la

nie ùe 50 francJ.

X., a Fétaoa*.

de Mra* ftorr* L t a è n l s»
r*. ev«cuM dt

L .-



fe^.
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' LE PU1» FOUT TIf.AOK Dfc* JOfR.VAUS DE LA CO UCMCACDX M JUIN I

.DEFENSE PASSIVE
i •— ••

SlUNï p | ;

u n . —
Aucun* détail Un r s ne ««:* toie

Lut des lumière* plW
ter un» lumière visible 'de IV*
r. vrrltaùl» rentre pour l'aviAtl
m.e. cinatitu» une trsilUwn L'éci

f public e3t éteint sur l'ordre
i:» qui nu peut pas pr*ve-

1 tout le monde avant l'alerte. Cai don.- t 1 pertna vas lltmle
s rideaux, de la peinture

|liw. Demandes eonse:! 4 T<M chel
:. vos Chefs de secteurs.

LES
née d'jlinj COHâtTUlU «t
ne irjnrlîoe peut être oui
E.:e est un «tug« tre» ef

e les bombardements, refu
aryens combattants d« la
1S connaissent bien. Dems
'(iurs il vous sera acquis ai

E V1TKES. -
niiez sur vos vitres drs bandelette;
papier en croisillons. Voua évl
risques d'éclats de Terre produits

lr une expliiilOR. rm-me tre? loi

Ui MttMEAÏ DK L AlEBTE : VU CA1
ME. - . . i

.-z vos îtTirire* vus tuji.ptëul
t cJcctr:qu#. Laisses vos clefs a:
•^e ou au chef d'immeuble. I
w-oiT penttre- en vo^re absen1

s ve:re aa&mUcn ponr et*in-
foyer d'incendie sans être Obii-
r.$i-T Ja fermeture. Puis gagne:

aiieclo. !• U Juin \Ha

IX FMPXT M LA CO»«

s courir Voi
iprês le si-
re a rabrt

lent ouc loves o
f-.al d'alerte P O T T°

rofi:ez-en.
î êtes surpris par le début di.

lardement. Jetez vous par terre,
ruisseau. Le* éclats de bombes
ées rasent le sol a grande dis

| E.VGINS NON EXPLOSES. —

''ai l'humeur d* porter à m:r
jsai.LB U circulaire ci-après de M.
1̂ 1 re j j Commerce et de t'Indi
itUe i la récupération d « Heui p
ri.

« AJaceio. le'8 Juin 1M0.

Le MIIUSUB du iïvmmtt— H àr i l :
«luitrie m M. ia^ffUI dfl ia Cor Je

Couronnement au paragraphe b 1
l'aruck H du décret du 15 mai 1M0, pi

. JU 1 Juurnal Of0tM« du 22 mai 1*
relatif, x ia récupération des vlci

ip.t-rs. .: d«it être place, dans Cl;aqi
imtruo.e. deux récipients destines a

|collecte des vieux papiers, l ' i r n l i du î
i 1* Jouru.il Ofncigd >, du 1er 'uin
•- au 10 juin courant la date d'ap
ATIOQ tfe cette mesure.
J'ai l'honneur de voua prier de
lc;r porter ces. dispositions 4 la
Mince des maire» et de toutes auto-
» compétentes de votre departemen

•te application der prescr.ptions ro
îentaires. Il est ca effet indispen-
; que la récupération des vieux pa-

rs soit effectuée avec le nuiimuo
tHiacltê.

uoute que les propriétaires di>lveni
?n:r d'acquérir des récipient? me-
ics neufs et n'employer, a cet ef-
it des récipients usa ees que:ie qi
nr nature. »

mis prie de vouloir bien vriller
cte application des instructior

5ui y sont contenues.
Le Préfet : J. FFTITJEW.

CAMIl

t aitm«nutk)a aar« lait* A la a u m »
3a:le tfti CdDKll Munli'ipa.). 1* matin.

Les chefs de famille ou 1rs consom-
aieurs isoles douent oMiratuiremeoL

et dea a présent, se munu d un des do-
'uts suivants 4 produire au otuuaeaC

de la n m u « de» cartes :
1 > Sujets d* W H M W U ^ francalM
Livret da rat».:» .-- Carte d'identité

préfectorale. — Carte «1 identité «mise
par le Commissaire Central de Police.
— Carte d'Identité professionnelle dt

elvltes. m.ULures et d'Invalidité. -
> de combattant.
Sujets de nattonalttê tlrangere :

se port Jusqu'à dfux mois de resl-
t sur !e territoire — Carte d'iden-

:;tê préfectorale ou récépissé de eettt

mots de résidence.
L> Dttrtnnc* de la carte défiiutive

a*aUm«otaliun. — Des tien
Procuration, Les tiers doivent

Itgatolrement porte ors d'une p
•ntité personnelle.
Nous rappeloru que les chefs de fa-
ille sont personnellement responsables

le U sécurité de leurs déclarât
Lra fausses déclarations, l'ut

rafle des coupons et des tiutets
it le contrevenant aux sanet

iroit commun, et. en même tem
ires rigoureuses prévues nar la
ravitaillement.

La carte d'alimentation ne pou
cun cas, servir de ptfce d'identité.
pa»e 2 de la carte ne devra doi
6 utilisée à cet nsa»e.

DKCLAKAT1UN OfiUUATUUU
DE3 STOCKS DB SLT-PAT» • .,
DK CtlVKfi .

i Jèteutctuj dv t<.*.L> Ue .aita
r* «uperifur A t$Q kilos aunt te ou»

|ti«r. tut* ht déclaration SANS DSLAI a

IMPRIMERIE DU
« PETIT BASTIAIS *

a, BMtovard du PmUb - BAJTU

Le Ma:rc : DE MONTBR.%

—eo»—

Par orjra lupirteur k* vtuni
Uotw téléphonique* prlrctj «ont *

Dans certain* rewuux
catioiut prlv
Intéressant
îrus fluurau
1-autontë ml

» s connu
les abonnes
es publiques
i otftcieltes

ees émandnt
les oom-
âurganU-

la DefvDs» Nattonale
t sur ks lut<
maire».
unlcaUoni
ruraux ou à
et adressées
civiles ou i

tes coniniunlcauona des

rs dr**5*«

deaiande**
partir des
& des au-

mCitalrea
médecin.

PKK*ECTl KE DE LA COKSH

de aullate de c

MM.

appro her d'une bombe non
itee. Lf-s alle.TriGls err.p.oient de:
bes qui triatc?r.t avec un IOTIÇ re1

', plusieurs heures parfois. Signale!
iu;e rtute de bomïe % l'autorité lo-

. gen iarmene. polie*, autofte mi-
] taire qui Tera procéder a la îles t ru c-

[ AVIONS ENNEMIS A TERBB. —
s ai'prodïtr d'un avton ennemi

sage. Les n d s

ropîoir 9 isposiiifï qui mettent le
1 a l'appareil après un long délai, par
i plusieurs beures. L'exp^û&ion de l'ap
reil (essence, bombes transportera) m
e de tuer les imprudents qui s'avemu

asleurs centaines de mètres de dista:

Ice. Signaler tout atterrissage suspect a
la gendarmerie, à l'autorité locale, ou

s ,e plus proche.
TW MB LA D£.A. —
Pour vous protéger des ecUU et

b»:ics «e mitrjil.eu»'s de 18 DCA. tnet-
|WE-VOU3 a l'abri. Ne restez pas en UT-

libre. Abritez-vous contre on mur

I epals. des que TOUS entendez u D.CA
entrer en action.

. LES COMMERÇANTS

'ICniimL .i( luiMemcnL en Cor^^. grï-v^c;
dea frn.3 d as5T.rar.ee pour r:.-Qui'i c a
ntiaief de guerre de S a a '«.

DES commerça; •_# 01.; demai.de a in-
corporer ces Irais a -#urs prix de veste.
d'autres ont augmenté Mura pru de ce
lait, sa tu aucune autorisation.

Le Prelet de ia Cône A 1 nonne or d'in
| former MM. les négociants et rrpréaen-

s que corformemcnL a une àec
[ de M- le MinL«tre dea Finance «Econo-

mie Nstionaie>. la hausse ses cm
1 d assurance pour niques de g J erre

peut justifier une augmentation dts prix
: vente des denrées et marchanduej
'.s qu'Us étaient eUflis au 10 avril

193».

est d a t e u r s loisible aux Importa-

ices d Etat .i.stilue* par les décret»
des mal 1939 r t 1er septembre 193B an
M-nUten» d* :a Marne marrh.intf*-, 13-
13. rue dM Ornerai Beurrt. a Paru, ei
dont le taux d-aaturanoe est de 0J0 %

ire A J'abit
1 moment du signal de l'alêne tou-

tes les Voitures aom olBcitBta, dolven
l'arrêter sur leur droite à l'endroit O\
:lles se trouveiit.

Chacun doit observer le silence abso-
lu dans les abris ; ne pas fumer ni é-
clairer à l'aide de briquets ou d'ailu-
metlea.

Les chiens T.V doivent pas être coo-
duns dans lea abris.

LOT abr» doivent denearer aoverU 1'
Jour comme la nuiL

L'inobservation Je s consignes gêaén-
s données par le senne* de la défense
isajve, entraîner» pour les déiiaguMiu
s peines prévues p** l'inametloci e<-
•rale de la Na'ion pour 3e temp» de

Ï^IPtOI DE LA CARTE
nsommallon du sucre c
a partir du 1er Juin 1S-S0. Cha-
pon r.* 2 de la carte individuelle
le représente la ration mensuel
it fixée pour chaque consomma

ir à 750 grammes.
• ccinsommateur se présentera che

L» deU-Uant détachera le coupoi
du mots de Juta tî n-mettra au coi

dateur, contre paiement, les 750 si
ucre constituant la ration da mut

,de jnln.
t Les coupons n ' 2 seront c.:** Ml le:
'detailLints sur les ftats modêlps II e
remis par eus aux grossistes en écl'.an
g» des qual i tés de sucre qu'ils «n re-
çoivent. Les grossistes . .•ap.n/eî-an'
les états mod*!e 11 et sur des t-Uls mn-
(ê> 12 bis qu'ils adresseront a la tir

Ide chaque mois, à la Dire-tion dépar-
• - - - - • •- l 'appu

tN MATERIEL HUOEUNE AL SE*
VICK DTTN PEBSONNtL STCCIALISI
te client doit B'adn-af-r t i u hûiter i
rXaBTimerl* dn PETIT BASTIA1S ( •

nl« M* bDprkaes avec le plus il'élfr
•aac* et d* ban foal

FILTRAYS

es du dcparttmeat
latiimnieot prioa de vouloir bien invi-
;r lea détenteurs du atocfcs de sulfate

de cuivre «upeneura A 250 luiogs. d'avoir
en taire la déclaration dans les clni

>urs 4 la Mairie de leur commune.
Les déclarations qui seront laites dan3
s Mairies feront l'objet d'un reteïi

lot que posâi&e a M. le Din

| gue
LE MAIRE.

H. DE MONTER».

*e leur réa^provlsionni,-

!su«*lle tv *
it en sucre.

La répartition 1
rtre les prossistes sera enecru''»' BU
irerata du nombre des coupons qui leur
u-ont été remis dans les conditions
]-r!e^u<; indiquée*:.

Approvisionnement ârs Hôlelin^. Krs
tannlcmn. raIH>*rs. Pâtissier» et
ptnclons du fsnUlle
Les hôteliers, restauntettr^. rafetler-;

• rwnsinns de famillp. ainsi que les
•âtl'siTs et d'une façon Rendrai* tou*
•s commerçants <rH utilisent ou trans-
)rm*nt le encre pour la r3br'.catlon on
1 vir.te de leurs produlti se feront df-
vrer par la Ma:r!#, dans les si* dernier*
>nn de chaque mois el pour > ™Q1S

iiliant. des bons tfe rfapprovLsIonn*-

Pnur la délivrant* de ces bons, U
[alrr se réglera sur les quantités
ïcre utilisées nir chacun des lntéres-

Tnot ce qui concerne If ]oornai
mires, carnets moadaliu, « M R «a k
va d* «orietrs, Hf d«it »irr rtroia
>r«aus da € Petit Burtkif •

rie ou de commrr-e saisdnr.ioi
Dons le cas où la demande de l'un |

e ces commerçants excéderait la
Itf de sucre i lui allouée dura

mois précèdent, celte demand*
transmise avts œrvtlvé du Maire, à M.

Le Maire.
Hyaelntln r> MONTERA. J

KM I.ITÏN D'\ll<)NN'EME\T AC

PETIT BASTf AS
Cbtqiie Postal - AJACCIO :

Je declart souscrire un abonnement de 1 «n ou 6 mou OL

> au jouraal LC PETIT BAS TIAIS 1 partir du 1!

• bulletin le moi.

er.t,,
». en mène temps que
oit la somme de <3>

!at-roste oa cneque postal («).

et prénoms

u i B I O T les formule» ir.uuics :
il> Les «bor.nrnîtEt» par tent du 1er et du 1G ilt Cbaque m
13. C«ne ; Un an. M fr ; Six mota. 4tf fr. ; Trois moi*. »

Continent « rotante : l'a an. M fr. ; Six mt»U. 48 fr. ; Tro<i
m RïfTer 'JM. formule Inutile.

H B. — Tout ftbocne7i*r.t

expira!;'»!1 !•• jMirnal nf non

sera rraourrlé •

itnrrmra «oioin

; Agricoles a Ajaccio. »vec indl-
s et adresse» des deten-
aa'ie détenu par chacun

RHMbDF BON .MARCHE

Asthmatiques qui soufirez toujours,
essayas la Poudre Louia Legras. dont l'ef
ûcacité est altesttv- par âes milliers de
malades reconnaissants. Cette mervell-j
euse Foudre calme, en moins «'une ml-1
uute, les plus violents accès d'asthme,
le catarrhe, d'emphysème, d'essouffle-
ment, de toux de vieilles tron^hltes.

Wn prix est à la portée des bourses !es
ilus modeslc.^ Prix de la boite : G fr. 25

four etra toi en coiffée*, ne enav
eaei pltu : une «eu:» a<irtaw :

Salon Renamier
(aveit le Dimanche matin,

SAU1N KECAMIEm
niDEFKIÏAlSttS UETUlff

6O fr.
TETE EOTTEHB

avec et sans Electricité.
1. Ed Albert 1er — '. 1er et»g«

Place saint-Nicuïa»
TCiephone : 1M

1» de m Saion pom
•oins d* Beauté.

ac
(*ctueu«e. De* verre* m
K<nt Éouvcnt caixs de

t«t — I», Snolevar*

VASTU (COTHX

VOICÎ VOTRE FAÇON
DE FA .̂.Jt LA GUERIE

(MX;,

'îtEBONS D AR'îtEME «JT
Pour que la guerro épargne uu maxi-

mum les vi<->5 francar.es. il icut que l'Bcrt
puisse produire au inaxiraum l=s arme-
mer.ls qui les protègent. C'est vous, en
définitive, qui permettrez à la Francs de
i armer davantage.

Travaillez pîus.
Dépensez moins.
Dites vous, que chaque fois que vous

remettez a plus tard un achat et que la
•omme réservée a cet achat, vous lo
consacrez âsouscnrG un bond Armement,
c'est une ormo nouvelle, c est un équi-
pement nouf que louchent nos soldais.

Ainsi vous ferez la guerre vous aussi ef,
dans la mesure de vos moyens, contri-
buerez à la Wfoire.

\\ o , i ' « tfci ÛONS D'ARMEMENT de iCC trt.
I.OOûif*, lOO-Of" . etc_

LES BONS D'ARMFMENT tonf e«ercpt» d« towi
iinpoi y comprit l'impôt o* ne roi mr le revenu.

L-^t.-r.M d*-i SONS D'ARMEMENT «ir p^y*

l looiht i l OOOIr.

Si VDOI met besoin d'a'grnl,

LES BOITV U ARMEMENT S

r nntrr ; MMiltr*

t-tmit f

4 r+ de U

IS4. nrê de R»ofi. tar-teiulrvlr* ntilrt-* rtum notre »-r/'»rr pour nmrr . wiflutei» a~t I-montai, ia4. nr» a* PUVOII. «r- ; j
lîh-rti: "S.MM ./u>»M ftuhrrntt fon-t tir i i y i ! * K O Ch . ^

la V4,Utuf <ie j.nxturrr pin*, la r»/onf« dm j d'Ainwment. ! I l
ranxitmnirr mnin*, Iti rnltmtt dVpar?n**r J NOM - . ' \ \

d«,.,m,,jr IA p."?- <[<" "»»• •"" •»•" <« ! M.OFESS.OU V-t !
plu* fort*. m*u* tramerons $i noua larOM j >

ÛMntua.

i : AJACC1O : i u

LePetitBastiais
4O CENTIMES IttOTMHIN K*Pl HIIfAIN D IM ttUM.X l'IUNr. R_«PI1>1 S

Lt SEVI. JOL'R.WU, DU UtfAKTKMENT Rtl-lh i*\l: ML UIKËCT AVKC t
l>!KKt-rr,i.rRRKl>ACrtrjK EN CHKK . MARTIN BLVNfO.SI _ ^

me).
TU. ; TUtfioul U-M M

i O CENTMMES

L A F R A N C E V E U T V I V R E - E T E L L E VCi IÏA I

Unis dans l'adversité, nous devons reforger l'jinw nationale
Chrooique de la Vieille Corso Communique, du Q. a . F. en date di

|2i juin JM0 s
mn évé

p A IA MUMblKb

La Corse ef les Corses dans
Stendhal : les Napoléonidesl '

mutin. — Dai;3 l'ouest,
nt Important.

Ban:
ix environs de St-EHenne.
> Sud-Est, lea aUemandi

En têle des
-tr. et Stendlia ce, LetizU
mire sans réserve : « Femme rare et l'i
peut dire dtiu caraetere unique en Frai
*p • (Nap*ln»i, f. Ht. « On vous a
appris que Mme Lctizia est morte.. q
Li au caractère ! Où est la reine en E
tupe dont le mural se soit êîtTê à en
Hauteur (CNm<*|K.iufcuM-e>.

Dans AUrginalU, SLwidlial puae ui
Question : t Napoléon Bunapartc Kaqu
le la auut 1789.. M. de Maréeuf^ faba
publiquement la cour a Mia Letizia, l'u-
ne des plus Jolies fi-mmes te l'île „ à T
nfl-r ; où était M. de Marbeuf ne
tniris avant le là août 1769 >.

On a d*jB répondu à cette question
propos du même prubteme ou quelqu

nde z
lu trouver un
moiM avant

mine à exploite]
)ût l-.m. M. d« Marbeuf

sp trouvait en campsçiw, i» Bastia, «U
dans les environs. combaLtant l'année
de PfioH, et Mmf t*? tizia se iruuvmt a
Corte. capitale de Paoli, et centre de la
léslrtance. a Corte ou Cbûrles Bonapar-
te était une manh-re de secrétaire Ge
Paoli Et jamais, aïant ou après Î76S.
Marbeuf ne lit la cour a Mme Letlzi

Ou moins Stcndliul *t> tonu-ute-t-,
re poser une question sans tomber dan
U calomnie, et l'on a vu plus haut ÈOI

Sur la frontière des Aiped, les atuqi

proteC1eUr d, Msr ivmldi r b m i w l é e " d e S i t a l i e n S ' b r l S é e s p a F

irdiiial Fesch, un autre jiapo- 'postes avancés, n'ont auJiemont

onidc de marque. Dans une dizaine dt- \not™

l3CS, etenûii^ m^Lioo,^ R»eu I V*nn™1 a *** *** P<"rtl

pour qu'il semble avoir ia plus prof
de estime. Dana uiio lettre du lBSi, il

tout Tlid

-•aux, 24 juin. — Par décret,
iterdlt le cri sur la voie publique

[dans les lieux publics des litres et n
:heUes des Journaux ou imprinus (

lues ou Vendus au publie.
c même décret prévoit l'interdiction
letabilssemciit ou de l'utilisation
tes de réception ndi«phonique sur

[voie publique on dans les lieux ouve

LUKtlRK J.l^

Bordeaux, 24 Ji — La radiodiffu
naie a diffiisè le communlgni

Jwcpli Bonaparte, une acuif. de S
iilial, a un luU-ret : il se moque des
:>oi)tauia qui avaient préfère a JIM
• «iïonnatUc e: doux >. Fcrdin:

nur! et hypocrite •.

DP LOUIS Boiiaiwr'o, SWndJwl relevé
un certain «oui pour U chose littéral r*
I. a fonde un piix que J'Inslltut eat clia

ronuniscs \AT Walttr Acott duita £on ou-
vraep JUT Napoléon. Au restf. Louis Bo
naparw danjie tn-s mal .

avec Pench, observe tilrndiuJ. qui, ci
184*. annonce sa i

ronclave
i( mentionnés d

la ciiarge ce
papauté, par leur v-iluur politique,

'bien tiileiîSu, et purmi eux le
rii, le dernier dont 11 pouvait être

1824 ! Devant cette ]
>, on sun geai t q

•me si bien à l'onde de l'emp
Ii Cour de France avait don

it prêt contre lui. C'est que Fesch »-
it parfalUHuent rêusfit à Rome, mal

l'hostilité avérée de toute la Sainte fiuivant :

M. de Chateaubriand, a«ba«- M ' M a r r C i Hfm> J a s p l

du Rot de France, fut même po- J c «<«'™™««™t **%* et «>n adûUnlâ-
âans avertir ws colltgi

t yartl pour Ixaidres pour des
personnelles et sans être chars •

par :e Bouvemcment daueunr mission.
Le Boaverncmriit i,#lf;e Osa»

[laçon ubwhic toutes dwlaratinns
de M. M;
sidéré par ses coiiégi

,t exclu au gouvernement,
attributions du ministère de
Publique ont cte rattachées
?re de l'Intérieur
rc everciTS par M. V.in de Poi

II Musée Oe

i Jnonyme uu maire de :a ville
Xine vingtaine de belles toile*, duiit u
* Descente de Croix >, de Cairadje.
apprit cnliit que le donateur était J
cardinal festh : u'a.vaut point d'argent
cumptant, a envoyer aux ouvriers de Ja
ville sans travail, le cardinal, toujuur;
archevêque de Lyon, numlualement, a-

t 11' Miri-ifîce ifune partie d

^ pcrsmiiiaiile artistique imaU i
tout dans le sens du mécénat .

laul prendre ce mot) du carduial
it échapper A siendJial qui lui cuu

[j-acre de nomttreuaes rmtes ou allusions
-vecs, îiulummcut, a sa galerie. Ban;
in doute, les jion-vakurs étaieu

fréquentes la-dedans, et on peut lmagi-

Coiitraii-emeiit û ce qu'uIArmc M.
cl-Hcnrl Jaspar, le Kouvernement l
- dont les meniures demeuieut etroltc-
*nt unis — est en fTanr-e et continu*

uper (iu sort des eu m pu trio te:
aires et civils-

.Voici, d'autre paît, le texte de l'arrHé

i conseil :
Considérant que M. Marcel-Hdirt

ner que Fesch achetait b«.uwup pour K ^ ^ ' mhV>stn d e l a B l l I l U P»fUque.
poit« et la haute di

•clion de son drijartemn
-1^ et arretor.a :

Art. 1er. - Les «rrvif» <fu mlnlsté-

au président du
conseil TTuers. et donne sa dracendun-
re. lncomplri* d'.uLrurs. Il est vnti
qu'il e t «ifûvilf de connaître la tles-
i-endance de Lurn>n u i u <m tenir n -
ftisU-C A la ntode i-spagniiie. Stcudlril
appelle le» enfants de Lucien : Don An-
tonio. Don Loala, Don Petm. Donna
Constansa. Donna Maria

On aetonn* qu'il n'ait pus ete davan-
tage tn relations avec la princ««e de
Luequ». Il r

ïaire plaisir ou rend» serv
rartHnal, lorsqu'il voulait, savait choi-

sir, ft comme acheteur il *nt, de l'av
de fitendhal. qui a y entendait, <fe belJ. - , _ .„ . M

t rouva is . Bte^hal . « ^ prcotcup, | l e d " U * » " ̂ ^ «"*" * * '
ivoir ou iraient Joa tableatiit

jf'esch apri'à sa mort : a Aidccio cl
'Lyon. Mois le ni^Cu et héritier du c:

| | Bordeaux, 25 juin. — Ce nuiiu, ^ J;
.tliedrale, un service funèbre a. été ce'

libre a Ja mémoire des soldata morts
[pour la Patrie.

Assistait 4 cett» «mouvante céremit-
is du souvenir : M. Lebrun, président
• n République et UJOÎ les ministres.

ALLOCUTION
DU M CILlL |"ETAI\-

2â juin. - - Le m
a suoatanee, liier soi

une allocution radiodiQuâtc ;
radresse a vous, Ftaui-ai.-.
ile et tiOutre-Mtr, puiu
r le* deu anuùti

COS.

•s Ailier pouvaient se faire des il
»ns dur leurs forces mllltalrefip mai

la gui-rre ne se gagne pas seulement a
de l'or et des matières première*

[La victoire dépend tien effectif, des ai'
méats et de leur mode d'emploi.
En mai 1MO, loa aUemacd» atdier.

juiic wiosante superioriu.1.
e maru-chal Fetoin e'tur.j cnstut.
lu bataille don Flandres, U capt-
liion de l'armte belge, lVuL-erclc-
t des armées frunçaùes et anglaise,
iiidvn d'una quantité énorme de
;rid et 1; en arrive à la LataUle de

Aïoiie et de U Comme : 70 divisions

jxu de iniiUriel cutitrc 150.
Et ce fut une firande partie dû notre

•itoire envahi.
Puis lemree vu guerre ce 11ta:is.

JII nouveau front et enfin Vc~
xode de 8 millions d« réfugiés b»Tjes

le desordre et Lt mis>Lre,
L'ennemi Xranchit la Loire et S->n a-
ire continuait.

moment. II restait deux s
doniturer Fnr pLwc ou prendre

h Ville de Bastfa a honoré
dans la ferveur les morts de /aguerre

. <2rO
la. tristesse, du deuil.
les coeurs et dans l̂ s

iitcie poarsuivrs sons un ciel pin
ie recueillfiuent «ïJencieiix, dou-
; d'une longue veiilee rimcon

BUT blafard du Z5 Juin »e
une énigme Impressionn

iueerfitiide raystoneuse ôe 1J>*C-
m avenir qui surgit des ruinf
le niermrie.

même des choses, 1* viiie de Bistla
allée s'agenouille-, pn«r, déposer le

Durd Xardeau d. --s t*%nis et do ses
igolsse» au pied «e T'étern--! Consola-

ialque, «uiuur duquel se tenait un»
|garde d'iionneur de quatre scouts ; dê-

ne foule immense et reeuefllle avait;
ihi la, vaste nef.

ntes éaiouvû
instance.

orgues y répandaiEai Uï
*s d'une musique de cir-

anl tui armistice- acceptable,
ouicur e t Ja raiaon.

Notre pensée, a dit le marechai F
vec une émotio:i profonde, va ji
et à Uius ceux qui sont me ut tri

is leurs affections.
ateur a ajovté -

grande partia du Urritoin

s et l'aide aux r^fut'lcj. sont

al, Jo-srptt.
pas ainsi et on * transigea
qui conserva sinon toutes, d*
moins beaucoup des mciileu-

'tes pièces de U famc\i--f ci,:-

l'en tendit
> i w c ha

ETATS-I NIS

question qui se
24 juin. — La principal

xaminée au cours di
Conpjrs du parti démocrate qui va s'o

s joi ce.ie cp que aon mari. Bac
chl. ptfntefre le préfet pontilcal de Civ:- !
ta-vecchia. Mgr PcrakH, dont il sera \<**l de M Rooscrelt, «uertlon quai a a
question ; H cependant re prél«t appar nui» «u» grosse Importance du fait t
lient à Uiie rtiuule cor*e advnwire des clrronjUnow

;*apart*-. el. .-IUItraitement aux Bona- On examine™ eftatemei
T**̂  qui «ont &- .iberaux. le delpfrat ••"* cre* U drciâlon de

t la situ.

rhes au mlulst*ie de nntcrtfur.
Art. T. — L* présent arrêté entre t

Icueur le Ji>iir de *.i publiratinn J
Moniteur >.
Donné V 24 Juin !**'•
Suivent >s sicnaiures d.-s ni.r.i-l!' <.

rOMMl'NHtrE ITALIEN
Rome. 25 «In- — Un soua-murin :t.i

m a coulé un navire ennemi de Su»

Un sous-marin iUiîien qui ne trou-
ut dans la Mer Rouje n"a pas fait rf-
m r à sa base.
Un raid sûr Tripoli a fait ane vins-

ttun* de vicUmea dans les *1eux quar-

ont démoWliseVs. Notre matériel sei
endu. Nuits garderons une armée poui
laintenir Tordre. L'administra lion si

trancais*.
II faut res^>r(**f ï e r â l'ir<'i»'t'' Vu <

N'ctprrcE pas trop do l"E!at qui
peut joiiDir que ce qu'il reçoit.

Nous avons i restaurer la. Franc .
Notre «Jetait e est venue de noi rel

bemenU.
Traraillons à notre redressement in

tériel e l lnoral : <W votre feneur en
gira ane Prnnt-e nen*P.

SI RVOI.S DE LAWiLKTEKKE

Un raiJ sur Cae Jari n a cai
ommaer. mais il J a 19 blessée
La DCA a disperse les artona qui vo

lient faire une inrur&ion sur PaWme.
La guerre eontinu* contre la Grandi
•re'agn!" .*' r"!ït!nii"i» fliMul i» vi--

:IÎI. 25 juin. — l a uuii flrmiei
'aux premières heures île Jit m:.-
, l'aviation du Reich a survol

nul[bud-efit, le sud-oue^t et le nord-est de

La DCA briUnniqne a ete très acti

n y a !ieu de noter que, pour la prf<
! fois de pilla «eptembre. l'a^rmt '

r-te dAnnéc & Londres. <

Le Baint-OiJise a. été c&inre pur iLjr
iMofKMEi, ayant comme servants, deux

niera miJltofres. Le vénéré prélat,
UiiC brève et éloquente aUocutica.
la les lifrins, les martyr* de la
e, puis fai>ar.t aLtuicm aux di"û-
iniii'. 'trahies de U Providence, U
i " • --elle-cl ayant éproa»* cruel-

•nient u e r*7* coiacie parfois tl.ins
pas." .<. iK.T-à-!. r» pas de lui -h.-

-eur* jmeitre .^ ; c - u T ui.i.Uii. mi redresw
ment moral et matériel qui étonnera i#

Kooa «vous Buivl la Iou,C b .^iUi^ mlmde

-laja.-, sa mauifesiaUoil (M piété «t de
écùJifart : celle-ci eVst déroulée n IX- i\-,u aUoure aoiviuiiiLe «ulvlt la m « -

S.isc aiint-Jeen, txrjpee <ic noir pour se ; et les chacW HtorRi^arj s'élCTérect
[ijonurer la mémoire des morts pnoyable^ pour clamer W «ngiisec» hamatoei t t

re im-ia, ces nobles lien* :ct p r o m e t j ceiestes <îe l'au-delà rfpa-
t morts et dauoienieiit ch*.'rs, ratcur.

puisque leur suprême ,;aruuce n'est pjs
iccoaipasoê des fjulnres j'..>T;ues de la On est remn?. ti Anaptnîe par tfe tris
•Kloir?.

PrLJ.aL.emeiil avuit vu Jeu a IHJ-
i'i de Ville ti!i« certinoiiie touciwnie, de
aracWre oluclel derjmi k cvnou»]>lie
v* morts bantiais de Ja guerre 1»18, de-
or* puur Ja cuconstance de lieurs na-

:Uea cl de drapeaux : Mgr Moraz-
> eutouru du cierge <±<-'8 uuts patoia-
y a do-jie iabsoun en prcM-ute .i^
!e *t»u.—piefet capilaU. f1 K. M«s-

iruchaii'.es rompeiisatiaus ; l'>-sp
l.^aU dans .ts coeurs quacU le Mi
lise-, Jou<e par les orenei. sous 1
l 4 U faute .

La

Maire appelé t Cor1», , CocscU
icipal, t» M. i* C-.iM.̂ 'l MondieLi

Ide M. te Capitaine 6e fr£g<it« Reuom
; M. i« Premier président DumoyUu
• M, ;e Prwcureut gtiieraj Artus. û-i
Miens Combattant* J4-W, en ptés-^i-
c»fm, de toutes les *uton!es dv.k-î.

dictaires. nuJUirtî. chefs de service,
iploycs dea a tulnistratàons publiques
privées, officiers de tons grades, a 1-

môniers, délêgauona rie troupiers de
utes srmes ; le «rv...- d,-M. *Lait
rare par une équipa de scouts r*. par
police munkipale. sous U direction
M le Cowmlwftire Naiaii.

Puis 1* cortê«e officiel s>&r nandu a
jsaint-/ein 04 etatt dresse un impustu-t '

a c t u e l , c'est une Francï
jupée eu sraude partie par ie vam-
cur : c'e^i une. Ttmxtc? 4 reroiislxu'-
por un travail opinlilt-T, aggrave d-
lilttior.a severes : Je redresBeaneri*,
Mocal est a ce prix, auquel il faudra

[souscrire «l l'on veut que la France w\ve
e son rang de grand» nation

.\rru. A n fRoix-Ritriiï
AMEBir.ïrNr

Londres. 24 j.i:r. — DJ. S un appei

u il a sdTPs.'é i 1» Croix-Rouge Uteri-

^n» il. Jo^ph Kenncdr. ambatudeur

:•* eiatj-c:i^ i Londres, « wallgn* la

èr»ï?tl|j qu'il y avait ianfînrnter coa-

oVrabieineni le* exvois de fuwto, ils

i&dic&mests et <J*< vet^ments mr. Euro*

i|iiii|nii|iimiiw|wi|iiri|im]i»iiin(]fmTiitqimiinm il ;



. -fe*. -^r-al^fc •

tn Stcreto ;
de Ghang-Hii

A Travers
nMU.VlTA.Sl-H

la Corse
tmtm VUMIM j

i Vi-isun. tltt JUJU. lt- pi us « n »
u t-t avili tirs leuura tells, .1 «N

Information!.
••M'KS

| a r UIOLAHU AL'JAT

M Kin-Vuet., n.- qui le.* aii-tnes u-
Vaii'tit t! fortement iirospi-rp députa 3
iofli». étudiait aiec une Joie profonde
uti document que venait d* >•! wmetm
le fuiidé de pouvoirs de M firme.

Ce document. rVtait l'inventaire de-
*)tock.s je marchandises restant eu ses
magasins âpre-- le rush des acheteurs,
ruia provuuue par !a soudaine utUqu?
des truupes Jupoiiabes centre la Chine
qui naît pou-ué les populations indigè-
nes à rafler ,i n'importe quel prix des
viviei da eioffes et niejne des objets
inutiles dont Kln-Yuen avait eu la i>iv-
caution de la ire uns ampla provision.

Et M Kin-Yueu consUtuit avec v^c
satisfaction très vive que le s a-de» a QUI
huit Jours v''UH tôt, regorgeait de
de riz, de frves. de j>ols i-hichcs, di
cre. de Int. d'étoiles de cotun et de soie
devait être mainU'iuut :' peu prés vldf.

Corrolairenicnt. Ici comptes
KJtt-Yuen possédaient daus
banques de C h.-m s-Haï — des Banquss
européenne.' ou américaines, tien enten
du. car, M patriote qu; Ton soit, i: y a
des risques qu'on ne court pas délibé-
rément, - ces compte*, donc, éclatent
enflés dans la proportion Inverse que se
viciaient les entrepôts. Purca que le n-
clie marchand avait adopté pour sun
négoce une ligne de conduite très strie-

. u
Tu f- dPnut'rvtufiit vpi tu î^u, .v

.. :,••; OMfrqiiK de Mme>t*M4Jn,

iuctufuca tlcceWe d*s suites d'une cour

e maladie, û luge de JV mis. Elle »

te une toan»epDuai>. une brave et pieu-

B mère, affectueuse pour If* siens.

amie.-.

B-!e laisse d'unardiMis j»»i'eu

Les rui I U B *> P'Wle t-taient

ar si* amies de la «Wfunt*-

i: était cur.dnit par sonLe

M. Décala Oeorçe*. «ergi ut-chef aux

w?s. son flis. Desain François, «lu-

t, enluurés Ce nombreux amis e!

! parents, suivis par une foule silencieuse

qui avait tenu à accompagner la cher?

.défunte à aa dernière demeure.

Uous aerte tous les'parentx et
«lie ut eu

: il achetait fer réglait comptant
tfè£ la réception des marc ban dises, mais
il exigeait, CE revanche, un paiement
L-ash en bonnes monnaie» ayant cours
bu en chèques •ercalSSaWes avant qu'u-
ne s«u:e once de la marchandise vert
due fût sortie de SPS magasins.

La mtthode avait du bon, puisqu'il
avait permis à M. Kiu-Yucn. lettré t!i
l'Université de Féklii, mais pauvre, e
qui avait commencé .ea carrière coram:
•lde-con-.ptatle ehea or. C: -ses compo-

•US qua cette
!. nos plus sincères condoléances.

NAISSANCE^ . .
ncus est parti eu. jei'P^eiH ;te[rcabi4

d'annoncer l'heureuse dêl^Ance de ML
c Jutard. liée Etrliuitine Pciùssuu

qui a. Coaaé le jour, a Calvi, à u
5e parçon prénommé a Claude

supei

La maman et le poupon vont bien,
Nos voeux de longue vie et de pro

pérlté pour s l é l i -

pere, M Jutard. clief de la
rlsade de gendarmerie ;t Calvi.
— Nous avons app.is également av*é

IpTalsir que Mme Agastini Marie, née Co-
donné naissance d'une liJrUe

prénommée Francln'.
Cordiales félicitations à son p.-re. M.

Agostlnl Fèli
parents

ETAT CIVIL
Ont -été- et.
e mai :

Antoin

..tuais et LisTupiRtj Oe !*1**Uon u1.
oKfcsuuii trtmtfei departeAftltui
»»lks el »e trouvant en tnis*. st>i
rie* de faire connaître a M; 1»-rttfi
i- U Cuise, prcsldcnt tie l'Office u
uttnentut, avec Murs nfcm et prenun
ur ancienne et nouvel]* adresse.
A l'appui de leur déclaration, 11,- .[:
ont indiquer :

1 j Sils sont ptiulonnês, le nnméi
|du Utrç de pension, et, le ouï «clitan

taux d'mvnlidite et le numéro de >u
carte «invalidité ;

X) S'ils août ancien* combattant-» l
tuméro de leur carte tfu combattant e
'Office qui l'a dê.ivree ;

5.i 8113 sont Pupilles de la. Nalior
eur date de naissance, la date u lr.

• ils ont ètc adoptes et VOtte? de
;p»rteinenta! où ils on', et* iiiscrtts-

,c Secrétaire Général de liMfice
Département J1. de la Cors*

A FRESKE

iprnill Umluugi-i probe i
ctefer, il MHMlt iMniieur à' l
tfon.

trs ofe^qui'd «ut util ' i
l»injttt Mer aprta-mtdt en i'nntit
Mlrae Sninle-llMii. 5">H U DU'
> île U. if L-hiiuoi I'.I'JM, cure n

cfcipretre. enwuré C~' * • elargé. de i
rwases «t <r"orpheuire. * i * ' n Ta
ur. un limait la prtMt-uco tiv uombrei
iiij Meetiurns de tuufl ira points tle
il» ; MM. VuiccuL Roa'^ro, vontelllM
arrondis-jernent ; Georges d« ZertH,
ttseji-er municipal ; Luia PieiTr, Pa-

iwit, A. Uorelli, Oucomi. Giusu Antoi-
;. Rossi, Curlotll. Lcunciui, PUZÏO ai
)rgo, Beuetti, Buczaiu FiL'res. VUKI.
l'AAtx Emauue.u Pkrre, Lota Vincent,

ne-ocïant ; Alitotnf Pas«ti1nel!i. RtnaJ-
|dl. P»^uiiil. Cappuri, Rwffulll J-B., irO

es et fils, entrepretnurs ; Martini. Pon
!îcai-ciu. Laurent Manibert!. pairom-pe-
cheur, Olnr^i, Aoçuatin et Joetph Luc-

MCMCNTQ

I juin 17M. - Nautsjnco tht «oui
'de Ca.tauiai..M. •iilnmttf nr--Napoieuu I

'tes Vaaiiu.
Hil-endrit, i

se juui W15 u s ii 5.) -- Sur
k- C'jituupfttuie et d'Art; un ne, lit

nùnes s'esl poursuivit u r

CONM1QNB PtlL'K LA KUMRUJUE
EVACUES Dt'3 HEGIONg

FRANÇAISES ».

Les journaux quutiiii-n
fdaites pourront publici

CE lieSdoma-
s uonis, pci.'-

|nonis et lieux d'un2lue des évacues qui
it Acs lioaveilca de leurs pa-
si que les noms et prénoms

riotes, de devenir 1 dp.t P^TW ^Of en-
trfposltalrcs de Chans-Hai.

L'avenir, aussi bien, s'ouvraiL sous de
riantes perspectives, pounu, bien enten
du, que les Japonais ne commissent pas
l'erreur de prendre [top Vite lavsnta'4?
*ur les troupes chir.'jihes. Parce qire M.
Kin-tTuen, qui avait prévu t'attaque du
Japon fontre la Chinf. qui avait devin,
comment « dérouleraient lea evéne
itients. s'étAit. do lnnîtenips. prémuiï
contre le manqiï? du matli-rps nfsot:a
lia

Lt a l'heure TEcm<» mi Robert DarcL'i
quittait Chan;-Hoï eu hydravion T»U;
courir on ne .'.avait çurlle danger eu-a
aventure (c'était là la p?ns, .> rte M. Kit
Yuen> rfewc cantes tournes de sac
cittAÎts, de caisses rfp- farina t t dt
en. rcmoiitalnit le (I«irve atius pâvi.loi:
neutre et apportalnt an rhlimu de
ipftiix stocks qu'il vc^.dxait sans n
prendre la peine de in entreposer
H dMurradere

peeherchti. Mais il est interdit eux
journaux de publier les adresses actuel
lea des urs et dis autres.

Exemple : Mmme ï-ucie Prtvut, éva-
cuée, rue X., a Feru.nie, di
nouvelles de Mme Pierre Lambert, sa
mère, eva
ponas au a Piozrts de la SOABIB > A L?-

i pctxlwi.t le nmib rleiitl.
Lea réponses Qui

journal seront dont transmises par les
Maraninrhl A(int-:i (U- Maraainchl toit» de celui-ci aux dei
ilix, entrepreneur, et de Mme- née An] Lts Journaux qui publient One ruori-
•oslnl Catherine. (rue de ce genre sont ti
BantêUl Antoine, d'-- Sanlelli Ai
n ployé des chemins de fer à Calvi KC

'tîat aux armées, et <•.-.• Josepf.ine AC(]Ui
Lva,
Gigautei Alberto. d= Gigantel H01101

soldat aux armer*- e' de Jraiuic C.L*J
receveur ,i la car* de Lumm.

cPllantalT-
Orlsoni Pierre 83
Buerl Jnspph. 31 an
Mario»! Mnr.iqiiP 2 .11 •

rtipnrir.*T trenvn* MUMAWKS

CENTRE DE CALVI

Boni adm;.»ibfs :

Knrte et I «tv| ;

- Bâhutli Jiiir-i -

.le -- Canava Hv.i

.-t Juseph — O 1-

- - Lncclwtt! Ji

lel-itti SrwrUus — Olmk Pa*ra

M*r^' — S&nle!!! If.1 rie — Fr;

C.imjiana Jean-B^p
Ousllelm

:irlraaccl Domlmqv

.„„•» eut chiffré > passe. M. Kln- l™-1 1 1-1 " w i * " QV r l*L ' i « » * " * '
. , . ._ , _ _ „ ^..Idir*:!! Marie - LurUnI Lur> M.iKi

i décida rfe prend 1 du
r dan ., afin

rrer une partie de la nuit n préparer le
futur. On '.ni ar-poiia dlin restaurant
voisin V.ïi rxfrl!r!it ';r;ut d'apneaa à !i
Itriée de fr.i: .s entière de racines ««•
bumbui,.- T ; " : ('r-;:-':i rTrvolieusemerit,
et: I. •-' ...• ^ fl111 permettent

d^mi-thiui.-! •• a:- Hn:to qu'il prenait, *
rann:ai*. après «on n-pai. lorsque le
atn-reiAxce <ie sfprtce i« gl^sa dans !•
r.ibinet ne »or, patron f*.- après lui avoir
«ouhaii- uiw heureuse dife^tlon, an-
nonça :

— II y » dans /antlrhambre un Euro- f

pteii un ru»»*. J ' cnJi* q»i d«n
M Kii -Tuec

manda » . Kir

| ( i i a |CMT! Anne - Maraninrhl C
ï Antoiucue - Oorni

Orcli:! Enaabetlt - &HjK>n

du rai.'o
naître a l'Office central de Rechc
des Héfngiés, 43, rue de Varemie. a
ris — où existe un tlchler eéne-:
les indications flsTirant d\ins les dert-.an
des de renseignements et dans les r s -
por.ses oWrnnes.

Les cheîs d'industrie ou de firmes roui
ierr:a!es qui envisagent une rêinstai
,tlon de leurs usim-s ou étrtlifliemcdts
ans une »i:ie de l'intérieur, pourront

faire eon-naitre, par la voie du ionn-.oi,
leur adresic personnt'.l» aux n'.emUrçs
évacués do leur personnel, mais aar.J in-
diquer le lieu de :a nouvelle iasta:ia-

'tlon.

Journaux peuvent «gaiement pu-
:es nomeaux lieux de rtsienir!

des é:-.:s : aviateurs, députes,
1ers generi

'p»ux : main
de TTiairle, des services departemen-

-taux e*. munielpanx, d*s éUbilsjemL-nis
;t de leors turcursale;.

e grande ticibe et une magnifique
mue ont Clé oSertes par U famille,
unis du quartier ont offert une su-

L-erbc couronne.
ucs cordons du poû:e étaient tenus et
bière portée par dis amis du regret-
disparu.
Le teull était représenté par son pe-

e. H Veralul Antoine, ses oncle-, MM.
-a S:bastien et François. Lo

loseph et AntoiiUie, et Mmiti Fransois,
Sourds de parents et amis,
.c -, Petit Bastiais ^ prie Mme et M
tfïlnp Verslnl-Stastiara. leurs *"i-
its et tOuEcs les perjiamies que ce deuit
isterne de vouloir bien, agréer l'e*-
âàion de sa. proloude et douloureuse

sympathie.

'COMITE UtTAHTEMBNl'AI-
SUHVBUXANCK DES PB1X

K Cumitc depaitemontal de snrvril-

INStKIKIU» MAKITIMI.
A\is - -

rphellnst dont les jnznsions nunt 1
nées au Proposât du Trésorier des lu-
ïliocs de Bastia, sont avisés que Ii
rrêtâRCs du 2tne trimestre 1940 arr
uit à êciit-ancf le 1er juillet prochaii

pourront, se présenter au Bureau de
l'Inscription MariLimc, lundi proclittin
er juillet.
Xiv, caisse sera ouverte de 0 heures u
îldi et tic 14 h. 30 à 17 h. 30
ai -— Le malin pour les hommes ;
ù> -Le soir pour :?s femmes.
En raison du repUemc.111 d'un ctrUin
ombre <li} pensionnaires & .'intcricuT

|du dcpartcmrnt. l'état de t-an(;'ie rr^te-
ivert jusqu'au il juillet.

NmiwMe* Hatigimtim

lanc
re :i

II

e des
e 18 j

a de

p i i x s'est
1910. ;.

cide de n

r--uf!i a
1 15 hei
envoyer

la prefectu-
ires.

à l'exanwn
va Sous-Comltcs d'.irrottdlawimeiit di-
?i-s dossiers concernant ôïs baussea ii-
•Bitimea des prix.
Lu président v. ensuite àixuie con-
aissauce aux membres du Comité dea

condamnatio 11s jjroaojicufi T^'"-ennzitnt
a litre de liau&se lUégltiœt et dont

BerLuceill Salvator, boulanger à Bel-

PAROISSE DE SAINTE-MARIE

Ut; «rvlee rtm(*rc pour I<*s Soldats
moi ta pendant les «nerres dr 1>I*-18 et
1939-40, sera eêlehré aujourd'hui ii iy
heures, en l'antique cathédrdJe SninD^-
Marie.

•Une courte allocution d? eirronstan-
é sera prononcée par M. l"amn«Her Ûl-

Nous fspérons que tous se feront un

gFSMP*M3|g»tgWTS

"Haïti, Cimuuanclt't - mire. Naiio-
ut < I&anèur et Met,ta , ; Madame.

J - \ i. ijgi, jtiira «nlMnta|M. i- Dortei:

I

et petits enf.irLi , ... «t Maie Jaseplà
Toy. J*-i«rs-«i|an!.i et p. tit.i •efaotî.
•Kitl 1 M. * M m e a. X^ni . d» Nice ;

H. et Mim» Frédede Uroy. !«urs «nfantj
t petits enfants. d'Haïti - Mme CM

Pntdcre «>t Mme LVryun Léaaard, d'HJi-
i . Mme EuKetie Aitieri, ses enfanta et
>elits enrant.1. de Barahona (Repubii-
Urf Dominicaine 1 : M et Mme Chark;
'elix Maitei : M. Alexandre Altleri m
ES enfanta ; M. i>t Mme Saille Alûeri.
e Brest ; M. et Mme C: mom J«an-

Baptiste, de Marseille : Mitn- We Ma-
•leine AJtierl et ses enfants ; M. eK

Mme Antoine Mattti, dUaiti ; M. et
Imc François Legrand et leurs enfants,
l'Haïti : le1 Personnel des Etablisse-
ments Altleri «t Cie tHaitl et BaâtiaK
Les ramilles : Leroy, Carbonnel, Eti-

fbe. Dauphin, Fombiun. Stuart. Tous-
»lnt. d'Haïti ; Bergerac, de Paria :
nechesi. de Torra-Barrettali et de Mar-
rtUc ; Mattci, de Baatia ; Guaâco, t'wn
Hehi, Amhrn^lll, Glulian! Ma r la-An-
», Ri^er, d'AiBêric ; Lulgl, Giuiiani An-
ilce, lie Mirieroio : Criiaramonti, Le-

grand. de ParLs.

iroîondément touchéfs des nombreuse*
larques de sympathie qui leur ont été
.dressées u l'occasion d«'8fe6s de

MUMME ALMB M/OUtt

x, des nwïïsiratj muiiici-
et »d}olnti, des «erélal-

l Artfjele, à roM-ClOawi. 10 lr

Ljeri Jean, à AJa< c. ]S fr tl'amenci
Lan franchi Valere- épicier à Levie, 3

Lanfranchi Maiie Dominique, lx»ulan-
crt* n Marjçnatio, 1Î5 fr. d'amende.

AnnCTE

uns Pif frt de lu (jtivH'. ylUï'icr1

'Légion d'honneur.
Vu la loi du 11 juillet 1938 sur 1'

jnlsntlon de la nation en temps de guer-

Lins llniposMbiiitê d'y ftpoatttc iti-
diivitfualjrniciU. prient toutes les pcrsuit

tjfii ont pris part a leur douleur d'i
loir bien aerêer lcspresstoa d* leur

gratitude émue
La messe de sortie de deuil sera dite

aujourdhui mercredi 26 Juin 1940. a 8
heures en i'ésUse - Notre-Dame de Lour-

;ManiraP.n X
felîl AJiloir.

E«»*e «e C^^n/J
P-.-trj.ri Hc:::,

Que vret
- Ji

— H prétend ip» c'est eonridriilifl.Jre q
n très uraeiit. \rt que

— Je vaL, ie voir, ilmis. m l'amenant
Ici, aioure-tni un u n'rtt p u arme.

Par mesure de précaution lLr.
»Ua fouilb-r dar..t ]e 111-uir d'un mt
en lira un rf*o.ver Qu'il p^fa à por-
te* de /m main entre le brsr et le eov
idn du favimil MIT toni-I c j'assWr
pamr fYrwvotr son vLtilmr qae le arci
M.rr intjT)duk*it peu *prrn.

— Je r*!i.« dit lr rhmes, qnim m
Ht iterteus rnux * fondull chM BK4
#r;:< beu». i* wau ire* occupé,

pAtrvsi* m? p^pAeAter à
monsieur KJn-Yuwu, npondit 1-

i» ftn!-. n;;'" Tiffaire qui m'a;
tn'érewra

- Il rwi t d'achat ow dr vente ? d#
ian<la ,e chinais

- J* wnds. et ji«tpftr» «jy# ««un »
•chvtrar
- Pr-untDol pa.> ".. fit Kir.-Ynen n
riant Mats, a'"an: mnl pui5-je sa
à qui j'ai affaire *

— Ces*
Le cîiiiyrts !«t ft ̂ l

ICEHTÎKTCAT D'ETrW^ D'M.F^r*

Fioli- it'IVWila :

Dlonlsl
Ncerl Ta

Gurrclo Marie.
Lecria Anna.
QuttVi TrKi+w

Ar.Jren.i Ai-.sc.e
Mjt;-i Marie Tmiw

Altor.si PUduin, h C:u-ge«e. 16 ïr«oe«
l'amende.
d.i. -icci Marie Antoinette a Figari, M

lanrs d'ameitîo.
Grassl Jean, a so::acàro, 16 franci

,'amcnct?.
Carloiti Baptistuie. epou*e Fillpplnt,
Aiaccm. 16 francs a'amende
Conter René n A.UCCio. 1̂  îraiies d-'i*

H-îtdf.
Autel! Ftanrlne. .1 Casaiattrtira

[l'amende.
Amhrosrnl •aptiffine. à Vero.

Vu la loi du a avril
Cnrnidcrmit (ju'il importe d'evllei

•'it trn!ipi!!a,'!T! de denrées alfmenl
[de première nécessité et de veiller

lue chacun en reçoive la quantité ue-
Tssalre et sufnunte à

jtlon,

ARRETONS :
ART 1er. — Toute vente de târtne

panifubie au.x jrarticullcrs par balle
interdite.

ART. J. — La vente au détail de la
fartnp panifiable ne poui
aee que sur un boi c-éllvré par le mai-

re, de la commune '

1 Vin.'fi '
coiwlkml »n*e:v

Aniline
Fraiv

l,netonl Edouard

\mriani Toussaint*, à VPMBI

Pi.-anl AlPXJiidrlne. épows;-
ew-aiii. 1» iranes d'jmend'"-
Latttaitcai Marie Janéphlno

[santl. 16 francs d-amrr.de.

|mt>rbo, lff francs d'Jmende,
Casanova Athana^. 4 fwilo-dl-Mas
, 18 francs cTamer.dr.

za 18 Irancs d'amer.rt*
Tesarl Jean-Paul. 1 fiollaro 1« îrane
amende.
Vlncenslni Marie Antoinette.

iptc tenu du nom
jbre de personnes composant îa famine
de lachnleiir auquel dcTcnse sera fai

[de s'approvisionner cries les bon! an RU
ART. 3. — MM. le Secrétaire Renéral

de la Préfecture, les Sous-Préfets, les
Maires, les Commandants de Gendar

W r l e et les Commissaires de Polhe soni
harpes rfe l'exécution du prisent Brré-
è
Fait a AJarçJo. :« 21 Juin 1M0-

L* Préff-t : l PETITiT-VN.

:. et Mme Pierre Vlticfti»Ba«rîeois
efc lenrs eirfant* : Mari-,- LMÉK Antoi-
ne ; Mlles Mai Je et J B i l l . ;
M. et Maie Ocort;^ ueiwilî *t lems cn-
rantf ; Mm- Vvc «ufVsIrn Ataelll r1.

mfanti ; M. M ne-TootraMt Boui
a.eois et leurs enfants : M. et Mme Jo-
seph Bourgeois et leurs enfants ; M e'
Mme Antoine de Montf-Wftsd : M n

JMflte Antoîi.c Campai.a el l«m»«nfants;
M. Louis Dussol : Mme Vve- RoMnd de
Monti-Rossi et ses enfants ;-Mtoc Vvc

tiimne Battistini-^^neili.
Les familles Bnncili. Thicrs. De.umt

mtirosl, Vlale, MaueM*««*ra.
o m la douleur rîc filre %*tl a leur
kmiis, amis et cunnaissances de 1.

perte cruelii? ffiils virmimt d'rprouvri
la perwmiir rtr

t i>etite nu-ce. rlêceVe a Bastia, le ï.
iùrt 1940, dans t a IPme année, muiv

arrfmeiiu de notre sainte M. :

Les obsèques auron' lteu aujourd'hui
euref: de relevée. 16, Boulevard vi*

SS^R!
«• i« ruuu ««

•••*•. k m d» Mlifedir* *• Paru
D. B. fle iTrmumil gwÊÊr

tt \i S«(s-Prêfpc(iire J H

de /Mr /wr/
le que soil la *wtu»*e de

^foter connuçree */«'-//# #/#>/-
veut.. ne*ivv .ouvert* et von-
édêmer lu vente eawnte par
le jèavKti.

Vt* M-/' 4§u i a a) y/ ieu f a *u
fie voir fermer leurs ma-
</tts in s son t in v il es à les
rouvrir dans les 4S heu-
«wr fuute de tfuoi ils ^V'.r-

^Mxeraient /t des poursuites
*t ù Au saisie des niar-
vkumlises

'•>*•<: ^ 4 ourw. i*Ba«c de
Jt «kuiunur.
"* C^ '̂U^Ue de M « Muuj,ir, d

•UJmnest en dBtt* d l l IT ̂ ^ t M (

* LmiULoa uea prui tl'autuil a

îa-rr««i» que tfaM ! ï U l ^ ^ ^
'M w p t u t « i » prwkieihio
'«t dèpaiîtr dai.s [y oepuMue,

000303

S'̂ 'i

• rea, I e kg.

, 14 ; por
i., la , brebù, lu

1 J'aitlcle 1385 du code clvU,

! Jurticle 31S du eoda pènâi.

AIUUXE :

r. 1er. - - L e prix de « n i e «u d

(ie ];» viande tie brochene est fixé

t-rçon siuvaata pour les vUïus

AVX COMMUNES
Londres. 25 juin .. - M. Wii

Chili a fait aux Commîmes
du développement de la situ
taire.

Bordeaux, 24 juin. — Les ministre,

fout « u n i . à J8 heures, eu conseil pou

examiner les propositions de convriitii

d'armistice laites d : 4 d é l a t i o n ir;

ÇUBS n Rome.

Bordeaux. 25 juin M . MarqueI.

ni-ttr» d'Etat, aeputt-malre de Birdea

a demandé aux depuU-s (-L .-enntci

réunis dapprouver a dcclarau.ui 1

Bordeaitit. 25 juin. - L.-.s ministr<

Sont n'unis ce matin en COIIKCII. ai-i

l-:e=idencr de M. Leirun.

. Rarlm. 25 >um. — M. Hitler » fa-t

dpctarjtio» pour annoncer que la |*>-

Jjulthon frontierr allemuad- qui . i nn

«•i? évacuée va rejof;icji- sr-a f(rv«ra

Btriin, 25 Juin. — j> général Bclmut-

li.ifff! a été nomme président de la com

miswoii qui se réunir 1 à Wiej*mden

Le Ruuverncmrnt ,ran<-ais :» etc invi-

te à designer ses délègue..

Berlin, 25 juin. - M. Rurfg» Hc*

adrea.-* uii télegram.-ne de filicita

ft ic rtmerdemente à M. Hitler.

B-iUn, S5 juin. - Le minière

Cn!t« a ordonnr que les cloche» !=.u

1 Suldats anclais e

embarques a tj^tir

BreUgue.

LonJi-Ph 23 juin. -

Qrantlr-Bretagne ei

t po'un
ii::on C

— L'ani

11 Frani

11 Londres, venant de Bord*

Rome. 23 juin. — La monnaie de
ri en circulait-il sera reurée et r:

'placée par tes billels d'Etat d'uae et

rne. 25 juin. _ Le COI«PI| F
essé un messase n la nation,

[peut résumer de 1A façon suivant
La Suisse a. de «raiids voisins

uerr.- est finie en Europe. Nous
[proeûoer a la deinuMlitjtion "radu

rade. 33 juin. ._ Le.,- r e l i ons dt-
iiques «itrc la Yuugoslvaie et 1TJ

1. S. S. vont être reprises.
Le Duclotir SiilM-iuuvUrh jwrljra pm-

Mexifa 35 rjin. _ o.-. .
•.iclz'-rfi j , >f Hsi-t 5rrrrr

[chargés de l'exécution du présent arre-

,L pendant 10 jours, de 12 a 12 h. 1*

w.Vv.-. 25 Juin. — Toua les porls fra

i loiporants de l'Atlantique jus«i
•boactaïue de .« Gironde sort oc'ci

Conquise.
La siiene du Continent est terml

Toutes nos forées «mt réunies contre

BOVIDES .
Fiiet. S« fr»nc* la ig. ; Xaux-diet (ie-

wsse (BunisWaclti, 20 lr. ; gite â la
iLfi.'c, 17 ; entre-côte désossée 20 . .....
IpâOa.'i e. 13 ; paleron dtsosjé H ; pqj.-
rinc. piate côte, Jarrets. 10 Ir. le kg.

VEAUX :
Escalope, 22 rrancs lt kg. ; côte sans

i 22 ; a«ec os, 18 ; épaule deso^oc, 14;
jitrine 12 francs le k-

I JEUNES MOUTONS :
[ Gigot, au détail. 20 francs le kg : gt-

îi) ; épaule, 14 : poitrine et collet, lu.
BRBBIS :

Oigut, CôUicllrs. rognon n aile, 14 I
:« *'!• ; êpauJe, 12 ; cellier et puitiini
J franrs le kg.

PORCS :
•ua di'iuïât maigre (escalope»,
le kff. : côteleltes désossées

l ; éebiat. 13 ; poitrine fraicùe-,
14 ; lard frais, 9 : p'.y.e-câte, 12 ; iard,
LI : panne, 10 ; saindïiiix pur panne. 1
iaindoux avec lard. 10 francs le it£.

CHEVRES :

Gifîût, côteïeitts et rognonade. 10 u .
kijog. ; épatilf, S ; csîlier et poitrine*"

l î t r .
ART. 2. — Le prix de vente au deta

Je la Viande de boucherie est fixe de
[ façon suivante dans les aut:<

du di-partement.
BOVIDES :

1 Quartier de derrière. Jusqu'à
dernières côtes. 14 francs le kg

ÎJ Quartier de dtvant, pu. tri ne,
Uer. Jarrets 12 francs Je kg.

Le filet restant hors taxe. '
VEAtrx :

l ) Quartier de derrière jusqu'aux «e
Hères côtes, 1G francs le kg,
2.) Quartier de devant, poitrine, «ri-

[lier. Jarrets, 11 fran;j ]i
ART. 3 — Chaque moi

|du d'après son poids \ la taxe ci-dessus,
fe map'i*re a. obtrritr un prix exaci
sent arrondi à 0.05.
ART 4. — Les bouchers seront ttn
•afflcVr sur des tableaux spéciaux

vue du public et très lisiblement Jes
uc de la présente taxe dans leurs rna-

Igaiins de vente i l'extérieur de ceux-ci
et à l'étal.

ART. 5. — lis devront pour chatfu*
|?ente, délivrer un Bulletin indiiuant le

lorreau. le prix perçu et son poids.
ART. 8 — MU. le Secrétaire gênera:

|de la Préfecture, les Sous-Prcfets, les
, le directeur des Services Vét-.ri-
)es Commandants de pciidar

[rie, et les Commlsîalrïs de Police (

ï I II £
r, <i*e ce MM la (Mb.

--• v

LES FABLES
DE LA FONTAINE

Traduction en fer* corse*
par

LOClS OBS1S1

Uulilutuir

*ri* : ê iraoe".

^CQUITATION

8 BRIAND

losmra stsco
Lrocat à la Cour d'A, ,jpj (

W ï : 10 in

MAIS1HMJÊ
BE0Î.A t

PETIT

PRIX t 3 Fi

ABONNEMENTS !
—|La Maison Agricole de la Cors

flun

Fait à Aja. i. le 13 Juin 1940,

LE PREFET,

J. PETÎTJEA.V,

11 UC s
qu'aux ile
iiemeiil ;tr.om|munci's du
moulant m I'III^IIP jtos
•u Ions aulivfi UIOCIL-M

• ! M f*

Vous toute» qui êtes déprimées par un
r*rall excessif, des soucis, des respon-
ur-llitf-s. essayez donc une cnw de Quin

Itonine. Ver.-^. tfnns t-n ':lre ûs vin d."
Jle. UR fincon de QiiinUmlne et buvez
ant chaque repai un terre * m a * -
du «e4.=iciix vin forlUiant ainsi ob-

tenu, vous retrouve^,- vite sante. cou-
|rage. équilibre nen-eux. • J'rUis fa

•n»ujîe. «n point de ne piu« pou
[dormir, écrit Mme Pnirii. lï. rue rai

ttJMlU a Mol»nB-snr-Ycvrf (Cli

Mairie de Bastia

ALININTATION

.\niis prions uns ;ilH>n-
nÔH de vouloir Jiien st*
nii'llrc en n>a\c Jivcr unirfi

,1'vilep I:t stisfun
sorvirt» «lu jonr-n;

CHEQUE POSTAL :

]>s expéditionnaire btiuniilqni
en Ane;clerre

dl-Campûloro, 1S francs <famend-
Antoninl Fleur de Lys. l»uftnir*re a

M^rignano. 1A francs d'amende
Versinl Wa. boular.jrif * M.iric

Î6 fr.mrs d'amPnde.
LB PREFET.

Il est rappelé aui épicim

de la Tille quils mit tcaw

der leurs -nagastel^"™™J™"™"_^

au publie. Ils peuteit'* » • — - « - * - « . W I i ^

T a nappas eîrera-,» ».»teUx^r^,*

en deirics au mo- • - , . - „„ „„„

!Bt ou cettn-ci Mnnt «1-1* — - « - ' - « • ' - >

« leurs magasiisi

ircnl fermes. i
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L O T E R I E
NATIONALE

COMPAGNIE DE CHEMINS DE FEft
DEFAKTKMENTAt'X

Itrseau de la Cane
MODIFICATIONS

AU SERVICE DES TRAINS

La Direction a l'hoaneur de porter a
ia connaissance de messieurs les osa-
gors q-e des modifications doivent être
réalisées incessamment d*cs l'horaire
des traies.

Prière de se ren«Eicner aux gare* en
attendant la publication des couve»"*
Horaires.

SI'KVEIIAA-M"!-. DKS PRIX

tu la M du 31 J >Ltt 1KM, et
nxaiiuu des ptUt Umtie* des
U niouiurr uu M,
onaiders'i* que It prix luaiie poui
vente de U» farine puitlUude de bl
qualité couuinte a e u axe <Uns
lurtem*."' à-.i Buuchea du Rhône
03 le qUiuUI net. nu n-;idu clvtm

• t-ou^icgerle Marseille ou «are •
il départ Marseille,
u .'ans en date du « Junl 1SW de .
îimiision Consultative des far m M d

décrie me :it de la Corse,

ARKhTONS :

...i\ UT. — Le prix limite qui ne pou
être dépassé puur la vente dt la fj
e pamllabli' de ble ae- qualité eourar

le est fixé a quai dans Je» ports,du dé-
partement a 32t25 le «Untal net. n
irais cfe transport par mer compris.

Le bénéfice des commerçants n-vei
'urs ne pourra pour cette farine dep,

L>iir pourront appliquer une mapjr
JII de 0.25 le quintal Iciiometrique jpour

les frai» de traiiùi»rt par route on vu
ferrée. La majoration a percevoir i

ouvant dépasser 20 1rs
Puur les farines débarquées quai AI.
o et destinées a d'autres omniUmai

Lju*nts qu'i celui r:u chef-lieu, les û i
le transpon supplémentaires d'Ajaeci

Corte ou au port ou elles auraient éi
'aarquêW en temps normal seront n

[•orporés dans le prix <îe veine en vj
ir absolue vt de Corte ou de ce d?i
>r port à destination définitive le >»ii
set* majore de (J.25 le quinUi 'ti<c

îtrique, la majoration .maximum res
!tant fixée à 30 tis.

ART. 2. — Tout i-cndeur de tarin
,-st tenu d'afficher aa.»S un. endroit Jjje!
if-parcnt de son magasin le prix ma
iimum pratiqué.

ART. 3. — Tout vendeur de larme dis
xwktnt, C'un stoclt sera U'uu de foi;:
ia clientèle dans i l lîniiae de «.'
L.lt'3 Doraiaux. ae la fani»ï au V

La remis* • « m*™»»** d* l* CITM
J'ailDuatatian fera fmlM 4 la mairie-
i3*:i» du CMttâtll Municipal 1. 1« m

\ei S heures à midi.

Les chefs de famille ou les consota-
ateurs isoles doive ut obèlg a toi rement. |
dis a présent, se munir d'un des do-

jnents iuinmU a praiuii» au moment
de la M J I » des cartes :

1 1 Sujets de natiuaaUt* f»iK*ia
Uvrct de la.mA.e .— Carte d'IJ&i

préfectorale. — tar te d'identité «miae
pax le Commissaire Central de Police.

Car« (fltienuie provisionnelle de
royaleur de commerce. — Livrets de peu
slons civiles, militaires et d invalidité, —
Carte de ci>m,t>attaut-

Sujota de nalionalitë èlrmueere :
xSiputt Jusqu'à deux im'is rie resl-

jdenee sur le territoire — Carie d'iden-
'ute préfectorale ou récépissé de cette
; carte délivrée par la police aprea deux

jetitlté personnelle.
Noos rappelons que lea crieîs ae fa-

ille sont personnellement responsable*
s la sécurité de leurs déclarations.
Les lausses déclarations, l'utilisation

• coupons et des tickets d'aûtrui. le
trafic des coupons et des tickets, expo-

t le contrevenait nu* sanctions d*
commun, et. en m*me temps, aux

peines rigoureuses prévues par la loi sur
• ravitaillement.
LA carte d'alimentation ne nmirra. en
ncun cas. servir de pièce dlepiilile.
1 pa?Ç 5 de la carte ne devra donc pas
,re utilisée a cet usage.

Le Ma'r» : DE MONTERA.

EMPLOI DE l'A CAKTB
La cor somma tien du sucre e=t règle-
entée a partir du W Juin 1540. Cha-
ie coupor. r.' 2 de la carte individuelle
eiiBiielle représente la ration mensucl-
qui est fixée pmir chaque consomma-

IMPRIMERIE DU
PETJT BASTIAIS *

UN MATtltlLL MOOKR1SE AU SCS
VICE DTN PtSSONNfcL gPECLUJSB

'UBDI «luit l'adrwsMT M » limier à
prlmeri* dB PETIT BAS! t AÏS • •!

prèMDU I N tmprhnés ••«« le plus il1

Le puyvnit-îit d*.s
^ pour k mois de
UL-I; du TtK'ttue (i

Juin 1SMÛ
maciuie s;

heures a midi «t Un H lu.'ur<
Mardi 24 Juin ilMi
Mircredt 26 juin : nium-ros &i
Ji-udl 37 Juin : numéros 1001
Wiidredi M iuiu
SJmfrti 19 juin :

: num liO
n uni. 2001

i niiliLu-
aum Ueu
ille de la

i a U li.
s 1 a 3UU.

J l a lUtMl

à îsuo.
1 .1 2U0Û

à 330U.

rftuïrrt'KE ut LA COBSI

âtra ta ̂ JMI putu 1M

FILTRAYS

\STROMBON.I

Le consc in tei

2 du mois de Juin

A deî,

Nous, HyailntJif de MonUro. «util
i la Ville île Bas*!.1, officier de la Le

VJ la :<ii tiu 5 jvri. IBM.
Vu la lettre de M. le Préfet de la. Cor

se en Cate du 12 juin IHO.
Vu. d'autre pari, le pri» de vente d

mvi£M)n fixé par îr Cï-niitë departemon
la: de surveillance drs prix,

AJ;T iir. — Le prix d« wnif du pu
sun de mer dans 1* vJUe d* Baslia,
« S ! ,nit :

Prenne™ eattgo^t, - Prix de »ente

par les pcciieurs uu pu:t de ttebaraue-

nwnt : 12 Iram-a 1* kg ; p m de v e n u

le tUchp'jmaie : dorades, merlan, loup,

paseut, »u.t. muaielK. tieuU, to-ochcU
Zmm catégorie. •- P:iX de f u t * par

les pêcheur*. 10 tr^n ; prix de wnM
par ie* revfr.deurs, 12 frmea : oblade,
poissons de t^lxe. boui;^«i*ie, rascas-
se, chapon. Jarrtt. maJet, colm&r, mu-
rène, aluru:;*. severeju, ewifre.

imt Mtet^rie. — Pflx de vecie par
les pécheurs. 9 franc» ie ke. : ^nx «le
vente par les revendeur», 11 francs le
tiloffram^e : maquereau. «al|K. bogue,
«ardmt.

4SM tal<>c«ne - Prix «W KQte par
les pécheurs. S franc* :e kg : prix C*
»er.!e par les ««ndeurs. 1- francs H
•aJogramme : rai*. poii-P**. *oupr. sei-
che »

(JtCSTACES
Langomte : pnx des pechei-rs. 1* it. ;

prix des revendeurs. 1« frjecs.
Homard : prix des pt.litur.%. 12 Ir. :

prix d « rfvr-rdeurs, 14 franc»
Crahe* : prix des pKheurs. 8 Irancl ;

prix de» rtvcndeurs. 10 ftar.es
Oursins, .a douzaine : prix dr» pe-

cbeura, 1 fr ; P»* * • "vendeurs. 1.50
ART. 2 M le Commandai,' dt G-r

tiannerle eï M. le OmmisMir^ Crntial
de Ptfiee « e t charRi; dr yexer-jtjon du
prêtent arrétt.

tut de farine de o,
rra fourni au priJ
qualité supérieur

prix H-

mlite coumn-
lisnite, la la-

' qu'il seuent

stockÏT. 4. — I! **t CoCitiîWé
W sécurité à"e farine de quaJ;té cuurat

soumis a renouve.icment auquel li

it auta-'t que *e conuneat sera ap-
provisionné lituemcct.

s cou-merrants devront en conse-
r,ufnce po . leur vente en larine de eet-

aalite s'approvislcimcr sur ce stock
1 une proportion de 50 ,'•.
ne lear sera délivré de pprmis d'Im-

portation que a concurîfnre des quan-
;s ainsi prèkvées. celles importérs

par eux étant destin tes au remplace-
•iit des farines qui leur seront livrées

fur et & mesure de Jours besoins.
L. cas cclicant Ils seront approvislon-
i directcmcut sur ce îtœfc 6<-lon leur!

Fait à AjJrcio. le 11 Juin IMO

le Pr'-fef «. PETIT JE AN

n- 2 seront collfs par Ifs
• les états modèles 11 et
aux grossistes en échan-

quaiitltes de nnis en —i par
„ _ récapituleront

' états modèle 11 et sur des états mo-
•> 13 bis qu'il» «dieswroet a la lin
• chaque mois. A la Dirr-Hon rîépar-
Tnentaie du Ravitaillement, â l'appui
• leur demande d£ réapprovislcnne-

jeîleLa répartition m
ntre 1rs crosalsres ( n a t i n - " « -
rorata 'în nomhrp Ar"; coupons qui I*1

u>v>T!t #ié remis d.ins les comJltio
i.(îp^ts indiquées.
Approvisionnement des nAlvIiert. I
t ann t rnn ' Cafetien. Pâtù^len
IM-iHfnn* de funfllB.
Les hôteliers, restaura leurs, eafetli

«t i»nsirns de famille, ainsi q>ie
•SI<T« et d'une façon Rentra!? w
orrimprMrta qui ntîtlsritt on tr*ri
ent !e sucre pour la fabrication '
tite <J«* leurs produits se fer

'livrer p,ir la Mairie. ' " " " * *"

sucre

Tout ce qot canrerne le loornal • An-

ton ces, c*rntta Bicn'aln», rw«es ou bfeus.

iris a* sociétés, etc. d'jit *trc remis «ni

tarc&ui du r Petit Bastlair t

Oévtttalion obltg*touo d n ilocta

de «uïfate de cuîfi*

iL les Muires du departewtnt sont
animent pries de ïoulûir bleu Ui»i-
les détenteurs de tiocks de fiuUate

de cuivre supeneuro a 2âO kiloss, d'avoir
en faire la déclaration dunà 1I:J cinq
urd à, ia llairle de leur commune.
Les déclarations qui seront faite» dans
s Mairies feront r * j e t d'un relevé

que MSI. les maires ailrcateront auasl-
|tol «ne poiwibie à M. le Directeur des

•ices Agricoles à AJaCCio, avec ladi-
caUon des noms et atircs.ses des ûcten-

d'eux.
Le Pï>-tel : J. PF.T1TJEAN. !

REMEDE BON MARCHE

essayez la Poudre Louis Leijras. dont l'ef
ûcacité est attestée nar ces milliers de
ma:atlca reconnaissants. Cetw merveil-
tuse Puuilre calme, en rcoins d une mi-
nute, Ira plus Diolents acets d'iuUime,

men'. d" toux de vieilles bronchites.
Son prix est à ta portée des bourses les

modestes. Prix de la boîte : 6 IT. 25
toutes les pharmacies.

316 713* LOT?
ijooooojSiv

tOTERirNATIOHAK

MESDAMES.
Foui être Weû coUteea, n* «ùw-
rïiia plus : une seule adresaa ;

Salon Renamter
•u--?.-t le Ulrrancùe m*t»n.

5ALOX RKOAMIUt
DIDURISABU:» DKl*Dlf

6O fr.
TtTË EN1TEK1

arec et sans Electricité,
I, Bd Albert 1er — (1er étaa;«J

Place Saint -Nicolas
Téieph:>na : 221,

Lissac
Hm îvin«m ]»m«j on* lu net»» M-
;«ctneu«. Des TNTM mal «IOMIÉ

«ont «ocTec* c a s » £• tro»b>i «4
ta r«t .

i*t — ta, Boui«*ari h * !

KUJTU lOmm)

ilïant. des Dons €t

its
s les «I*

pou

Maire « waler» s q
sucre utilL-^cs p«r chacun des lntérts-

' d mois précédent ou rn
mois

«r chacun de
mois précédent o

d t rf^ff fl^u
; d'indu

Dons

rifQres dans >
ommerce saisonni
as oft la dr-mande de Tua
erçants excéderait la f^i.in-

,:!t* de sacre à lui allouée durant
Imn'.s précèdent, cptt* dcmatid^ »
t r a r ' i n i ^ avl̂ " mo'ivt rfu Mare, 4 M.

lPr*(et, su» liiis de tfecislon.
Le Malrr.

Hvaclntb« D* MONTERA.

* * •

ui détendre lis
i puisque le F

< 1 ) BtffT '.es lormulea ir. j Ules ;
<2< tirs abonnements partent du 1er et du 16 de chaque mois :

| <3J Car\e : Un an. 90 fr : Six mois. 46 îr : Trois ir.ois, S5 fr ;
| CMliMMt rt Cd«UM : Un an, M fr ; « s mois. « fr ; Trois mol.

Ht BilTer IA formulF Inutile

H B — Tout abornpT.ent t v n renouvelé autoffîjtlqupmeni «1 6rt

respiration i* )ouruaJ n i n o u nvlent D M avec <• mention « Itafswr ».

BONSD
Pour que la guerre épargne au maxi-

mum les virt françaises, il faut que 1 Etat
puisse produire au maximum les arme-
ments qui les protègent Ct-st vous, en
deiinitive. qui permettrez à la Franc» d«
i armer davantage.

Travaillez plus.
Dépensez momi
Dites vous, que chaque fois que vtnn

remettez a plus laid un achat et que ia
•omme réservée a cet achat, vaus la
consacrez â souscrire un bon d Armoment.
C'est une arme nouvelle, c'est un équi-
pement noui que touchc-nt nos soldats.

Ain il cous ferez la guerf voui aussi *ft

dans io mesure de vos moyen*, confri*
huerez à la Victoire.

(I «l i i tv dei 6ONS D'ARMEMENT de 500 fn.
I00O 1->. 10.000 f". el«...

IES BONS D'ABMFMENT i.-ot w>vU d« HHI»

(,'iMéré* rfa* BONS D'ACMtMENT et! poy*

K16 M nnn 987 U. 50 «m twtht! t XÛO h

.1 aw*i bcwii* d'argent,

Banqu* am Frac , w 3
«• outa.r.,*. les bur««i

île* contubutiani in(fir»c>M
r*CBtlH muniupilN.

•K- Cr

fin* Cfnnrmi r ^ W r n i n muscle*

11/rc In niffr^i rtrtns nntre fffort pfnr notrm !
«'rf<;. %t«»*< rfiimu puiser au fond d* n o m !
m i ' M l ' i n < i " < rsM>tjrrf.iii 'i : ' i«rr". .Yior.-i/^, ! m f |

rffffinrr tl«- prtutnirf plu», la vi'Ionié </* J J'A™
•mtmmrr mnim, i« \<>l>mté H'epuraner J N O M
Kin/.ii-f. / r parte que nntt* tomme» l**

plu» tttrt*. mm* vainemnt »i nou* KKHWU

Mnk'èm rffs F.ngntei, 184 ru» de Ri**' •
• n i grofvrfpircnl cl tenta •ngOQ '̂nvnf tfs •
tnw brochure itpîio'iva.

* IX PLL& IVHT TIRAGi: JOBO JOl/R.NAfX t>*i M C'UffCSS

M t« ! • « • •^#" •

g-c Potou : AJJ

Petit Bastiais
t. Bouj'jra «u i

CENTIMSa i£ SEUL JOURNAL DU DEPAIITEMENT, Ktxit PAK rrr. nnuscr AVEI- TAKIB
. . DIRiXTEUI!-PEDAGTEUIi EN CHKF : 1LVKTIN BÉjV.Nrr»>NI u ( 4 A s j 4O CENTIMES

Chroaiquâ do la Vieille Corsa

F.J. Cunco d'Ornano
t a « r U * cuttsacN »u maréchal de droits temporels de la Pap , u i
mp Antulne-Françoia Cuneo dOma- fjaancl ni

•itlati-ur Ut la brunclie ae Ewme de
lamtiic, adœinistriileui dea bien.-.
t irautuii datu les ELats Rojiwins,
Que tju'j; avait, de niariage avec
.me de Cnsten, eu un fils. Fran-
iscpii Cunco d'Oniauo, ne en de-
' iTy*. a Lweaiieim, près de

u lut
, p

iltterairV, l'erudi
Cic i j ldiiiilàir. ^ui en compta ûuelouei

suidas et de hauts magistrati.
C'^st Pauline Bonaparte qui voudrai

aduler .J lortuiie du jeune homme, ne
veu germaiu eu grand prélat qui J'aval
aidée dans j,ea dirTennts matériels ave!
le jM-incu Boratit.»i-, *>n aiari, et de ses
conseils atlectueux aboutissant à la re-
cui.^ilutioii d un m tu âge séparé Fran-
Vuis-Joseph ai;ui iait ae brillantes élu-
des, terminée* en 1813, au Lycée de Ma;
5fi le ; sur quoi une simple lettre dt
i/AUliue Jt rf com oin n d a n t comme SQH
parrnt le lait udmeLtie au régiment des
gardes d'iionueur. le 6 juin 1813 comme
soldat ; !e lendemain 7, il est brigadier;
le J5 jujliet. maréchal des logis ; le 7

'utena
latent respect,
démocratisée

i une aimée dej;

s ses compatriotes coi
|«ts. encourages par des membres de u
"amiUe Borwuarte. Les Napo!
*>mme les originaires cordes romajnj
talent d'ailieurâ divises sur la questl
'• J. CunÉO dOmano a e i o i s n a ^ K o .
ie pour un temps, mais septuagénaire,
ne put rentrer dans la. ville étemeili

louraut au cours ne son séjour oranai
On n'a pas pu mettre la main sur Je

'olumea de statistique relatifs à li
.Corse dont a e
raient avoir un intérêt.
dans quelque biBliothêque cor

qui pour-

-i êtr-i

t*nl quil y n.-£iu, 11 fut brlUant et cou-
rjgfiis. jjp bullunl si bien que Napoléon,
L'ti 181*, !c û'Lort (Je 66 main, s CJm-
leaii-Thlcrry. Mais c'est la lin de l'Em-

François-Joaepii renonce a l'armée, a
ie promotion que le nouveau rcgiiiic
yjl JUI uHre. U accepte avec bt-sa^-
•n dt renircr en Corso comme conscil-
• dr [«rcfi'cturc; ce sont encore les J e u

On a sigiiiilé son second ma
asUJ. H avait épousé eu p
)ces. en 182S. Marie-Gr»ce Lascarj.:-

Darmla-, d'une grande famille romaine
t son origine des Empereurs de Ni-

cëD, fille d'un protonotaire apestoliqu"
tré dans lea ordres après son Vi»uva"e

|En secondes noces, F.-J. Cuupo dOrna-
> épousa, â Eastia. en 1839, Adelaic-
•onnet, flile du colonel de la sendar-
:rie royale en Corse, dont il eut fiix
faats. parmi lesquels Gustave, deput;
la Charente, et JuJes, Ueutenant-co-
el La famille se reconduit de ce côn>

A la même génération que l'êrudlt dr
0111e, un de ses cousins germains de J;
ranche d'AJaccio. le capitaine de vais
•au AnnlbaX fnt le héros d'un éj-*soa*
-iv?iL qu'on relêFera puur .̂ a &i- §w§t • •

LA SITUATION

Résumé k\ clauses de l'armistice
Avec 1 Allemagne

Déboires professionnels

Bordeaux, 25 Juin. — Au nu,
•uest de la ligne partant de Génère,

Beaunc, Moulin.1,-, Bourges, Vieraon, puii
eution d« Tours jusqu'à 20 fcilo-

'inêtres a l'est de Tours, cette lûsite ai-
llant jusqu'au Moût de Miirsan et Saint-

rean de Pied-dt-Port, le territoire sent
ipi par les truup^a allemandes.

: Rcicii aura dan* les renions oecu-
i le droit d'une paissance occupau-
il ne s'immiscera ni dans le régime

Lins l'administration.

Le gouvernement français est Libre de
MÎT son aiê|;« dans le territoire non
pii et s'il le désire ae transférer a

iris, l'Allemagne dans ce cas s'eu sage
corder toutes ho, ùicïdhs et tou

tes les garanties nôçetsaires ; ehe revi-
iit si besoin les clauses concumant
^upation tant pw'ir permettre a lad

L'état-lUAjur du Heicu a pu»ê celte
lau*e pour éviter qua d«s signaux ne

puissent être donnés par le moyen des
I ondes aux adversaires de l'Italie et oe

Les frais fie l'entretien des troupe» al-
lemandes sur le territoire français ae-
ront à la charge de la France-

ie commission d'armistice agis;
les ordres eï le corurôie <ju com-

âfirn?rit aUemand contrôlera l'i

miniitratlon loucti qu.'

•s autres ciauses de l"ai-nustice
[pour l»ut de readre plus faciles a la i
loccupation du terriUwre par les tro

II e«l po^tBiu que 1103 lecteurs n
rendent ptu compte Ce toutes les C

auxquelles nous sommes teni
la,-» pour la parution de n

Journal.

atrjuj toujours évite du km
park-r pendant les hostilités, estin
que !n moment n'était pas choisi pour

'exprimer des doléances ; nous noua
uileurs de donner le bon et

ule, puisque nous rrvommandions

i-coaiiiattar.ts 'ie poursuivre avec ea-
'train la, besogts ([''oadlenne au nie

staclts, et
térêt uailanal.

r permettre la communication du gou
riement avec les territoire:

pas fait puur Jussr la consisuece cci:-
sitalre île ses compatriotes qui se bat-
tent pour Irur adfUi&sioii à. l'électoral
ou pour la taire nfuser a d'autres Son
tierc «l son oncle, le Prélat, soui tou
jouis a Ilcuic, et lia les rejoints pour, â
nouveau, reruser un porte xuperieur
dajis l'armét vatleane. n a trop de peu-
chant pour 1rs lettres et les sciences. On
ne le contrarie p.us. n sera a-
L-irn, dus uorn-reufos et esfimiUies c i a
papries de cet onfre qui flouriàsctit.
Hun." et eu Italie. Enumerons . me
bit m .Académie ces Arcadts en l t t
Ut l'AcJacnue des RuvesUatt d ' O r n e »

gnlûcatlon marne du poin!
actuel.

Notre Courrier

pés.

Les

, 18;
, di' rAoademlc des Qyinte^

de nns t l tu ' historique d* Frai

pie enume
olumu.

pour nxti, raha b'OC>Mrr* tur k t Bo"<

Et voitt k-« UCUVW..
ration : stuustique : <Hx vo
1B27. sur U Corse Histoire : -
au Colle-Jt.m - 1B301 : .
<1B«' , • Po.ltlqne rt Religion
. Retour de Pie IX J Rome >
t L'Europe et N:tpolM>n III >

Cuuii d'ix-11 fur l'Alfierie »
TriRMie.-- , - Ahvn Hamed el
UE34' IXiMti dans le ;
• 1SM> : • J*phiv '1838. ; «
ft SaOI..Ut • U*2" . KntlU, 1
nombre dr -p<>M»eï JjThpH*, s ai
U T 1rs rapi-oi U et ês di.scuui

On n dli qu'il mourut it Oran. ou
ii.isptlail un domaine Au rrat. très s
irhe a In Papauté et à ses droits, les
'rnernrai.t qui firent tomber cvmt-a if

•ereiu vivement- u y avait, poui
resi. \* tant qu'il avait pu. pro

: mi.iio i'occupaUon ( t la rlpTaa-

MANTIXOX : B.V.TÏA

MoiiMcur le Directeur,

Ati ij-.teressantes chroulques, M.
eue Que les ârudlts pourront en-

rore disserter sur les lucanes de la car-
e de la Corse par Ptolêmee.

Hous sommes sûrs de n'cire pas <ic-
.avoues par le véutracle gêograplic d A-
i-xautiile t u plaçant Mantl»
lana la piéve de Eracdo, mais dans cd -

\b: tTOrto ou Bjslia, enUe le ru&seau du
et le torrent de st-F-tncrace, eD

deçà de Furiani.

d<iut« Bustia-Terra 110va *'»t ré-
cent. Mais Basiia-Marine ou Terravec-

lotit pas. Celait Je port de Car-
do qui eu avait un deuxième i rem&ou-
cnure du Fingo appelé par nos an ce

•iKdsvié avec sa tua jucienu-
lise de Sl-Nicoias dont les restes n oui

i&ptiru 411e ùe notre temps, qui m. dou-
>n nom a noire place publique, et
ua dans Us aiciuves de Pin aous le
de San-Njca-ao di Cardû.

Comnif- Lu ri et Orclno, MauUniun si1

t do plusieurs hameaux. En
lue de Cardo dej;i nommé. ManUnuni.

trtieru, avec son enlue pUane encore
•bout i l sa eliai)ellj i uns encablure

ol&uie, Coton?, avi-e sc« nom-
n u murs cyclopccm encore debout.

IA Corbaja avec son église de Si- \
bel encore rccanuaissacle.

Inq flcmlers volages avaient nu.-
marin* ou port, ¥le*HU que le

vieux Ba&tiaia n'obstinent a appeler fn-
• Vmhiii .

lacées entre la m?i
:hime qui les motuiii

ïorccj francmiits tui turre, sui
ans les airs, seront dêniubiliaêc;
rmoes, fiaul Jca troupes uêccssai-
aoaintieu de l'orLre dans la 11L- •

tropute et dajia l'empire.
; fortifications teTCStrrs t t coUtrrs
ait être Uvreea.

Hotte de gucii'j Xraoçai.-c. n Icx-
m ces uiiiK-3 laUscefi a lu «liaposi-
du Bouveuiemont Irunvais pour Ja
garde de son empire, sera di*mobi-

lisée et rassemblée dan« ses ports d'at-
tache du ttasps de ralx.

Les navires de conunt-rte Ixancal^ se-
mt rappeifs en France i t si cela n'eut

pas possible dirigés sur des ports ncu-

ent que les citoyens français rentrent
ans leurs foyers et reprennent leur tra
ail lia^tucl.

Le Gouvernement t t l'udaunisli
l--ançais doivent, eouuno il eut na

r par tous les moyens la C- Iru

Avec l'Italie

jd'hai et nous noua permettons de leur
onfier nos embarras.

Notrt' ytr^oiiEiL'i âpi^ciaujc ai i^i^ I'OÛUJL
'a sa plus simple CÏPCÊÎSJÛH quelques se-

unes après Ja tiêcUriUûii de guerre ;
mire part notru setïicc d'iniormation
tté de plus en plus défectueux pat1

.Le des retards dans les transmission • : I
113 avons e^aye ae suyuleei a ci't m- j
lïvnicrit en utiliÀint iwrloiâ la T.3 t'.
\ avec ses futures i>riivu.iiteâ m> p*^--

:-; ^ .j.:A^Lice, purtl 16 Bord^nu;
J ttaca lapreâ-midi, na Oûus e i
enu qutHer matia ; noua a« lo pu-

ns donc qu'aujourd'hui. i

M U n'aratu p u «ocu r e ,^.,4 to ̂ j p .
une raprodULia;:: l« deraier oi...

cours du maréclial Fetaia : les r " f J"T
essentiels publiés dana CES coloonea *n
ont *té Miirement tranàr-rits ail cours
de l'autr- .1 radlophonliue.

auraient, paraiW
nqntf le texte prti

OÂte.t cmetteu
territoire fra

; de T*.F. se trou
irai., rievrout ces-

ur opiise daiLS la- partie tiu terril01-
iccupe txr* rc£i«mentée «t D O U a-
I bon c-ipoir que ce règ!einci:t sera

L'Italie n'occupe que les portions de
noire territoire qu'elle occupe à la eon-

l.a S lâiiLC deuuLtaribe une larae zone
iv Irontiéres Iranco-iteUenoes.
EUB donne A. litaile, pendant .4 du-
« di> l'aruiistice, le droit d'utiliser
>rt do Ejiijuuti et le cheiiiui lie :

«l i re l iUi ie e
: Toulon, Bizut

Cet ét*t ae ciiuses

ê depuis ia Im les nostili'

id ajoutwi.1» «jiliu que i i Ctc d'J
Gaz A amitê'pour des ra'sans d'enyto-

uelqaes hpnr-a, Ic d*;iai de ftiur-
ioui n'aurons maltrré tout don-
x aperçu rc:.itivejnert I*1W* do

n» dfboires professionnel. -

C*-S conjonci uriï* oilncUiLuetiBea nfl
ont pas de nature à nous décourager ;
10s lecteurs peuvent être marnaea que,
umme par 1̂  passé, nous mettrons tout

eu ce uvre pour les renseigner de façon
d.ins la mesure fixée pur U

Pour les Morts de la Guerre

ncbre en laouneur ci es morts de la guer
.- a eu lieu, l ikr mercredi. A 10 heures,
a l'antique cathédrale de Stc-Vnfk1.

De nombreux fidèles Avalent rép.,:iJu
l'appel «je M . l'Arc ni prêtre Cuiirl

Léê autorités clULes et militaire.'-, a.
U télé desquelles on remarquait M. le

de Montera et U. le Colonel Mon-
commandant la Place, étaient '
en' reprcsentéfs,

>; été drewé au mUleB de :*

Chaqu oraro j-clipleux, chaque c
dp femmes, avait envoyé una

Rome, 36 jttul. - -
[consulaire i-gyptienm

1. -J» juin. -~ Lauiti
qu'il prépare l'en

raude-Brtiacrc.

a represetiLatiuu
i quitté Rome.

: col de Te-
communica

i Ncbtiio. 1a Balagne et. par

Rouie, a« jum. . - De nouveaux t»m-

a, Dirrc-Daoua «t Napies.

Oeriu-, M juin — La dciuobiiiaau.
i i ie commencent par 1rs classes les

Lu.idrcs. 2& juin - Le raid sur r
Jrrme a ete effectué en représailles
bombarde .ne nt de visita nurerte».

Scrlin 26 jum. — Le coninaunniue oï
ilcirl dit qu'a l'occident il n'y a. ntn a
r.ob*Ule à sjfmajer et que, dan

dB 2» lu vlation »UnB»nde
mi le incursion *

Grande -Bretagne.
Il ajoute que trol* navires britann

ues ont été mtatrues H swd-"ucst
I Irlande

rf"iwn»it qu

barctetneuL «ITecLui

Rome. » juin. — Le* nyawtrw ae rêi
diront en conseil le samedi 6 Juillet.

Ankara. ïti juin. — On

'ni'/. 4̂i juin. — Lr sptajcrr QC Jft
radio italienne, dans *on eniUaion (Tu
début de l'après-midi, a epeié le* nota*

Londres. M Juin. — Des troupes t>n
UniLhjuea unt réussi à débarquer en dj-
vers points des côtes oecupéeg par .<t

o iUkUiii4 or.t VOJ*U têuioiguer ain-
si *le> leur admiration et de leur rtcoa-

sance pour les héros qui ont payé
de Ifur tic. leur amour pour la Patrie

* eu aoftet remerciés.

La rr.t.,,1- a. clé cûiebree par M. l'Ar-
chiprètre, entouré d'un nombreux cier-
gr- séculier ft régulier.

M. 2'Arciiprêtre avait t u i& dàlicat«
fnjsee ue ceuûer J« discours d« «lr-
-nstance, à un pref.e moWliii IL :e

naire. fl S'est acqultu de sa tâcfti r - i :
une grande étoquenep. -mprf^tt'e 4'rue
piofonde émotion.

Apres ; absoute. M.le CeiutU, qui t r .
rai t ie« orgues avec maîtrise, a Jevé u
t Marseillaise >.

A M. ie Chauui_ne Cabri, .0 vec-rg «
si se)* car4-archlprftre. «4 U « r o n -

e de 1* populaUon. gau- *+
r- tuvtnt* et p*triuti4u« in'iïn-

*. 2S Juin. - 4.noo hommes

Londres, 3« jun. - 3 ni.,ut<B« «MOM
ivre» sterling ont Hé sautent j k I'
nui t d m * t «ans Intérêt.

!»pil rie Turtruh- t reçu
: Affaire riiADgirtm de i

ire, M juta. — Activité de jw-
sttr le Tront de Libye.

AVIS

. 26 juin, Rome, d'une
Cagllari n aMur i . en Gwdalgne,
tn- p»rl ont et* bombardes *ujoard'hu:.

On compte d* p*Trtnnm'i

NOUVELLES
C L'ETRANGER

OT'S Wy^ORMOSS VOS LE'.TEITRS

Qt-'K NOUS SE MANtQUZRHXS PAS DE

PUBLIER A l?VCA8It»r TOUTW Ofc.

L»B PRasONNES ,DE \AnOHAJ.rTES |

TRANÇAI«B ET 8KLOK1 RJ»TS

DANS LBB BSOtOKB OCCUPE» <

BIEN RRFDOISBB

La d*l«i*ijon I Tokio, M Juin. -• Î-Kœt
•st partie ce mu j Mandchous»» *e rendra 1

inrnt m IMK ta Japon.



ÈÊS^.

i f l Secrets M-= Pauline Bourgeois
;df Chang-HK

1 AVIS AV1H ANCILN3 CUMU.
*KT VICIIMfcd Dti liUUtKK

* U moût» .

IILS doute, Auciej

nniandaal un te
ottctor Ju bar ''

- EtJi-t CoUmel
Buiieiii de cavalerie Je vis * Chanir-

Hai d*p*is avt an-

- Bien Ut Ktu-Yjea. Et VUILJ êtes.

verni Di* l'roposer des armes ?

1 ̂  tuâat .^uriiitiïj. mais W chinois

leai^ètsa fl*' le calmer :

- Ne «nez pas «mu. dl'.-ll .Tuiis vos

compatriote.* reluîtes en Chine, lont lu

tracte «Carmo. Je n'ai eu aueuue pel-

jie a ion» deulner... Ah ! qu'est-ce que

Un set-rctai YMMU d

mi Kin-Y

it con

nseignements

er lorsque Kir.-ï
. pou

ntrer. Il re-

sur laquelle

jjh'ur Mc-'»u4 efc^Hi'i. .u M luunui, f:ottMUiri MouriJjjkll, fjtgdl vl «VIU

uives. a : . i » «t- lu .tu* «fi iott*;, ICHMSK ï l pluj»«s tavuiDrws de IMaai

an*- iiMi cuutu iujlaHi.. de Mlle I*u .'ucaMtit. . M. ÏUtppi, du rote ur <ta A

ie DOUVRNI». fille de Mme «t M. Vtor- toi «Mtiui* ; M W^iu'uiifn, JB-O

Boursi'tHs. iiniua'ricl, membro du j Tribunal 4» Cornuit-rce . M- le Coui.n

MiMll •»mif*|H' jaaut Bvtwgui ; M. CùkMttAaiU. %ttl:i

Aille Bourgeois ïUlt aruw: de toutes, tu ehle du Tribunal ; Uf . RaSa«i;i H

Information!
C A»Mitd4)|Ui, Lu

4 Qualités liu coeur et tic 1 esprit-

Toute* les p«*ouuu> qui «ut «u l'oe-
i*iou de i'appcocQer ganterait «twiwl
ment sou souvenir tout de grâce et d?

ÏUPV-'JVi-

va aux importunas parents, uue

JUUUU, jUiKCwe leur est accordée;

ntre

de

eurs ; une déltgr.ti"n

Coinmercoiit ; M L

r Que I.'tre erl a sa pla-

ce au premier rang des sain le» légions.

Las obsvqufs. celéUrtes eu grande

pompe, tuer aprcs-miCl. oui doune litu

Uuc Imposante et émouvante m&m-

testa tien de sympathie.

Le cortège était précédé du cierge de

'âaùit-Jeau. du clergé séculier, de* corn

on -v a i l consigne 4 U imU- « i l , » . [**»««* * [ * * • «***>" ** ««* Pa:

^ l i a U t u r . ) 1 ^

vait lu i hanW

'. le nom

Le deuil

irue8W*>nan- ' W e r r e a

inertt sur le passeport.

Le cnluo!« parcourut rapidement la

liî'ha : -- yva:: PouEfcy, ancien «ffir-'-r

du taar. A participé nux wmfwffiww coi;

tre les Suiii-ts. cuuraseoi et tmre. Au-

u i r i t . ^ .oraciellement., conspire « o a | ° ^ B ^ a : .

ti* ie pouvoir ewvteOfl»». Bemaie Intè-

gre «i. peut traiter i^ec ïul sous les re-

t-ervt-s d'usant -.

— Merci, dit lOt-ïueii wi reniant le

document u sou secrétaire. Alors, mon-

sieur J\>u.iky, \nvs aves ries aimes â ven

Fc ttuit recouverte d'ui-e grxjii

ào et délicate geiUe ac li's et tfceiilet

blancs, offerte jiir la la mille, et d'u

pnji bouquet d'iioslei^iiis blancs, offert

i pur Mme Biaucanfkui, amie intime

E ; M Suatcual, de» A'

surances Soc lutta ; M. Mametl, plia:-

œaeien : M. BobU. trésorier de l'AmiiiiIc

[des 173me rt 373me R. I. ; M. Borthêle-

-t, étudiant : M. Costa, ererfier en

»f do Tribunal de Ommerw ; MM

I*ettt »t Muratt, indus»*!» : M Pa.v-

*ani. oouaeltler du commerce txt-ne'ir;

MM. Cipriuni, MarcaiitPUI et Pan.,1-

représentants il» eommerre ; M Th.

[Oaltton. M. Lai; a ta, retraité dd la C'ie

Fralaalnct : M. Soavl. président da ro-

de THoUl de Vi.:? : V

dut de tureau â lHôti: n-

laux

«t

vrum de fjirti rutuuutre A U. i* PKt<-t

tie U Corse, prtwdent du l'Oïtk-e dc-

Liuri^iieutal, avec ieui'3 nom et prcuwim

cur aoeienue et uouf«tl« adre^e.

A l'appui de leur d<> luratlon. Ils de-

roiit indiquer :

l i st ls aont peiui' >'. '-• munira

lu tilie de pension, et, •• cu-i échéant,

le Uiiut d'iiivaUdlté c o de le

uauit par

Ville : MM. Coraai el ahlsoni. et

"3 fane! ion naires miïnlcrpaux ;

Lavetti, retraité ; M. Birtkiai, ete .

lOioute u été douiift ea gt..i

pompe en réélise Bt-Jean, MUS la ji

idei;ce île Mac Morazzaui. protonoi.i

L'inhumafiun a eu lieu dans 3e lu

beau fjnfï3al. a:i cimetière de la vi::

|cart» 41iivalMlte ;

2.) S'ils sont anciens combattants, le

luméro de leur carte tfu combattant et

Olûce qui Ta dêlivrte ;

9.) S'ils sont Pupille.» de la Nation.

leur date cic naissance, la date A l i -

Ue i:s ont été adoptes et IX)Mm

temctital où Us ont été Inscrits.

Le eecréiaire Général de l'OHMj

Dcjiartcmeiitii: de la Corse :

A- FRKS3E

17 JVM 11*10 : SW-AiJek.

tT Jmn IBàa • » M tf< la pr*«ier.

ParU, 27 juij

1«« hauts de 1

W ^ ! w - - ttur
,m-)i*n il.-

'.ili'nne. le c n i t j t ;> eoniliuir tnute

.ujt ; n<w | tions it ijps caiiw p w

dénie- uo> été m totalement muniteai

Le i Petit Bastiais > prie

lerre Bourgeois, leurs enf

toute leur fnmlTle. de i

Oui. Ce sont de»

» te leujj muiiîliocs. armes SOQI

_ Cinq

te .' demsnaa Xiii-Yu

il.e luslli, miUe carto

DMpoiHDte, ce beau matériel ?

— Oui. t:i-.ri--A<se a Honskew.

— La Douane a laisse pa*»er :•

Fuusky lit un ficate evas.il.

— oui- D'ailleurs, dit Km-Yuen. t*ia

ne me rejanie pas. Ce QUI Wtawwaae

davantage. cr>i le pnx gue TOUS demau

dez de ce materie:.

~ J"ai l'ordre de ue pus traita; au

fluirrm de ce:.t eiUQuante mille taels.

tli répondit Yvan ï"ousfey.

— Sur res bases, dit-il, i! est inuti.e

«oui pwursuJvioiîi les pourparlers.

Çuui ! dat le Russe. Trente tac»

iglaia et mille j

aiiciea : Mtf.

ir^ien-dentiste, i-t Alitai

campana, contrôleur des Contribu-

tions Directes, par MM. Louts Orenga.

î>rtsi(lert de la Chambre de Commtrce,

.UexMdre ana^a. industrie: : J-M ! « * - îvxpresslon do «"

P?4ie, KUlpteut" : Tarera, pharmacien; (]*s P1"3

:e personnel de ia Maison Bonrçeo:s :

MM. Xavtw Paoll, Vtacpnn. Fioravau-

ti et Borglêf, rt par MM. Hyacinthe tie

Montera, maire e\ cjuseiller ppaêral ;

Antoine Maaearlm. ml joint. ronart:ier

d'arrondissement : Alexandre Muno. ;Ui

elen sénateur, ronseiller généra:, et Pi

vt Emmannelli, eonselllrr nnintclpal.

rraters sa Onrse
LURI

On notait ia pmencF. ta tète du cor-

?SC de MM- André Giiilini. prwfdcnt

Je Chuinbie ; LconeUl et de Mari, con-

seillers ; OiudioeJli. sreahtont du Tr:-

ial CirL ; Georges de Zeibl. conseil-

ler municipal ; Martial Poggi. directeur

s Douanes . Marti.i Manroni. dirc--

ir tiu « Petit Bastmsi > ; M Phtllmw

Ca^alta, maire de Morlam : MM. Jo-

aeph Canazzi. Jean Emmanue'.ll. Pascal

Ferretti. Biancarduil Loeci. pecuiùa «t

tocchl, négociais; MM. Nalali com

mlasalrc central : VaiJecalle cmr.inis-sai-

re ce police : MM. Sronzim de CararTa.

LA FETE DE SAIAT J'

ET LE 1RIDUUM DES

rleux patron.

Pro^rami

Matin : a H

•et ; u 11 b

lie de» cëreuKMiu-

lieurea, messe de

pures, grand'me sa

cumin u-

e, pane-

iccl et Maestraeci. s jues ; M.

Uti fusû-mitraiileur i-agiaia et ™ * | F . D | Ma«1rBi»ei. ancien cmuelllei

toupa, c'est trop cUer V A quel pxU »•*- [^p ,^ ; . j , jateph MISM, vice-prii,;-

U««-vous danc ia *ie (fuu nomme ? | d ( , m ( v ^ c^ami,TP d'AericuHure; MM.

_ MMW^nr Anutv. repoonit Kii - ' ettMTIOlB(k CfUjt, c w t ^ r ^ ^ r , . «e

Mr : .i 4 riturcj. Vfprcï, salut CM

[T.-fi. Sacrement ; venéiatlon et bai.

it de :a Baintc Relique.

* partie musicale sera a»uree f

.es Myrtes clioriatcs je la paroisse.

ICONSIGNE POUR LA RUtllUQUE

EVACUES DES RECUON^

FRANÇAISES >.

Les journaux quotidiens et licodotaa-

|noœ3 cl lieux d'orieiue des évacues qui

tient des couvres de leurs pa-

reats. ainsi que les noms et prénoms

licrclies. Mais il est interdit aux

Journaux de publier les adresses uctuei

les des uns et ces autres.

Exemple : Maime Lucie Prévôt, éva-

lee, rue X.. a Peionue. demande des

ouvelies de Jlme Pierre Lambert, sa

i-.-, -, evueute de Itouohaves'ifS. (Bc-

iiisc au * Progrès «1K la Somme r â L->-

rlenl).

répons* s qut iiarvie:idi'tnit au

Î. sernnt du ut trartcnUSca pue les

de celui-ci aux deaiuaéeurs.

Journaux qui publient Mue rtii)rl-

: ce aenre sont ternis de faire ecn-

a l'OIHn* central àe Recbcrche

des Relueies. 43. rue Ce Varcnne. à Pa-

is — où existe un licbier gcaèTal —

kBdioaUuns ficutant d^ns les deir^n

de remsiff]iea«i:ts et da«s Jes ré-

ponses obtenues.

Lei chefs d'iuduslrie DU de Tlrnies ce

icrciukâ qui envisagent une rélnat

itiun de leurs usines ou ctablis*em?i:

e vi:ie de l'intérieur, pourro

inaitre, par la voie tia kmmi

leur adresse personnelle aux niembr

leracurs de leur petmnnel. mitis

.\ll)lh.\i t.

ii'.-iicf û<- M.

UiuiOttta oublie : i£ i'av

Gouliier.

•nce : M. BwiellJ.

i arrêté d'cxuulsiuc

jndarmes ; Ch. Btr-

uient détenu, comparaissait le 31 ma

devant le tribunal correctionnel d'Aja

Liu )

MM* UrifOLAU

Mme Vve Cflarjts .«,^,,.,1. iwe OIOTKI.-

MM Jsusene et Piuli; >e simnni. aux -r-

(,-M. t(Mn. n . , ..lr»*an,iii, un

T«loa . Sfane Vit tannl et ses ni» :

M. et Mme Mezzana et leur famille ; M.

fi Mme Fi-rpoli et leur rille. de Toulon :

H. Autoûe Qiatgi et «es tt.les ; MU»

H.-F. OMtgi ; M. AuKSste Oiorgi ; M.

et Mme J.-feiix GiOiii et leuri Iill«j ;

M. ci Mme Gtroninu, de T^lusani,

U^ l*uiLUti Suuoiu, Bernnl, Mvz^j,

na. Pwrpoii, Olwsi, MaruauL^l, Onum<

»1.

Ont l'immetise auuJcur de laize jur l

;L leurs parvnl^i amis et ooiinauuuuice.St

île la perLe cruelle qu'ils Uetuient d e -

prouver ni la personne c!e

M CHAULES S1MUNI

Jèur époux, ix.re, frerc, beau-frere. on-

cousin et al.ic. ducédê à San-Nie u-

lao. a luit- de 49 ans. le 5 juin IMQ.

s -aî9M^uu£ oui eu liuu le S J;;Î;I

VHO, à Pogtlo-Waœ-jtia. ' \

uirric-Wit d'ailleurs lecidivible poi

Uon à un arrêté d'expulsion.
Le pifvtuu et le Parquet (i'Ajacc;

iterk'ie appel.

Rapporteur : M. •<• conseiller de Ma-

ri.

Lu provenu, iiitorrogé par le

ie:U. s'uxpiiquc loMBuement.

Apres les requi«tiinii de M. J

Wtera!, la. Cour coniirme le jugei

— Collision d'automobile et de ùicy-

?iettc u AjaiTio : le 2» JUiiifl 1838,

,e Boulevard éaiupie:o, i

par Mul Pierre-Jean

n, je di* ni MT trop er. P j r f

^ i moi-même voire M*tna: pius «i

MM* m en fl.-mar.deï Or. vous «dmi-

irez bitn que je V*B1^« Urer wn bénéfi-

ce de cette opération «ni M* pour ra<

pirtne de risques ? On vous a rer^e

KM. « r . i ridule, sur ma façon dacr .

Je paie toujours commsat. Qui vous c.

tu» je pourra; nu- dcl.iw d.- m w œ-l

j l'abbé

i nisire

lart

Pc

rie

t : > R

insérera, c

lErtocatk.

P Imperiiirtl

orr*«poodajil

r. ««(tonale :

d u

M

IUpO'

O r -

~ En pleli

pas nulle lu

— Il faut <

vefiorjez

ii &l facile, pjïsqoe vous ne e

i» a traiter ï.m»-m<nw ! n-

i-TiMt:. *t que vout avez le

Lanrent mêlai

- &>lt Oit FoWSlty que cette Inck

démonta. Votre prix ?

- Or.t mii> ta*-i», payao.K cnniplj

if mu-'» luolu* en un cùto,u* sur

Chkann-Bank. HM>ia* en J>ce* Cî>.

- . Hoi., dit le Kusi

*sl trop peu aubïe e:

fé Mkx toite

5om, percepteur : M- Miieiii. dii

a m M s munidpawc : M- ii

Nleoiai M. Mjeljrtant*I:, irduatm

•Irn c.|-.M.ilipr ci-nt-rkl ; M Fmpi. di-

•eo!.-ur oc l'Hôpital rivi: : iSJ les In-

g*i.teon« .\ntonioiti. Dnroia et Pamoii-

U : M, !c capitaine «t)»ani. cotrurùi--

ln KM<UOI) de eMKfatfBT^ : M. Na-

•ica rher dr Bureau a :J Dtrwîion d.-s

tnrs : M Cristiuni. "ontm:eur fi' •

[Douanes : M. B«w:ii. contrtlMir rt r1

,T. T. ; MM ks &"-ieurs Pascj' Z ,

N. B. - - Eii raison des circonstances

èreaiur.les seront cslébrées sans Mien-

:itp v: .s.ins .iiirunc manifestation e-\-

érlcurf

TRIDVUM DE ME36ES

Couronnement a l'ordminani-e de S«:.

bKTllence M|«T !"Ei-cfnie (l'A.»accio. un

[Trlduuni de Mcssis srnt célébré, vmidre

di 28 Juin, samedi 29 tt dimanche 80.

ndart ce* trois Jours d'-idonUer,

* pricrrï, tous sr.ls dans un nt.:>?

ae foi rt de patnotUme noi» pn.

avec p.il.s d ardeur ^ïicore pour n-

Jeu-aimée Franre et pour nos cher*

tï qui fnut dl̂ riPR de nntre .1(1

i rt de nntre n>ro!tnal^Attre.

Idiquer ,
Ition.

% Jo

: Ueu de la i

maux peuvcnl

inîtalU-

pu-

tilier les nouveaux "•<•• . <M- n*Hlt:

élus : «nateurs .fpntés, conî."1!-

lera trfr.traux, des m istrata munici-

: maires et ad)oli*.ts. des sccrétal-

e mairie, dej services departempti-

et municipaux, des ftaMss

i.rcs et tic leurs succursales.

1& commune de calcaioggioj et, une Ui-

cyelftte «juc montait Puolliii Henê, de-

urant a Aj&cao, roula!«at |HUraileie-

ot. Lu Toiture dépassait légèrement

bicyclette. Le cycJisle, ayant fuuiu

changer de direction. lut Accroche par

ia po<i;ii£e arrière d" la voiture, parce

qu'il s'était porte trop i gauclie.

Le triaunat cf'AJaccio a décidé que Î'JC ,

cident êKiit dû à la seule lautc du cy-J Toutes autant de
e liste Ç^olini, i t ccat ain» que Milite- Inous putUtut
io fut acquitte. j lampe tie Ptoli

Paoll, partie civile, et M. le Procureur j n g i w av«ut \mc importaucc digne

SUITE DE LA PKEMD91E PAGE

Eu 1ÙJ3. luis iio la. pittUcjUuu (iu P.

•naâiiii. Be.gooere Cicii que auuflrai]»

ieaa de i'absorntion urbaiae, cuoiptail

nvoi-f deux miUe iiabtUuU. I * M M M I «

« fiueita était eue oie pourvu A'uu be-

dont do

iKdiait [es revenus, JU I7me siècle.

Ges villanes n'etai.-iu-ils pas, de Wul

cap-C'uir-se. les mi.u\ situes au poîn*

vue de la facilite et U rapidité des

c 11 Ire l'au-delà

purt de Figajoi»

et Notd-E.ïH i abondamment pont

a deux pas du riva*

alioas qui

jnûme du

dt- U République, rcievcrc-nt appel <t» | t« awiiUonuêe pat le ec^ebre j
tle deciiiim-

MuilL'do étant mobilive, la Coui

demande, renvoie l'aCMn à une

ce ultêrieure-

Puolinl, ^"."iirnifnt mf>-l!i^.

a invoqur*M UlUs il y ;i d'autres

Jeo faveur de notre •' * :
La tradition locale ccmservét sur*

seUltltOul parmi >•_ -!i>ui. "larius. Ils ne sonl

-i'iifé hle nce en sa Qualité » morts

# L'ART DEHTA1ME

DJUJTIA — 1*. : « >

0EORGE5 RAPAHH!
CJururgicn-^-^iJ» « 1» raer**

i» Utiimeir.e i t Paru

Ma

t et «ue. matera tout,
était u

hinois n

t commis

Bi
», le

-i- H w
rai traiter 411e tordue JiHiral m

ic ('eïiandi*e. ou tu'it J J ramr.s un celnti-

o. rér*>"<»K KJI.-YU«I. En c« l t u t a " -

.fa^nt VOM rrtrnir un pour m t j ~ V o » n'»*" PW P°nA»»«

somnw jmur ma 1

«w. I -•">»"<""
•>£ficirr ••ii'-sf ctiit se iwii" à ' eimmanoact. Seulemer.'.

A la f o m | a - M * P " •«* •>'" « ' * " ' " ^
penaani f01"- ^ ^ eartouch**. il faut qi

puiMM laite une esywMaee «•

VUBJ me permettez dr i n » o.>nr

Wiha.t : faiirs

it le lot «M! aoiiranw a ;>rhan-

«jTie ja i J.orreur d*- tro«i-

t« «1 pe devrais vous
dtc rwpwswWe.

«rviroiit de *O5 fiui^Hnimil

POLICE

4 pour avoir mi* e

•tpropres n la mn»

2 pour vinifuces

•ne»

1 potu fermrtur»

aenr m e*nil«on * Ba.Ula, Si

wir perflu ime raMw fî-*f;---.'

tlivrl» ra'-kr-

l\S4'RirTI(iN MMEITIMF.

AVIS

Les penMor.na.res 1 Hommes. veuTf? e

lorphclinsi dont les p^Tislon* sont ftssl

au Prrpo^at du Trésorier des In

»a:i<fei de B*s).la, «ont avlf*^ que le.

!me trimestre WW arri-

'rant n échéance le 1er JoiUet prochain.

se présenter

liMuiption Maritimf. lundi prochain.

1er jMlllet.

a ouvert» (Ir 9 hrui

udi et rie H h. 30 ii 17 ^ . »

»i - - I.e matin pour les

b) - - L» *oir pour les femmes.

repli«»«iî d'un cr i*!

n^nhrp d(- pen*i"nnalrp« * - interiPi

<hpwt«nent. ivta: d'

entendu di-

je partie rlvile. re a leurs grJiida-peiL-a que Ba*tia rtail

— Hausse sur le prix de vente au de- ce qu on appelait autrefois Moulina.

du CJIÉ torreilc : Pour cette Intrac- Ce'"' <!*>' cent c*i lignes »e souvient

lion. Glansily Ansrtot, ncgociant a Loz- d'avoir lu ce nom. 11 y a pies de 70 an*

été deWre au tribunal correction- sur le tableuu d'un tn-s ueu

1 de Corte et condamné ie S avril fc miniature d'environ

16 francs d'amende. Kueur qui servait de support 1

U y a appei de sa port et de celle de " ' •' & eUttuc de ei-Ertume. pal

de U Rpputollque.

M le Président C>hillnl Tait dans cet- | L«» conrn-res l'expoiwueiil chaqu

c affaire Je rapport d'usage.

A ia suite les réquiEiiions de M. I't

*it çcnerâl dou te r t^Mdani .̂  1 îppii—

.itloii du ûeïret-loi du 9 jwnt^more

135 sur U réglementation cVa prix en

'mp* ùe guerre, la Cour confirme le

l iment Ou tribunal de Corte.

— Homicide par Imprudence : la

', le 2 juin, ttte de 'eur protecteut}

|à l'évasé St-Jean.

> vieux piiote Vincent Ferrero qui a*

cic, en qiullte de marin, à Sainte*

tie sur la c Bel le-Poil le >, liileirM

jr > sens de ce jnot Mantin*, repos

: « Mais celait Ir nom de Basil»

reprend l'examen de l'affaire Or 2) KMIÎ» ' t pour toutes les raison»

ifclmte a l'audience préce- •»» vniJa. on nous peinmtra d'iriToqu^I

ite du 19 Juin «liamtcide lnvr>lonu:- i-'»«teril* de noire très regretté maitt»

snrvrnu a Qurtci'.eilo. dans la soirrt l'rtbe Lrttcron. Ce savent historien 11»

13 février, et au cours diwjin-1 Oraini Postai; uu-.emer.t que le Mac linon rfi

ire un coup de fusil, dnns une piere Waieutée ne lut TVrravecchia grossie

sa œatsonntMe et flans 1 obscuru*. * " " Rapport des villafes vowin*. com»

'détonation qui a eawé la mr.rt rlu Jeune "»* de nos Jour* aeus avons \u Plein*

ilentinl Jean-Vitus. berwr. «<te (Te 1? • * « se papier de LutiiMhi de la mon-

M. t*tr.c

Ce dernier «'étant enferme dans Ltdl- °n trouvera :a preuve de l^Tit de M

malJ«nnet:c. :c proprleiair Orsinl a Lettwon dans ia note rédigée par in: e%

tirer sur le déserteur <|ijll*riini. ori- Unpriw** à la promise page Bu budget

lire de Wrrti-v. n enl errait dnm u <**" 1» x^'e ?e BasUa la première anne«

on. mi suivit «on «ntr«e a la JSiblioLhequfl

Rappelons que !e tribnnal eorreclion- «unkliwlf

Ï] de Bastla STftlt con««inne le 2fl a- i>^**« lui «'««t lavis «ténera: d*« s

Avis de U îm-ftQm m (mrcaiits

ide VArrondissement quel-
l fsoit la nature dele
leur eommerre t/w'ifs ffof-
vetU renter ouvert* el con-
tinuer la vente comme jmi

ijettj- qni auraient cru
devoir /entier leurs- ma—
(/as ht s sont invités à tes
l'ouvrir dans les 4S heu-
res faute de t/uot ils se.r-
poseralent à des poursuites
ef à la saisie des mar-
clia-ndises stockées.

^IW'OIIL depaa«;

ts cours suivants ronronnement ai

iJrtacriptions de U circulaire

Bovidés, lï Irancs ; veaux. H ; pon

• 2 : Jcuiit-j moutoiij, la ; orebij. 10

-iieires, a i r . s

Vu l'article. I.3S5 code civil,

Vii l-ji'ide 3is c! 1 code pénal,

ARRK-E :

ART 1er. - Le prix Je vente a

-•U d.- la viande de brocheiie est fixe

e :a façon suivant* pour les viiles d'A

icUo. flastw

BOV.

FUet, 28 fra»cs le kg. ; faux-filet c*

jssê iliumsteick.'. 20 fr. ; g!te à j

>lx. i7 ; entre-eôte désossée 20 : nt»

•sosiLC, 15 ; paleron désossé 14 ; poi.

fîrûie, plate cote. Jarrets, ;0 îr. le Kg.

VEAUX :

Escalope. 22 francs Je kg. ; côte

•* 22 ; a-cc os. 18 ; épaule dévouée. H;

Mlirlne 12 francs le k5.

JEUNES MOUTONS :

OIrot, au détail, 10 rrunc^ le kg. • g l -

ot entier 13 ; côtelette et rognornade.

L'a : épaule, 14 ; poitrine et collet, 10.

l a REfil-I.AIÎITE BIS Fl»MT!OVS

la itélicleuse tisane Vi'cliyfloie qui asso-

cie au bienraisant elTet des plantes

médicinales et aromaliques qui la com-

posent, ie3 principes actifs des eaux du

lassin de Vichy. Prenez donc niaSim-

de de prendre après votre repas du soir

une tasse tie tisjsie Vienyflore, qui ;,..•

Vt'êpare comme une tasse de the • vi,ut

iLesTribunaux

(SUITE Di. LA 2n:c l*AGEi

PROVERB! CORSI

171

172

173

Nu e Lrni
marinaru

Dui rani
tutti l'a:tr

Acretu un

un liu i,-if

176 E picuu u

177 Tir «irHi,

si b..
•1 estni

iaKirj

• In ce

upp j

Henu.

11 «alla

t mosch

a.

u pu.

nntaire. commis en état de léaJUniÊ

élcnse de sa propni-te a de .ioi-uieme

urant la nuit.

j M. l'avocat séné ta: ec pr:mni:s- pour

la coiifirmaîloa de IA décision (tu pr^-

miera juge*.

! Me Itafïalii. avocat de la partie civile.

r.i»i appelante, s'était iirpae:ité à l'an

dictîcc du 19 juin.

Apres en avoir délibéré, la Cour, sta-

tu jnt co n t radie loi rei»;eiu, confirme le

jugement qui a reiemi la quulilication

(t'hoLiJcldf- par imprudence ; elle con-

damne Orsiiil à «rser a Vuientinl pc-

re, 4000 francs ii titre d? réparations

ilsot. côtelettes, rognonnadp, n îr.

<S- ; épaule, 13 ; collier «t poilrme,

3 francs le ïg.

PORCS :

ibon désossé maigre (escalope!, 2;

s Je kg ; côtelettes désossées (fi

M : échine. 18 ; poitrine IrûKlie

ard frart. s ; p;ate-côte, 12 ; lard

amie, 10 ; aainrToœc pur panne

wx avec !srd. 10 francs le k.%

CHEVHE3 '

it, ccieVitfs et rognoaade. lo t

IJe* kilos ; épaule. 9 ; collier et poitri:*

fr.

ART. 2. — J> pris de rente au O'al!

p la. viande de toueficrie est fixe Ce la

| façon suivante dans -le» antres corurr.u-

du département.

DNliOKŒBR t (Je fj;;.-

> 179 Ha piû fim

> J80 Bon padrix

18! U fit trovn

} anecini

! 182 SI inucu f:

pteiia N I n

cii? m

', bon 1

SAM©» «H

•naître â tous ceux qui sont atteint* d'à-

r.alucic de la penv.. dartres, eczéma:,

(teuton*, dciniinftcaiscns. bronciiitea rliro

es, maliiâies de la poltrinr. de l'es-

Itonac et de la r s ic , de rhumaturot^,

I> Quartier de derrière, hisc

fsemlrres côtes, 14 Irancs le JEÇ

S.) Qnartier dp devant. pni*r!ne

|:ier. Jimets, 12 franc» le kg,

L* filet restant hors taie.

VEAUX :

I.i Quartier de derrière Jusqu'au)

M'-rs côres. 10 rranes ê kg.

2.) Quartier de devant, poitrine,

1er. JarreU, 14 franc» le kg.

ART. 3. — Chaque morceau sera »

|t(u d'après sou poids X la taxe cl-dessu*

re mapiere à Obtenir un prix exacte

leiu arrondi à 0.03.

ART. 4. — Les bouchers seront tenus

Id'afflcl.iT sur des tableaux spéciaux a

cru public e' très lisiblement les

|prix de la présente taxe dans leur* ma-

ins de vente A mterieur de ceux-ci

* l'étaL

AHT. S. — Us devront pour chaque

ente, délivrer un bulletin Indiquant W

icrreau, le prix perçu et son poids.

ART. 9 — MM. le Seerélaire général

e la Préfecture, les Sous-PréfeU. Us

Mires, le directeur dei Sen-icrs VeMn-

alres. les Commandintj de eendarme-

[rtP. et les Commiwairi* de Police sont

:hargés de l'exécution du présent

r m * A j " "[même apn» aroir lonftompt M«ffwt
.•t en vain tons '^2 retnèdn préco-

|rrlsta. Cetu? offre, dont on appréciera

œn. Ecrire au l * b " ût M. Aar*ste VT\-
FVT. B, p'.s~f Victnr-Hup5, à Oreno-
ie, cjui enverra gratis et franco les In-

Le RJitnVI 5.W4"1"-TAMCS
d'un t«tit agi«*fcit et d un*,

cartaine *»t l«

Uiwb au pubfac us peumti: I I L T . ™ i ^ r : : i - « ~ » -
|i«p»er â us pas être M- J J>£Z?,ZZ*m

 m i C^™™"
Iriiailltt es tartes au ne- • «• « - r * , 1 ^ " * J= *̂ "̂'~r'

IjtHUMES

Pf.S

RFFKOWXSSrM^NTi f Env.nrt Ctna itrilUon tfe frai

Klr.-TufTl ferma 1 t Ht
f>t âfté de 72 ans

teccdentu. ft 2 mois

et a parrr MM francs <1-

dammafiM-Ir.tércts a VnTrnUrtl Ainbroi-

. père de la vietlmr partir rivi>

mm: nf »«w r.\nft

|t Prwalti ta HMacta* f t r»ttl

tu celiM-ci sersnt dii-
tribWK si leurs O KAPIi»

•XUUTVUII9 *h M

SAfNT JAWES

Mairie de Bastia

AUMENTATION

ii est rappelé aux épiciers
ds la Ville qu'ils sont t;n«

lie garder leurs magasin

i ti a e E r O A U J O U B O H O

Les réclamations nonrei-nar! le service
du " PET?T BA3TIAIS " doivent éirr: dres9ée£
en m unie temps qu'à ïa Direction du journal,
p l'Administration des Postas.

LES FABLES
DE LA FONTAINE

TrarliKstion

I EXTE

•in

Carfes d'Identité

—1 La Maison Agricole de fa Cor»
ABONNEMENTS !

•s di

ln'(|ii
ou IOIIH autres IDIMICS d

pavement.

PHOTOGRAPHE

OBTEAIT*

Nous prions nos Jilwm-

nes de \ouloir liion S4>

mettn- en i^^le avtt*

'«.•ainse ii I «•rliiiancr,

i i \ iter la sus|)i*nsiun

service <In journal.
CHEQUE POST.U, .V ISÏ
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L O T E R I E
NATIONALE

COMPAGNIE DE CHEMINS DE FER
DEPARTEMENTAUX

Itrseau de la Cana
MODIFICATIONS

AU SERVICE DES TOAW8

La Direction a .'nonneur de porter *
U connaissance de messieurs les usa-
gers que des rnodilications doivent Être
réalisées lnceîsa iraient dans l'horalri
des trairs.

Prière de se renseigner aux gares en
attendait la puOl-cation des neuve*"1'

r r t t de Tente du poisson de me»

Nous. Hyacinthe de Montera, ma
de la Ville de Bastin. officier dt la Le-

Vu la :oi du 3 * m . 1884.
Vu la lettre de M. le Prèle*, de la Cor

.-p en date du 12 Juin 1340
Va, d'autre part, le prix de vente d

;missen toé par le Comité d. ;iartemen
A', de surveillarrc d(s prix.

ARRETONS .

ART. 1er. — Le pris de v«r.tiî du pois-
son Ce mer d..;u la viîie de Bastia. c i

Ttvmten catégorie. — Pnx de veuU
par les pccliiuis au port de dtbarque-
ir.*at . 12 Iiai.M :* kg ; pnx de veut*
au aeiiùl p.ir ies r*.endema . 14 franc;
:<• kiloEramme : dorades, KMrlaB. loup,
L..peol, sole. musttJe. «cuti, brorhet.

2^ eatesme. — Prix de venta par
1rs pécheur», 10 francs ; prix de vente
par les revendeurs. 13 franc* : oblade.
po:;jHH-iS se rod.e. bouilLUa^e. radeas-
>*\ cis.irv-n. j j r rd , njulet. tfolnaiT, na -
in .. ...eu..le. severesu. congre

; i • • t<. eorw. — Pnx de vei.ie par
. .- ,A .L .-i. 9 francs le k*. ; prix oc
--*. « pur it* revendeurs. 11 francs le
toiogramrne - maqufrea*. «Ip*. bogu».
•ardine-

4m* ****** - Prir de w i » par
es pécheur*. 8 frar.a .e k c . prix «e
ver. te par les revendeurs. 1- francs le
toiogramm* • raje. poulpe, soupe, set-
eûe

fJtCSTAOD
L«n*ouste : prix d*» pëciieiii*. i4 ïr. :

pris des revendeurs. 1« fr-iacs.
Homard prix te* pêcheurs. 12 fr. ;

prix des rcvtr.deun, 14 h»nc»
Cr*bes : prix de* pécheurs. 8 franc* ;

pnx d*1* revendeurs. 10 francs
Oursins a domaine : prix des pt- j

ebeurs. 1 Ir ; pnx des revendeur». IJv
ABT 2 M -" Commandant a* O*-n

daiwrte *< J* '* Commis» ire Centrai
de Foltff wmt chantés d* r>wn;liMi du
présent arrête.

, Butia le 33 ;•*<*- i**û

i* MiiK n d* m » v m t * .

Vu U loi du 31 auui 1»*. reUUn
\ Cutiun des prix .imites des produit!

Considérant que le pnx '

qualité c
ueh.es du Rhône 4

iti.tfà le quintal net, nu. rendu Cl
re boulangerie Marseille ou gare
uni départ Marseille.
Vu l 'ais en diite du 4 junl 1940 de 13
ummission Consultative des farines du
tparlement de la Curie.

ÀKKETON3 ;

ART. itT. — Le pria limite qui ne poui
-a ttre dépassé pm.r la vente de la la-

panifiable de blé de qualité couran-
c est fixe A quai dans les ports du dé-

partement a 336-3â le quuUftl net. nu
;uis de transport pjr mer compris.
Le bénéfice dei commerçants ivven-

ite préfectorale ou rec
_arte délivrée par la pt
nio>3 de résidence.

3 ) OélinajK« de U

r cette
10 fra le qui

arme tie
. CPIIX de li

î^uiTui:t app-îquer une majora
tion de 0^5 le quintal £i tome trique pou

m de transport par route ou voi
. LJ m»jofftuon 4 percevoir n
.;'. di-paun 38 rrt.

Pour les îurLnt's dtbarqu>>es quai Aja
cv;Unec5 a dUulrsâ arroudUëe
qu'a celui- du ehef-iu-u. !e3 Irais

:•> iraasport suppléai cm aires d'Ajacclo,
/rie uu au port ou elles auraient été
trquées en tfoipE normal se-ri>r.t in-

srporés daus le pris de wnte *a va-
•\ii absolue et de Cor te ou de ce der-
icr port d JeaLiiatton definiUve n; prix

sera majoré de U.2S le quintal kilo-
aétrique. la majoration maximum res-

Ëxée a 30 frs.
ART 2. — Tout vendeur de larine

nt de «in magasin le pris ma-

um prutïQué.
ART. 3. — TouL

clientèle dans la limite de
i-s normaux, de la farine au

,te.
A défaut de larme de qualité

LI devra lournir au prix iiniii
; de qualile supérieure qu'il

da >• ean*

ail» du Conseil SfuDl

nutcurs idoles doive

t ) gûjcta d* uiUtnaiité français*
Uvret de îamiUe .— Carte d'idwitti
refetUiraie. — Carte d"Klen.tite ttaii
U la Ctunmissaiie Central de Polie

— Carte (fideoUtft profe^oimeile de
•eur dd commerce. •— Livrets île
civ>;ti. ni.lJT-nri-i «t d'ut l'ail'il te. —

'Carte de cuBiûaiUuit.
2 ) Sujets de niUuaalite élrmntère
Passeport Jus^ui riewt n JIS d^ roa

• pL---e de ct-tte

Procurat s dolvi
t port * d'i-

întlte personi
Nous rappelons eut les chers de ra-

Imllle sont personnellement responsables
t la sécurité de leurs déclarations
Les fausses déclarations, l'utilisation
• coupons et des tickets <t'Autrui, le
ific Ses coupons et dea tickets, expo-

•t-ront :e contrevenant aux sanctions de
•oit commun, et. en mime t«n*w. aux
Jin« rteonrenaes prévues par .a loi sur

te ravitaillement
j - ça^te d'allincntitîon ne pourra, rn

aucun CBJ, servir Ce pièce d'tdentite.
t a pa*»e 2 c!f In carte ne dfvra donc pas,

TttlHfiM a cet usa^e.

Le Malr» : DE MONTERA.

EMPLOI DE LA CUITE
La consommation du sucre est refle
entée à partir du 1er Juin 1540. CHa
ie coupon n* 2 de la carte Indivldoelli
enauc-âe «présente la ration mensuel-
qul est flxée pmir enaque rnnsom

IMPRIMERIE DU
TfT BASTIAIS *

«« é> toutM ta- i r a i

« M 4Jinini»tr»U«aa

316713'

UN MATERIEL MODtKNK AD SES
|nCR DXN PERSONNEL SPECIALISA
U tuent doit s'adresMr u u hé»iter à

|l1nvrtm«rte da PETIT BASTIAU qui
int* M tmprfcBMa avec In ptos d'él*>

ARRETE

Nous, Préfet de ia Corse, officier <1
Légion d'iioaneur,

U lui du 11 jwi.tt lUJâ sur io
Lau de la nation en temps de guer-

O.\ IU. B.VSltA

Le pjynneut des oUocadons mi
•-s puur le muti de juin 11)10 aura

isommateur se présente
ion détaillant habituel muni de

LP détnlllant detacH^ra le
t du mois de Juin et remettra

contr*

cher

de t

détie

As

ABT. * — E « t constitue u:i étocK
inte dt lar:ce de quaLlê cuuraa-
inis A renouw.ltment auquel les

ammerçaots «siont tenus de contribuer
utant que .e commerce sera ap-
.inné librement.

Les commerçants devront en conse-
pour leur vente en farine de cet-

itte s'approvisionner &ur ce stock
,r,e proportion de 50 • r.
leur sera délivre de permis d'iai-

trtatior. que u cor.:arrence (les quan-
.tcs ainsi prélevées, celles importées

eux étant destimes au rempUcc-
it des îariiîes qui leur «ront livrées
fur et a mesure de leurs ucoitis.
• cas échéant lis seront approvislon-

•s dircctemcr*. sur ce Moelc selon leurs
'«oint.

Fait a A;ai-rio le ï' Juin 19*0

U Préfet : J PtTIT.IE.IS

.de Î
? jui

eur. contre p a ,
cons t i tuant la rat ion du

détitillanu sur les Ast i modèles 1
lis par eux aux grossistes en éenan-
des quantités de sucre qu'ils en re-
renr Les grossistes recapitulOTont

Iles e:ats modèle U et. sur des états mo-
dèle 12 bis qu'ils adresseront à la fla
de chaque mois, à la Direction (Tépar-
(etr.enUi» du Ravitaillement ft l'appel
de leur demande, de réapprovisionne-

La répartition mensuelle du roei

uront été remis à'jns 1rs condition»
l-dtssus indlduees.
Approvisiaiuiem<iit des nôteliern, RM
lïnnUani Caietiera. PàtissicM et
pcnsioni de ramilie,
LPS rnttliera. restaurateur*, cafetiers

1 wnslons de famlLe. airsl que les
3tî«siers et «2'uTW faCon pfTU5raie tous
S commerçants qui utilisent ou trans-
irment > sucre pour la faDrinatloo OU
verte de leurs produits se feront de-

.•rer par la Mairie, dans les six dernier*
mm de flaque mois et peur le mol*
iivant. des bons de réapprovïslonne-

Iment.
Pour la délivrance de ecj ùons, le

Maire • les quanti tés de
sucre utilisées par chacun des 1
s£j ftw cours du mois p-rpCcdefl t un vu
'ours du mois corrrsnondant CÎPS deux
années antérieurs dars ;e cas dindui-

!<• on if «imrlCTf* saisonnier.
Dars lr> cas où la df-mafifle de l'an
rr* eoTnmerçants excéderait la nuan-

:é de encre 4 hil allouée durant le
ois précédent, cette demande MT*
ar.sruise avis mmivé tlit Mn:re. * M. le

Préfet, aux Uns de décision
L* Mair"

Hvaelnthe DP MONTERA.

Vu U loi au J avril 1S84.
Ooitiider^nt QU ii îuiiw

iut gaspilla^ de de;
ui'te d'éviter
alimentai

lue chacun eu reçoive la quantite né-
e^salre et suffisante à sun alimenta-

ARRETONS :
ART. 1er. — Toute vente de farine

mnifiable aux particuliers par -balle est
nterflit*.

ABT. 2. —.La vente au détail de la
Ijrure paniiable ne pourra être eCCec-
uêe que sur.un bon déiivré par le i
e de U commune compte tenu ûu. nom

ure de perîccues composant la t^oiilli"
'aclicteur auquel défense sera faiic
'approvisiomier chez les boulangers
tT. 3. — WA. le Secrétaire général
U PrefeilLire, ka Sous-Préfets, fes
rei, les Commanda n La de Gendar-
e et les Commissaires de Police soiit
gés de l'exécution du présent arré-

it à AJiicelo. ie 21 Juin 1040.
Le Préfet ; J PETITJKAV

Théâtre (ancienne «aile de U
lie paix*, aux Jours ci-après, de

9 heures a mltil et de U heures à 18 h.
Mardi » Juin 1945 : numéros 1 & 500.
Mercredi 20 juin : numéros 501 a 10O0
Ji-udi 27 luln : numéros 1001 à 1̂ 00.
Vendredi 28 Juin : num lftfil ;i 2nf)')
S.mifdl 19 juin : HUIT. 5001 a 2100

PREFECTURE DE t-\ COKSB i

de i de tuivn

M. lu» JU-ircs du tltpariemçut soai
Instamment pries de vouloir bien invi-
ter tes flcicnteuM de fito^ia de sulUM

uivre supérieurs i ÏSO fcilogs. d'a*p- r

min. A lu AUi-.e de ieir commune.
Les déclarations qui seront faites dans

ies Mairies fciuiit l'objet d'un relevî
que MM les maires adresseront Aussi-
tôt que pûiiiulB à M. le Directeur d*s

ices Asricy:es a Ajaccio, avers indl-
m des noms et adresses des dtten-
s et du tonnage détenu par chacun

d'eux-

U Pretet : t. PEnTJEAN.

un* mulm adroas* i

Rfidtniir

TETKBNTIKRIi

avec et « a u Klectricii*.
t Bd Albert 1er — (1er *Uf«j

Place Baint-NlcolM
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DIKfiCTEUK-iitUALTtUK K-N Clltl-: MARTLN BIAM'UM | . ». ]
êO. CCNTIME1

CM Mltt —
ICKHE

FILTRAY

REMEDP BON MARCHE

\STROJWOja «

iimwirmmra
•uar uc

Asihmitiques cul souffrez toujoiu».
àuyez ls Pondre Louis Lc^ras, dont l'ef
tacite es* a t tes ta par des millier» d»
laiatfcs reconr^ilisants. Cette meivell-
~̂ âe Pûucre calâne, en moins d'une rnl1"
iite. les plus violenta actes d'asthme,
e catarrhe, d'emphysème, d'essourfle-
uer.t, de toux de vieilles taroncbltes.

son i^riï est à la portée dea boorsas les
[plus modestes. Prix de la boite : 8 rr. 35
|dan3 toutvÂ les pharmacies.

j Tout ce qui concerne le journal • »n-

|nonc«, r a m r u mondains, rire* ou btoua,

0* »«-j«tés, *tc, doit »tr« remis a u

AU da « Fetil Sasliair •

Y—

f-UQHS CCMC, JEANNE
DANS UN RÔTI AUSSI

SAVOUREUX .'

JE i^'^rt (ouîcrire on «bcroiaacent de 1 a

i 21 ]»mk u mit m m " i p^mi

Je TOUS tilrcis* en m*o;« t fnw qa« ce taillelln. le

PETIT B ASTI AS

cet ataoneroeothiott U somme de l»> —

26 rr;TK« •

en oundAUtmic. a* cbèv» poït«l «>.

Nom et prtsonu. ••-

Profession

AdreU*

i Biff-r ;fs fonnaiei ^.utiles :
i Us abonnements partent du 1er et du 16 de chaque mois ;
M i * n t : Un an. 90 H. . But mott, « tt. ; TTOii moi». 25 fr ;

: UB an, M fr. ; Six moU. H fr : Tr
i Biffer la formas* lauU)«.

s/e.v
(^ LES PRÉJUGÉS :

MOI, JE FAIS TOUTE
MA CUISINS

ASTHA .

* '-HUM...EST-CE
L UN SAIN

- ET POURQUOI PAS ? ASTRA EST
UN SIMPLE MELANGE D'HUILES

NATURELLES EXTRA - FINES . . SA
FRAÎCHEUR EST GARANTIE,PUISQUE

CHAQUE PAIN EST DATE. TOUTES LES
BONNES MÉNAGÈRES MODERNES SE

SERVENT D'ASTRA POUR SA SAVEUQ
DÉLICIEUSE . . -ET QUELLE ÉCONOMIE '

de la T/i«j]]e Coru

LOCANDIERE
LA SITUATION

tat<

I) faut a r r iv r au milieu du ISme
;I:Î peu après, pour ci

aes pre-
miers hôtels dignes de ce nom I! a falli
IPS cm*r u l'usage principal dea olHcier,
n des foiirtlonnaire! des troupes qui
1 nuis XV envoyait e-i Corse pour ter-
nilnei- le eyeie cte la nuerre de quarant-
a n r un ii" s'etonnera pas que l'inlUa-
ri^e t e ces nouvelles organisât ions * re-
cepïivttt » j i t appartstiu à oe3 contin-.;
taux. J:.';IR a; : >a a un métier qu'ils (
cillent dsia -ans doute * en terre
me » et [jour lequel ;es Corses n'avaienl
pas grande aptitude

Les Co-:c, .; cette tjjoque. vlalcut
t.ta **itncur.s oo tranCs (jourgeols d'
l.jrt. psysuiM de i'adlre. On sait as

viaieut voktfitîtiK au p a s s e r quel q
tut. telun la vîtUfc tradition hospitalic
r# qni excluait comme un ,
offre (ie rtlnbultoii. Mais vei
»e — tuuU: uiit- aintee —lie la pacifia;
lion loyjL i t fiançjjse. 11 ne pouv:

( l '\K MISE Air J»O1NT
OtI tit.NEK-U, NOr.I'F.S

U général Nogurs. Coi
BunlJjrio, si rhôtellerie contiusn-1(

:. Corse n'avait pas abouti au m ê - L b W u n u W s u i V 8 1 l t e .
nhourgeoisement, rapide, éclatant!

jchel des armées de l'Afrique du Nord,

•t politique, que celui t Plusieurs postes étrangers de TSJ*.

talier p?riuiiiieui.
piiiSd'i'ii a n e quettioti àeu Arène,

fst conduit .< iifter que le premier
M tamiile it s'Labiir en Corse, a AJa'
un. J.«rpii AiiiK, *enu de 6
l^jni. c i » une Itûullcrie veritaùJc, qi
u'etau pas une suoerj;.". firqiien;'
l"s oifirif;s tl<- «» g-u'nljon et çcl cul
vit.- g'<n ;;.*„> -arr<'f. Il ap«'4c da)

vl 11.1 ruiinlipi. >it une soile raisou si
(irlr. une assorlullon i;ui laisse i, Joseph
AIT!-; l.-xylu.idiin:i Hôtelière. UndLs
Lout-; Lmnv qui y *t4it intéressé, lnte-
rcsjrt- son friTr a une autre Indnstrlt qui
s'était, i!tâ>ni<'ii( f.</eiLe in dis pensât J
FIÎ ces ieni)-s-i.i- celle d'entrepreneur de
t.i-pnqoru mn.Kiers ; «rosse aflalrt di
irjn.-poii> de vivrw ei rie muniUor
(inna un r-*yj F'tvï d? routes. Lotti
Liim^, it oOii njarisute. ^ ciMjime temolj
le dlrri'tci.r (i(s Postes.

Le Va» e..t n i pjy.« <;ui proouisai
( litWU* ir,ji:ret-qih><ix : on antre va
rois, d.' Cuera. r?.Ut-:.\ Boch Pille, fait
;i l'ho:(!î«.:> Aren** une coneurrenci
ï;ip"rim."e j:ar le mariage de Fille avec
M le Laure l'hôtellerie Ar*ne avait été
KcondiUtc pnr Pierre Art ne. lil-i dp Jo-
sep:i.

Li-3 iiien;*ù sjincnli'ï auraient pu tire
rttinuvc, dani toutes les ïiU« de «ar-
IIÎM>I! •< Ba*iin Coi-te. Cuirl. Saint-F:o-

noace que l'Italie avait obtenu
'•• « '* - [par la convention d'armistice, de Jortes

ivant cette époque ; mais ce positions militaires en «vers points de
la Tunisie, de l'Algérie et du Maroc.

Le Qênérai Commandant en clu-f
eut ënergiquement ees fausses u"u-

velles qui ont pour l'ut de troubler les
esprits ati moment nû le calm* est pius

lient ,1 Bto cul tMo iue les plus loin- | Q 0 , ) a m a l , n é « , s a l r , .

Ainsi que la prodamatioii en a été
faite, aucun» occupation él rendre

lieu tlnns I-Afiique du Nord

tait Wci
était que l'auberge. Jamais les
lême de moyenne qualité uy tle;
lient. Cela ne leur était pas pe
ileurs que chez des parents et des a-
ia, et les ramifications familiales e-

LF.S COMMISSIONS

m&res 1rs 2

laines t t les plus Incertali
•a. fait, un unique et vaste rêse:

tH toute liifl. Les degrés impor
ient peu ;C'abord, ils étaient

>uci de la sécurité et de i;
tlïdsrile les nivelaient facilement,

pouvait être de môme d?s
itreints aux déplacement» l Bordeaux. 27 j

durée et au séjour dans les|Ministreâ a nommé lé;
pour les affaire-, de Justice qui

hôm*Tfj)t jamais. Ainsi, même au P^y-
légendaire de lliospiutiite, est la * lo- [ Bordeaux. 21 juin. —

Ile ces vill« et celle des cajufla mission française de la commbsii
de :'armsitice franco-italien quittemn'

CeTle surtout du grand sentier de Bas J Bordeaux demain 28 j
homme a pied et l'iiom

•heval ne pouvaient se diapei

'ctait qu'un abri. Des qu'avec la ;
it instituées les cUiigencts, eti

ne auberge.

l'.\ APPEL
DE ROSAMOKD l.Fim.W

in. — Rosai
attrpss

n et à Bistuglia,
sa. De lits, point. Comme
derniers i

Londres. 27 ]•
i. t'Illustre n

ippcl aux femmes de France.

!tn> Cor- I Cet a p p c l d i t c r t r c •1" t r e s ' Q u e i a m i ! i 3

rarole acrimonieuse ;<. l'adresse de ia

r simule aeuîënieut le survol de Mai-
d'une part, et, d'autre part, des Do;

ûtà m^tares premières. La
toire dépeiii oea effectifs, du mai

des condltons de ;<?ur emploi.
Lta événements otiC prouvç que l'Ai

lagne possédait dans ce domaine
i lS4o, mie écrasante isui»eriorit,i
uclle nuus us pouvions opposer. qu<un
bataille s'est engagée que des
ncourasEment et aesuoir.

La bataille des Flandres s'est
miiiee par la capitulation eu rase cani

de l'année 'bel̂ -e et l'encereJ;
'ment dts divisions anglaises et fran,"ai
ses. Ces dernières se sont battues brave

ienc ; eUfs formaient l'tiito de notn
rnice ; tualgre leur valeur elles n'oni
n aauvec uae partie de leurs eJIeci
icn abandonnant leur matériel.
- Une deuxième uataUle s'ejit liv.

|*ur l'Aisne cl sur la Somme ; pour i
1 ligue, soixante divisions ira
ma fortltieaiions, presque sa

chars, ont lutte contre cent cinquat
aimanter» et onze dmaio

L'ej^neniL en quelques JJÏII-^, n. rtii
'pu notre dispositif, divise nos troupes

" tnwçons et envahi ;a majei
du sol françau.

| » La uuetre était dt-jà gagnée vlriui
id Leh-h^'UPr1* P1™1" l'Allemagne lorsque l'Ha-

[se et qu'elle espère eue sa seconde pa-

e ie plancher ou la t-erre bi t- I

de Jouclie. quitte à rémunérer
icr de quelques sols pour nne ire-

ie vin. l'our !a trsviTSpe, gt
. appréhendée, de la foret de
i. où la nuit et la masse ticl

•prenaient le pi t ton, quelques e
abri et de sécurité ; mais elles avaient

sorte de caractère officiel. PaoH les
t mit édiûrr d^ns ce doifBïe

aîtra, daus

M. KbïXAlD
St: UCXDKAIT .\ 141

f. ?J jui
Idemandé au A*

L'ancien président du
uite u Luutirts.

Intégrit* ft sa

|lie est entrée en campagne, créant
Ire la Frarire un nouveau front c-n
duquel notre armf-e des Alpes a ret

L'exode dea refujriés a pris flcs

l>runortions inouïes. Dix million
Franc ai

DU GENÏRAL HKVCA.Vtl
C.IAER.M. VOl.|*l:s

De ci, de l.
montre du cloist : d'an don*

auberges en lieux isoles, où des 1c-
ides locales placent des récits slnls- Bordeaux 27 juin. — Le Ocnjral Wey-

'oyageurs disparus. cr.orRés pen- partit a adresse toi télepra
lell, le mêmes :é- neral Noeués, llnvltat*t u traiismettre a

ides sinistres et amplirtt-rs • » M tous le* officiera de Tunisie, du Mai
a tire si | i R et d'Akcrie, les ordres du couvent

rejolguant un million et demi
;, se sont précipites vers l'ar-
lotre iront d'ans des conditions;

dt désordre et de miacre. indescriptibles.
A partir du 15 juin, l'ennemi frai:

lisait la Loin-, se réijandant a soi
ir sur le reste de la France.

Di-va;it une tille épreuve U resis
ire année devait cmer.
L? gouvernement était accule 1 lu

! ne dt ces deux décisions ; soit demeu-
rer sur place, m t prendre la m?r.

I • 11 en a délibère et s'est résolu d re.-,-
tir en Franri* ponr maintenir l'unit? d't
noue peuple cl 1« icptê&zMtc en la n
de l'adversaire. Il a tslimo que dans £c
telies circonstances, «on itevoir «tait d t»

Bordeaux, 2? juin. — Le Coi. se il d
Ministres qi4 s'est tenu cet apre.s-mi

{s'est plus puniculiér:roent occupe
iu«êt»ons ce ravitailkincut.
Comme L'indique le communique ni

jciel donut & i'i^sue tf" ia réunion mim
têrieile, six décrets concernant les rej
irictions ont été signes par le Pn?.
ii; la République.

Le t Journal Officiel > de demai
Jliera le teste df en six decre's
voiL-1 l'analyse :

Composition

des farines panifiables

l.> Décret relut if J la ci>mposii.o:i de.1

i ri nea panifiables. Ce décret prçvo
l'a partir du lt-r juillet 1940, lei meu
t?rs pourront incorporer dans les ta
nés panifiât».; â •.,- d'uji des sucit

laaoï suivants :
irine de fèves. î.iriue d« seigle, fa
d'orge, farine de mais, farines p:u-
m de brisures (Je nz. de gruai

A partir de cette même date le,-; r
sont astreints a tirer SU kilo
de 100 kilos de ble mis en n

Toutefois, pour les blés pesant m
74 Itilos, 11 pourrj n'être lire qu<

Déclarations des stocks

et rêsoites de ceréaifs

non panifiables

Décret-loi ielat,i aux at
stocks et récoltes de cetaics i

n n n M O I i ITALIEN

Nationale

x. Ï7 uJ.i. - Le gênerai Dou
t, i.aut . o.nmlisjire gentral à i-
u»; i tut ion nationcie, t*t Cbar^r
I ïut.i;it» du irinistre *•* Travail

Uu. i* njrkr tons 1M problèmes ci
^o. t» que p«i* d'urjenr» tf passa
ie i»',u fi<- ; .terre & l'état de pai«
«ura &<ti.r a re^onsbUier «t a r*ta-
#e i .'â̂ Liii fciit1^irure er le tc
K. Irarç.ii.t.

! «tei
le grand mouvr
;ul va comim>ii.~i<

MA.\TIM)X : BASTIA

nulr - d'ht

le Tén
nmes heureux d'annoncfr qu
*ble nnvire MwHman, temm,
et indiscutable de U tradiuoi

bastiaise, e«t encore expose dans la

Ilim. fort sobre, ne mentionne pas
[bombardements effertréa sur d i« i

iropoUUiiie^ ft d-' la Sard

chape:ie des maiins. à l'ëviise t
où on ppu* ie vnir jn; fm

Dt- f,A

• SUITE'
La Turquie, en rrvanchi". après
ir mûrement délibère (ce qui d<
s rassurer sur La wifcnte de sa deri-
i| *cst tan;ee a mw coies. Volonté
imllbrr. souci clft luire ptcc« A err-
<•» atrMUor* publiquement ainr-

(inéet ont incline Ankara a river on an-
neau c> p i n i, la crinlne tendue «oui

irrcr la route en Méditerranée * tout;
•ntaitve d'Hesemonie. Cet appoint, les
llente position strawaïque <te :% Tur-

quie, son Influence en Asie.
'. sa rubu^UsM- ri

ite k rendci

9H»l

Àlloculwn

du Maréchal Pclaio

ion rartlodiffirscr, prononcée par '<• M-
pchal Pflain. président du W " i l :
* Je m'adre^-V! aujourd'hui a 1V;U'

[Français de la métropole et Francu;
iner pour vou* expliquer !"•: Ri"-

|ufs d*s deux armistices conclu* > -ir--
•r »vee l'Alleinafrnt. il y a twi* >IIIIS.
«voii.1 avre lliahe.
Ce qu'il faut d'abord souligner, e s t
BKK»n profonde que la Franre et te*

[allies se sont •faite sur >wr w r iub*
force mliiUire et sur ]*îflcaeité de :.ir-

omifruF : llb«t* <fej mers, blo-
[eus, ressources dont e.les pouvaient dis-
poser.

Pas plus •nJoBrtl'hu! qu'hier on r?
(gagne unr enerre uniquei

Lfur sacrlflce a maintenu haut et
pur le drapeau île la France ; il de

ire dans t.os mémoires et daiiit nos

Les conditdiis auKquelie» nous jvun:

ie de notre territoire u eire l*m-
ixirairfm^nt occupée * t i s tout le Nord

MIS 1 Ouest d« noti-e pays, depui
le Lu- dp Orncve jusqu'à Tours, puis 1'

mç de la eôle. de TJUTS aux Pyréners,

toi armées devront être demiMw::-
; notre matériel remis À l ' adw-
; ras fortifications rasées 1 notre

floite désarmée' daiia nos port*,
* En Uéditfrraiiee, àrs bases navales

seront détnlUtarifées.
« Du moins l'honneur est-il sauf Nul

ne fera utaee de nos avion* et d* notre
non*.

Kous gardon* les niut<s natales et
terrestres u*cci**4re« «u maintien de f

Tordre dans U Métropole et tons le* |
| Colonies

' iw *rra jama's «dmlcUttC"
Ifiar di s Pranç*u

Ce décret pre^olL. en ce qui conci-i
ivoine, le mais, l'orse et le seigle L

(feclaration du utocK et une déclarât:
de la recolle.

Les détenteurs d'une quantité su]x-
pure a cinq quintaux d'ftvoiue, de n

carje ou de seigle »>r.t tenus de r
déclaration a la mairie dt leur

sidïnce avant ie i Juillet ]M0.
D'autre part, les producteur* a^

K'. de mais, d'orge rt rtc acic .<oiH
tus ue déclarer, ai-am le iet sept<

teisir U
appelé
neur ft

< L'ai
pns lin

* Ell i
f«Vl»
a euerr

armisteie acceptable
ter. l'advirsair^ au sei
de la raUon.

en faisant
S df l'ïlOU

mlstwe est conclu. Le combat a

e Jour de deuil UâUoiul, ma pen
tous les morts, a toui

e a meurtris dans ku
ceux Que

r chair ci

ère I94D. À la mairie i> :a ro
laquelle e»t situ
même t*irips qa»

n l«ur explo
lèsr récolta

quautite^ de céréales reçoit «
en 1MO

Le même l.xt
circuution des ci

• pitrise qi
reaies viwe

>iuui>.i, •

de bit-, le
s par t'i

e la iihr
Ci-d"iSU

Vous elleji prp|> ,i coiitiimrr .J lutte
: La guerre était perdue dans U Me-

ropole. fa!'ait-i) la prolonger dars tes
'oionies ?

Je ne serais pa* digne d"c restîr i
rc tête si j'avais accepté de répandre
«iiff français pour prolonger le r é »
quelques français mal h.struiu dm

'conditions de :a lutte.
' Je n aurais plact hors du soi df Fr.m '

ni ma personne, r.l mon #."po!r.
< Je n'ai pas fie inclus «oucirui
< colonies que de la métropole.
• Larml&tiee a sauvc le lien -nux > i
plies. La Fr.incp a :, droit di> c>ni!
r leur Voyante

nous devons tourner n<w fflorts.
* Un ordre nouvea» commrr.ro,
* Vous arrat bien tilt ren<fu.« A v.is

en. Certalni auront a le reeemstru
«•aueoup <T*nire Ton ne m r o u w
In» léDT mïtrff on leur maison Votre

ivle fera. dure. — •
| < Ce n'est pat mol qui Vous bernerai
par de* parole» t ranptwm Je hais Je»
mensoniîPS qnl vous ont fait tant rl<-

'LIRE LA St'tTE IS 2n:c PAOS) I

eat Interdite et ne pourri être autorisa
i par Je« comités départementaux do
éales, aprci entente aveu îea Inten-

aanw départementaux pt les directeurs

Echange de blé contre farine
et de blé contre pain

):ê contre farlaes et de oLé contre pain.
Ce texte stipule que, poux la. campa-

•;.e 1M0-1941, ]?s cultivateurs éeftau-
•istes pourrons ;ivi-er, au ttir» de 1>-
nange. tri»» quintaux par personne a-
uiie ft 2 quintaux er demi par enfant
•u vleillaiJ.

Vente et consommations

des produits l a i t e

Dei-rct rtsiemi^iji.L ..» u-i-iç et -a
jmmatioii des produlia laitiers.

Ce texte prévoit que, dan* les dépar-
ts on les ressources sont insuf-
ss. les prefet-s pourront, par arre-
crver ^: venw au détail et la con-
ilion du lait par priorité aux en-

inta de moins de la ans, aux feai-
s eiicientes de plus de trois mais au

ris de plus de TU ans.

'ou?el abaissement de 5 op

de la teneur en matières

grasses de: fromages

el abats-5'J Décret relatif ;t i
|»mént de S r» dï U teneur en mutlcre >

rasses des froraases.
Aux termes de ce décret, Li teneur en
laUcres grasses pour 100 gramme» d •
omaye. :.^.t-s dissi^juoii poux ica fr>-
ages d.fliils par les articles 11 et 13 d.i
•cm du 30 octobre 1W6 « pat rtïtiri!-
r An décret du 27 août 1337, deiA rr-
ilio Co i ',> par le eteret <•» 33 <)<•-
tnlire 13.1» eut. H I M ^ * J np«vwn a-

Interdiction de servir du beurra

ou de la crème fraîche sur table

Décret relatif 4 l'Interdiction d<>
ervir du beurre ou d<> ]a crème traithe
iur table.
Ce deVret ictrtdii d;i-is !f» jiotels, pfn

«ions, restaurants, bttffets, wagon^rc*-
lurartï. autenres, cafés, brasseries, ca-
•ï-restaurant*. erémerlfs. clubs *t M>u«
ablissemenLs omeru au publie, «-•
rvir de la crem* fiaîche et du bmm
itremer.t qu Incorporés dar.s àt* ptau
lits.

NOUVELLES
DE L'ETRANGER

LES \Et.«MlATIO>S (itM.*.ltRtUli>
UfAXO-KrSSF.S
onticre allemande. 37 juin. — Le*
sues du eouvernemen; «feu Sovtet*.

MM. Leontiefl H Alextrdroz sort trr:
i Berlin en T»e rte «prend» le*

négociations catrisa+rtMex aveo l'Aile-
i^ qui avaient éle inUrromiptm It

Bem*. 27 Juin. — Le ministre de 17n-
ncur et le mlni.'tn' fie la linUcf <|M-

neraient prochainement >ur dvœlu^n.



t

— Sur i
flulet. Mp(

'ittbYfc
*iïd dein'àû
littês Voir

— Den.a
cjii.tutourd

-• La m
- toii^

eec.\ chursi
Jetai persoi

' t e Russe

.•e juin», rene su la jja*
)iidit Yvait'l^DÛsi^-HHBi
vous apport
i matin triv

in soir, u
dut.

archàntis»
:a nuit et

pe sur me*
niîeîîpraer.i.
se >va. KO

erul un ;!e ce;
< ;ôt. V.rtts me

la aienw ii

sera enlevée
puyr-e des qi

camion*. J'y '

j-THen tint :i
Ju^ine daus l'andtjiambi

« l lui sianifeitAnt sa"^icJqul!s*.ii''hjj
sent trouvé1; si vite d'accord pour cor
elure un mjrche si important:.

Piifcs. comme II fallait oaitre Je U
tant qu'il était chaud, le fljluols, rêve
r.u Bans son cabinet, se mit en rapport
f.ir ie téléphone, avec l'arseiuil de Nan
tao. certain qu'il euit de trouver quel-
qu'un à"'qui par'ei maigre l'heure ta
qdive.

Effectivement, on !ui passa uu i!
conseillers au* armements de l'arm
thînoise. C était un anglais, un ancii
directeur d'.inrrle à Blrrnlnsham n
«•était rois, contre de coquets appoint'
ments, au service de la Céleste RepuW

* • •Kits Yucu exposa son offre, i
tour, en homme d'affaires qui centiai
lu valeur de l'argent, mais aussi cille di
temps.

— On me propose en vente, dît-il
c;nq mille fUAils-mttrclleurs de fahrica-
i.on anglaise avec mille cartouches pJ
rrrae.

— Le prix ? demanda l'anglni5.
— Ceux cent mille la eh. répondit Kl)

Vuen qui, ainsi, comptait prélever u
jêntiice àv ct'iiL j.*jh.ir coiit .>ur 1 opéra

— C'est cher, trop cher, rt-n" dlt-i)ri

n. fcllr— Non, dit Kin-1

t reposées a HonaJtfw.
— J'espère qne veus n'avez pas acii

(c terme :•
— Non. Pourquoi ?
— Parte que ce matériel est de mi

Yaiae qualité. On me l'a offert il y

dr.iis pas pour lier..
- • Je vous remercie, repondit K:ii '. — Tontes les armes de rwerre. de*?

Ynen Je vais a r e n r l'Intermédiaire. ]'c revolver d'ordonnance Jusqu au can
Le chinois .<• félicita «c n pradenr. * *>râ.

Peut-être, es; d'antres «rWnstanc£ — Au nom de qui vous prfsent<

demeure rotre recours.
Elle eat'la Patrie eïle-mëme : i
np qui est en frîehe, cVst une pu

[.ion de France qui rawrt. Un ch*n
'de A'oiirteu «SEBUVÏ, e^tsi'une'ports

rei^érei'iiaa'trop deTEtat : il i
•peut floniwr que'ce c,u'll reçoit.

- Comptez pour > présent sur vouŝ
fmfi et pour l'avertir sur les enlan
HL vous aurez élevés dan^ le sentlmei

'du'Devoir.
Sous avons a rfstittrer'la"France
Montrez-la au monde qui l'obser'

i l'adversaire 'quî :'oc.d)pe 'dAns toi
calme, fout son labeur, toute s'a d

•• "Notre défaite est venue de notre re
lâchement. L'esprit de Jouissance de
Liiit ce que reSprlt fle'gacrtfSPe a" édifie.

« C'cît un reatessp;ripnt Intellec

v Français, vous l'accomplirez et i
.-errez, je le Jure, une France neuve ;
>lr dp votre ferveur ' :

I.A QUESTION DKS REFUGIES
FRANÇAIS ES SI ISS£
Frontière a:iemandc 27 Juin. - - L<
D*JB > dément orflctcllcmnit les bruit!

selon lesquels des pourparlers auraient

Relch et Français ?u)et c
ançais en Suisse.
La question des refuges français erf
alssf, dit I? t DNB > est une affaire

franco-suisse et ne çtniiPtiK nullei
Allemagne.

•«ait pour *
ituc; de la n

r au'im r Quitter }
ir.ivt s Chai

m, duns la mut. par ufl catxil~ui
. ditis vtuaiiL de Nankin^, dcman
. vit Ktn-Tuen oï tiiutt ufuence.
Le mU9ttnt.fi K'-i nUi-^UH l'tt 11

.rpriic de a'euietidtc deraatiJer. u pta-
• le* salutations rit:.eli«s *cht(l!î«?s, si
jveutiiic rOlHce Kin-ïufii ne cou-
iasait point de stocks d'arme* dispo-

ibles.
_ Des armf.s : fil Kir.-Yu:n. Lesquel-

Air communique que de numbrei
raids ont été effectues cette uuit p

atioji ulîemande sur diverses r
s de l'Angleterre.
•Ion des indications préllminalri

jles dt^iits seraient p»u Importants.

Londres. 27 Juin — Le ministère
l'Intérieur annonce eue les commur
eitlons aériennes intérieures en Xng!

•e sont provisoirement nispendw-

L'ATTITl'DE »t : LA TMUtUIE
itambui. 27 juin. — Le premier m

nlstre a déclaré que Is Tunruie a d#nn
vement assumé son attitude de noi
•]\1?énmee.

Cette décision e.st .-mitonne aux le
mes de l'acrard ronciti avec la Orai-rt*

Miidrlu. 2" Juin. — L'agence o£ri'.-:'-:-
espagnole annonce que. quel que wi'

l'endroit que cJioïïtra le gouvernement
nçais pour s'installer dans la rêjlori
,i occupée, l'ambassadeur d'Espa"iu-
France suivra immfiiialement.

KESIDANT KN ITALIE
ONT QUITTE KOME

«ititre Itaîli-nne. 27 Juin. — Lc& .!i
ates. Journalistes et rtJi«*rtiùi.;i:;tJ

égyptiens, résidant en Italie, ont quKtJ
r Rom?, n bord d'un train spécial.

AV13 AUX ANCIENS COMBATTANTS
ET VICTIMEià IJE UUfcHHL KVAfUKS

Veuves ci Amendants), les Aflclejja foni
u t o et l«* ruvffln <!« la ifitten rti-|

f[jll*s t-t ••» t
M-* «e luire etniMaltie a M.

Corse, de rt>rnee u*o
)iirtem£bi.il. -ec leurs iioxo et preu
eur ancienne et nfttmlle adres;,i\

A rip^E • ieur «claratlou, Us
'Kàit tm\"

1.) S'ils aw. pensionnés, le nuu
du titre de pension, et. le «as

MX d'invaiidUè et le numero de leur"
carte d'Invalidité :

2) S'ils sont anciens combattants, le
numéro de lenr carte du combattant et
l'Offlee qui l'a delivrtc :

3.) S'ils sont Pupilles dfl la Nation.
ur date de naissance, la date a la-
iclle Ils ont été adoptés et rorïiee dé-
lrtemental où lia ont été inscrits.

Le Becrétaire Géniral de l'blUcs
Départemental de la Corse :

A. FTÎESSE.

CJjuam

L'ART DENTAIRE

BASTIA - T#i . «71

«EORGES «APAiRE
gjiirurgn-n-DeiiUJf d» I» facult^

da lUdMtna 0* Paru
•• C S, de iTJiUverstté

Information* Loc&lél

fe Juiti 1B4J. - - 'Htat boieres d'Aïs»-'
iimquent Algajola.

LLI vilf eat mlnr & SUC et incendia*'.
2a juin 18*5. — • !ïâliîlinee, à Muu

d? Plttro Morttl, aateui d̂  la ïwitw-

Paris. 28 Juin 1915 <15 h. S). — H
|diœj»rtant à signaler au cours de

il. si ce n'est deux àttAfÉes alteman-
s. une a la tfànènée de Càlonne, r
' a l'Est dp Metzfr:.! qui ont été t
* de il* repmis.si-es.

HEtilONALE DES" PENSIONS

La Coin
a*tia a li

SANd
NU KM J

Atitow 4e fe
; II. f. MAZOYÇIJ

.:«<• pal Sacr et par

ITêEiuiîuie de.> Pensions •
nu hier jcum'27 Juin, «m ai

^ieiice bt-mensuelle, sous la prêaldem
île M. Ohilini, prêiltl?nt tic Chambre,
iissislé de MM. I
LcouelU.

M. l'InK'iKlant militaire DOmicent,
L-oinmissaire du jjouiviijeinetit, occupait
le fauteuil du ministère puBlic- r

U greftler d'audience était M.4Fèli-
cien Pierassi. ,

La Cour a d'abord rendu 11 arrëtsi

rfaTis les affaires de c-eiisions plaidêes a
l'audience du 13 juin-Elle a examiné

isuitc les affaires inscrites
!3 appels émanaient tTe M. le Ministre "de 'faoi
raf. Anclei ' '

appels
ibattjnts et Pensl6hm

raient, êic interjetas par Ifs
'uvea d'anciens rniBfaires. .
in. fTntendant a conclu au nom du

:!iiuiStre. ^ [
Maîtres de Montera, Cancem>rl.'Ven-

urinl. Plelrl et Orsonl, avorals.'*6rit de-

M. Lvonelli Terenct- ; M Leoneui
Toussaint et Madame, u ^ l.e.lucei :
Mlles Françoise, rotette. ;.f-:if--ni*re*«
et'BBnotlne LedrifOl ; .f"^" **;„« " W t

M Frtte Ahloine, Madame, née Leonei-
rs (illes : M. Simon-Pierre LBO-
Oavignaiiu ; M, Te'rence Léo.

il. tt Mfne Bartnelemy Leonelll. percep-
ti'iir À Cervlûnp, et leur fils ; Mme et M.
Pasqiràlfm, capitaine aux armées, e|
irttrs cillants ; Mine et M Grazlan;. d*
Vetuolascii ; Mlle Lucie Leonelll, de Oa

; M. Pa^qualini Sylvestre, 09
ij , Mme et M. Pasqualini frau

Cois, greffier à Morosaglia, et leur fille;
ime et M. AiiraiM. de Morosaglia cl
•or fille ; Mme We Tomasi. de Morti-
f i a , et se;. eiifanU ; Mme et M. Ori-
anti, de MorosagUa ; Mme et M. Pas-
iialini Jean, de Wurosaitlia ; Mlle Pis-
iialiul f'Uvie. employée des Postes, a

JToulOii ; Mme et M. Angeli Charles, ia
jMa^eille, et leurs enfants ; Mme et M.

melil Nicolas, de Gavignaiio, et leurs
[aut-s ; M. Crucioni Franklin, tfe Ba-
to ; Mme et M Crucloni Pierre-Ma-
et leurs enfants ; Mme Vve PaUzai,

de Côrt». et son fils ;Mme"l?velLucUni,
de Saini-Laurent, et SCÏ eiifanU.

Les familles Colombani et Marfanl,
, ; Saliueti. de'àUÏceUi ;

Renucci d? Pioeçloia : Martini, de Bel'
? ; Palmesani. de Giuncajo ; Ple-

tn François, de Bastia.

de faire part de laOnt la doule
perte cruelle qu'ils viennent d'eprouvcF

,brau-p6rc grâiid'-te
ncle, cousin, allié et ami. pi

«ec?tr^ à IH-one flans sa Sfme

'lèmes de la'
contrrtf dfs t

inJe ïa^^jen»*" '••"j»?
sur malle, qu'un i«i-ifor,nMi [-'

place au .-.KTir ù-i {rout«B#«I

nt tplos de 25 inil^iun
[.tffmottrp un effort" de d^-
r terre oa des gntalltutwii

une seult' niatierc'-
votr C.s Baikans QUI se
.l'être utilisé par 11 la!

. MH qwi

dam

«flt 11 acheté le stock (larmes £ai
pr^beetiper rie leur valeur, errtain
irait'de Ireuvrr ici on lu un ou plusieurs
Cefieraux lrrP<rnliflr* oui se fassent .tr
fomnioafc, de ce lai s*.*-jMHr-compte rtr:
Ar*nKnx aUpliis-

itfâls aujourd'hui, le* temps n'étaicr.
p.us a l'optimisme : .^s communication'
pouvaient être cou.prt< avec l'interimii
du pays d'un Instant rt l'autre, et ïf.
«lnq miïli* fnsils-milrailJîiirs avw le-ir.*

s de c s pou j'.t f
s le

îii-n.-i- . .- - t * s deu*.foi.-

Gmi nr • : ' r. • ••' '• -

t ,•. :• ., i i...r un temps " t t ' t l J :»

«et aff.iires. Il dépouilla 1rs Tlrncs fi'»--
fres'd'achat q«- .-.-s commis a*ai-n:
di*swei*s. lit J* loia! c"e et qu'on Ini * -
mandait et de cr qttil pOOTT.i!t Toumir
Mia« ix u ee Jours. Dn vapew ^p:un*
d'AUKlrSJW. *ppor'*»1 ws ijinafi^s. <r-
la tartne ; i'oir « t i r bateau, qui venait.

» le chinois n son c

ractietf'nr

• dus ? dent;
patriot-

- Je ne conrisU
Je nul eu .affaire iu'-i un lntefiné<ll.tt
rc riu* Je cornais bien . un hriimw il1

|Tch(.-fou.'l; lravafl!e pifner;tlement p*»U'
généraux d? la CMne dJ W»rd qn
•ment les fniMhn» en j»»nrVrmn

'kouo.
Kin-Tne:-,. qui'avatt e aie t(tnp« *

pTK-rt:lr friidant que le rourrler «-c\
)ii(]Uai-. ftrrlsra :

J'ai peut-elre r^ rue Vous-MVrtti-7
ieole;nenl. r'e.it chrr
— $u"ente'iin'è?-voa» par re moi- Kin«

- f*i;iq mille lusils-mitiailJeui.*. clii<]
iiUmiu de eanuuche;'. armes ue latrie
jii>>n tï\e'»inr de la m "i Heure qiu;i(4

Ou en demande.^ cent O U Q J ^ I C niilli
. Votre

dix mille l N de

Ktti-Yii'!. s1

ment dévide
rcllemei:!

•tait, oi le vi
i Cimtnuer w

; pem ^ ^ î re * ^ . ^ ., ^rtrimen .ui de s n j^solee d.
1 ,..- Cr, . . endanre ; îomlque ren-

u~ , iTue plus sensible P»- ^s r.écessltê a.~-

rAa-rlatiqae *n | w n , 1 ( l j ^ , . k l d m ï M n t ! fasciste. ; elle.

i r6le i
ôam»igne «t l'amiUe •

it de Jouer a i'
premier plan. A l'Est
Albanie H tratisfiM.ii
[<• itaîien.
La Libye proftmjre H\ Afrique le bar.
ip-Hol'd de :a MédlU rfanee et Bhddi

tare a'Ta TWi-ttrie est un ptflnt d'tppu.
>rtrfl# f> valeur en "MMIterrane* O
etits:e
C*"e«t dans ep i*rH>v.r que t

vie par des colonies de lutte
r\ niKOplmés e* nne fntenfte pto
i.r atait tenie
ice jxjlilique ci tvvmomtque. Dr:

mars 1»34. "MuasoBni ne procîBirt.itt-i
l'pas te Croit natnrt! u rexpamlon lta
f»nnc dan* !e prorh,- et le mn?en O

it ? L'Italie a r*«"* <!l"1ï w r^iom
(•Spilaox constttfrataleg ^banques ei

flitMirem rfUcua H l'Etranaer.

douteiKe et donc d'une vente dll
ni. ux valui' ' • i i i i l tult i il >n, i

lce moindre et certain que trait j *
en voulant trop -:asner.

- Le paiement 7 "emanda-l-il em

nt le kndfrnâin

A vp t heures du
f — Ci-mptant su: utv

matin. Kin-Tu?n -Haï. J'ai an chèque •

e O u

ii avait prli quelque repo* sut le «r^ri | — 1
«livant (Te sor. cabinet, fat revelUê par
iiult Oc la, canonnade. La bataille
r.r*nalt »' *• :d de C^anc-Hm

M».* de':i rr< r.'nunls « - - t t :
Hrit#s. La Journée Beralt enci 1
court* pour accomplir toair ia 1K-.>

i 1e ru*h •• Mir

on peniii*n5alrr t w On etiot
rtnictr^ cMle* qui «tleint « I

.H. Miiis c>rt esalemmt une
qui rend Re* eoihiftnnlcattonK
e^ iributhifes de la mer et sur

éon commeree avec rexterteur pr«qa<
• ' ' ] . ' !

•tîme,
|»lennes iMtssMit par la Veoitfrran?e.

tréis qnaiis du trafic maritim*1 ita-
rten frnpTunteni les Jeu» IMÎICS de W
Medtterraner qut soin, sons lr urTrôiç

«tplique leur pontlilUF, leur attitode et
urs aspiration

La Cour a renflu fmmé^iatenient qua | l

(re arr&ts dans dçs affnlr?ii vena j
rcs J* -s m^dlca!, -1"* a'in
ifRofr.; :dl:« antres .-Wâif-s Vîai8?î^"-'î I t e s ^
AumVnee rfincr ei a renvoyéJ au Il'Juil |2B lutn. a ' t l Tieurr-

îct lu p.ononeé «es arrtts les poncer- ! Le présent ar^ t i n t lin. de lettre »

rÊr6ne

M r - i Le présent arî^ t
(faire part.

AVIS DE LA 50

Les Bdulàâgers G
ÛC E.r* wnt taf-

... L •"

"i., '5oni c.

aune attestant kur qualité de bou
langer et le nom»re de clli

LA

clés de la Méditerranée c'eit l'An-
•rre qui les détient avec Gibraltar f r

suc^. Au rebours de fflalie. nie »V
t son principal rtaWlssemfnt a:;
de cette mer inSéVleu»."file consi-
la liberté du plas crmrt pa*ia>

> l.i Métropole rt la plus impcrtïni
de ses powwnnï. linde, comme in
M-eurité de x* po'.ltiqvc Impériale.

Eile *c»t assure dan» ce but des ba-
•s jciwte^iques de pr*im<r ordre judi-
enwm^nt r'pa:lics dans toute la

diteimnee : Ulbraliar, Malle entre U

Le prix de la Uaî> de farine est flx<
340 francs, plus 20 i r pour le sac

0 francs seront rendus contre 1 pièce
e Ittitendanc constatant la remise di

Carnet Meodain

el I.i Trfpolltaiw. C1>'
pre qui *:appose tn Asie Minrurc ii Hl
e.v ahif-l q-H" *ur la rfttr d'AIrlque
«pie et en Palerttne «« ahnutit le 1
^line anglais des pitrole* Cr i'Irak.
Le dm*»*Ut d'ensemble représeï

ù, >» rranre a l'Ouest, de H THrtrule a1

it. paralyser loate action en Kedïter-
iée et main'r-lr «ne supériorité mi-
„ . pm s dt.ïinee a se prfmimlr con-t
toute atteinte au A-ï- ^ qtii ris-

Hier a etr ceJebr*. M -1
|Jean-Baptl*1e. <lan- 1J plui

llte. te maiiase de .nader
tierite Fillppotti, avec

|Cal:laud. lieulenaïU.
A cette oecasion ntms

oi»elle Jiat
M. OCOI^I

eille
bon lie ains
atirmx ans hfnrfnx

rafts rrr tEl,rtst?AWfr.s

I* Dtrcetnr d « P. T T. df la Cor«
Inloritie que Je trafic aérien est sttrjpn-

!m* .i partir du S Juin nnr mute* 1rs I
;IIII eitpluilccs par la Cic k Aii->'rai,
f ' > - mm pris la ii«no Marseille^Ajai'
io-Tunis
t u ronscqufnc? aaotn.c rurespondan

* avion ne t>Ta plus aciéj>Lée jtuqu
nhrrel 'âWs' piwr les desTlriaTlo

"frw pratiqué sur U"i*À.''-'.'(u^t-rlh*
du 27 ;u>.. I''t i

'petiti pois, 3 Iran-
Pommes de terre nouvun.,, A fr. le k(.
Hurlcou vert* piats. 2 francs le kg.
aricots verts lin, 3 francs ledits.
Haricots • Coco > • ecosser.'i fr. le kg

'Salades. 0.3Û et 0,50 le pied.

Cho . 2 et 3 f s plere.
totrféettes. 0 25 et 0.40 pièce.
Paroitrs. 1 ri 1 50 le paquet.
HVl.-s, 0 5.1 :.- paquet.
itaOrs. «50 If paqner.
Pèches. 2 et 3 francs le ttR
A.rlrotï. « et 5 Irancs te kg.
rralse^. 6 francs le kg.
Cerises. C franc» > «c
Ani.ind.-s. 3 franrs > ka.

POLICE

4 ,-iiir dCr.iut d Kflirhase des prix de»
t1!' limes.
1 pnur wns Interdit.

.AmCHAOE DBS PRIX

l e Commissaire Central rappelle qm
* prix de veut.' des fniits et dei legu*
les doivent élre untionnes.
Tons les vendeurs ou revendeusef *ont
nus d'afficher d'une faeon apparent*
très lisible les prix de vente de leur*

r
à tt>us les C#mmet'ca'hÏ8 *"
de TArrondiss'êméîïf
le 4/ue n'oit fa nature de
leur commerce qii'fls doi-
vent rester oîir t*ts et con-
tinuer fa vente Comme par"'
te passé.

€eu.r qui auraient
devoir fermer leurs
ffasins sont invités à les
rouvrir dans les 4S
res faute de qnm ils s'e.r-
po.seraient à despoursuites
&t à Va misie 'des mar-
chandises stockées.

Le Pttltl <l« ja
Légion d'homu-ur,

Vu la eirm:^iie
tfuvitujktncii!, en
--T l:i limtluti.m d
i. tutl.

Coniliirant (|Be

'clCVai;(i ff\ prix

eon*.

de U
4<tte d
fî phi

dani 1
•\ 1;»

M*- —«,

< OfOCWr de la

leSluiLitre'
u 17 mm Ii
t d'achat

état actuel
prortuctlan

du

m.
di«

l ia
t depaswr daru

luîvann, eonformémei
inscriptions de la circulaire susvSée " f
BorMM, 12 irsnr» . veaux. H ; pores*. |
i ; jVime.i nifutwi.i. Ifl ; brebli. 10 ;
icvres, 6 fr !e ks.
Vu .'artu-it i.JK du code cim.
Vu l'article 313 Uu code pénal,

ARRETE :
Altr. 1er. - Le pi;x de vente au

tail de Ja viande de brocherie est tixét
la façon suivante pour les villes d'A- (•

. Bastia e t Cor te :
BOVIDES :

K 26 francs le kg. : faux-filet <M- |
fBums1

ilre-côle désosiee 20 ; nor
15 ; pa'er désossé -l

VEAUX :
jpc. 22 rranca le kg. ; eût.

22 ; avec os, 18 ; e;«ul? désossi
poitrine 1Z francs le kg.

JEUNES MOUTONS :
Gigot, au détail, 20 francs le K<r

MAX IJ« nntClN DR ttUb
ancien eapltiioa d^ (Ja»aient

l*ts : • tnanm.
:::::

BRIANL
LHonune l'Orartm

l'Uuiua* (TEtal
pu*

JOSEPH SI3CO
t & la Cour c'Api^ de P*rU

Pri. : 10 Ira.Wfc

COR5ICA
rU.HF PEK PAESI

du " PETIT BASTM1S '
en mén
a i Artm

ie lerti|is i|ii':i

inittfitlkin CICH

dot vent être
la Dii*ont*iiii
Postes.

l« servie»
ntlrosseas.
eu lutirnnl.

A «.A i»Ai»i:rii:im:

du •• FI3TIT

Cartes àlûmïùé V HIV : 3 Fr.

M

La Maison Agricole de la Corse

(K TKOITJEK Dt I/LtDLK-VV* K ?
mps i\tp

*& jo-u.oâux quotidiens et hpùdoma-
i m t i paiiirûuL publier les noms, pre-
Ccmii çt lieux G jrig. \v des évacués qui
demandent des nouilles de leurs t"
»• " -' nu- ' r, .s et prénoms
OÙ .^.jeiciit» Mu» u u i interdit aux
•xirnaiu de publier k i adre&MS actutJ
.' J JLV. ;.- . •' âes autres-

Kxenipie : Mmme Lucie Prevot. «»a-|, j (. | l t n rée^rurtp r t i
- " ' Pfrorne -lemantfp des ̂  ( J a e o n ,

LUUVCI.I .. ' e Pierre Lambert, u ^ r . ^ ^ * . , . . . . _ . . „ .
Eêre. evacjet ue Bouchavesnes. (E
.... . . . . ' - dp ia somme » 4 I

<ie ! Mais îournir, pendant des mois, i
•ITort L'untniu. malgré les pr<orcupa.tifïi

dorance. Pour vous .-".trier il *- tenir
,J.> liez donr se lu QmnTtniine. A tasc t
huit plantes ionique; et tl^ g:yc;roiiho:

n constituant

U: ME1LU.ITR COFFRE FORT
Pour

rlllei
ç - J' <.t-o..t.
juiï * rauAuiiaca jsu
ann derrandeurs

ui publient une rubri-
>nt tenuï de faire
central de Recht
rue ce Va«Ene, à
un fichier général —

mt d'ans les de;
ois et dans les

moyen .*- . . -ial"cire--
ie Dii-tcr a la France tn sonacrivant au»

I

Les Journaux qu
que de ce genre so:
naître A l'Office t
des Refuses. 13. n
«S — un .Mite i
l u Indications figu
des de rerseignem
ponsei obienues.

Le* chefs dindustrle ou de m
mcrrialea qui envisagent une relnsfal-
laUon de leurs usines o» établissement
dans une vMe de rintêrteur. pourront
faire connaître, par la voie du Journal,
leur adresse prrspr.r.v:ie aux membres
tvtxMés de leur personnel, mais sans in-
diquer le lieu de la nonvelle Inslalla-
Ilon.

Les Journaux peuvent également pn-
felier lei [ lieui sjffrni
de« é!us ; sénateur';, dfpiilef!, c,wf*
Jer« reneraox, des magistrats muiiin
pan* : anirts et adjoints, des «exéui
f** de mairie, des services départemen
taux et municipaux, des éUbll.-m.-nru
(ùanca-rcs et de leurs succursales.

INSCRIPTION MARITIME
_ _ AVIS —

Les pensionnaires (l.omincs. veuves et
|orj:lielins. dont les pensions sont assi-
;nw5 au Prcposst du Trésorier des In-
•ailtfcs de Baslla, sont avisés que Ici
irrcr3ï<.j du 2me trimestre 1040 arri-

vant à êchéanee le 1er Juillet prochain,
it se présenter AU Burr.m cr

rinscrlptlon Maritime. lu:idl prorliain.
er Juillet.

nldl et <Jv 14 h. 30 a 17 .h. 3U
ii> -- Le mitin pmir les hoatmc*
bt -- Le snir pour les femme.'.
En raison du repliement d'ua wr
nmbre de pensionnaires a lintêrloijr

du depoWement. rétaffle feanfrie m t
•rt Jusqu'au II Juillet.

ABONNEMENTS !
Il ne Kt>r;i donné suite

qu' aux <iem;in«1t*s iPabon-
H**lUtlil îlccoril|ii(i;.»rri (lu

PORCS :
>n dtsoôdu maigre (eaCuloi
le kpr. ; côtelettes désossées Ifi-

iet». 20 ; écU'uc, 18 : poitrine fraîche,
; lard fr.nl» 3 ; y.atc-eôte. 12 ; lard,
; panne, 18 ; iaincToux pur panne, 11;

iaindoux avec lird. 10 francs le kg.
CHEVRES ;

Olgot, côtelettes et rofnonade, 10 fr.
1 kaos. ; épaule, 3 ; coTMcr et poitrinej
tr. , . y i'\
ART. 2. — Le prix de «ente au détail

de la viande de boucherie est fixe de lai

nés da département. t
BOVIDES •
Quartier de derrière. Jusqu'au*

cres ciiles, H francs le t ;
2.) Quartier de dtvaat poitrine, col-

ler, jarrets, 12 francs le kg
Le filet restant hors taxe J

VEAUX : |
' > Quartier de derrière Jusqu'au» â>-

2.) Quartier d* devant, poitrine, co^- '

AHT 3 --CUH].., -r--fr, • '— »*.
lu d'après jon poids 1 la tare cl-deîsti«
Te mir 'fr ' T ibterlr ur prlic exacte

AITT 4. — Les bouchers seront ten
d'atncher sTir ces tableaux spéciaux

ffu public et très lisiblement le*
[prix de la présente taxe dans leurs

.ma de vente à l'extérieur de ceax-cf
et l l'étal.

ART. 5. — Cs devront pour élu
ente, délivrer na ftiilletln Indiquant le
inreeau, le prix perçu et son pold».
ART, 8 — MM. le Secrétaire sérierai
e la Préfecture, les Sous-PrcfeU, le
ialres. le directeur des Servtre» VéWrl
sires, les Cominandsnls dtf pendarme-

Vic, et les Commissaires de Police «ont
• l'exécution du présent arrt-

lu.
•fMt à Alacno, le IS Juin 19«.

U! PHEFKT.

:urce par l'Usaee quotidien
délicieuse tisane Vichytlorc qui ass

cie au WenralsanL effet des plant
'mPÛlcinales et aronmllques nui la enn
posenl, IPS principes actifs des eaux C
bassin de Viriiy. Prenez (î<me riui^ili
de de prrudre après votre repas du HU

ne tasse do tisane Virliyflor.'. qui .-
préparc comme une tasse de tfie ; vou

ensuite par poiïrmaudire
car votre santé s'en ressen

tira. La Gcîe Bte ; S fr. 90. Tics Plii"

ïa.

ntia

J^ttlC

HH fiM réfuté».

«M»i,,,.«

TeltpbnB«

r O r « « i.,

Ajiilr*e àf >f

r_ Ors art M M

H U E I D 0 6 E I O ' i U J O i l S I ' i l O I

BONS 0'RRIItEITIENT!

Mîtri: de Bastia

ALIMENTATION

AVIS

.aiftdle de la pt
fins. Jfth«n*r«hrm< brrtcrriîtw»

* • 1
- et «• *i ve.istP, d*
"vtii ttcMe de se çVé
..!• ï ,,; - e(p Mdir.llewent l

*»]ffert

per U tonte fies Tnée»,

Eh bien, mais jr> enta qve raffal-
1^* Miri«o*Tna1purs ne '(falffnf pa*

que le pif* ^fflrhe.
t. ils devront
nat d.* Paire.

Nous fil-ions n
s ii<. vouloir

essentielles, cet!
* r t atr«r»»(e d'autant.

la rr.ilit.qu
rrmMfrr a I

ri ter l;t snspt;H»ii>ii «il
ur ilu journal.
CHEQt'E TOSTAL N* 153 -

courtier é*t̂  1* • ̂ Ine p»r*l oae Ki
des qui mr>t lnmffl*rift*Bh s j t,v«t

f J P f » W3IÏT» Là3(«Ta'*r»fl5 f* (vineo les Bi-

II est rappeiC aux épiciers

de la TU1« qt'tis sont te&ot

de gifder tara magaiiai

î l î i o n - | » w e r t s « pHte Ils peurtW

<o)>«poïer à u pas être

défiles au

seront

<kta magasas « s

-ttméi,

OVF- INFORMONS NOS l.FtTKflï^
QUE NOUS NK MANVUF.ROSS PAS PS.
PITBI.IER A I.TKVASroN TOUTKS PK-
MANTJES M: RENSEIGNEMENTS SUR
LKS PERSONNES iDK NAT.ÛNA1 1TK-Î

1NCA W K KT BfcLOE i RESTEES
DANS 1,ES REGIONS OC'CUPEF-S OU !
BIEN BUmiKES. I

J. 6ATAN1
PHOTOORAPHE

n, Kmimrd Pion, n



I

i ; : "• MENT Al'X

Knrju ik lu t u r*
MODIFICATIONS

AU SERVK'K DES 1 BAINS

Ut Direction a : Honneur d« purtor
la couiialsjuneu .du messieurs le* u
gtts que des modifications doivent t
tsalisees Incessamment dans l'hon
des trains.

Prière de 3e renseigner aux if»MJ
attendant U puDiictUou ch-s poim*»'
boratrea

Sl'KVEILLAN(E DUS PRIX

de la Ville de Bastia. officier de la Le'
gïon d'honneur.

Vu la lui du 5 avril 1884,
Vu la lettre de M. le P r tk i de U Co:

se en dote du 12 Juin 194».
VJ d'autre part, le prix de vcni

poisson axé par !<• (' mite di'orirteraen-
ta! de surveillai:.? tîrs prix,

ARRETONS :

ART. irr. — Li' js.-ix de vente du po
son de mer dans la ville de B.i.siiii, i

Première caUjorie, — Prix de vente
par les "I-L îieunt au port tle déliai
nu ni : 12 francs le kg : prix de *
au (lèuul fAi les revendeurs : 14 fr
le Jîilogranime : dorades, merlan, loup.
pageot, sole, musbelle. tient i, brochet.

2mc catégorie, — PrJt de viiite p
les pêïJiears, 10 francs ; prix de vente
par '.es revendeurs, 12 francs : où lad*,
poiïjjns de ro^he. bcu^labaji-e, rascas-
se, chapon, jarret, mulet, culmar, mu
rciie, anguille, stvereau, congre.

imt catégorie. — Prix de vent* pai
les pêcheurs, 9 Irancs le ks. : i>râ a*
vente par ]ti revendeurs. U francs le
kilo g ranime : maquereau, salpe, oogue
•anime

«me catégorie. — PrlJ- de veut* par
les pêcheurs, 8 frnn-s > kg. ; p:ix df
vente par les revendeurs. 1- francs 1»
kilogramme : me, priilpe, soupe, sei
che.

CBtTSTACES
Langouste : pris des preneurs, 14 fr. ;

prix des revendeurs, lfl franc».
Homard : P--X 0?s pécheurs, 12 fr. ;

pr^t dts revendeurs. J4 francs
Crabes : prix des pécheur», « franc* :

prix des revendeurs. 10 francs.
Oursins, ,a rf"uza;^î '• P'ix des pé-

cheurs. 1 fr ; prix des revendeurs, ï.30
ART 2 - M le Commandant de Oen

dannerie el M le Commissaire Centra!
de Police sont charet-j de :pt sr-::t!on £••
présent arrête.

Bastia. le 22 Juin !'•«(]
Le Maire H ilr MfiNTLItA.

.u> Prclet de U tYre cfflvlef t
etiou d'honneur.

i a lui du SI août 1924. reutlre
Xdtiuu des prix limites tit* produit

de U moût or* du b t.
L\Tsidérât]t que le pris limite pot

i vi-ntc de la farine pun.ii.ible Je b
U- qualité courante a ete llxr ^iins il
Tipurifinent des Huuchea du Riic
118.05 le quinul m;t. nu. rendu c.
ire boulangerie UurselUe ou gare
lUai départ Wa*neillt

a l'atis n date du 4 JunI 1W0 de ia
i Cci>uruUâti
l de la Cowe.

des fat In.

ARRETONS :

ART l'-r. — LC prix limite qui ne ;
1 eire dt passe puur la vente de U fa-
jie |M:Uhabit ae oie de qualité cou

:e est fixé à quai dans les ports du dé-
partement a 3L'tf-25 le g uni ta! net. ni
frais (fe transport par mer compris.

Le bénéfice de* commerçants reven-
Mirs ne pourra puur cette farine dt'paj
r 10 francs le quintal. Ceux de l'mte-
eur pourront appiiqner une majora-
)c de 0.25 le quintal kilométrique :>oui
Î frais de transport pur route Ou toit
m e , La majoration a percevu..- m
mvaut dépasser 20 1rs.
Pour les farines rit bafqii^p.s (jual AJ?*"
3 et destinées à d'autres arrondtsse-
ems qu'à celui du chel-lifu, les frais

le transport supplémentaires d'Ajaccio.
te ou au port où elles auraient été

al s

•pori dans le prix de i
lue el de Curte oi

nt in

.- r!er

;er port à destination définitive 1< prix
sera majore de 0.25 le quintal ki:o-

.etrlqtic, la majoration nuxlroum res-
it fixée a 20 1rs.

ART 2. — Tout wndeur de farine
d'afficher dans un endrol! bien

»parent d* son magasin le pris ma-i
pratiqué,

ART. 3. — Tout vendeur de farine dis |de
IJ.^ i

osant il'un stock sera tenu de fournir 3 .délai;
clientèle dans la limite de a s be- remis

;ns normaux, de la larme au piiit il- j ^ .

UUUHUHU

CAKTB
La n t u l a ftUX lutereaMa d« U cart«
KttumutkKi w n tel» A im mairie

(Salis do Conte» Muni.-ipa:i. le matin.
a neurt.. i

es chefs
:eurs isolw doivent o
tes a présent, se muni

cuments suivants a produi
de la n-na!» dea cartes :

Urret de tamu> .— Carte du
préfectorale. — Carte tl'klci

,iué

par le Comnits«ir« Ce
— Carte <rid*ntif» professionnelle de

ttragrur de eommerce. — Llvre's rti per
m t t m i w mlltta.res et dlnvalldité. -
arte de combattant.
2.) Sujeta d* nationalité étrangère :
Passeport ]u"l" ' l deux mois de real-

•nee EUT le territoire — Carte O'id-'n-
te préfectorale on rwruhsé de ei'tte
irte î'-livree ra r la police après d-u»
,OIÏ (!•- résldeiii-L
3> D*ltw*t»c« de ta rmii* aèfinill

«•a1lir«-ntati(m. - D.* lier» ;
procuration. Les tiers d f i lai t ê:r« "
iKatclreTrerit porteurs d'une pieté d'

ne!le.

IMPRIMERIE DU
PETIT BASTIAIS '
I. BMiMTard do l'ttala BASTU

«M *rlnr*lMlM

•* 4e tOUIr* t** tr iai

NOI ^^•r^ de fa-
responsablesmille font pfr=nrmelli

la eerurlt* if leurs tfecmrarions.
es fansses déclarât ion s. liitmsatinn
coupon* et des tickets d'mitmi. If
le d»s eonpons et des tickets, expo-
int le contrevenant tmx sn^ctiw.s êe
It commun, et. e i mern" t^m^s. aux
ies ri?mmi«P! v^fruis par la t«l sur

T 1 enrte d*fllî T**if itlon n* pourra, en
TTVT " rie p1?c# d'identité
la pnr*!1 r™ Serra donc pM

: DE MONTERA.

CMTLO1 DE LA TARTE
La consommation du sucre est «

e à partir du 1er juin 1940. Cna-
iupon r.' 2 de la carte individi "
elle représente la ration mens
est fixée pour chaque consomi

:,e consommatcar M présentera !
1 détaillant habituel muni de sa 1

Le détaillant « t a rhe ra le coupon
2 du raola d* ïulB *t remettra an eon
nmateur, contne paiement, les V5(
sucre constituant la rnilan du 1

rtataox de loi*

TN MiVKKItL ftilUltKISE A( MlR
ICE DTN P*.KSON>flI SPtCLVLIS»

La Client duit «'adresicr K^UJ besiter à
rtmprtowrta dn FETIT B^STIAIS qui
fHan i* MM Iraprlmea »*e« le plus d'«l«-

ARRETE

lie.
A défaut de farine de qualité couran-

devra fournir au prix Umiu. ia la-
dt qualité supineurc qu'il ceîient

AHT. C — II est cor.ititué un stock
jnié de farine de q-julite couran-

.erïimti seront tenu*
aulant que le commerce t « a
ilonné librement.
commerçanU devront en co

ience pour Icar vente en farine de
ité s'approviàicnr.cr sur ce s
ae proportion de

ibuer

, , _.. grossistes re-
tes étBts modèle II et Strr des
(*> 12 bis qn"118 adrp«^rnn
de chaque mol«, à '^ iîire*t

• du Ravitaillement

Appr^visi AU n ê ne*fit riev VTflieiieiff, I
b n n t n i n , rafrtiera, PalH«l*>r»
TWÏnn-, *f famBle.
Les hfttrtlTS. TWtnnraleur*. rr,fetli

•t nrr^loris rT> TH1Tlfl>, ainsi t...e
ifitrsier* et tï'xœr façon cértfr.T> t'-

a délivre de permis d'im-
irtattoo que à c

inji pri >»
ix étant d

es importées
au rempiact-

ci*s tarifes qui :«ur eeror.t livrées
K i t mesure de leurs bwolns.
•as échéant Ils ïfronl approvlsion-
rer-tement «ur ce ilock «Ion leur?

Ajarcio, > 17 Juin MIO

Le Préfet : J. PETITJEAS.

Nous. Préfet de la Curse, oiKcier ic la
Lésion d'honneur,

Vu la loi du 11 Juillet 1838 sur IV.rga-
lisation de la natinn en temps de guer-

re.
Vu la !ol du 5 avril J884,
Considérant quil importe d'éviter

ont gaspillage de denrées alimentaires
•e première nécessité et de veiller à ce
lue chacun en reçoive la quantité nc-
essaire et suffisante â son allmenla-

ARRETQNS :
ART, irr. - - Toute vente do Tarin.:

a ni fiable aux particuliers par «aile est
iterdite.
ART. 2. _ La vente au détail de la

arine panlûable ne pourra être efTre-
tuce que sur DU bon délivré par le n-!.-.;-

3re île pfrsannes composant la JJm.i;.'
Je l'jclitteur auquel défense sera fallp
le s approvisionner riiez Us boulangers.

ART. 3. — MM. le secrétaire panerai
je la Préfeclu.v. les Sous-PréTets, l-.s
Walres, les Commandants de Gendar-
merie et les Commissaires de Police sont
'harpes d* l'exécution gu présent arre-

Lc pavîinent des alIocaiJni niiiiïai-
rea puur le muis de Juin 1940 aura Lou
Place du Théâtre (ancienne salle de !a
Justice de Pals), aux Joursxi-apre^. do
i heures b midi et de I t heures à 18 h.

M.-udl 25 Juin 1913 : numéros t à 500.
Mercredi 26 juin : cuméros 501 & K m
Jeudi 27 Juin : mîmêros 1001 a 1J30
VcadrciU 23 Juin : usai. 1301 à ?G.H).
samedi 19 Juin : iwim- 2t»l à 23M.

PBETECn'BE DE LA COttSE

Deilaralion obligatoire des i to t t i

de eottate de cuivra

MM. ita Maires du département SvOl

tet tes uttemeura de SUJC^J de auiuie
de cuivre superiturs a 2âU ttJloss. d'avoir

sa lylre Ja déclaration dans lus cinq
iura à la ArLuric de Itur commUDé.
Les dee.araliuii3 qui st:unt laites dans

1« Mairiea feront l'objet d'un relevé
MM. les malrts adresseront BUES!-
lie pcislbie & M. îe Directeur dea
i::e& Agricolea A AJacdo. BTtc Indi-

des i des

et du tonnage dût tau pai enacun

Le Prtiet : i. FETITJEAN.

FILTRAYS

m»

ou

| C

Ml
tu
plUJ

In
IL
rt la

8

•h.

»

1 blea <olRfi
: vne «eiile

h ncii
AtOJj Kl.) t

-g»
TET» INTQ
c et sanj Kit

Oiverlar* d« »«a Sa
•ulns do 0e*

aïojir
A1HIS1
jtUn
^UUI

m

« U .

Lissac
11» portai lamala un* tusvtt* €«-
ri.tceuat l * i ftitt* mal UVMHÊ
n e t MU7eBl skU» da trmbtM Ml

l u u«t - 1».

REMEDR BON MARCHE

Fait à AJacelo. le 21 juin 1M0.
Le Préfet : J PETITJICAV |

LsthmaUqucs <jul souflrez toujo^ra,
essayez la Poudre Louis Legras. dont l'ef
n>-acltô est attestée par fies muller» d»
Cu.acTes reconnaissants. Cette merreil-
*use Poudre calme, en moins dîme mi-

nute, les plus violents accès d'asthme,
Ue catarrhe, d'emphysème, d'eisouffle-

| lient, de toux de vieilles bronchite*,
eon pnx est à U portée des bourses les
plus modcsîes. Prix de la balte : fl fr, 20

! TNCI ce <;r!j rn.Kfmf 1? Journal ; An-

jOoîices, earnets mmnà^lns, roB« on bleu,

«via dn Boeiaés, ele, doit jire reml» a u

> ' « « « 'u . ivirt Baatialr •

rmtn! > mer» r«B'
vr-.'p de leur' iiradvita

Trfr par la Maille, dfln!' le
d n ^ l et

fi-runt d

itaïrr
r>ar

l m
•s îi'j cours AM mon prerêdcT*t, m
mrt du mois eorresi*mdant de* 1
inen aT>t^rtenm rtnns > ras fl'indaa-
1e PU f+ commerce asistmnlrr
Dar.s 'e c;*s où Ir d;ir.?n(Ie de l'ui

,.> ws fpmmerra«t« nr rdr ra l t la quan
tité de suer* % Inl allouf» durant 1

préer^rnt, cett* rlrmand* « r

iPtrfet. amr fins de (T*ci«on.
1 Le Maire.
I Hyactnth* De WONTFRA

BI LLET1N D'ABONVKMEVT AC

PETIT BASTIAS
Chèque Pust»: - AJACCIO : 15»

e d*c iar* «oosertre un abonnement de 1 an ou B MOU on 3 mon

u Journal tK PETIT BAST1AB a partir du 1 » <21

Je «ww «dresse en mène tempâ qu* c« bulletin le monUfll Ht
cet abonnement, «oit la
26 franc».

<3>

WHC, JEANNE
KS UN RÔTI AUSSI
SAVOUREUX .'

PRÉJUGÉS :

* +X£jmfi

4... EST-CE
'•N SAM ?^

L O T E R I E
NATIONALE

Les abonneaMnta par tem du 1er rt du 1« Ce chaque moU
i C«M> : Vu an, M fr. . Six mots. « fr. : TTOM moU. -S
m t et Cwtmlm : On «n. M fr : Six mol», « tt.

Biffer I* formule Inutile.

- * jy - - -CUXQUOI PAS ? ASTRA ê'ST
T f U»\SiMPlc MÉLANGE. D*HUiL£S L

HATURLLLES EXTRA-F/NES . .SA &•
FRAÎCHEUR EST GARANTIB.PWSQUEV^

CHAQUE PAIN EST DATÉ.TOUTES LES ! ~
BONNES MÉXAGERGS MGDBRNES SE ^

SERVENT D'ASTRA POUR SA SAVEUR
^DÉLICIEUSE. ..ET QUELLE ECONOMIE '

MARGARINE

; T:uis

N B - Tout tbocne-r.ert sera renouvr^ âutoiratianem

'expiration. le Journal n* OQMt revient CM »«C la mwlton

nt •<

A

CEST UN ALIMENT DELICIEUX, 5AIN E,

BOVM •• • • • •
cour H ™o. . . . M M ••

coot » ru-

»<• .VISSE N. »J LE PU-3 TORT TIRAOE DE3 JOnuUTX Dt U TORSi,

a

Le Petit Bastiais x Bureaux d* t
crrs ». il.

éO CENTIMES
: AJAOcio : 1U

de la Mlle Corse

tll'UTIDIKN K E P l B U t A W U INKOKU i r i » . \ S IMMOCS
L£ SEUL JOURNAL OU DEPARTEMENT RKLlt: P\R FIL DIRfclT AVEC P^iî lS

Omeui'EL'R-REDACTFim ENC11RF M \ F T I \ BIAVt ON| , #Q CENTiMFS

la monnaie, a p r t extérieur
Uni •nie chr.

isc-rit 1
nique

i." complet et précieux nient oe.s prix. 1.
• nos vieilles chroniqjej un passée qui 'rétabli par des
ait été fclfle. et n'en restait pa.s moins collfctlïM tendn
- s a.sible. Sur . l'opulente atwj
11 régnait en Corse * avant

' production.

l'équilibre peut être
ures individuelles ou
au maintien de la

LA SITUATION

f On a bien compris que eett.'
• abtfrciane.' . correspuadatt
ueiion W) nature. L'abondanc?

e Sam Il ne refila
ses Loiis rotts

: cij]!UAlui)
Car, il IIR faut prt:

sur , a vie misérable
s de 1: •une

1 les productions loce-

ivolr pour presque r i
(tait bien .supérieure y

il.sqjp du [ait de sun t
1 ini>i:iiale était 1res i<

1 le» jwu ! ' n a i

puisnit- t ' a v

J Slrl

L?s q-a'-.e
et puis

I . IT .U> comme la France Ja monn
««•vient abondante, le prix tiL^ pnjd
nojis locales t t de la maln-d'oeuvra a
uuiue C'est un f ie nom «ne uaiun.1

i-.f que .olsqu'il »'êlsbin un deseqni
b/e cuire la produclion local.- dlmiiii
•-i u monnaie qui da.j;s une cortalne
.abondante e.-t utiftw pour lea acïi
f.\terieurs ; ,e des? qui litre devient dan- I.
yci .»ux en période d« tioujle po
.tu ;j. monnaie p^ul ne raiefW ou
vaiow ftqniiifire »v retacll pa
fîiïliicawijt oe la ^roducumi lora
mesimue. qui ivitc tes de ru la KM

'. en aom

iales e lalf-

.uice ure ehi
pe ie, don'. de la m or
ntiiligemmcnl unllser. 1,0:1 pouii t-n a

i-U,,'in le déséquilibre économique t
".-lui. mais en prêt* .. lElut qui ïdlon
îe 1 équilibre entre production ci nion
inie en su, -portan mieux les conaequej
es du uouble polltiqrc. les prêteurs :
rouY.int leuf l'oiipie. pouvant ensuit,
la poser des capitaux prêtés pour dt
epensrs 1101 maies usuelJes ou nnelli- ',
.jii.iunt .xtepttonneile
L 'n i a la lumière or e

n. t - i re . Il y ; lVait opulent,; a bondi
'du fuit de lu piuduction

i3l d:>s uunnes récoltes. Dans
\v (,« réserves monétaires,

•le d t mauvaises recolles — il
tu t «|UFkii:-qi-uii.-< — provoquait flj.

', Le r t iniMTC
| C'est encore u
.vivant sommairement de :enrs rëcoli
h»ana appohit monétaire, nos aïeux
j valent mieux qu'a présent,
ine. s'adaptaient parfaitement,
longue ha&itudr, aux privations,
loris, sains et ilgoureux de ne eortsom
m»r que des ehâtaijînes sèches. Us &

( iraient, nu cnniraire. de vivre, en m
| .-iture on in îiabltac'e. comme des
| tes ; ils en souffraient organique m
'expose JUX pires épidémie!,. Ils en au
fraient Mx-latoment, :Vmulatlan compn-
mee, les besulnii crées par comparaison
Insatisfaits même a une
encouiageant ics ambiances brutal
Une t e r n i e mortallti- naturelle crêi
ie nieprh de .'a vie des autres, la, t
initia'iie. ie banditisme, comme la p;
vreie excessive earacKnsee par l'eut!

la rapide et au vol L'Imp^s^ibilitc poi
un paysan de payer un Infime impôt
> loritîlne d u n e Rrande révolution c

e le nôtre
îe mesure un pays co

a.'ieiidu un peu d'aisai
1 jpport extérieur,

ux. Cet apport acqi
1553. vile interrompit.

jiia à la lin du lftme siccle. jigulllon
îles activités. mudiQe n une cadence *i

itata'ioua 'suliere même l'aspect extérieur des cho-
qu'il tant examiner :e plitiioiiu-ne Blgna- 'nés. Mais il est vrai que le trouble cco
i.' ; . ;r îe en roi liqueur Sans rioutr. m nontlqve n poilttque persistant doit eu
».i>rse. avant Sampieio. il y avait : opu- duire au rétablissement par imUatlTtl
lent* a.ondanr.- * dr produits en iw- 'jeisonnelles d'abord de :'equli*>re ent
lure La m.mnaic, appon extérieur df* II monnuic réservée, imise en reserve
Français, c'esi un coup de louel dans les ' rien mieux que l'Etat ne peut U tarai
a.-Uïii-s multipliées. C*Mt Jlon que dw ' i i r ,-n iA d.-tin.iiiti e; la i^oduetion a
cemaiiif* de D nenciairrs d.- eetw mut- crue. Tel est .v cummentaire qui co'nvi
Hf.lcalniH lidurl.ilre construisent Je* naît rnrjrt- au passaTP Of l'opn-
pJus vleilifs nutison.s qui. massivement, lente anoncta
.-e ifiie.,: dmn fie tintait prenque ion- virus icaninc

1 ]«• Mit.- N e PB
1 >.i ».rii<»\ 11:1 -11.1 M 11111
lyi I:I< \\\t.

M. Wilky candidat

des républicains

NOUVELLES
DE L'ETRANGER

LA fROUKTKIN
IIE CL'ERKC B R I T A W l m i .

Londres, 28 juin. — Le ministre <
mrnltures a annonce aux Corn mut

un accroissement de la production .•
uerre dans lea proportions sul1

Tanks : 115 p. 100.
Mitraillueses ; 54 p. 100
Canons : 50 ù 250 p. 100.
Munitions : 4M p. ;o©.
Les usiner canadiennes ri*
uses et d'armes travaillent ï» pi

dément.

M, MoliLson a ajouté :
— Tout va bien et tout ii.î 11

AVIATION

Lonrtri'.f, 2& juin. - Los dépôts d'.
•née fle Cologiip, le-» usines d'expte.

près dp Uanheim, des docKs et pnria I

ions allemands ont été dètrui

le, 28 Juin. — Au cours de Ja 1
de nombreux bombardiers allemands
survulê l'Angleterre, ayant comme
Jectifs les chantiers Rivais et les dei

inistre de 1,
nnoncé l'en

L il' V,ù JU gni
1 Be!«r;ide a acîrpsss

•nt, fmti'-«U.

DEMISSION h l MIMSTIÎK
DK FRANC E ,\ BtlAiRADt.

La Roumanie cède à
1 U. R. S. S.

Bessarabie et le
Nord de la Bukovine

OCCL.UUTIUN
DV GENERAI. LtFtECHi;
Londres. 28 juin. — i,o g#a e r a l eau

dien Lafleelie, qui a combattu sur
nt fcelge, a déclaré en une ttliocutioi
liodiiTuwe que l'armée français
ilu combattre jusqu'au bout el

l'Histoire 'dira les raisons de ivffoi
"nient.

Le REiiéral a ajouta que la Franc
aïs qirpllp n >s t pas m<ubatfu

STKIfi
Londres. 23 juin. — D'après

flèche de l'agence Heuter, le général Mit.
U-lliaurer a déclaré que le drapeau fra
aïs fonrjnueralt ."i Hrttter en Syrie.

ALLEMAGNE
Berlin. 28 juin. — La presse aLema

e consacre: 'de IOURJ articles à l'anr
•rsaîre de la signature de la paix.
L« 21 Juin 1919 marque la date d m
Grande injustice =. disent-ils, e\

iomphe <ie la diplomatie françai.'"'.

TBOl PES ALLEMANDES
S I R LA COTE DE L.% MMSIKU.

:ome. 2& juin. ~ Des réel m eut s «
ri'Êlmcnts d'infanterie w ma-ser

la côte de Ja Manche.

HENDAVC
Rome. 26 Juin. — llendaye a .t,- or

par les A.li'niann-i

JAPON

Tokio. 2S juiii. - - M. Arlta, nilnu.tr.
Affaires etrauîîêi-es, a et.' reçu par

1 programme du cabinet nippon.
programme aéra annonce denwin

Ï le conseil des ministres.
Japon aurait l'intention de r

os
On a tinp teiidatice -1 r-.-r.dre xe.sjjun

able un Journal de lu teneur du «e
informations ; nous i'avniu cunjtatu <,•-'

iversej elrconsuuces-
Or, un quotidien, le r*Ht Baït iùt , ei
X'eurrence. un saurait earaniii- qut
lUtnenlicite rfe 1A transmission d'une
>uveUe ; il n'a pus ta possibilité de von
ïler lu matérialité du fait.
La composition du Journal e»l effec-
ec cji quelqnes heures, B heures au
iximum actuellement : comment
ns ces conditions vérifier tA. telle In-

formation de l'agencn ou ci'1 la Ratfio
?st nulhentlque 011 invend-c de toutes

Ainsi, le Petit Ba-.tiai.-t .1 reproduit
lier, venant de Home, hi <-uinniiink'aUon |
uivant? ;

jme. 27 jui»:. - M. Paul R[.y:i

10I un permis pour se rvndre au Pur-
îal. L'ancien président du cuuspi! .
idrait ensuite à Lor.tires. >

II s'agit là d'une nouvelle pronaùit
fantaisiste.

se rappelle que quelques joui
après la constitution du ministère Pe-

..- Cppart pour les Etats-Unis de M. Paul
Reyi.aud ; nous apprenions le lende-

par notre agence que l'siieien
président, du conseil venait de conférer

« r le Maréchal,
Le projet de voyage au Portugal <ie

M. Paul Hcynaud a été imagine, sarj.- >

y.t rto\s
••uùJiT <iuo lu ,(,:•.' cfu journal eousist.
a J«.i reniwlïnç, s l t r l e a f a l t 3 wéçla ^a

si qu'aussi su r le* bruits divers qui cir
eutent à Jextcrteur concernant les ê v
iiementM en cours ou ^activité de hauttM
?ersonnalitc.s politioues. militaire.^.

U ce
depuis

• de 1
nlva^ion et surtout depuis J'ar-

ics, les organes Irançuis d'infomia-
et de transmission sont générale-

ment désorganisés, les una ayant éi?
13 l'obligaLlon de procéder à dea év;t
itions successive j . et ifs autres. ;u

Hadio condAauiês au aliénée, ;e Tel*-
fplie accaparé par le* communica-

tions officielins et privées : c'est par
nilliers que le télégraphe insulaire traiu

et lins dépechea tfe nos concitoyen*
ireux de connaître 1̂  plus tut posii-
!e sort réservé à leurs parrnts rési-
l dar.3 certaines rtginns occupée;

du Continent.

Cet afnux massif de télégrammes cou
rique aussi à. retarder l'arrivée des ln-
onil3tions do presse.

La France JIH u r l m est entr. u dur»
ne période dirfieultueuse de rearsani-
atioiî, dont se ressentent loua les d«-

économie nationale
[•ite pc-intfc ."ter» de

duré-e.

Cha< ous doit a''oir 1 coeur de
riser l'cfTort drs Pouvoirs Public*
? de coordonner les multiples ma-

nifestations de la vie intérieurs du
pays ; il serait appert un, d'autr» part,

[de faciliter ]» tâche de ceux qui s'em-
çr~ {ploient à sauvegarder l'économie Insu-
us" laire.

« fui-

ro[jérn

iêriquc- rrrlanic a

itovlne.
roi Caroî «cr.iil :

- La presse ganJr

t dit conseil, de* ton. Te-
apJtaJo, &w?*t entreteno m-

IMKTHIM;

>!>«?, 38 juin - Le Gêittral Catruirx.
erneur cpncral de l'Iniochinc a
de quitter son posie.

LP Général Catre
par le gouwroeme
le vice-amiral Delo

it et :

.11111. 28 juin. - Lrs populad
du littoral Indochinois ont e

euèes vers : intérieur du pays.

KN AFKHJt'F ITALIENNE
I^indres. 28 juin. — Asmar.i i't
it été à nouveau bombardes
Londres. 28 Juin. — De vil* e

enta ont eu lieu en Afrk]ue sppt
i!r it.ilicnre.

Message Pastoral
• • • • • • 1

Londres. 28 J

"de j

iui.<iu< ccutrale 3
«l. ff*ncniï (Meiro-

Zt juin. — Une somme
r dollars a été rotre en
tr contre la 5m e colon-

Leur cht,is s ' e« parle
M &ï*. avocat, rr^idan:
.->., n Cuiunie*i

r M *i;ii>-.' LE n i . P T L I Di f -nc t s e
Hnr-Tark M HIMKftK

! E€Hirr»:>T \ I \ .«'( IDE.VT

] a durh^-M- de Wmd»r » et* endoni

! saint el sauf*.

^ C A F E EN ITALIE
Rome. 2» juin feuU ben*«clero

pi Mu» et lonn«

Juin. — L'ultimatum rus
lu Roum.11.1e a *u de* repercus

es d.iiïs tous .es Balkani

Bucarest, 28 juin — La réponse dei
Soviets aux contre-propos!Ui

>s est arrière ee malin,
L'UUS.8. aurait notifié le

sa première enquête, ce qui explique
qu'aucun mouvement militaire russe ce
se soit produit.

Le <*on*ell des mlinstrc» s'est r«ur>l
xtxaordtnalremrnt pour examinef ^

nimstere a tté Temanté
M. Tatarcsco conserve ;a présider..

Jdc» anglaU <»nt «lUqm« a Ja rnmtlérf
r J.t o-rénaiqiip

ETATS. I M S
New-York, 28 juin - M. Morgenth.tu
déclaré que tout f-thrieant américain

avions doit en construire an^l potir l.v
Orandr-Bretaenr

New-Yurk, 2» Juin. . - Divers JUI
tt>nt ie t Normandie > 0111 cte m u J
séquestre par lea autorites douarui

but d'éviter Uwl* friction n

Patrie désormais meurtrît , son
•rrltorfal s'est modl!^ pour un l>

Uppe:ê aucune humiliation ne lui est (pamiii-.
mpiace par par un vainqueur dont Ja trlsl? victoi

a, tic powibie qu'en mctiant eu or
rc ifi pkca méthodes du mal ; des m

i.n ; des ruines tragiques parsemé
vieille et féconde terre de France qi

.111 de fols dfjii. a canan les horreu
de nnvaslon. Cela, c'est Ja wutaje re;

!é visible C'eut le rn-Jt amer du dé roi
ment de l'Histoire ; c'est la b!e»u

que .«cul le temps pansera, pirar peu que

L'heure n'est pas propice .aux vi
récrimina lions, aux ttgnia atértie*. aux
critiques dcpUcrrs. ans Jugements ha-
• rdes ^u^ ics navrantes decisluns qu'il
1 fallu prendre. L'heure sape e-st celle
iu rwueillement, ceLe des fermes nso-
utions, celle de la dignité de l'effort te-
iaec. Un de nos hommes politiques di-
AiU lors de la déclarai ion de Buerre de
Italie : • LA France, elle, n'a rirn a

dire ! *

- De* «irmenta blifl

u-Cn TClllT

>!!drcs. 28 juin Le * Mew-V
nmes > ernt que 1 uliunatum russe i

nani* s e a ires d>safTe»b!e * " l '

Turquie
Ankara, 28 juin. ~- Dea UIHLPS de ..1

Hotte turque nnnt partie* pour U Mer
Moire.

3 autres cUsrts ont tt* rappeiern.
D autres C ' M M d« la reserve dolrent

-e K-nir prêtre pour lundi prochain.
Le président du eonsril a déclare que
, Turquie poursuivra ses! préparaUTx

Vos eux
ni rien à dire. Ils se recueillent, afii
ntendn* ce que Dieu wut leur din
ont «ufflumment par.é avant l'urj
Souven«-V0Tit combien df fois, es-

sayent d>tayer m» prrdiratlon su.
fait* du jour, je mettais en crade ennire

dangers qui nous menaçaient.

,.;c ir.diITirei.ce relisieuse. source
oisme et il'uimitil effrayants. Des
Us avenu ne noua avalent-lij pai

tant *ur le plan imitlque, qu« fanuiwl
et moTal, la France, «jui avait une mer-
veilleuse mission, uiarchait i sa porte J
•letis ; i: a fallu que cette carenee des
iewees .-^rituelles «.iffitmàt par li •*
irê.wii« remltats.

e comme toujours, la Franc» prit le*
;rmcs. J# tous diaaia qu'elle s'était le-
éc pour dt-fendre les valeurs chrétien.
ics menacées et J'allais mêm# Jnsqu A
éclater avec slncenîp, que nos soldats
taimt dr noureaux Croisés. Mau he-
s '. il faut croire que devant Dieu, ce»
îajnpMns du christLiDisnie n'etaietit

re i-erlalnrt doctrlnt
•e 1A politique d

t.ihlc injure .i Dteu .
A totDTMT en ridicule tout t

1 sociales nefs
pnini; W , v

Érevaem^nt. Combien de fou T
Jis-J«p p u e")*T# I T K enrx qui. •

au autant lerrib'emein pajle que ces
mpî, n'a pas Juge h<jn qu'une cclntan-
victoire vint couronner tant d'efforts.
a voulu l'épreuve non pa.-ee qu'il d--

JS»e U France, mais parce qu'au eon-
aire, IMeu aimant «eue Franc* pou.-

oute sx généreuse ardeur, a TOS:U que
hacun touchât du oœet. peur ainsi m-

le défaut de la m i r a s *

Liieure T I . « dU-jv. «st au r(-ciiCll>-
ment rt au re-^nllr. Et d« ces deus «a-

s sentiments doit renaître *n eh*
e nous une Jm* forre, plus cro-
qn* Jamais, plus riche o> ptwsi-
qu'elle ne l'aura jamais *W. Car.

ne r^utrJms pa£. sur'out sianltenani,
m individu, comme une Dation, dont
Am* drmenre lcraineu^, n* gom j a .

mais perdus. DCen jest «ervi dtin fléau
fe. Mais pat»ene# ie drame n'ert
•h*T^ Le drame histArlane r» le

« ra qu'A Ja consommation dea «Wf>*.

;



¥
Us Secrets

de Chang-Ht
M t EDUC.U4I t l J O

C'Uïlt U première lois qui le ri

«t.'.Ajssant lu sole, le ihe. te sucro

u-'at-ttre 1 upimn — st :anc,alt dan

• taire de contrebande (i'armes. Et qui

U affaire : Cloquante nulle taéls de

Ji-Iice eu qlieOjues Heures '. Une an

ae qu'il eût cté décidément trop stupi-

dc n* .auser êchapprr 1

Vers dix liciirfù Illumine

recherche «e 1 ancien oinc;a

in auiKHiLt-r che* Kin-Yuf,. :

Fouafcy «••ait repondu qu'il ï:end7;

vani midi. Jusque la. le chinois, si

tre dt lui généralement, ne iis;t V>as e:;

ptoct> : un chiffre lu: pu-ssj.t dev.m

yeux : 50 000 taeis

Knfiii i'uusby se présenta, appw

un des exenip-aire» 0<-s rumeuï f

Kiu-Yuci

1 arsenal

— L'arj

— C'est

peut-*.

1. Ull iil

de Nui

lie uu .iclicUiu

i-j«'U*.:r plus sêr

il.ut. monsieur

» Sau.tao ? Je

:ii'avuit dit QUC

:. ' Ul Ci l
Jeux que

le

ne

Colo-

cwn-

etocEc

(fanritj avait, ete présente aux ex;

du gouvernement, et que ceux-ci l'a-

vaient reiusê .

— Je persiste i UL» pas comprei

répondit le russe.

— Tant mieux, tan t mieux, mous.

Car je a e voudrais pas vendre des ar-

mes de qualité médiocre â mes compa-

triotes, n'est-ce pas ?

— Pour conclure ? demanda lo russe

— Le marché est tait...

— Vous- vous prenez le stock, toui

le stock ?

— N'êtes-vous plus vendeur de CÏ:

firmes î

— E: :e paiement se fera...

Le chinois l'assura, d'un coup de M-i

fyhauiv que ce ern-que serait paye pu»»,.
ARRETE

ile l;

gltm d'honneur.

Vu la loi du 9

Hyacinthe tu Montera, malrt

Ile de BaMU, ofttcler de U Le-

1«H,

I-a jeune fiLe u'uiuit pj» accepte

xu. on iu lu i de vvU partir Oorcet pour

le T*e-Ulou. Vt eiicur*. ne savait

ie peu Uu choae de ce voyage ai b

ii-meut décide. Darcet, en effet, lit

ait pus dit qu'il se leud-ilt dans e

Ce L» Mer Jaune pour tenter d> ar- | ^ J w _ _ ^ „ „ * „ , . t r i m M r w ^ ,

u r a a u et 30» avien géant purteur W n d i u U d l w ç t e m e a t e u r 3 produit* au

s twi.bormcs ci ftelium. Jnwworamateur». simtaUeront, dw i

L'agent secret avait assuré au cou- publication, du présent «rreie, aux heu

narchè, en bord.nr

L'agent secret avait assuré au con- publication, i

;• .tre qu'il n'entreprenait la qu'une be- \ l t 6 Couvert

? d'infcnnutlon

» le retiendrait «tue quelques Jours.

y Que. sans dbule, ies renseignements

il rapporterait lut permettraient de

uidi-r toute cette a (Ta ire en quelques

Darcet avait obtenu de la Jeune tille

i'file cousentit, en aîteiid-int'aun, rc-

ur. a accepter l'hospitalité que lui ol-

uit Klii-Yuen à san domicile privé et

L eUe serait à l'abri des tentatives que

mrratt faire Han T.uit pour prendra

tvvanche de son échec de l'avenue

Bdbuard VII.

Denise Regiiauit a . u t quelque peu

seule, affirmant qu'eile n'avait lien u

xaindre nu Fiencli-CIuo, qu'elle serait

lutre part très prndenle. que son e-

uïpêe dans Chapeï l'aval t guérie de l'a-

Qtur£ " £fcircct £'ct*iit ta fi£t (te COJJÏQ •

montre si persuasif que la Jeune fille

"était laissée convaincre.

Aussi, s'était-elle étonnée que toute

:e nuit ?t toute vue matinée pussent

j>sé sans que Kin- ïuen fût venu la

liereJier. Elle craignit qu'un nouvel lr.-

ent se fût produit et clic soupira d'ai

lorsqu'elle reconnut la voix du rlil-

5 dans le cornet <:ti téléphone.

— OU ! chère mademoiselle, disait Je

nouant, comment m'excuser. J'avais

rais à notre ami...

— Ne vous excusez pas. monsieur. puU

lue mos inquiétude est maintenant dis-

?ée.

— Vous êtes bien bonne I J'ai des

>uv»Ues de Darcet. Oui. un câble. Tou'

bien- 11 afait un excellent voyage c

lft puruu

i au Cours Se^astlani. d u

inipiiM> entre la rue Neui

I&aint-Roch et la rue de la Banque

ART. 3. — Cet emplacement est uin

luemcnt réserve aux vende u n des pro

duits agricoles.

AHT. 3. - - 11 est interdit à tous :

i-eliiculci de stationner pendant les h i

tes de vente devant Ifs emplacement

ART. 4 — M. le Commandant de Gen

darnterie, i l . le Commiiaalxo Central de

ce âont charges de l'exécution du pre

Bastia, le 27 Juin 1940.

LE MABŒ :

Signé : H. DE MOVTKRA.

AUDIENCE PUBLIQUE DU 58-1-11)40

Présiccure ce M. G.iinirelli, assisté de

MM. Ntcolai et Sied?!, juges.

Miiiixtcre public : JW Carcantoni.

dieffler : M Valeiy.

AVIS AUX ANCIENS COMBATTANTS

KV VICTIMES DE CJUKKKE EVACU:

Les pensiuanea du guerre Unvalld"

|Veuvea et Ascendants), les Ancieui '

butunts et tes Pupilles de la Nation

BorUanma d'Olflc« d«parUmen

repliés et se trouvant eu a*: se,

» P,

jf u Corsi;, pr.sidunt île l'OIHte

yarieuiental. asrct leurs nura et prên

ur ancienu* ei uuuvelle adresse.

A l'appui de leur déclaration, Us

out Indiquer :

1 ) S'ils sont pensionnés, te nun

i titre d« pension, «t, le cas éctaeani

taux d'invaJiUitc et le numéro de h

carte dinvBlldité ;

2.) S'ils sont anciens combattants.

|numéro de leur carte du c mbat tant

l'Office <jul l'a délivrée ;

3.) S'ils sont PuplCes de la Nutio;

leur date de naissance, la date à

e- V9 ont été adoptés et l"Of!lc»

»menUl où ils o-it été inscrits.

Secrétaire Généra ï'Offlc

intuition I

Ï auurlt.

z que' je ioii t

viws chercher... oisons i* utui: heures, c

foir ?

— Onze heures ? Bien Je vous atteu

diaL

• - N'oubliez pus le chèque, niunsteti

iCin-Yuen.

- - Savez sans inquiétude. Je *ais :

laire préparer immédiatement. A c

folr, monsieur le Color.rl-Ciunmand.iiii

O r ta in m;«intcnan- que cette bt\:

affau-e s» l i r a i t . Xin-Yuen i'accorda l1

tépA «le veuser a Ï P * niHi occupa

lion?. Ii retrouva, liiVmi .- . , ra i r

mes qje sou *eŒ-i-ï,urf- »\.\ (icpost-

sur t a table, di'ux cabirs au-.yut-ii !

n'avait accordé Juanu'iel qu'une attra-

non distraite : l'un., expédie de Yoko-

hama, était ûffllnc. à Darcet. L'autre

rmanait de ï î a r t r t lui-inr.iic p;ir l«qaeJ

J'apti.t .soe i*et niîin«..nt :u. rimiuia

« anmmes j T ^ - : M " U . Exi-c;jfiit vo-

yage T.-nt .ra oicn. ï-jnr» amitié*

demoix^r R«*nauil Inutile transmet-

ire DiovaLT .ijrivjiit pour mol Me suif

mis er. rapport (Lrirl avtc mon Corr;.->

pondant.

lAïutif (irptriie, <•.. :.e nul r n . a . l ou

Japon. «Uut en l a n g u e cluQrc et puù-

qne Darcet demandait lui-même qu'on

ne Itii réexpédiât rien à Tsé-tatoa. Kin-

Yiifn «f1 svn preoecupiv ÎKIS rïnvantatce.

\ a . . . . . ; ! Sonci, L-u i y i un petit ap

très biFii. Ce

Lr i

» qui! a

Pour refus d'obéir û une réqi

laKzmii Pierre, Mazzunl Darius rt Ni.

•liiiu Pierre, ont été condamne les pr-

ors a 25 francs d'amende avec aur^s

. J'auL-e J. 16 francs d'amende.

— Pour défaut de visa de sa. carte

d'identité. Tarocchi Fedara a été con-

umnê à 2 francs d'amenée,

— Pour propos diêtaltbtes, Pletri Jo-

pii &ît condamné a un mois de j?ri£on

et 1Q0 francs d'amenue.

~ Pour infraction au décret sur le

?Jour des itr«uisers en France, Tmton

i mois d'empn-

- Peur propos déf .itistes, Glorc: Oeo" I • • Juctei.s nUU'

• .;= o • iimne » .- dt s group-

K> fiants u an^nt-ut

• - Pour le même délit, Stclly Oeo^

it cuniiamne a tm mo.'s de prison et |d»nnerlc de 1

I de la Corse :

A. FUESSE.

«AltIM i

A L'ART DENTAIRE
lu. Bon: vurd Ausu.'.te Caudin, 10

BASTIA Tel. : îT2

GEORGES RAPAIRE
Ci:iriir!;ir:i-Dfntiù;r àv la tai 'ul lc

de Médecin:1 de Paris

Q I>. tî. de J'Universilé AnuTÏeainf1

«le W.i;.nitiBU.n

EXTRACTIONS SANS DOULEUR

REPARATIONS EN 2 HEURES

GRANDES FAcn.nrs

GAïIANTTE ECRITF

Succursales :

CHÏVIONE : s a m ^

ST-FLORENT : dim

Les autres jour

aprcs-midi.

nche matin.

à Bastia

. . .ards. a ]a gen-

caserne Stc-Ur^ule

scaUua itui ^ru.i.

— Pour infraction au dt\.rct du 9 ^.

mbre 1839. l'êtianter Yelgul II:

eûaii. lepreseatê a.- Me de MonUr

a été condamné à 1 (r. d'amené

— Pftbri Elvira, née Fredieri. a c'

mdanuit-e a :2 jours de prison pou

;)rf)jos dêraitistes.

Me Je Mon tira était au banc ti. i.

Renseignements
demandes

Dcuise lut ra^uitM par ratmusptiw.

Je quiétude qui regcai; dans les pièces

de l'olc.e Kin-Yuen Toui

v était feutré, câline .t ..'s uoub.es p.'

.ois dts jnurs empt'Cï''̂ .tIL* mcuie les

onuu de :a rue de tioublcr îa mcdita-

ion, lt travail ou le rfoo* des habi-

ants.

Du r^t<\ ht combati notaient ptu *

xa caUnts. Surprix de -A lesistancr

jqu'ils reiioonl.aient chez les défeniieu:

(te Chan?-H;u, ïes Ja- înnLï rt-prenam '

ur soui::r et .surtort attendfetent (.'

'n fort s en hommes et eu iminJtioii>

Pendant re tïThps, la popvjation i ;:

ropéenno ou amerira.ne pjcr.ait ees dis

pnsiitons pour fuir. Dca wiviiT» ue RU«

neuve ttaris .a nuit el j

, mf-inU s'emburqualcnt les j

nrils que les hommes mettait-

ifîairra tv. ordre pnur p:nfilri

prochaine occasion <\e drpart.

La Jciunite se passa donc dan>

r.d ralmr jwur Drnisc Brttnault .i |

Kln-Yum avait communiqué le <

de Darcct. J.a Kuiie lille a-

lt Mfn Wnté. en tnt*mnieant le clii- M 8I.M:O. Mi, rue (

quelques préckHoiis sur 'de la part de M. VÎIIM

voya«* à TW-LMOU. Mais ]« JaUnt. Sisr

dr sa pension

laire que <elle-rt n'était au courant de UUT

d-etn- iudlsCTrt jjnif dr la Pl>?a. e.ir* M Bosse.,t

vAIù. .

iaires pou n t puoiier les pré-

na Edmce «t Colonna F u i

lara Km Yuen. far JO VOIM ?- |BOI

rp apprlp dehors une partie de la nuit

pour affaire : oui, une affaire très im-jdes ;<

n'avoir pus i.tm U jmumes,

l.At U Dani-l .m Wtm «t

frnault. Il renar-.rsit ûtlUr

dr* qu'il aurait vu son courrier d* M,

lune. _ „

Celui-ci « présenta, comme les deux p o r l a r , ( . q u p jp , u l s ̂ ^ d(> , „ « « f e . t l a ^ . 7 iVr e r ^ d ' e ' mo"rTaED7
hommes en avaient convenu, wrs midi. m o l . œ e m e . n n i m t . â u U n t '

Pour ;a forme, 11 examina i'arme que VQit WÏ ^ ^ g m r ( , c d e m w

Kin-Tuen Ml présenta. tflscuU les con- q u , TO|)t t r a v a i l > r j v v , ^ r a l

tre les comptes à Jour, qu* de vi-us «m-I M c t Mmv BonUouiUe-Debus, 17.
1 m«ierdan»mavUlaoù j en ' i i quedeus l ae ^ ^ AuberchlcoBrt. Nord «de u

dlU-.>ns a enlèv idock. «'t lors- ,

caisses de r uni la rt âe cartouches **-

trcpfi% particulier de la firme.

..i:ar d n qua» an O o v , n dehors

•. Cône****»" ' î 1 « L-n-:••*<»+* * • :* '• »'r -eu avant ont* !n«ures, Tvan Tous I

. u :: , n ' ' in . atuienrer Kin-Yuen n« rn |

quor ttu aiaK rcm;« se f;t verser rfc point attendre.

i» main a la main la commission de dix — vou« a^a une Toiture : demandai

mille ïa* U !*Twe et s'en fut, laissant ( te clilnola.

ILn-Yoen débordant d* toi». | — Oui et Je MMNts rooi-ï

noms et lieux d'ori^îr.e des évacués qui

demandent des nouvelles de I°urs pa-

rents, ainsi que Ifs noms ct p ri-nomi

les recherchés Mais il est In le t dit aux

s des uns et des autres.

Exemple : Mnime Luc.e PrCvot. éva-

iee, rue X. 4 Peronne, demande des

ouïeUs de Mme Pitrre Lambert, sa

iFte, évacuée de Bouchavrsi.i's. (Ré-

ponse au • Progrès de la Somme t

rteat).

Les repenses qui parviendront ai

tournai seront donc transmises p

•oins de lui-d aux demandeuri

Les Ju... ux qui publient une rubri-

ue de c- . i-.re sont tenus de faire

naître à io ' f lpe central de Rrch«

Informations Locales

29 JUIN 11)40 : Saints Pierre et Pi

2» Juin 1914. — Un" oi-uotiuan« spe

Liil« «xtraordlnaire e t établie par l'J

Irt en Cour de Justice Criminelle et

lalntient la suppression du jury.

Ci régime d'exception atteignait L.

orse seule.

ris. 29 juin ffl5 (7 heures). — En

nne. a Bagatelle, lutte incessante a

s de torpilles et de grenades.

PERDU

Urtaca et Buaiw, une boite en carton,

wsanfc une trentaine de itilos et conte

mut des livres et des provisions.

cas de découverte, prière aviser li

nlssariat de Police de Bastiit.

PRCEPriO.V DE .BASTIA

Les bénéficiaires d'allocations militai

•s n'ayant pu se présenter aux jours

idiqués sont informés que le payement

mtinuera au local habituel, Place du

héffltre, le lundi 1er juillet 1940 i t i''

.arili 2 juillet l'J4»

ES ET TH.EGRAPHf3i

Le public est informe que dans les cir-

ustances actuelles les télégrammes

ivés ne peuvent être arceptfs qu'aux

ques de l'expéditeur.

'•is ne sont pas admis pour les dépar-

nents «tues au Nord des departe-

•nts suivants :

OlroiiQ'e, Dordogne. Haufe-Vienne.

:orrcze, CanUI, Haute-Loire, Ardêche,

', Isère, Savoie et Haute-Savoie.

AVIS AUX PHOTbb'i JI.» 1 .•»

EGLISE REFUKM££ D£ BASTIA

Avis de reprise de» Lttlte*

l'étal de guerre se;on

lébrés i parUr du Dimanche 30 Ji

10 heures.

simple reconnaissais»

tus y convie.

Subisal Joséphine.

Vendasl Françoia.

CARIAOES ;

Hené CtWdbianiM. commerçant, et Hu-

uette Casanova, iiiiiiiu'.rlce,

Georges OaillauH. étudiant et Margue

rite-Marie nilppem. s p

IWCES :

Bourgeois Pauline, ig ans.

U CARBUGGIU

Bici'hfKz î di u gu fimu,

L'ultivatu nu lu mendu

Dt. luntanu. dl vlennu,

U légume rlccircadu

d u da for/a e po linlu.

Una îuppa puis^iid

Carbuggiu accump^gnatit

Da pumata fresca, sana,

Fag^inlu, pommu taranlu,

Sa:e, jieor, be cundita,

Moltu s.i!ia, aapurita.

U carbug'iiu in salada

Cu carne o eu frltada

Piatu moltu jlccirculu

Cu bon fjiistu e mignatu

PiPpuraiu i1 u prlsiUtu

l>- liCT.i.». .s^lza <• fruttu.

Culliira

Di îegui

Calemu

n lu t;iar.1inu

i lu Quaiitita

Pcr carbuKgiu ûi q.ialita

In Riardinu prcparMu

Lasccmu a citta'im

Cinéma e teadrinî.

SANTINI it

" " MEIUITR1ALE "

ÏAPMACIE DE GAPDE

ujourd'liui .simodi M juin et cii

ia»ch« 30 Juin 194a ; Pharmacie Aie-

drinl, 2, BnuVwrd l e Toga.

Prix pralHjun. sut la Flic* da Starcbv

du il luiu Ï9U

Petits poli. 3 rntnus le ks.

Pommes ne terre nouvelles, 3 fr ie k».

Haricots « Coco T a écosser, 4 fr. le kff

Salades, fl.30 et 0,50 le pied.

Clmux. 2 et 3 francs piè;e.

Courgettes, 0,25 et 0,40 pièce.

Carottes. 1 et ISO le paquet.

Blfics. 0 50 le paquet.

Rîidls, 0,50 le paquet.

Pèches. 2 et 3 francs le kg.

Aoiicols, i et 5 francs le kg.

Kraisci, 6 francs le kff.

Die

1S Ut; LA SOUS. PREFECTURE

3rs Réfugiés, 43, rue c!*1 Vawr.ne. à Pa-

•is — ou exlst* un fielilpr Rénêral

es Indications figurant dans les detr.:

des de renseignements et d i n s les r*

ponses obtenues.

Ivs chefs dlnduslrle ou d< rirmes co

mertlalea qui envisagent uni réinsta

(aUon de leur.i u In** on éttUtUwenuTi

une ville de l'intérieur, poarroi

faire cuunaitre, par la voie da tourna

leur adresse person elle

tquer le lieu de :a nouvelle isstaUa-

Les Joomaux peuvent étalement po,

lier :ts nouveaux lieux d* résiefenci

es élus : sénateurs, députés, consul

ira généraux, de* magistrat* m u n i d

lux : maire* et adjoint*, de i McréUI-

BouUi.gers de l'arrondisiemei

illa sont informés qu'il leur s n

par les bureaux de la Sous-Pn

Ifwture des btiri. de fr.rlne sur préscnlï

Uon d'un ccrtilic.il du Maire de leui

nnuno a tUi ian t leur qu.i:ité de bou

ter e t le nomorc de clients qutJs »p-

i>ro»isJoniient

L« prix (îo ].-» balle dé farinp est rtxé

3*0 fraitcs, plus 20 I r pour le sac- Ces

20 fraiKs seront r rndus contre 1 pieci

POSTES ET THLEORAPHE5

Le Dirrr teur drs P. T T. de la Cor SA

ilorme que > trafic aérien est uUj

me j part i r du 2S luin sur toutes ; « h-

cxploiiwj par l i Cle « Air-FT*n-

•e » y compris la. ligne Mat teUle-AJac-

io-Tunla,

n conséquence, aucune corespondan-

avion ne sera plus acceptée Jusqu'à

vrl avis pour les destinations des-

ies par ces lignes.

ÎJE DIRECTEUR.

. 6 fra

• k'T

L MERCIER
CblrvcfeD-DeatM* D. r. M. 9.

A I T O I R T>F I \

iSUITEl

Si JAnKielerw a le plus ï r a n d lnt#.

-et a m a i n t m i r libre « ouvert* ia MT-

tterrunef, r c n'est, point pour n.«.

Mlimo pour l l t a i l e une obligation VJ-

• Je. E:ie a pu Olivia-;i!r de dérouter *

ïap d r Boirne-Espérance loiit Ir.im

nereui Unf n-lle mesure aJkmïf-

iii minimum de 80 p îoo le chem;a

^Ife P, jsiqur, de 45 p. îoo celui •--*

ipour ri de io p . H » arwlrmerJ

dr l'Au-.tralip.

On prut iiu-e KHI.I rtaradoxe que r?9

•iiît•« exira-méffiterrane>nncs eonstf

lit unr paraiitir 6c robustesse des p!»

.sements anglais en Médllerranée.

LES INTERETS DE LA FRANCK

A cet égard la France est placée danfl

e posillon analogue a celle dt j 'An-

terre, quoique .*»•* Intérêts soient c a l

mes en Méditerranée occidentale Ea

et c ' tst par un" survivance hi*ton-

ne qu« le drapeau français plan* em

le, cette position ne se défendrai!

|point isolément e t sa valeur «*nt *ur-

it de ce qu'elle s ' i ue r* dans 1« «r»"]

i« anglais et turc qu'elle

Avis de b Sous-Préto m
LES FABLES

»E LA rONTAJNE

l a m l'état actuel

a la production

le departemen

lêment

de la. circu:alre sustf

Ï- H ; porcs,

brebis, lu

Le Sous-Préfei
à to us les ... „ . „ «,,„, SUI,inu. „„,„„
de r Arrondissement t/uel~ w»""™;»-

* | .3 ; Jeunes moutons, 18 :

te que soit la nature de\
leur commerce qu'ils doi-
vent rester ouverts et con-
tinuer la rente connue pat
le passe.

tk'u.r qui auraient cru
devoir fermer leurs ma-\
f/asins sont invités à les
rouvrir dans les /-S' heu-
res faute de quoi ils s'e.r-
pw*raient à det> poursuites
et à la saisie des mar-
chandises stockées.

DES SOLDATS

Par ^otre faute si vous ne contribuez

pas à l'armement d"e la France, des sol-

dats se. feront tuer. Souscrivez aux Bons

i U , d'armement.

lin de uovi'tribfC p.oclialn se trouve ren ;

l'jicet1. uu . a u iju il c'a plus d'ad versai- " "

r w clans aa. pou tique étrangère. | INSCRIPTION U U l T t M B

Rappc . u ns que M. Wilky elait. il y .i

deux a n s ct demi, membre du part i D.-- ' A V I S

, SUITE DE LA ire PAGE »

a position de M. Boosevnt Jusau

Vu l'article 1 385 du code clfll.

Vu l'urticie 3ig du code pénal,

ARHETE ;

ART. 1er. - Le prix d . vente au d«-

UU de la iiai:d« de brocherie est

e lu façon suivante pour les viiies d'A

iccio. Bas l u et Cor le :

BOVIDES :

Filet, 29 francs ie k < r . : ftUx.niet ùé

"<~ié 'R'jmsieaeki. 20 îr, ; s,te a

)is. 17 ; entre-côte désossée M ; r

fsossie. 15 ; paleron désossé H ; p

VEAUX •

tanlopt. 22 francs le. fj ; cote «

23 ; auec os. 18 ; épaule d é ^ s é e 1

inné 12 francs Je les.

JEU«ES MOUTONS :

; épaule, U ; poitrine et collet, 10

BREBIS :

Glsot, cflti;lrLtcs. roRnonnade, i* f:

ferr. ; épaiiif, 12 ; collier et poitrine.

es le Ir-r.

PORCS :

nn fl,'-°or.r..ï maii*rf> (erealope), 23

K1 k<*. ; côtelettes désnsRi'c» <fl-

i ; éflj'n*". 18 ; poitrine fraîche,

rd frai* 9 ; piate-efcte. 12 ; lard,

înr. 1Q ; minrfrtux pur panne. 11;

x avec tard, 10 Trancs le kg.

CHEVRES :

Gigot, côtelettes et ropionade, 10 fr.

Wloj. ; épaule, n ; collier ct poitrï

nations cancbrinint Is servlca

du " PETIT BAS DAIS " doivent être adi-est.eas,

•n nienia touifi, qu'à IJ Du-uctian Ou juurnal,

à l'Administraliun des Postes.

Jï\ VEKTE

i»*pi;ri;un:
f in

Cartes d'ïdeaWé ^

La Maison Agricole de la Corse
J. PATKI.MON'O. Om.mandcai ûa U-rii,. A

8. B. uMarJ dr, T « a . 8. BASTIA

*T. z. — Le prix de Tente aa détail

de la viande de boucherie est fixé de la.

façon suivante dans 1** autres com

du département.

I Li'i pensionnaires itiomincs, veuv'Cî i

Wuhniton. 2» iuln. - U P.ru D , . <">--e"™- -°»t 1«» pcusioni s m t u ,

jnira le !5l*n""s a u P̂ 'P*1-*** ^ u Trésorier des Iimisera

, - » < l . Son candldi

ut-4111 elle aéra proba

actuel.
t le presi

(fclltt de 1* Ire page)

Pour* nous, qui ne «mimes que des a :

teura d'un Jour dan* cette lutte niill?

flaire e n t r e Dieu et te déuio:i. je le von:

nos fronta Abultus. prenous la saine r^-

•oluuon d'être ndclci aux i-teruelies 3ou

de saeeme révêleFs par Jesux-Chrisl

aoym^ vraiment frercs c l sœur» avion

l'esprit du Muitre. On p^ut p r r i r e h-

PatrliTTîiTestre, car - n'avons pas In

bas de cité i«rmancnlc ». Dtru veuille

pour vous que la • .<*ule chose n -e rs -

aoire >. la Patrie eélerte. ne vous ««t

pus reriiM>e.

CD MAOraiRlNI.

islia. sc:it :

irréragua du 2nie trimestre 1M0 arri-

vant a échéance le Ici juillet prochain

[pourront se présenter au Bureau

l'Inscription Maritime, lundi procha

1er juillet.

La misse st-r.i ouverte <f- 9 heures

aidi et de M h. 30 a 17 h. 30

a) — Le malin pnur les hommes ;

bi — Lf snlr pnur les f e m m e

En raison du repliement ti'un crrt/ii

ombre de ponjlonnairej « : nHeriei

lu deparlenwiu. l 'etaî de tanrj'ie reste

Jusqu'au II inillf!

MNOfICU

ABONNEMENTS !
H ne NIT.I (loniic suit

qu ' «ux «loi.i.iiMirs «liilmn
iifincnl ;icroni|»;t^!i*i's du
inoii(;in! <D rlnMjui* poêlai
ou tous iiiitrrs niixlrs de

\ Nitns prions nns abon-
nes de \ ouloii' IMCD se

inrllrt1 IMI p0i;(e avi-c notre
aiNM* à Icoln'ani'p, pour
\ i'rr l.i •'us peu-ion «in
tffvio* 'ili |M(|I'I1'<Î

CRBQVK "POSTAL N* 15J

Quartier de derrière, Jusqu'aux

Jcrntfrcs côtes, 14 ' rancs le fcg.

2.) Quartier de devant, poitrine, coi-

I lier, jarrets. 12 francs le tg.

Le filet restant hors t a u .

VEAU:-: .

i.) Quartier de derrière Jusqu'au.! der

Ifres cotes, i s rranes le kg.

2.) Quartier d* devant, poitrtD*, coi-

^er. jarreLs. n francs le kg.

ART. 3 — Chaque morceau aéra Ten- :

lu d'après son poids à la t a » cl-dessu».

Te manière i oolenlr un prix eTacte-

nem arrondi a O.05.

ART *. Les bouchers seront t rnui

[d'affleî^r rur des tableaux «peciaux I

ia vue du public et tr t« lisiblement 1 M

prix de la présente taxe dans leurs ma-

gasins de vente & l'extérieur de ceux-ci

et i l'OUl

ART 5. — m devront pour ehaqw

| w n t i \ « l iv re r un b«:ietîn lnrtiiur.nt

|motr«au. le prix perçu et eon poids.

ART. 6 — MM. le Secrétaire pèr.e

e la Préfecture, le» Bous-Préfets, les

lalres. le directeur des Senices VêUrt

airrj. les Commandant» de pendarm

r. «t les Cnmmïssaiw» Je Tuile* «m..

larges de l'exAputlon dfl pr*?rent Bire-

m LiPnfaiiant enfft de.t

•inal»'", rt nrnm.-iliquos qui m et.n

it, Ji-s principes arlil» ries r a u s d

•i der Vichy. Prenez donc l'haum.

ie do prendre après votre repas du sui

ne tasse de ILsane Vichyriorc. ((ui .-

«^paie comme une tasse de the ; von

idoptercz ensuite par gourmandise e

ir raison car votre fiante s'en ressen

•a. La QcTe Ble : 3 fr. 90. Yrcs Plues

i UlIcrT|,loaialii|ui'i. Soiif '. liuuillips cnpi'qurt

» 8 ï II E g e 0 B E 1 D ' MJ J 0 0 R B ' K (I !

Fait .1 l» îS Juin I9tn.

I * PnPFFT,

J. PM'ITJFAIt.

Mairie do Bastia

ALIMENTATION

AVIS
n t s iMFïWMtJKH ^OS LECTFITRS

NOLW ^•E MAVQtTKfîOHB PAS nrt

i IFR A LrM'CAKION TOUTES DK-

MAKI»» Ï>F RCNRITinNEMFNmï MJIÏ

Il est rappelé aui

la Tille qj ils sont tenu

garder leurs Ba£"à«! . 'J~"~I^*™™~

imrii au pubk. ils ;eu»«ii; ^ 7 . ^ 7 ^
t'eipour i ne pas Ctrs ra-;» •.
ntaules en deartes au mo-l# *"'

J.
PHOTOGRAPHE

87, Bi-Bie»ard PftoU n

* *ar «i «NM I

Dis rt>l;il'fls st1

htns l<i fransmisHitin
111 journiil piir ftnite de
i la ri lé prnvisoi re

ment ou celles-ci seront dis-
ON DEMANDE ouvrier boulange

**ux et «onnaiw: ' 'on m«le
K'ouWioni pas d'autre part tp#

petrolei d i ra i t aVrportent eiï

ranée par :» SJ-TÎP. .

U

tribuées si leurs magasins
seront fermes.



fe

Ut rLca, ro«T tuuci usa

iJrtE DE CHEMINS Dfc TTR

Kr>C4u d* U t une

MODIFICATIONS

AU SERVICE DES TRAINS

La Di.-cdion * l'honneur de porter

| la connaissance de messieurs les usa

que des modification tfoivi't étr

M.-* liK-es5aaim»:u dar3 llwrati

| des trains.

prière de se renseigner aux gaies e

•ttendant la publication des router-"

1 horaires.

SIHVEILLANCK

Nous. Hyaiii.llU! de M..::£.= i.i. a^™

|eion d'honneur.

Vu la loi du 5 avril 1084.

Vu la lettre dé M. le Préfet de la Cor

ie en Cate du 12 juin 1340,

Vu. d'autre part- 1* f'* d ( l ï c n t e d u

poisson lise par lr d tiiitt (H*[>:i""men-

ta1, de surveillance (ks prix.

ARRETONS .

ART. 1er. - Le y:.v tU- vente du pois-

son de mer d.:. " • •• "''•<•• de Bastia, est

tixe comme sui! :

Première caté8ur«. — PiU de vente

| par ks J>«:!M.U.'» au port <ie dtUarque-

(k'Lji! T"^ i î J revenocurs : 14 Iiaiisj.

| l e kllouranîBie : dorades, merlan, loup,

;ct. so.e. mustelle. cer.tt. brochet.

_j,t iatepirie. — Prix de. Tente pat

Iles pécheur*, 10 francs ; prix de vente

I par les revendeurs, 12 francs : obladc

poisons de roche, bouillaoaiï^e. rascas-

se, chapon, Jarret, mulet, coloiar. mu

rené, anguille, scrercau. consre,

3me catégorie. — Fnx de vente pai

]ies pécheurs, B francs ie k-. ; prix de

e par Jes revendpurs» 11 francs le

(kilogramme : maquereau, «alpe, bogue

ardlr.e

4me «leittfe- - Prir de veut* pftî

FS peeheurs. 8 fraa-s '-e kï. ; prix d<

vnle par lea revendeurs, 1- francs 1-

1Kilogramme : r-ile. poulpe, soupe, sej

che.

CRUSTACES

Langouste : pra d*'s pécheurs. 14 tr. ;

fprix des revendeurs. 16 franc*.

Homard : prix &s pécheurs. 12 tr. ;

des revendeurs, I* francs

J Crabes : prix des pécheurs. 8 franc* :

prix des revendeurs. 10 tranes.

Our-^ns. '.» douzali* : prix de» p**

cheurs. 1 fr : prix des revendeurs, 1,50

ART. 2 — M le Commandant de Ger.

darmrrie et M. 1« Cnmmissalre Centra!

e*e Polire sort elia"?1* ie l'eservtion Ca

P-wn* arrêté.

Bastu. le 22 ju,r. :r-«

Le Ma I f • . *f MONTERA.

NoLiJ. Prelet de U Corse, otfti-ler

* Légion d'honneur.

Vu 1» loi du 31 août 1M4. rtlatl*

i fixation des prix JimUM des prod

le U muuture du be.

C'u:isittt-rani que le pru limit» pour

.> ven<e de ia farine panifia oie Je b["

I» quutiii! couru'ite a fie fixe dans le

ftpurteuieut eet Bouches du Rhône a

1318 03 le quintal net. uu. re-jdu cham-

LI départ Marseille,

Vu l'avis en date du « Jum 1M0 de la

I Commission Consultative des Urines du

iépartemrnt de la Ci>rse,

ARRETONS :

ART l-.r — Le pris limite qui ne pour

cire dépasse pour la vente de lu !a-

e paginable de bit de qualité couran-

est rixe à quai dans les ports du de-

rtement a 325.35 le quintal net. nu.

CAJtTI IfAUMKNTATlOJI -

I* remisa aux lnter«aW« d* tst earU

l'ailmutatloii aéra tail* à la main*

iSa:it dU Conseil Uuaklpai). le matin.

• S heures a midL

U 3 R(S de famille

île t

eic.nntsLe bénéfice d

leurs ne pourra pour cette farine depaa

10 irancs le quliitai. Ceux de lmte-

ur pourront appliquer u::e matora-

a de 0.25 le quintal kilométrique pour

frais de transport par roule ou *oie

réc L:i majoration a pereevo.r ne

uvant dépasser 20 1rs.

•our les farines débarquées quai AJas

i et destinées a d'autres arrondisse-

ments qu'à celui du chef-lieu, les frais

ie trarsport supplémentaires d'Ajaccio.

, Corte ou au part où elles auraient été

| lébarquées en temps non

rorporés dans te prix o>

eur absolue et de Corte ou de ce der-

lier port à destination définitive le prix

•n sera majore de 0,25 !e quintal kilo-

ne trique, la majoration maximum Tts-

•.ant fixée à 20 frs.

UT. 2. Tout vendeur de farini

tenu d'afficher dans un endroit ti-r

parent de son magasin le prix ma

mim pratiqué.

IET. 3. — Tout vendeur de farine dis

iau: d'un stock sera tenu de fournir a

clientèle dans la limite de se& M-

i:s normaux, ûe la farine au prit h-

, mite.

A dtlaut de farine de qualité coiran-

e, 11 devra fuurnlr au prix limite, la fa-

ine de Qualité supérieure qu'il détient

ans ses magasins.

ART. 4. — 11 est constitué un stock

e sécurité de farine de qualité couran-

c soumis à renouvellement auquel les

ommerçants seront tenus de contribuer

[tout aulant que le cummerce sera ap-

viaioi.né lilarement.

es commerçants devront en conse-

•nience pour leur vente en farine de ect-

e qualité s'approvisionner sur ce stock

[ans une proportion de 50 'r.

Il ne lenr ecra délivre de permis d'im-

|portatlon que à concurrence d»8 quan-

itës ainsi prélevées, relies importées

iar eux étant dt-stlntes au rem place-

lent des farines qui leur seront livrées

u fur et à mtsure de leurs besoins.

Le cas échéant ils icront approvision-

nés directement sur re stock sKaa leurs

besoins.

et des u piïaent. se munir CL un des do-
cumeii>3 suivants a produire au munie..t
de la remis* d(i cutw :

t > SU>BU d* aatMtaalité français* :
Livret de lam:t.e .— Carte d'idertlte
releclura,e — farte d'identité muse
ir le Commissaire Central de Pulice

— Carte d"identlta profe-ssloniieile «
voyageur de commerce — Uv-ets de peu
tons civiles, militaires et dl&validilc —

Icarte de combattant-
J» Sujets de nationalité étranxûe :
Passeport Jusqu'à deux mois

tfence sur le territoire- — Cart

[Dis de résidence.
3.) Déllnanc* de la carte defloitive

d'alimentation- — Des tiers :
Procuration. L*« tiers dnlvent être iv
Jeatotiemeot par tenu» d'UCt pieté d'i-
tntilè personnelle.
Nous rappelons que les chefs de T-i-

• mille sont personnellement responsable*
de la sécurlt* de leurs dt-c;;irat:nns.

Les fausses déclarations. ru*i:nation
» coupons et des HcWts J - • • • ' - • • ' ' •
aflc dei coupoi

e d'iden-

N MAÏLH1EL MOUKKNE AU SEB

VICE Dl N PLKSUNNILL SfEllAtlSI

Itrnt doit t'oiUi-^rr sana bésiter à

wtnMrto du m i T BASTIAIS fui

• I * «M imprimé a*rc le p i» *«'*••-

(mac* at M non cot*

et des ti-

mi», aux

ravitaillement.
,a carte a'tvlimertatlon ne ponrr*. e
cun cas. servir de pièce d'idenut

[La paire 2 de la carte ne devra donc pi
[être utilisée à cet nsage.

Le Ma:re ; DE MONTERA.

EMPLOI DE LA CAKTI
La consommation du sucre e>t ré^ie-
lentée a partir du 1er Juin mo. Cha-

Ique coupon n* 2 d<? la carte individuelle
' ration mensuel-

ique consotnma-
utile représen

|le qui est fUte peu
ur à "îSO grammes.
Le consommateur se présentera (hea
,n détaillant habituel mur.! île .«a car-
•. Le détaxant deUchen '.s coupon

a " • contre paiement, les 750 gr
'de sucre constituant la ration du mou
Ide juin-

Les c upons
les e'-ats mo^lM U ei

Jec C-nr.tités de rnrre flu'li^ en re-
ent Les grossistes récapituleront
ttU modèle II et sur des états mo-
12 OU q«"ils adresseront à m fin

haque mil», fc ï-i Dire-lion tîf
enta> du R a v i t t à ]'

$e leur demiTide d
sucre.

nt, à ]';>npn

ssiste eflectuée

tanrateurs Tat^iers. Pattasiera
pension* de famille.
les hôteliers, restaurateurs, rsretu

et pensions o> Tamir.e. ainsi «nie
•Mers rt d'une faenn centrale tr
ommereant» qui utilisent ou •««
lent > imcre pour la fjt. -»*i'1"*

!a vente de leur^ produits se feront >>
Ivrer par la Mairie, dans le» *fei dTnt«
«un de rhSQiie wnls rt pour \* m
vivant, des bons de Téa p provision ne -

Pour la drl

IMPRIMERIE DU
PETIT BASTIAIS *
t, iMhnM n Mftti - BASTU

4M AdiuiiiUUaU*»

LE "RHUM SAINT JAMES
, _, Le :;nuM ^AIM-IAMES
»<fi >l'i<n uuût ««réAbW et d'une
* ^ ^ eiii«.acit* «.«ruine r-l U

rwnaèdt claa«it|u« dan* toua
le. •:«. de

RHUMES

<'.R1PPES ou

REFROIDISSEMENT

M d LePetitBastiais
a. u*'U>»»-(i eu

L n i i «M J i ' J - j

ruujtni
LA puftOclM Mlr»-;u;»l» «M r*.

|IM aux Bur-êdii d* « P H U B I m%

puBiAcnm • la, rut a r u a « -
•»te:;er«, Paru ,8aiii.

ï * l : Taitbout u m n U~aX

CEFfTIMU
QLUT1OIE.V lUPtHLlCUN l> 1NKJJI>JAT1U.\S BAPUM& '**^

LE SKCL JOOTIMiU. DU DEPARTEMENT, RELIK PAR Fn, DIRECT AVEC PARIS
DIRBCTEL'H-REDACTEUR EN (,'HtF : >1.\KT1\ BlAMONI j . , i\

CENTIMES

PKFJttTL'RE DE LA CORSB

de de c

ARRETE

egion d'honneur.

Vu la loi du il Juillet 1938 sur l'orga-

nisation de la nation en temps de guer-

Vu la loi du 5 avril 18M,

Considérant qu'il importe dVviter

mt gaspilla!,"? de denrées alimentaires

(Se première nécessité et de veiller à ce

chacun en rejoive la quantité né-

cessaire et suffisante a snn alimenta-

:ton.

ARRETONS :

ART. 1er. — Toute vente de farine

panifiable nux particuliers par balle est

ite:dlte.

ART. 3. — La Vente au détail de la

irine paniflahle ne pourra être efTtr-

iée que sur un bon délivré par ie mai-
1 Ce la commune compte tenu du rr>:;i

bre de personnes composant la îamilie

de l'acheteur auquel défense sera faite

Ide s'approvisionner chez les boulangers.

ART. 3. — uni. le Secrétaire Rentrai

Je la Préfecture, les Sous-PreMs. les

Maires, les Command.-iiits de Gcr.dar-

•rie et les Commissaires de Police sont

chargés rfe l'exécution du présent arrê-

tait .1 AJacciO, le Zl Juin 1940.

Le Préfet : 3 PET1TJF.1V

' UM. !•.-* Maires du dÉparltment sûiit

instamment pries de vouloir bien ln"l-

cutvre supérieure a 358 fcUogs, d'avoir

_ «n taire la déclaration dans lea cinq

Jours i la Mairie de leur commune. j

Les déclarations qui seront laites dans \

le3 Mairies feront l'objet d'un reiavé

jque MM. m mairei adreose.-ont aussi-

tôt que possible â M. le Dlrtcteur des

| Services Asri=olc3 a Ajacclo, avec intu-

ition des noms et adresses des «ICten-

îeurs et du tonnage détenu par chacun

d'eux.
Le Prtf ' : J. PETITJEAS

icïelei le « 1*ET«T BASTIAIS • *

H mieux Intotmé *

le pins fut tiras* *

drs Jnornaiii iBKnialrt» 9

•KKDA.UU,
x cire Dien coiné*a. a* CTMB-

» pi-a : une «eule «d^ea» :

icij B^namier
e.t ie DWitich* m u n

BALt>N HECAMlit*
EFIUSABLE^ DEFUIT

6O fr.TETE ENTIER!

ee et sanj Klectricli*.

I. - Paroissesjlu Cap-Corse au 17°
Ou aura aucun mérite À extraire ae . CENTURI ; églis

relation de la visite pastorale que fit f ré : Fabrice Vuic

1446, dans »es tleux diocèses de Ma- J38 ans, nommé dire

Oprtçi«n'£p«eialû)'«.

loat ce qui enneerne le JonnuU ' A

nonce*, carnets mondains, rinti • • bte

is de sociétés, ete, doit *tre remto

reanx du • P-Ut Ihutlak •

ma et d'Accia Téveque Marll

tion qui parut d'abord dans s, l'Obaei

leur . , heureiuement reproduite,

1H6C, dans le Bulletin de la Société

Sciences Historiques et Naturelles cii

Corse, quelques notes faciles, mais

tressantes en ce qu'elles éclairent r

ganisation religieuse dans l'île au 11

siècle assez néglige, faute d'evêneme

histoi-lques importants, par ]es ann.

tes Cette reproduction, on le doit à

grand érudit bastiais. Philippe de C:

raffa.

Mgr Marliani note les circo

« visite pour chaque part

une sorte de rapport résum;

l'essentiel ae ses observation

re surtout d'organisation. Mais l'évoque

ne s'en tient pas qu'aux notât loi

it-nifiit reUeieuAes ; nntanunent, 11 don

ne pnur abaque paroisse le nombre di

leux et d'habitants, et aussi ii

des pnncipalea ramilles de la localité.

CVsl ainsi que si de pareilles irlati

existaient pour tous les dlocesse de

Corse .e dénombrement de ia po,ii

non c!e l'île semlt aise pour l'tpti

ronsiderée où les dénombrements a

assez incertains : le premier recen

ment officiel de In Corse nous sera

sauf erreur, dater de 1141, avec 120871

habitants. Or, avec Mgi

Vr. autre intérêt de U relation de !'<•-

vêqup e't de donner les noms des cu-

res, ia façon dont Ils ont été nommf-.s

ia ji«.:e des quartiers et des oratoires

pour lesquels la comparaison «vec Je

temps présent est ainsi facile.

Le plus jimpl* est de suivre l'horaire

de levwjue, qui commence par tari.

fiêve itRlise) AQ\IS le tilre d* 8t-Pie:T-\

Le pievan est Antoine D^ena^co, de

Bnstla. bgt seulement de 30 ans, qui a

suecede a Masseo Masse! (per

Dans d'autres cas, on le verra, v

A l'autre soit par nom

o'office, soit après arrangement a'

predcceœur, en lui assurant une

te sur ses bcnt-flces, ce qitl est le cris

cuie de Luri, qui doit 200

Si-Sylvestre ;

iti. de Casabia,

^ment. Huit QU

: CanneUe (oratoire St-Jacques,

Orcnc (oratoire de la Trinité» ; Tr

rlacce, Casevccchk-, Bovalo, Canii

Caméra (oratoire St-Roch> ; p

atoire St-Anlolnei. HQ taux, 730 ha-

bitants. Notables : Franceschi, Luccf

se, Neprlni. Fini. Suc barques.

ERSA : valise St-Aiidré ; curé : A

«ne Costa, nomme cToffiee. Sept qua

ers : Ersa, Qualdo, CUginco (orat(

! St-Pierrej ; Foçsio, Eotticella tor

lire St-Jean; ; Soverto (oratoire £

Irolasj ; Oranajnlo (oratoire St-Era

ei. 140 feux et 700 habitants. Couvei

ec huit capucina. Longue liste de tu
!tablcs. où l'on discerne les noms de Sa

Sansone, pizzina, Bonavita, Carli-

ii. Peu de patronimiques. Sept barqi

ROGLIANO : esiise Saints Côm

3amien. Curé ; Charles Belgodere.

îastia, 38 an.s nommé d'office, Onzi

Pottana t oratoire

ite-CIaire) ; Magra Soprana lorat

ladone ces Grâces) ; Borgo, Vigi

•prano et Vignale .^ottano ; OlUo

rano et sottano ; Quereioll (orat

-Koelii ; Campiano, Bettolacce if

ire St-Jean» ; L*cce. 244 feux et 1

ibitants. Couvent de dmize francis-

ins '. ZoccolmUi j . Levèque enumere

usieurs le^s, dont «JOO lire qu; foni

ie rente annuelle de 800. NoUOÎea r

>urvus d? noms : Mairno, Betto!a<

irlani. Sept barqijes.

TOMINO : église St-NICOUs. Piev,

sta, de Baatia. 99 feux

4C0 Habitants. Trois quartiers ; l

(oratoire St-Roch) ; valle, Cos-

itoire St-CTulUaume). Six bar-

MER1A : église Sainl-P*iul ; cure : E-

e Panati. de Basti.i, nommé d'ofllre.

il ffux et 450 haljiatnts. Trois quur-

i : Mft-ia, Pastina et Caraco, Nota-

i : Morazzanl. Paoli, Campana, Qua-

barques.

CAOSANO : eelise St-Prultuoso. Cu-

é : FrançoU PrancescliL de Luri, nom-

né d'office. Huit qujrtiers : Carbonac-

e, Adamo, Terrerosse, Vïazt» (oratoire

de St-Erasmei ; Ortale. Su ère, Ohlllo-

LA SITUATION
R-uiia etrangf

Remaniement
du Cabinet

Bordeaux, 28 juin. — Le remaniem?t:

nmwteriel opère par le maréchal P«

iini est le suivant :

M. Pomaret, ministre rfi; l'Inierieu.

cviciit ministre du Travail.

M. Février, devient ministre des Com

iunicatioi,3.

M. Frossard, devient; minisire des Tra

iu.t Publics.

M. Marquet, de*ient ministre de l'Ir

lérieur.

Le gouyernement envisage l'institi

m d'un ministère chargé de ia déme

lisatlon. du rapatriement des réni^if

de la reconstnîPtion de^ renions <•"- » r

•aslêes.

En outre, un Haut-Commissariat

6 créé qui sera muni de pouvoirs pour

ayer la hausse des prix.

. été grave, nu

danger les joi

Ident du Conseil.

Lindîspensable retour à IJ terre

étrangère. — Les

l'ajTnLstke n'ont pas commence,

délégués français u'êtant pas e

LE LIVRE BLANC ALLEMAND

•mand dit :

I ) Que la. France, jusqu'en 1939. s'e-

t assurée le concours belge ;

'•> Que le nieras accord existait a-

l'Angteterre ;

) Que ees accorda avalent rté <*te-

i avec la comptai-iance du Rnnvern*-

nt belge ;

» QÎTe la même complaisance s'était

nlfpstée de la part du eonvemement

lanrtals ;

> Que des soldats français et anglai

rouvaient en HoCande dès avant 1

.mencement des hostilités arec ce

re-amsrai Decous ,

1 Delome qui a et

KPneral de l'fnd™

SYK1E

RatMo étraugtre

aise de Syrie au

nique do P.i

- La brisade- polo-

11 j j J.;U de -,e de;naiKler

Jwyeiià réalisent toute la gravite lie la

i tuât ion ultérieure, laquelle rùquo d

accentuer dans tes jours a venir.

Les deux tiers dt la France sont, oi

oui être occupes par kr vainqueur; i:e

la n'empêchera pas K.s Français de te.

joindre leurs résidences habituelles, cl'

éprendre l'exercice àe leurs professions
1 jjoiTverncment le recominande, en 3n

luttUiç cependant QUS i'Stat n'aura pa;

•s moyena de les aider dans la ticiit

s reconstruction individuelle ; ôe» tr.̂ I

ms, des usines ont ete démolies; corn-

ent remettre sur pied tout t Ciia-

dc

M. HITLER A STR.lSBOl'KO

Strasbourg, 28 juin .--- A l'occasion de

iniuversaire de la KRnature du trait?

? Versailles, M. Hitk'r a visité la ville

de Strasbourg, puis les champs de ua-

iHJe des VoFge.s.

LES NIPPONS ASSIRENT LA POLICE

DES CONCESSIONS »E TIEN-TSIN

SaïRon, Z8 juin. — En vertu de l'ab-

ord intervenu entre les autorites ja-

•n aises, françaises et an g] aises, hi po-

re des concessions ITaneaiiea et bri-

mnir-ios de Tien-Tsln est m»iiii;'iiaiu

ssuree t>ar les Japonais,

Cette mesure a provoqué une viv

tation dans les milieux anti-Japoi

LES ETATS-UÎSIS VIENNENT

EN AIDE AIX BenCIKS

Washington. 28 juin. Le Président

Rooseveit a promulsue un texte de loi

comportant notamment une clau&e

lions de dollar» ]imtr l'aide nux refi:

ropr-'i

(Suite en 2me paye!

•un ne doit compter rnie sur soi ,1a plus

grosse partie des ressources nationale-

être consacrées au reniement des

indemnités rei'laméea par l'Allemagne

'entretien de ses troupes d'occu-

pation d'abord rt pour les réparations

ensuite de ses dommages de Guerre ;

a'autre part, le olocus qui est exerce

contre eile jouera, en même temps a

notre détriment ; les importations se-

ront donetUflleilea tu tros onéreuses.

Les Français seront dans l'obligation

de tirer leuraûbsistance du sol mstro-

lolitain : notre dt parlement sera p.u-

iculiérement touché en raison de M>:I

lisularite. Cette éventualité ne ser.nl \

•as trop terrible, effrayante pour nou-. (

i. ayant conscience de cette menace ou ,,

le ce danger, nous i:ou* décidions de [

oute urgence a nous mettre résolument}_

au travail

* La terre ne ment pas. a dit.

réchal Pélaln >. ii la condition îuiu-ju,

ilenjenrae Barder un contact perma- I d'espérer dans

nt nvec elle, de :a retourner, de U f̂ ^ endeuille

ilenter pour lui dérober les sivi

ï richesses inépuisables.

-".: C'-..i'A I M J ;a ïjfn;ta lujuiiv (li

.iinjjtj t t partant de cultiues, la terr'-

tufflc amplement ii dtrnuer 4 l'iiabitanv

essentiel dune îâuio alimentation :

pain. Viande, vin, fruita.

Nuui pouvons 3*oir ù {liserétk>ii ces

produits précieux, si nommes ec lemmi'-

e chez nous connut., .it à se livrer aux

i'avaux JuricoWi,

Nous n'avons cessé depui1. la di-clar«-

ioit des hostih'tt-s, de proclamer la n̂ *-

ce&site pour nous autres corses, de tirer

posslbilités tie prcNuctton lo-

cale.

it de chose actuel est ECONOMI-

QUEMENT plua terrible que l'état d-

•e, puisque nou* n'avuns plus JJ

•ise de* mers et que le pays eaf te-

r aux Lesoxm d une UJ —

La démobilisa lion brusquée, ai'tici-

•e, la suppression toUie des offres

emploi Jii dehors, la suspension 0-

ut recrutemnet aux poaWs d'Etat ra-

eneroiil. au pays un afHux considéra-

s de Jaunes et, rubastes activités: cef-

î-ci seraient une charge écrasam^

pour la collectivité insulaire il elles s'obs

inaient a rester inoccupées : la miser:1

'dide n'y tariferait pas À àevlr avec

ou tes ses conséquences désastreuses.

Les combatuuU« do 1939-40, cuns-

ienLs de leurs responFabilites, mettront

ont en oeuvre nourecarwr de 1» Cor-

e une JUÏ*1 t-potivai table menace: as

i'hult«nuit p j j à demander à la terre

inurriciére lea éléments de conjerra-

•t dt1 falut ; ce nous est UD motil

l'affreusa ronjoncture

L'accord-Roumapo-Russe
D'apn-s (tes iîiJoriiii,li(.nii im.ir.jri de

Tekhi aurait effretuê une dî-
1 auprès du gouvernement russe

pour obtenir que ceiui-cl appuie ses rc-

en dl cations.

Le irouvernemem russe aurait rejviu-

u d'une Façon plutôt évasive à cette

ORDRES DU JOUR
de 1 Amiral Darlan !du Général Weygand
luier ci trwiemeiil pour noue ciim

Patrie, k« états-majurs et les cquipagn

es forces maritimes et de U mari:-J

riarchande n'ont ci^f de ta;rt prouva

énersi?, de couiuge et d ardeur pairw

tiiiue.

La maïuic française jj^ut dec^

lierte qu'elle un. pas ele vaini

a écrit des page» d'histoire In

blUblej au cours de cett* ruJe et <",

•use épreuve en Non-égr, a Dunkci

dans lx Jlcdlterranée, en Atiar

[que, pour Ja prolecUon des couvois.

* Nos navire», nos lormaiions .t f.*i

l maintes repnles, ont fait preuve effi-

:a-;ement dYiprtt oflerisif, courage

r dont

rci striçi*- dlsclf lui?.

. - . ces conditiiios, IU uas wuflranees

. ;,. ïjcrilu-c de vos camarades tombe»

u cliauii* w uoiuicur, u'auror.t ei?

J;IIÏ. Où que vous soyez, votre ml«ii>ii

est pas terminée. Emanation U plua

ure de U Patrie, voua demeure* son

rmature. Sou nk-vcmci't m»woel et

iorjl sera votre oeuvre do demain

[Haut les coeurs, mt-s auiii.

i Vi* t la France :

Sitiîie : WEYOANO

Officiers, Sous-omclers, ScldiU df*

armée* françaises, «prés une suite in m

«•rrompue de batailles acharnée», l'or-

Ire nous cît doonè de cesser la luit*,

ii le sort des armes nous a « " cwitrai-

e. du moln', avez-vouj t^ua repondu

magnifiquement aux appels qu* J'ai a-

travoure et votre lé; icile

ivrance de oes Jyww.
lera sur les quantités ce

par chacun des intéré»-

du mois corrpstxni<lant aes
il-»» Hin* :# eus d'Indus-

trie on île commerce saisonnier.

Dans !e eas où la d d
Ht ce* commerçants excéderait la quan-
tité de «ucre & lui «nouée durant le
mois -réeertent. rPtt* demar.de WT»
transmis* avu motive du Ma.re. i M. le
préfet, au* nns d rfél

tratigoiT. — Un dfcortl pre

st intervenu entre le roi Cs

.ouveniement des Sovlete.

mes de l'accord, la delégatio

•rnclra incessamment en Roi!

manie pour arrêter les modalités de

rétrocession aux Soviets de la Beasar

ble et la cession d'uie partie de Buk

et sottano «oratoire

mvent de sept capnict

habitants. Notables

Carbonacee. Olus*ppi, Ri

, Vemurinl. Quatre bart|

P. S.

Fin au prochain numéro i

pte à Lurt pa

.ie . (quarUers c

pt>. Tuf*, Arenola. PIJT/J , CaîlItîlK

Pieve <ou tal l'égi>se de St-Pl-rrei

iu. Caslagnetlo. Cat.le;io, Ciccetn

' ixubo, Alzeto, Plane, Ptmdale

H..ne. Mercuno ; un oratoire «is-

n.s chaque quartier 240 feux, i 200

ijnU. Le vicaire lorain sel ,i Ho-

.o, et II groupe <*«iemeiH le» i>a-

- de Meria, Toinino. Cagcano. Er-

et Pino.

PlhO : église Ste-Margherlt*. dont le

l Dominique Morazzanl, de Mor-

Vt PrMel : i . PETITJt«r

1/ LES PRÉJUGÉS: ,
FAIS TOUTE**• -'.•

Hysclnthe De MO74TERA.

Mort du Maréchal
Halo Balbo

PETIT BASTIAS HUM.. .£ST-Œ
BIEN SAIN ? Les revendications

Bulgares

Radio étrangère. — La population de

a. Bessarabie e't évacuée par W li^ne*

p u r être dlrtg^ vers les

«rrltoires où elle ™>urr.i Irouvrr .1'!-''.

Cbeque Postal — AJACCIO : 151

Je déclare aouicnre nn abonnement de l an ou s mou ou 3 mol*

<1> au lui.rnal LE FETIT BAS T1AIS fc partir du 103 <3>

drfiee en m*n r temps que ce bulletin le montait de

rti et les perla en

honorons la ffiimoire e

tmo^ncsit de la Haiome qui la-

- ET POURQUOI PAS ? ASTRA EST
UN SIMPLE MÉLANGE D*HUiLES

NATURELLES EXTRA-FINES . . SA
FRAÎCHEUR EST GARANTIE.PUISQUE \)

CHAQUE PAIN EST DATÉ. TOUTES LES
SONNES MENAGERES MODERNES SE

SERVENT D"ASTRA POUR SA SAVEUR
DÉ LI CI BUSE . . .£ T QUELLE ECONOMIE

rangère. — Le M juin, vol

de Tobrult. lappawil du i

l'air Italo Balbo, est tombé
ncnclatlon libre de Matlt-o de Corbara,

Un couvent tf« Capucins avec 14 moi-

ne», et un antre ( A la marine i dob-

Mrvantbu mineurs, avec sept moines

13 feux. » 0 habitant- Lifttt d'une dou-

laine de nntables, prisque tous marins,

mais » w rares patronymique» «Jeu

[ ptcanl. Zeretlnl. Santerlo. On-

t «e préparant, depuis de longues

Radio étrangère. — La réuni»!

•arlement a et* reriToyé* A lundi.
grrt. — Les rrveni

l'égard de la Roumanie

t également le problème de* i

7ations bu le ires wr la Doprud

La Dormdja a été cèdre n la Rmim

r <-n 1518 par :a 8ulBarie.

La Bulgarie n'avait jamais cousidt

me équitable el définitive celte ar

t l'équipage ont péri,

et le 1er juillet seron
•rt abonn-^ent. «oit la «""me de <ï> .

M franc*.

œanaat-rotie ofl chèque postal <41

Nom et pren

Profeuion . . .

Adresse

Radio étrangère. — L'armée nw« au-

*ait pénétré dans plus (H
faiblesse la

Elle a

tait capable, im organisme entrai-

iime du haut en bai de la hiérar

du même e«pnt de corps, àc la

foi patriotique. L* France Mi

!nut cela et lui en est proKmMmen

reconnal

faut maJn'*î*u«nt reconstrui-

vs dévasté, eorriwr no» er-

Les revendications
Hongroises

MORUOUA : e*llw 31-Cypnen

Uominique I4«Ia. de Muro pa

ciatlon librç du eha

r Huit quartier» : Stampl <-r..u>\.

d» ^int-Bocht ; CamorsiglU. U..rj-

r.... Pecorile (oratoire sw*an>: Po-

-f Giovanarre. Pru no i oratoire at

T:.nti*.. 1?4 feux. CM haWUnts. «o-

mbu- J8 ij, - Dans je* n:.\c\\

l que la. decla-

gouvernem»nt turc coneer-

-beniKéranc, date de deux

«lénifier que le gouver-

nement aovifUquc avait mit au courant

•e gouvernement ^Ankara de wes pro"

politiques roumains

considère comme imminente IA re-

p dune note du eouvernemert de

fi.,;fuxlâofl* au «tf>uvernemcnt de Bacare.^t exi

péant le retour rfe :a Doprudja .ï la

Bulgarie

n B . O T us formules ».uîHéi :

I. LM pboine-r.enU partent du 1er ri du 16 de chaque moto :

,3. l-rse : Un .n. M rr, ; Si, moi* « fr. ; Trot. mol*. » tt

H * » t « C . M : Un . r . M fr ; Six mo* « rr ; Trou

4> Rinvr la formule Inutile.

L O T E R I E
NATIONALE

c Ko» s nt tenu a reudr«dversaires

a vos vertus E^errieiet diffus

de nos gloire» et de nos traditions.

L'honneur est sauf. S07CS tiers de

L Puises dtans U tatisfacUon du de-

voir accompli une confiance todéfeeu-

<\e <J*n.t les destinées d* la France, qui,

IU covtii de» siècles pistés, a ^u re-

^



Les Secrets
-Hel

est un Uot fertile, «ux c4Mu dente-
tifiiple de quelque» l'eulalati d'ha

u.u aux mœurs douces et qui se 11-

PW UKiCAEU 4TJAI -"'i-' et du coton puu-' ceux de l'ia

j C'est iprt» du tutoisl d-e cette i-e qu'a-
tait inierl l'hydravion

N.Antoine LEONELU
Nuu.-v avons appris avec vit regret

r w j u Brune, dans s» 81 me année,
i. Antotn» LoMlU.

| En M. Antoine LeoneUi disparaît »

— C'est parfait. Jo vais aller recuii-
riaitre le *tOCK d'armes, noua échange-
rons les signatures £'usage et je *ous
remettrai le chèque convenu. Mais a-
vatu 4U*-' uous partioi.s... Je veux vous
dire, monsieur Fuiuaky, que nous ru le-
ïvui* jamais plus d'affaires ensemble.;
Vtus avea mal agi envers mol en t
t . tt de me radie aclttler des armes li
L. sables, et que vous saviez muuUsa-
b:,s.

. - c e qui ne vous empêche pas. nimi-
MEUT Kin-îiKû, de les revendre en sa
cr.ant yuelies ne valent rien. Songez ;
iv Que feront les soldats qui ! .--«ai

- Je présume que e<?s
i japonais, répondit le rïiinoLs. Pii-

. 11-L'atito franchit sans nir
ttute de la concession internationale
K.'àee ii un satil-coiduit que le russe
c-thlba. Chose étrange. Ktn-Yucri cm»
aoercevuir que 1J pièce «tait timbrée
aux inW3 du Japon et lorsque la voi-
ture » fut. tir. peu éloignée du poste de
saWe. il PU rit :* remarque à Fousfcy.

— Vous paraissez être au mieux avec
lea autorités japonaises, dit le chinois.

— pourquoi ? Mon sauf-conduit. ?
C fit un (aux-

. - Un (aux bien imité.
— Rien ne paraît généralement plus

authentique qu'une pièce maquillée, ré-
pondit le ni^se d'une xoix Wtve.

Enfin, Vanta arriva dans Honglccv
Si: mille détours jwr ces nielles sombres
où elle menaçait de s'^nh^-r dans ses
rigoles remplies de détritus et d"eau
boueuse, puis stoppa enfin, loin de tou-
te habitation, devant un grand hangar
construit en plaques de ciment.

Nous y sommes, dit Yvan Fouslty.
Les deux iiommes descendirent de Ta

voiture. Le russe tira de sa poète une
énorme clef.

— O"tte richesse n'est p u zaxit* *

Inutiles i w c u» gaillard habitue a !a
jtlificiplirie et u l'initiative, lui avait dit:

... îious part-iiuns deinan matin u
•un» dans la dlrertion de TSE-LHOU.
Tous nous poserez «u sud1 tie l'île, ou
IOUS attendrons que nuus J.oit sigiuifr
;n Hydravion géant, le - Dragon Kou-

tais au nom de Tiu To que Kln-Yuen
ivaii reevaunande a l'agent secret.

Le pilule de 1 liydrauou. un sergent
-.jrdi et prudent a la, fois, que sou «s-
•adnlle avait surnomme Jeau-Bart par
e (|ii*il et ait natif du Dunlcerque. cou-
laissait parfaitement tuote cette re-
ic-i de 1% COU chinoise et de l'île Tse-
aiju particulièrement, car i". y avait
r jvë reluge un jour qu U jvjit dit,
irprii par 1* tempeie' pendant un vol

rexerclee. amérir 9r-iis une crique lieu
ibritèe.

Naiunel>m«-m. il «van. bien fallu
buts

Les obscfiui's ont etu célébrées ei
ande pwiipc, le 28 courant, t u Ivg:.
d'Erone. »oiis ;a présidence nu M. :

doyeu Canali1. de St-Latirent.
laenifkn

fertes par la famille.
deuil était représenté pa:

mettre Jeaa-B«rt au counui
;ue .-.e proposait la mission a laqu
il apportait s& coJiaboration. Da

l t t

qui revie
le, leva le

nt du Japon et- qui

vj.it répondu Jean-Bart. Je i'ai vu s

— Ou», eh bien, ceii* machine, mon
(petit Rara. U faudra, quelle w pose p r »

e nous, qu'eue se laisse approcher par
ous. et que Us citoyen* qui la montent
. laissent..
Darcet fit le «î*ste u» peu trivui. <*"*

tmine < prendra > en frai«ai*. ce que
ran-Bart traduisit :
— ...Fabriquer, par nous. Compris.

'liais pour les faire amérir ? La radio ?
La radio, dans leur code et dans

— Un Jo;i bouiot. concéda le
'en suU.

rge

ce L'haiiï-Haf à i'il" Ts*

Glorieux combattant de IS70 trrmée
de B»urbaki», gros propriétaire a Sali
ceto, son vlEaçe natal, a Krone. où ' :

ivalt épouse une jeune fuie ji-cuu.,j..
Mlle Benedittinl, et à Francardo, ai:-

maire de salleeto, 1« vénéré dtfwit
essa de donner un grand exemple

de patriotisme, d'activité, de droiture d
d'altruisme,

M. Antoine LeoneUi a ferma les yeux
la lumière U-rmlre avec la. satisfac-
:n tfu. devoir ucpomuU et IA cousola-
un d'avoir i su» chevet ses «liants

âTrirersneirse
ILK-RO1 «ME

APRES LA SION VTUIÏt
DE L ARMISKCE

>Ue population, angoissée par le;
lemenU d* l'heure présente, puiser.,
i le malheur même qui vient de Irut
ta Patrie lu furce de lutte; dans IE
ifiiltemeut et le travail, pour ï'avenli
,a France et de ses enfants fltk'le-

Informations Locales

30 JUIN 19-lD :
! 30 Jiuu 188U. — l*s Jesuit-i

ulote d* Bastia.
Cette expulsion «tait U +me

.a eh*
t mauvaise luiiu-

LXAMEN DO C. E. P.
jrfîles Ferrerl Toussaint* et Malte;

it-Iie ont été reçues ;•- l'examen du CT
iirat dVtudes pn
I-'el : jeunes îaui

cumplimwits à leurs ua-en
ieur dévouée maîtresse, M

Inee Sa»fini

CONSIGNE Po'wiî
t EVACU13 DÊ3
FRANÇAISES ».

ts. a

toute
jïants vl de îiombreuK pareil!

On noUit dans l'afCuence
I population d'Erone et uns mi;

•tabilitês et cl'amU accouru
les points *iu canton.

L'iiiliuBialion a rit lieu dui
(beau famLiaL

Le e Petit Basilai.s » prie
•icf LeoneUi. M. et Mme
w.S'M. Mlles Prançoiise, Fêlic:'?, Main

Therrse et Honorine j.eonL-llL, Mme W
Bose Pasqualini. J*nie et M Antoiii'

clce et leurs fîtes. M. Simun-Plerr
•oneCl. M. TrrentJ Leonclii. conseîllri
la Cour tic BasUa, puisi que toutes ie:
•rsonnes que ce deuil affliBe. de vou
ir bien agréer l'hommage de ses biei;

sincères condolcajif^1*

LA SITUATION

Les Journaux quotidiens et heSdoma-
aires pourront puoîie

jiiuuu et lieux d'origine des évacués qui
(demandent dea nouvelles de leurs

i.t.*«ur d e j r en t s . ains' -ue lea noms et prént
is de tou.-f ((« reciicv. • Mais il est Interdit au*

• Journaux a- ..uouer les presses aciue
is lt- tom- ; t e d ( ,s u,,^ ev d e s e u l r e s .

| Bxrnipla : Mm me Lucie
euée. rue X., fk Ptror.he, demande dei

M- T l " jnouvH.Ps de Mme Pierre Lambert.
Tou.-mr.f !]ne r e j «vacuée de Boucha»esnes. II

poruse au < Procrês de la Somme » X Lo-
rient).

Les réponses qui parwei.<trùDt »:
journa". E"t^ni doue Uansmlsea par le
soins de celui-ci aux lemacd.euj''

Les Journaux qui publient une rutiH.
que de ce genre sont tenus de faire con-

:re a l'Office central oe Recherche
Reiugiés, 43. rue de Varenrn
— ou existe, un fichier Kéné-al —

indications figurant d'ans les demai
de rcnsc^neinents et dans les r*

ponses obtenues.

chefs d'industrie ou de firmes cou

n

Et .e i;luiol* petwait :

iinsi J .a p-. .c- u- q-

Ces i
-ait ;rur de •-• ainit, sans d

ioûibcr en panne en pleine i
renare. » =••' [ u i îrrecieui^»,, ,r.ent perdu
lx»squ'lia Turen; aana le hangar, je | L'emérUsage s'était fait trçs contor-

vit que ce.ui-cl était b m t lus- tabkment sur une mer caJnc et l'hy-
jit ûe caisses toutes s^.. ̂ Mcs. 'dravion avait été arc- î au lord n

nse que ne venaieni point oaUre
-isues eu large.
tJes paysans, en voyant se poser l a p -

i-irvil. t U u n t vci:us du village proche.
-ts eupliqucmil » Tai-To, l'aucun no-
iUre, qu'ils aroourattut pvjr le cas ou
s navigateurs eusse.it eu besoin de *r<

ours Cette prise cfe t-onUwl faifait bleT
imurer des mations que la mission

ch i

— H y a cinquante
dji:* etiaeune des grandes caisses, ex-
pliqua Futi£ky. Les petites eaiî--eï cor.-
tunn^nt chacmie nii.ie cartournes. Vou
1 «-vous vérifier ?

~ Oh ! j'ai confiance, dit Kin-Tnrn,
OaiUeurs. il sera, facile ée faire le,

moment de :>til»rriBcni H9|-

i « ra tard.
Je serai paye.

, j \ ; i confl

parruun
t«.rche : laquelle les deux

. C'est correct, dit rouslcy. je siçiie-

Ct-ux-cl portais: : it costume des Co-
cii» : la longue soutane bUnche
•e *JUI les .u.*sel>s par une tarde 1* •-

u;ire. le cliapeau ].oûitu de crin, p
, hommes ; ie io:>g manteau vert.

|uctK tn dôme, tur la lete eommr
••• d* nxvn»\ f-ur > s icaunr^. Ifciw

parlaien-. Uli Idiome auio-iap-jnai:
'ai-To romprenajt parlai terne :it.
Le premier soin de I*arcet fut de

quérir nie pusscdait le

euirr.t
lout>s tes fii-

mmunicj

n-Turn lui présenu son styio. tint titlraclt J Vn câble •eus-mai
la torche pendant qu* le russe traçait T-e-tiii.u il Moltpo, le port di
•on paraphe tur lis deux paparn, ap- ' . ^ m r é r n . d'où les
JXMV.1 A srn towr sa signature, puis Itn- ' chemines ensuite
dit tin chèque. 'renions-

— O n t mille tae:-. a.» porteur, rli: Darcet cûbU .nnc^ôt u sti
Ftoiwky. Tout cela est tw»1 J*r«ljer. ; pondant de Yokohama poui

Cnmmc 11 prononçait ers mot*. ,a 'savoir qu'il recevrait ,»es r<
porte du h a n m r souvri: bTiisqueinvi.t 1:^5 directement d.-ui« l'Ue.
une bouffée <Tair h n a u * entra du rt» Et cinq hea rn ne s'étaient p u ft-o-j-
b"tn. 1? russe dltinra le faisceau rnmi- Kis qu un paysan apportait fl Oarcrt.
E' ux (te sa torcoe èlectHqje M*T Kin- dans :a rabane de pecheun on l'équi-
Ti.tR. Vue dtealne d'hommes firent if- paçe de 1 hydravion avait trmivf 9 1ue.
ruptlon. pr.lourant »e ebinois et celui ur.e tongue rfponae chiffrée,
qui comoiaiidait la troupe ordonD», en U FtarTîais *e hâta « traduire e?
japonais : texte et il en «Sonna connmJsMMe A «e*

— C e « bien loi. Jmmfnn-!», vive- m m panons . ,
ment . Merci. Foasky Vous pouvez en- _ Voici, dit-il. qm va nous prnnetu»
caissrr Je chequr. a"étatUr notre plan d'aetion. Le . Dra-

XVTI ' îron tUroKt > mt arrivé hier * m hen-
t L'île de T\e-t*Iou emerff des flnts du res à Tokoiiajna- n s'est pose1 dans ie
drtroit rfr rnree. qui Xiint la mer du port marchand, mais une flottille Oam-
Japon a ;a mrr Jai;ne A vol fi'oiseau, 'barcaflora m fit aires
Tf«-Lsiou sr trouve à rrnt ki.omctres de très sévère autour de lui. Les 4Uaù sont
ja* pMnU Sud Zt U Corée, *> quatre f plurelileneTit Rai

itali
trangère. — Un contre-torpil-

en aurait ete mule en Mé;ii-

terranee.
D'autre part, deux sous-marins
er,s auraient «salement été coulés.
Le total des sous-marins italiens
s depuis le. (Miui <*ns hostCités s*

|de S.

AVIATION
Radio çtranct-rc - - I # 27 juin,

iation britannique a. lait une incur
ur le Nord de J'AUemagiic.

Badio etraiisr ic. — Dos
nt eRectuc

de Hanovre et sur l'AUematfr
[occidentale et S^pWiurionaîe.

Radia MMiiscrc. — Au cours J 'v. 73:
u Ma:tr. vn avion Jliîlcn au 1

'gravement .•ndommaac.
Utt d^uxirtne raid aurait été repou
avant la prise de tonUct.

Un .ippareii italien ae ai-iiul fti.i.-
Ja mer

ET.1TB-IN1S
Wa.-.hniRtoii. 3» JU:n. — M. Wiflfy.

canoidat n-puoiicain ii U (.n-.d-iice <
R«puk)Uque, a promis, en cas de -

lion, d'iu^nrer la dffense de £!al: l .

C H.S. S.
Ttadio étrangère. — Le président 1:

'onsni Suprême des Ai*tet« a rprj
de Orande-Brct.

Hadio étrangère. — L.' mlntstn
' n Estonie a été relevé de ws fm

iBadm étrangère - L-* C
allemands, yougoslave!', r
C«es se «ont rrunis a :

e l*s problcmes de
ses par la site

qu'

• •..nnsitr*. P-" ' '
adresse pfrsnnnr

ues de leur persan-
n le lieu de la

1 tion
s Joumau» peu ver

blier lea noaTeau" 'SPI

rélnital

salement pa-

u : maire» et adjoint*, des seerétal-
de mairie, des services départemen-

taux et municipaux, des établissement!
•airet et de leurs succursales.

Mardi prochain, i l'occasion de
r-ir rte la VlaKalion, on teli-torera
o..>toire .-.e rnWreialo, une messe oe
ommunlon i t heures.
n n'y aura pas d JMWS cérémonie

A L'ART DENTAIRE
rd Autiste Gaudm

,.-UA - Te'.. : « ^

GEORGES RAPAIRE

Q D. S. de l er*ité i
de Wa.'

EXTRACTIONS SANS l*> •
RFl'AnATIOSS EN 2 HUM

(ÎK.VNDES FACUXltS
GARANTIE ECRITE

Surntrsain

PERCKfriLiN Ut, BAOTIA

Les bénéflo j .n: i d niiooaUaaj a U M l
res n'ayant pu *t? présenter aux Jours
indlquea sont informa .me le payemtnt
continuera an local liati.tucl. Place db
Théâtre, !• lundi 1er juiuet 1M0 et le

mrdl 3 juillet IMQ.

rail», 30 juin I8i& il heuresi — Dans
es Vosges, noua avoua reconquis dans

BIBLIOTHEQUE
lut JLA VIUJÎ u t naa'ttA

Paul Brûlai : ilistuirt- ("upulaire
iennrai .(ikllicni. Lttuile <le J«^
titOiL^L-ej» ci Ll idwad».
Wjisitea CilUl-fUill : Les enuds 1

(.l.mde Croquant : Les
'«Uu taeùieaee».

i- i-coei'ic Massou : Bonaparte et les
'eiiimrs.
Gcrard dHonville ; L'Impératrice Ju-

ephine.
A.^ÎTL -.FUment : L»dy Bamllton.
Di^ne île Cuttoli : L'ATdenle Keiexie.
Huiissird : Liïret de Foiastnes-
Uroair. Ooh:L»r ; LE Réveil.
Cuu^lanun Wcyrr : buwce de Joie.
j ' ju l Va-ery : Lot Merveille* de U mer

ET TEUrGIï.\i^ES

Le .public est Uilunne que ctiuti tes cîr-
instances actuelles Jea télégramme»
iri*ea ne peuvent être acceptés qu'aux
.iquei de IVxpMUteur.
iiid ne «ont pas admis pour les dépar-

[tniciïts iùtucs au Nord des depafte-
suivants :

.iiô*. Doidogiie, Haute-Vienne,
?, Canta'., Haute-Loire, Ard*clw,

Diurne, Iwre, Savoie et Haut *-Savon.

AVIS AUX PROTESTANTS
EGLISE REFOKMEE DE BASTIA

Avii de repris; de» Cullo

Les Cultes temporairement suspendus
par l'état de cuerre seront a nAuveau
célébrés .1 partir du Dimanche 30 Juin,
:ï 10 lic-ji-fa.

La simple remrn.ussacce envers Dtea
vous y convir.

IXTSTES ET ELQSRAPIiES

L*-s agent 1 des PT.T. de Mutes eatê-
;ofjes et de Luud grades qui, par «Bite

de démoWUsaiion ou pour tonta autre
cause se trouveraient actuaUecwnt en

P.-J. Taulct. . 1
l'atil-NapoieoH Ruinai"! : Le» MirM-

•s 'ncSa^laire de luxe. jvi»iir de Hoi-
inde Van CK-UIcri. COU <i>: ta veuve de ,
illualre poetr.
Gilbert t t Turlot : L'Europe. 1

i France et rA&t* tusse tdun de Madame Corse et secaieuL eiu^wiiés
iliane Couderc de Laroe-;> ntment de rejonidre leur résidence oT~
tLc : ett- .. jiicioLe sur lt (;»(Hinqat, sont prié» tfe

; vouloir biei: signuior sans retard» leur

. ^ ^ _ . _ _ . . . . - « . - . . . . — - ^ - « . » • • ; e j t u a t i O n administrative et leur adresse

POUCE au Directeur des Postes d'Ajarcio.

VN VERITABLE

CONTRAVENTIONS
I pour défaut d'affichage dea prix.
1 pour défaut de réparation d'eu0"''
1 pour lumière visible de l'extérieur. ] £ n médecine, les progrès sont inces-
4 pour infraction a. l'article 471, p i - ' s a n t s . aussi doit-un, parmi les drcoo-

ragraphe 15 du code pénal. 1 vertca rteentes, signaler la. Poudre
1 puur abandon de voitu.e. ! Louis Le g ras, qui calme, en moins dunp
^ vuu, leruieture lariive. | minute, les plus vio*tut« actes tl'aitti*
3 t»ur stationnement interdit. jme. catarrhe, oppression, tout ût nea-

'. !es oronchites. Celte Poudre nervelt-
obtenu la plus lia u te récQtapen-

SERVICE H 'VfKtB POTR LES MORTS
DE LA Gl'E«Ut£

D'ort re de Son Excellence MJTT Llosa,

[*>ur lo repos de lame de u^ ao.
:ombês au champ d'nonneur sera t
are en l'église Cathédrale. 1« lundi 1er
juLUtl, i 10 heurrs

Les .lutoritcs civile" ti. militaires ain-
;; que toute la roptilitinn sont învitêp;

vouloir bien assister à celte cerémo-
ie n laque!le J convient de donner ur

•iirai-tite excrptionr.r; rio ferveur p>
riotique et rt-li^teuse.
Dtt 1. s les heures <fou!mi reaseti qu.

oyis vivons, puissent tous les Ajaeeiern
(unmiii.ier dans vn m*mr Idéai <*» ré-

paration, d'endurance, cl* discipline ei
:le sacruïre en vu.- de travailler a « c
-oura-c ci confiance s\ la resurn-rUon
Mtericile et innralv de nuire Pairie

AVIS AUX ANCIENS COMBATTANTS
ET VICTIMES DE OUBRRE EVACUTC8

Les pensionnes Qc gu.rre (Invalides,

. J I . I J cl ic-s Fu^iilti de 1* NAUCII rcs-
j r i^^ i i i^ d'Ofnct* dt iwrteinc^Uiux
plies et se trouvant en Corse, tont

pries ûe faire connaître t M . l t Préfet
a Corse, président de l'Otfke tlt
mental, avec îeurs nom et prénom-'

leur an tenne et nouvelle admae
A .appui de leur déclaration i,«. y

ront indimier :
1 • S'ils «ont pensionnas, le numéro

lu litre de pension, et. le eu écrivant,
t laus d'invajidlte et le
arte dlnvaiidiW ;
3.) SU* sont anciena combattants, le

.uméro de leur cart* du combattant et
Office qui 1** délivrée ;

3.) S'ils sont Pupille* d« la Nation.
leur date de naissance, la date s> la-
quelle lis ont été adoptés et TOIfl» dé-
partemental ou ils ont été Inscrits.

Le secrétaire Général de l'Otflc*
Départemental de la Corse :

l'Exposition Universelle de 1000.
Prix de la boite : 6 ir. 25, dans toute*
les pharmacies.

l.t DROIT i:T LA FORfF

LP monde entier est convainru d« no-
tre bon droit. Notre furce c'est de »o«s
qu'elle dépend. C'est voue Qui l'assuri!-

ei! souscrivant au\ Sens d'Anne,
nient.

u U t .
repri

]

Bd i
IS r̂̂ î

nou :IRLU

Avis île b Sous-Préfecture m fmmm

Le Suas-Préfet rappelle
à IOUH les Commerçants
de r Arrondissement quel-
le que soit la nature de
leur eommeree qu'ils doi-\
vent reste»* ouverts et et
tinuer la vente comme pat
le pusse.

Ceu*r qui auraient cru
devoir fermer leurs ma-
gasins sont invités à les
rouvrir dans les 4S heu-
res faute de quoi ils s'ex-
poseraient à des poursuites
et à la saisie des mar-
chandises stockées.

n par Iwi bureaux de .A
rt des bonj de )LVI.,« AUI
d'un certificat du Maire de le

attestant leur qualité de L<K
"jt'r et te nombre dt ciitnta qu'ils B;
?o visionnent.
Le prU de U bul.e de farine eut ftx

4 3*0 francs, pluj 20 iv. pour le sac. Ce
M francs seront rendus contre 1 pioc
le l'Intendance constatant U remis« d

AARETE DES SOUMTS .1IAS.SA1 RKS

que dans l'état aoiuel tf»
l'élevage CBS jiru i> la production ne

dépasser dan3 u
suivants, cou toi me ment ai

prescriptions de U circulaire sutvUé*
Bovidés, 12 franca ; veau». H ;

1 ; jeunes moutons, U ; brebid, 10 ;

Vu .'iiiticle 1.325 du coda d»a.
Vu l'article 319 du code pénal,

ARRETE :
j ART. 1er. - Le rv!x de vent© au dé-

tail de la «lande de brocherle t
| ï5 la façon suivante pour les villes cl A- :

laccio. Bastia et forte :
BOVIDES :

Filet. 38 francs le kg. ; faux-filet
sossé (K'jmsteack), 20 fr. ; g iu j
noix, 17 ; erftre-côte desofiiée 20 ;
ièsosste. 15 ; paleron désossé 14 ; ]
i-rlne. plate côte. Jarrets, 10 fr. le fe

VEAUX :
EscLope, 22 francs le kg, ; cote sans

•s 22 ; a«ec os, 13 ; épaula desuasee, H;
«Hune 12 francs ie kg.

JEUNES MOUTONS :
Giçot, au détail, 20 francs le kg.

ot entier 18 ; côtelette et rognomiad».
I ; épaule, 1* ; poltrice et coUet, m.

BREBIS :
OiRot, côtelettes, rosnonnade. 14 tt.i
kff. : épaule, 12 ; collier et poitrine 1

LES FABLES
PE LA FONTAINE

Tït/tucdon en ver* COISH
pjr

LOUIS of.sun

lostflutaBr

fris : t fraac».

EQUITATION

DK TERCUi OC EEILB
ancien capitaico de Caval«1«

Kuiis, Hyacinthe de Montera, maire ' Far votre faute st vous ne conintm
de -<*• vuic &e 0aslia officier cfe lu Le- Pas a l'armement d^ la Fra.,cçf des M
glon d'honneur. .dats se feront tuer, fiouscnvi-z aux Bo

,'u :.. .(.1 uu 0 avrij 18B<. , d'armement.

' INSt'PnTTrtN A1ARITI.HF

^allerout, aea .a

arche, en Bordure oiphelins) dont les pensiuns sont assl-
s Sebastianl. dins fïnees au Pn posât du Trésorier des In-

io'es de Bastia, sont avisés due IPS
èrag^ du 2ine t'imestre 1940 arri-
t ù. échéance le 1er juillet prochain

PBMteitwu du itft.
rat dÉouverture du
d « Uottoirs au C
*• P*rtie comprise entre la rue Neuve
fclnt-Roch et la rue de la Banque.

ART. 2. — Cet emplacement est unl-
- n' réservé aux veujeurs 6e* pro-

uw-s agriioles.
ART. 3. - II est interdit ;t lou

«hicules rie stationner pendant le* heu
res de vciile devant ]cs erapUcen
el-dessus dtsisms-

ART. 4. — M. le Cuiimuindunl (!.• GCH
dannerlf, M. !é Commissaire Cfutrai •
Police sont chargés de rcx'>;uUo» du pi
•eut arrélé.

Euiiîa. le 27 'tnn 1940.

Lt MAIRE :
jict-.f . n, w. ÏIOMTR;

MNONCU

ON DEMANDE o««rkr

tions avantaseuies. Ma

poirror.t s<
lirscriptlm

• pre
. lundi pinr-rcii

La caisse sera ouverte de f> heures I
nid! et .le H h. 30 â 17 h. 30-

ai - Le matin pour les hommes :
bi - Le soir pour les femmes.
En raison d j repliement, d'un ctiî.'i

d e aire
tiu dfparicnifiit, IVHi de banr/io r r i !

1 ouvert ju-'qu'au 11 juillet.

'ABONNEMENTS !

Il 11e si'v.i tloiiiH' mi
rju* aux ripinandfis fl'abon-
iifiuriiL arrompa^ners du
montai)', m rheque (M>s(nl
)iu tous aulns modes de

Jamhon désosse maigre (escalope). 231
le kT. : côtelettes t

•t>, 50 ; éebine. 18 ; poiljini
: iard rrala. s ; plate-côte, vt ; lard. [
; panne, 10 ; sxincfoux pui
idoux avec lard, 10 franc,

CHEVRES •
Glgnt, cntPieitcs et rognoniide. 10 fr. I

:. ; épaule, 9 ; corner et poitrine, I

ART. 2. — Le prix de vente a s détail
[de la viande de boucherie est fixe de U

vivante dans le* autres commu-
nes du départemen'

BOVIDES ;
1 1 Quartier de derrière, luscnTam

Hrnlpres eûtes, 14 franLJ lu k^
i-i Quartier de devant, poifrine, coi

er. Jarrets. 12 fiança le kg.
Le filet restant hors t u *

VEAUX :
1.) Quartier de derHére Jusqu'aux der

nléres cotes. 18 francs le kg.
2.) Quartier de devant, polbrtoft cw-

er. iarreu, 14 francs le kg.
ART. 3. — Chaque moroean sera wn-

[du d'apres son poids à la taj» rt-<leisua
Jû CUi"-^ ^ «h';r.ir im prix «xacte-
.ent arrondi a 0.05.
ART 4 — Les bouchera seront tenus

•affluer sur des tableaux spéciaux
1 vue du public et très lisiblement lei

prix de la présente taxe dar
|23slns rie vente à l'extérieur de cnu-el
jet i l'étal.

ART s — ï.i dcvrrtnt pour «saque
?nt*. dè'.ivrci un ûiîT.elln Indiiuant
lorcrau. le prix perçu et etm pnid».
AIÎT. 6 — MM. le Secrétaire général
t la Préfecture, les Bmis-PrrfeLs.
aires. ]c directeur des S e r v e s Vêtt
\irrs. les Commandants de

rie, et les Commissaire a «je
[chargés de l'exécution du présent arre-

!
ral t à Alaccio. le 13 Juin 1M0.

LK PHFFTT.
' '~' 1. rETTTJrAJJ*

Les i~oclaitiïïlt'»;»3 concernant ic sti vies
du " PETIT BA5TIAIS " doive.*; être adressées,
en niôme lemtis qu'n In Direction du journal,
à l'Administra)ion îles Postes.

TK
\ lit s 1 : 1 1 1 1 :

<!••

Cartes d'Idealilé £R I X î : l F -

La Maison Agricole de la Corse

ém Tl ( M l l M
Petit* pois, J [raacs 1* k£
Pommes de terre nouvelle» i il. le *%.
Haricots veru plate 2 fiano* tt kg

verts Un, 3 Iranos le kf-
< Coco > a «cossv, 4 tt. l« kl

S«;adea, 0J0
Cbous. S et S franca pièce.
Oourcettes. e 25 et O.
Cwotte4. 1 et 1,30
Bieies. 0.» la
RkdlS, €50 le paquet.
Pèches. 2 et a franc* |*

s francs
Fraiae*. • franc* »» kg

I
••FJÎDU • - 1 <

i: a été perdu, hier 27 courant, entr* |
Urtaoa et Baslia. nue boit* or cart. n.
pesant une trentaine de kilos et Cfute- I "
riant des Uvres et des provisions.

En cas de découverte, prière aviser Je |
Commissariat d* Police de Ba*l,a.

Nous pr i ses nus abon-

'»Î* *l<* vonl i r . bifii ^

«*Hif - n -f yî- i i v w n o t r i -

II- «• H I tVL'bt'HIH't», JMMII-

isiiMi d u

îff» ilu journal.
GBIQDI POSTAL tf 153

Kairie de Bastia

ALIMENTATION

V 0 1 B E S J D S E 7 O ' U J O O i i D ' H O l
• « * ^|i««»p«îii<i»|trti>>M*. pr-nnii (laso

AVIS
NOUS INFORMONS NOS LECTEtiîd

QUE NOLS NE MANQUERONS PAS DE
PUBLIER A L'OCCASION TtiUTES DE-
MANDES HE RFNf.FICNFMTNTG Sl'i*
LES PERSONNES (DE NATIONAI-ITr-"
FRANÇAISE ET BELGE. RF-STi:^
DANS LES RFGION'S tïTrUPERS OC

REFUOIEfiR

iJ. eATANI
PHOTOGRA f>HE

n, B. Jtev*r.i pv-J. n
de la Tille qu'ils sont tenu

ourerts an public. Us peurnt

sezpoier à ne pas être ra-
Drs retapns S'' protlMi-

sant dans la transmission
'lu journal par suite
! irrfjfiilariU'1 provisoire
lu trafic forroviair»1.

vitailles es defirâes au mo

ment ou »ll0f-?! ??roDt ois-,»

tribodes si leurs nagwios

seront fenaés.

Les anciens
e d*s (troupes de
nt invite* à « « « *»•« «*1-" l f u r s " •

me*. Biunlttons et brM««ls. à la £•"
-Ursule L ' \f\



L- ANNSC - N | M
t l PLUfl PU.1T TIRAGE DÏB ' JOC1ÏN.WX Ik

u.M-i ;-.. :..• ii.

A CORS1CA

Frenu : 10 trasdu.

JUI. freiei dt la Curse. otflcler û'
I* Légion d'UMMur.

•t U loi du SI aoât 1U4. relative a
xauon ûrs uru :;mit«s des produit*

L'uiiAidcrajit que le prix li.iuie poui
,4 vente de la farine pamJlable de 61?
île qiulitv courante a ete Sxe duiia
•tfc parteiaeiil Ces Bouches du Rtio:
318 Uà le quintal net. nu. rendu cham-
bre bouhoeuie Marseille ou eare
iiuai dt;^irt Marseille,

Vu l'avis en date du 4 juni 1M0 de la
Co:nnuù«oB Con.sultaUve des farines du
dep^tement dr la Corse,

ARHETONS :

ART. 1er. — Le prix limite qui ne poui
a être dépasse pour la vente de la fa-
ne p4nUiabie de ble de quarte coi:

te esc fixe à quai dans les ports du
parlement a 326.» le quintal net.

(fa transport par mer eompri:

merçant3
r eett rine ôepas

.0 îrnncs le quinUt. ceux de 1 .DU

tion de 055 le quintal kilométrique pou
frais de transport par route ou Y ci
ree. I_a majoration à percevoir n

pouvant dépasser 20 frs
Pour les farines débarquées quai AJi:

cio et Beitlnets a. d'jutrçs arrondùac

traaspon. supplémentaires d'Ajaceio
rtp uu au port où elles auraient ét<

débarquées en temps normal seront in-
corpores dans le prix de ventt

a'jïû;ue et de Cotte ou de et- der-
nier part a destination définitive le pria

rra majoré de 0.25 le quintal kiio-

[être utii^ee a '

Le Mï

e. la maxirn

L O T E R I E
ÎMTÏONALE

SI KVEII.LA.NCE IÎES PR,

P u ue vente ia pobsea de uer

Nous. Hyacinthe de Montera, maire
de la Viîie de Basna. cfficier de la Lé-
gion d'honneur,

Vu la loi du 5 avril 1884.
Vu la lettre de M. le Préfet de la. Cor

se en cate du 13 juin 1940.
Vu. d'autre part, le prix de vente du

poisson fixé par te Comité d> ^a-*temen-
u : de surveillance des prix,

ARRETONS :

AET. 1er. — Le prix de venie du poifi-
ton de mer dans la ville de Bwiia, est

Premier* catégorie. — Prix de *en«
p&r les pécheurs au port de dtbar
m-.sil : 12 lra:.;.i .e kg ; piix de »

le kilogramme : dorades, merlan, loup.
l...«eot. so'r. as;:ste::r, d'rnîi. crochet,

tm* cMêforte. — Prix de vent* par
le. pech-u/», 10 frar.ci ; prix de venu
par ki revendrun, 12 Tra#icg : oui
pfu&ons de ro.-he. bouUaùiiir.* raseu-
se, chapon, jarret, mules, eolmal, mu-
rer*. antuC-. siveresa. congre.

taie catégorie, — Pr.v <fe vente par
le> pécheurs. 0 franc* le kg. ; yra
Tente car If s revendeurs. II franu le
KilogranuRC - maquereau., aalpe, bo
tardée.

4BM caleforfe. — Prir de vent* pal
les pécheurs. 8 franc» > kg. : prix de
•ente pax le» revendeur», 1- franc» lr
Blogrjmme : i-.c. pci/.pe. «oupe, «el-

CRISTAC ES

LAngoutc : prix des pécheurs. 14 tr. ;
prix de» revendeur*. I l ri.inc*.

Howard : prtu (***•- nerhpiifi. 1S tr. :
prjt df* rfVfrdeura 1* Iran-s

CT-..W» : prjc d*t pÉcTwurt. 8 franc* ;
prix de* rrvrr.dïmrs. 10 Tr~res.

Oursin*, .a douxeun- : pnx des pé-
cheur», 1 tr ; pttt de» revendeurs. 130.

ART. 2 — V le Cmrmawdar.l de Oen
darir.orte eL M > rommi* aire Central
«Je Po-iee #-.rt ehaf*r* de lfortcatlor. du
présent a- rtw.

Basil* » » juin 1440

Le Maire : • . «a MONmA.

mt flRPC à 20 ira.
ART. 2. — ïou; vendeur de larine

ft tenm d'alflcher dans un enaiai: 6i«n
pparent. de son magasin le prix

ART 3 — Tout vendeur de larini
fcjjit C'un stock sera tenu de fourn

<a cliCTTtvIe dans la limite de ws
soins normaux, de la farine au prix li-
mite.

A defaot de farine de qualité**» JI
e. il devra fournir au prix limite, -a fa-
-lne de quaJltê supérieure qu'il «r tient
ians ses magasins.

AHT. 4. — £ es: constitué un stoct
i« sécurité rfe larine de qualité couran-
'.•e soumis H jenuuvpJlomcnt auquel 1&$

immerçirts seront tenu* de contribuer
tut autant que le commerce sera *p-
rovisionnè librement.
Les commerçants devront en consc-
ience pour leur vente en farine de « t -
' qualité £'apni\'visien ner sur ce stocic
ins u:ie proportion de 50 ''<.
Il ne leur sera délivre de permis d'im-

•OTtatton que a conrurrenee des quan-
tités ainsi prélevées, «elles importées

EUX étant destinas au remnU«-
des farines qui ie-.r seront livrets

tr et 4 mesure *ie leurs besoins.
cas échéant ils reronl approvision-

nes directement sur W stock selon leurs
Desoins.

Fait a AîartJo. ;e 17 .'-.in 1M0

Le Préfet : J. PETITJEAN.

•UftU DIUITU

C A S H V*MMËMKTAI%Qm

U m u » •<£* h i t t r a M d* M «
d'a.Uueill*Uoa n r s tmltm 4 )ft •>

J» du ConjeU Muoictpal). 1* sa
è heures a midi.

u etieta dt famille ou les c«uom-
temra î^ulea duivenl « O U ^ a t o i r e k

et des à présent, se munir d'un (îfs
einients aulïiDtï a produire au u>ei
de la remise d u car te* :

U $sJ«M •« naUMulltA rranra.
Llrret de laaulle .— Carte d'idei

prefecw)ra_e. — Carte d'Identité emlrt
par le Commissaire Central de Police.
•_ Carte tfldentité prolesalonneUe de

geur de cominerce. - Livrets de peu
slons eivilei miUUires et d'Invalidité. —
Carte de combattant-

2.) Snjets de aaUonslItê etruifère
Passeport histni'ft deux mota de r'si-

dtnee sur le territoire. — Carte dlden
préfectorale ou récépissé de « t

te délivrée par 1* police après deux
a <j« ntsldence.
i Délivrante de U carte définitive

D ti. — De» tie
Procu

l
Les tie

0Un porteurs d"
âentl té personnelle.

Nous rappelons qwe le.»
t ell^men!

doivent ef.re o-
i dl

clarations, l'utiluat'
-s tickets d "autrui, le
s et des UeHets, expo-

enant aux sanctions >
t. en même temps, a:
s prémes par !a loi s

carte ne de«
sage.

DB MONTERA.

EMFlUt DB LA CABT1
i du sacre est rtgle-

r du 1e i 1940. Cna-
• 2 d*1 la carte individuelle

mensuelle représente la ration mm
le qui est fl*fe pour chaque censé:

r i 750 grammes.
e consommateur se présentera
détaillant habituel muni d* sa
Le détaillant détachera le ce

' i" 2 da mois de Juin et remettra ai
contre paiement, les 7M ffr.

instituant la ration du i
de Juin.

Les coupons n* 2 seront colles pai
' t a ran t s sur les états modèles II et
•ir.ts par eux aux grossistes en échs:

ce des quar.tites de sucre qu'il* en r
' colvrnt. Les grossistes ré.rapltu>Trint
les états modèle II et sur des états mo-
dèle 12 bis qu'ils adresseront à la Rn

•harpie moi*. h la ntre^tion depar-
•ntale du Ravi ta 11 le ment, « l'appui

de leur demande de re approvisionne-
n t en sucre.
La repartitionentre les grossistes

nombre dc>
et* remis dan;

i.« Indique*1*

effectuée eu

I dm Holellern. Krs
tanrwtrui*. CafeMeï». riltmitn ei
pension* de famille.
Les hôteliers, restaurateurs, cnfirtî-n

>t pensions d* ramire. ainsi que If
wti'.slers et <fune façon Rénerale to«!

,

p
r la Mairie.

des bons

la dellvT&n

« IPS ilx demleet

d e

e de ees bo&s» le
aire se rèElera sur les quantités d*
icrt ut:'-bW3 par chacun des îoteres-
•s au cours flu mils précédent ou *o
mrs du mois corrwwndant *•< deus
-nfe.i artlrieures djns > cas dindiis-
1- ou fie comnn'Tce saisonnier.
Dnr.s le cas où la demande 0- l'an
• e s commrrçsnu excéder-It la quan-

IW de eucre * lui WlooM ouiant i
procèdent, cette demande « n

trsrTttlt* arlit mo '̂vé dn Maire, k II. H
IPrtfet. aux rins de d W ' 1 ^ .

Le *'". t
HTtCtntto De MOKTMLJL

PETIT BASTI.4S
to»

Cbèqw Postal — AJACCIO : l i l

/ • «fr-larr souscrire un aborx.taent de 1 an ou 6 mots ou 3 oaota

(l) au Journal U PETIT BASTUIS a partir iv i n (2)

Je TOUS «dresse en mèn.e temps que ce bulletin le tnoatjuit de
ep* fthrmnfrapnt. soit la «oinmf <Je (3)

2fl fxues.

en uandat-iMtste os chèque postal (4).

,»*IÛ et prtnomi. - •• —

IMPRIMERIE DU
PETIT BASTIAIS *
a nuHui m r»tak PJJTU

LE RHUiVI SAINT-JAMES
l a RHUM SAIM"JAMES
d'an vont agieMe et <l'ui>e
cltKJcité rctUine «Jt l«
remède rl«»ii<iue il*n» loua
le» f-ii de

RHL'MLS
GRh'PES ou
REFROlDIiSF.MENT

NOTA. • l . . — — H

UN HATEBUX MODEHN* *D SES ' • " " — " *^"e *~ %U*"
VICE DT7N PERSOXNtL 8PECIAU81

doit a'adreaser M U hMter *
*u P Z T I T HA3T1AIS «ait WJ_ ; t s MJUUS du depaïuaieut sont

I* phn «Tel*- j ^ u m m m t prié» do vouloir bien Inrt-
les détenteurs de stocks de sulUte

de cuit
4 «a fi

ARRETE

Nous. Préfet de la Corse, officier de a
égion d'honneur.
TB la loi du 11 Juillet 1938 sur l'arga-

Bifation de la nation en temps de guer-
|re.

Vu la loi du 5 avril 1884,
Coiisiûérant qu'il importe d'éviter

tout gaspillage de denrées alimentaires
nécessité et de Teiller à
en rrroive la quantité i

suffisante a son allmenî

jperlcurâ à 350 Itili^s. d'avoir
la dedaraliua dans les cinq

uia A la Mairie de leur commune.
Les dedaruuon3 q-Jl sc l

les Mal
due MM. les
tôt que posïi

iServices Agn
cation de3 m

fer jet d*un relevé
maires adrenseront aussi-
o a M. le Directeur des
oles a AjCicclo. avec indi-
ms et adresses des deten-

teur
d'eux.

el d tonnage détenu par chacu

Le Préfet : J. FLTITJEAM

« IfETïT BAST1AI3
mieux informé

Pom etr» bien coiflte*. r» «li«-
ene* pi tu ; ona seule adreJM î

i
8.U.0N BECAMlEK

1. Bd Albert 1er — (1er
Fia» 8ilût-Nic

OBrntnra it «on Balon u s I H
rniiM A« Beauté.

cessaire t
tion.

ARRETONS ;
ART. 1er. — Toute renie de farine

Danifiable aux paniculiers par balle est
.terdit*.
ART. 2. —' La «enle au détail de in
irine paniflable ne pourra être efle?-

-uêe que sur un bon délivré par le mai-
1 de la commune compte tenu du r.wai
re de personnes composant la. famille
e l'acheteur auquel défensn sera faite
? n"app?'oftsfljïmer chfz J1*? boulsniiprs.
ART. 3. — MM. le Secrétaire général
? la Préfecture, les Sous-Préfpts, ies

Maires, les Commandants de Gendsr- I
erie et les Commissaires de Police sont

îiarges ffe l'exécution <ju présent arre- j:<. I
Fait à AJacclo, > 2\ Juin 1940. j

Le Prfiet : J. PHTTTJBAN i

le pio» 1*7• tiî^

««lié par Ul illreet »v

FILTRATS

STROMBON.I

i •ouvdit ci.ua 4

Toat ce qui ren:erne le Joortul : Aa*

race», ttnieli mtndiio», rnset «a bien,

•vis de société, ttc, doit *tre reste BMI

u z da • Peut UttUJr .

1ÔTJ AUSSI
<EUX ' A

W " tes PRÉJUGES:
MOI. JE FAIS TCUTÉ'

1 CUISINS AVEC!*
ASTRA . .

r-HUM.. EST-CE ,
SIEN SAIN P.

r-£T POURQUOI PAS ? ASTftA EST
UN SIMPLE MÉLANCB D'HUILES

NATURELLES EXTRA-FINES . . SA
Î rr*-y

FRAÎCHEUR EST GARANTIE."UISQUEV'
CHAQUE PAIN EST DATÉ .TOUTES LES I
BONNES MÉNAGÈRES MODERNES SE Î T

SERVENT D'ASTRA POUR SA SAVEUR
^DÉLICIEUSE . . .ET QUELLE ECONOMIE J

n> Biff«r JM fornmlrt inutiles ;
<j Les abo.".nea-.prU partent du UT et du 1« 3f chaque moto ;
.Ji Ce«e : Cn an. 90 tr. : Six mol* 46 fr. : Trott moU. ÏS fr :

CMttnent et Cil—*— : Un «r , f4 fr. ; Six molJ, 4» fr. ; TroU mai»
n> Biffer la formule UiutUe.

M B . - TSHrt alsonne-Mnl «era renouvelé automatkruemer' «1 rt-

l'Mpiration, le journal ne nota* «Tient pis avec la mention » ' ' Ï M É •

MARCARINE

C'EST UN ALIMENT DatClEi/X, 5AIN El

R t»>Û» « • l 'U-

mntriiiitnin an •»*

4
aUon. le faurasJ m f
I ^ a «f*« >* menu» t Le Petit Bàsti

êO CENTIMES LE âBUL JULIRNAL 1>U DEPAilTEMfcNX HKUI, l'Ali KU. DIRECT A'JEC PAJÎIÉ
; >,, PffiECTKUE-REDACyEUU EN CHEt' : MAlîTI-V Bl.i-NCONI , • y t ^ «

13 1» „ H-«t

K C «• 2BJJ

Chronique de la Vieille Cône

La Cône et les Corses dans Stendhal :

i l'amateur t

. Ou peut dire qu'aucun des grau eu
Corses qui nantirent l'Italie de son
ïenipa ne lut Inconnu de Stendhal. A
ia vente, ce n'est pas en Italie que SU n- ' « i artiste, et l'h.
ûhul cuiuiut Sobîutjnni mats ir*1^ toi
tu 1614 pour lu muiiii a Parii. 1̂ *
l^cuvajeut pus ne pas se connaître. Se-
bastioui était 1 un tk's granas jinutre
i e la juaconnerie, eL Stendhal était d
Dias, c^roonaro. p™t-ètre SWndlw
pu*»a-t-U de i'etat militaire a l'ctai dl
iiluuutique, ou. pluis modestement, cou-
biliaire, grâce au e encrai couito Ëebas
tianj qui ne lut pourtant jus l'un de sei
protecteurs, l'ayant, en 1830, ^Isaè tom-
ber de Ttieste à Civita-Vecchin, c? fl?r-
îtier consulat rappyrtanu tllx millt
frajiCi contre douze mille au premier.

Arcuswit réception de sa nomination
au Lonsuiat d« Civica-Veeciiia au minis-
ire des Affaires étrangères, comte se-
LiJsLiani, Stendhal asn plaint sans au-
cune nvacite, d'ailleurs, et par «impie
aiiUAion. Sebastiani iui promit qu'il lc-

consul. y compris ceux de L'ancien mili-
taire. C'était un baume s»c la paiu-
p]j.ie.

Steiu.hal est tloglcux pour Seoaili*i-
)ii. Dans * Jt&poleort >. U le cite P>r-
mi K.- Cnrsta d'anie forte. Le meinc ou-
vrage noie qu'il avait bon tueur, point
boudard, vais humain. C signale le cas
Èun-yjit : un français, devenu pranil
dESpapnc, M. tie ttulm-Simon, a\~ai\
cumbdi.m iea français dans Madri.1, ei
jioxu et fait lion pardonné par Naou-
*on. arretc et condamné à mo"'.- SU
rwlu r-:tle extrémité, ies oeinarch^s de
.•-a H!lr n'y iufflsant pas. ce fut peut-
eue Mirtout grâce ;i l'intervcntttrO dt

erivj

Du foint de vue corse, il nous inle-
ri.wra davantage de reproduire ce qu'un
lu tisiia le < Courrier anglais >. du ç°-
nt-rai Sebastianl :

•- Le gênerai Seba.siiaiil qui est Cor-
se de naissance va publier une histoire
de la Corse. Cette histoire, conln
ment aux poèmes clo.it je viens de dn-
Diiei <a:iuRion a des v,-rs de Delpln
Gay JJPU apprécies rtv StendliaP S*
;ue par tous. Esperor.s qu'elle n'a [
ete ê^nie dans lVspoi-- d'obtenir <du i
Charlrs Xi un cordon bleu, mais qu'elle
i-llrtcra cet esprit de vérité et de fl^e-

>liali!t;iueiil les oeuvres ée MM Dul.iil-

ïunime, m*.1 nagent
ites ks qualités qUe celui-

,ci av a i t .- lP ministre, le guerrier, l'hom
" - averti et éclairé.

ur .:«• rumeur épisode d,1 » ] U

lancée par Sébastian! a ;a tribune •
Stfndhal n'insiste pa.;. .

approbation et sans critique • ne
chctThons par son «nLlment et ses
tifs personnels. Par silus.on éaalem

note l'epiMM* ttorJeqx de Constan-
'«Ple, qui a été rappel* k-.-mOmc. Eti
•flnltlv». Stendhal s'incline devant 1:
rsonnalité. sous tous ses aspects. d E i
-e Setastianl : il ynvait ^ d l l

talent, de la mesure. c>u ̂ u ra - D D

Circulation
des embarcalions

et exercice do la pâchesur la Côts
Orientale de Corse

LA SITUATION
Le Gouvernement

se préoccupe du problème
de la démobilisation

ENTR AIDE
k. , Fratirai.i ont iiK^iii. plus que ja- .face «ux difUcnliéj de l'heure maii a

ntaia, de pratiquer une politique de so- Li tenter de développer l'éconointe lo
lidariié réelle en rue de tirer Je maxi- hc et s'employer surtout a secourir ;

LE flOl'\TKNKMEVT \ VH'HV

I_i radio éltangere annonce que
ibinet du Marjchaf Pétam se s«

nstallê k Vichy.

Avant de quitter Clurmont-PeiTui
Ministre de la GU.TTC ae serait prë

rpê du problème de la demobiluaik

l.a radio ^transere reproduit le coav
unique du ti.QG. allemand : - Rlei

LIBYE

La radio êtranetre annonce que
maréchal Orazituit, qui a été nom
iommandant de toutes les furces i
met-s'de l'Afrique italienne, aurait &
•ejoint sou poste

AVIS .N I

r la cot

OBJET ; Circulation des
,oi.s el exercice de U pc;he
ntnta.e de Corse.
KiFEHENCKS .' Aïis n" 1. 2 a 3 tfu

[24 mal cl. 3 juin et message K 2334 du
I Juin 10-10.
1. — Us a\U n l - i a , 2-J72 el 3-lVt

[du Front de Mer de Hastia concernan'
i circulation des embarcalions et IV-
ïrclee de lu poche sont annules.
2. — La pèche aux engins traînants

Le Maréchal a combattu e
I depuis 190*. B est kgè de 5S (

Afrilt

ï de fend e orisée et peut-

Ihip Oin Il

. j C t se du ftraeral Srbastiani avec l'a.1
Durable résume de ertie histoire quf* Na-
%fj>on trac* d'ans sa .Vuue-ss* et qui tut
nub:te en IB33 ».

Mais l'on peui dire que »«r ce point
Htmahal *'eat trompe. eL qu'on attri-
bua ati,gênerai, qui n'était pas encore
maréchal, et qui était d'ailleurs esprit
irps cultive, un écrit auquel peut cin- i
a'interesMil. simplement.

La correspondance de Stei.dJuil avec
le ministre des affaires étrangères, son
ministre, est fréquente, mais ele nature
purement Mtminuuative e* même p u ,
*™i*mt commerrtaW", car Henry Bey.
ri a il plutôt, avec les lonctunm cr>nxu
Iniro un aident ccimmerctti] Toutefois
H «borde * ; occasion le donuine T^

•ire praiiquêe sans danger
eux ztmes du littoral Est de la (

les

Zone ai : Entre \e Caji-Coise el !•.
ai-allele de la Tour de Tog» ;
Zone b i : Entre les parallèles de l'tta

bouchure du Giilo et de ia pointe St-
[Cypiicn •Oolfe de Ptirto-Veccluot.

3. — Eu dehors de ces deux zones,
'eit-a-dlre dans la région comprise er.-
rc ies parallèles Tour de TORa et fia-

^ du Go. n^re IA

ulle* su large. t«We pêefee tut h»-

- tl est rertitrmiinfl? aux pécheur;
quittant le port de Bastla pour m ren-

;ur les Ueux de prche dans lec «ours
o ion en revenant», de rester .1
s de 100 mètres de^ jetées du pu t

[de Ba.^tia et a moins àt 1-2 mille riait;
Sud du ciniftiere jusqu'au OolOo
n y a 4ane<er à cirevler t*m am l u e
us la *«ne intenHte à ta pecte.

Le Capitaine de frêtcah- RESON
Commandant le Front de M r

Grande-Bretagne

a de la Cyren::iqtie. quelques

ifilaU u .-* défendre.

M CU4JMBERL.UV rROTtSTK
L J radio étrangère ayant anm

J'iue M. Chamberlain aurait été partisan
itton des Hostilité, ihnrde lu

l'Etat biitanniPi a dérlari

— Nou; l'niteuUun de res;
ennemis et dv les attaquer. :

iduite de noire Prem!;r Miut;
M. Winston Churchill.

.IDES ET FOKT-SOl-niN

La radio étrangère arnimii1? IJUC
»tion italienne aurait cd^ttue

[raids sur Aden et Port-Soudan.

*a basr.

*.t ERNESLÏ KT JUtifY

La radio tiraneere annonce q;ie
Sllemands ont occupe hier nie d* O

>ey et aujourd'hui celle de Jersey.
:es i>s. sans derenfe. avaient s-t̂ j —

il le sait. — cvacuêes e s jours

ium des richesses physiques et
*̂s du pays.
i a Frauee est durement éprouvée

.•nais e;lc est en mesure maigre tout dt
retrouver les «Vendeurs d'an tan. si cil:
reste lit!*Je a ses bonnes traditions iz
ravail. d'urdre et tfaonneur ; car eil-

ttoesede dans l'immensité de sou empi-
Ï les éléments nécesaairps de renals-
ince nalîonaic

Certes il ne faut pas s'il;tisonner :
ivenlr «• présente «us des aspects très
mores puisqu'il porte en lui l'hypo-

thèque de ta défaite : et ce. r/etl q u a j

. du re^iemeiH fiiul qu tl -ji-ra
de drea^er le biiun exact -•• ,-A,-

situatlon ; le sort de te Pran:,

On nous dit par exemple QUJ ût
|coup Je nos frtres du continent, m.
lises en Corse, se trouvent privés

rait être lié aux événements en cour
ordre international, bien que nos ar
ees ai=nt ce^sé de combattre
Malgré donc l'incertitude du I?nd?>
ain. il consent d'aulr. de eoornonnrt

es aciivitcs nationales dans le (fcjgeiii
!»• créer tin état de choses normal su-
ide, durable : noua pensons qui. j?ra
,pl»rl* à l'oeuvre de redressement li
érénité, la frrmet?, la disciLlinp vuu-

En attendant, en cette période ou-
erts de mise JU poiiit. 1! iniportp de ;i-

A RESIVT.1M t. BRIT.LNMQCF

La rndlo ttmsgrra annonce que je:

ivemement britannique a donne or
a chacun de. resioc où 11 est, ahr

odulls en Belgique et en Fraiifi",

UN 1rs journaux j .nsl*l* ni«iu-nt ca

relief le discours prononce par M. CfiTm

•hun [KJUT a t tes te r le parfai t accord

iinm i de (
tri u- achmnt que sur ce point il a 1 o-
;fMt de aettutlam. littéral dout il .tait
i. -ivmr rteii a craindre, et qui («t pfut-
r:io .i i'ortftine de son p«amce *vx con-
sii'.m.s O s t sans doute en 1S14 quil a
<ail omnl.-o.;iTiri> av« le Ciimt* Sebas-

OJ * celle ÛAU i! a visite < le char-
• d i t . ;

premier

JAPON
ratrfo t «e-s

du poitr-parole du Minùtre
O*s Affaires etraniteren nippon qui au-

dit qi*1 > gouvenieineiil de Toloo
'omprrnd pa* raglUtlM) qui Téxnr-
M HoiiG-Ko»R et les rattuns de 1>-

wtion de cette vi.lv. ie Jupon n*-^
ndr que la cessation du ra-jdai

e MM. ChurchiH t

M N.W.WOO •

TUR0U1E
niino ciraiiefre suiutmce qwo la -"-

!v«s des coTp* du maiechal Bal»o c
eompaffnoiw dinlortur.e » cw
à 10 heuif.*.

oi'. savoir g
les aiijeiix politique* [tirr

guerre puurratt *tr* *
ians . grâce << l'artl^i:
i pulMances de l'axe

L* rudio ctranger? croit .-
^Turquie main tiendrait *»

1 la Chi • de Tïhanir Bitl «n i ei»rtré«-

TERRITOIRES U4( t PIS
PAIt I.'UJ.ML%C>Ni:

es commises tuntre i x i r n » ;
[«rrttolros occupés seraient paseib

[de la pein- de mort.

SVRIfc

L.i Jadui etrant;erp. annonce que Va
iriiiie aimée Wcynand qal <e tmuve

'SjTie et qui est commandée par le «
•lierai Mau-lham-r. se composerait
130-000 hommes*

Cotte mémo radio pn-îend que le RI-
neral Weygand se jerait rendu n
n# p»r M voie de* air» et aurait 4
te K*neral Mllteliiau.«er à re>pecter
puieuffemciU lf« ordrt* du goui

Les modalités de la denn>bilisatjc
i'Mmée de EJrie auraient il» reglcei
fntif les deux centraux

ROUMANIE
ipics la radio etnnp're, le* trou-
ruaaes poursuivraient l'occupation

[des territoires locaux, où de; inctd
se «ratent produiia

L'UJt«e aui«,l arroge un nou.
ll«l de troi* Joura pour îevacuaiion de

1* Bexsarabie el de la Bokovine du nom
De U»tea laçons. iVvsruatkm devrait
f>ldre fin le 3 juillet.

t Jwib « M se seraient

ivelles o"s leurs lamllles et parlai-1

subsides nui leur psnueftaieiit d'a-
iorer l'ordinaire ; on ne doit p j ,

rester indilTêwiit, inserslsle eu pr*sen-
•'-• do telies conjonctures qui, sans pr>-
ieiiter un caractère tragique, sont i 1

lature a démoraliser de nombreux ù>-
enseurs de cotre petite patrie.
~a Corse est fînéreuse et riche Ï ;.

umêrairc ; elle a le devoir de venir c
[aide à ces malheureux iioîég.

Lu Maison du CoDibrtUant pourrai!
rendre l'initiative dt: réunir des fana-;

de :cs distribuer aux intéressés par

bataillons bien, place.? pour connaître t:
[soulager (̂ ŝ douloureuses siluatton-1!

L'entr'aide est pour le moment r.i
tueiUeure façon. la seule façon prattqu'
'de réaliser, de cimenter l'esprit d.' ao-
Ihâariiê nécessaire pour supporter enu-
rageiisement. victorieusement les épreu-
ves terribles d'aujjjrdTiui et dr ^r-

courentrstion.

Commission de* Aflajrftj r

JMinisUe de la Guerre nippo
important entretien ave

:it du eonseï:.

La radio étrangère annon
tare.>co. uresjdent du cun

leciaré que la Roumanie ren
rarautio fracco-brtiannique

1939.

r-ldio étrangère annonce
iroup?» «onetiques auraient a
Oe.â des limites convenue^ : l

arahie aerali occupée et !
'nne devrait se conMrterer com

I-a maio eUangert1 aitnonec que
pecuiateor* qui auraient eUcciuà
cJiata d-s matières utile» a l» Dé

Nationale auraient rte arr#t!-a.

La raiiii> etrjngtr? nefUn» q;i'o-i
13 «-ncorp de nouvelle de 1 escadre a-
eriMiiie qui a quiitt les Iles Bavai,
a quelque* jours, pour u»o d^tin;

La radio ctraagere annonce Que âfu-
.e boni" .- auraient été lancese tor h*
erritoire de IA Sui&sc centrale.
tes dommages seraient lecer*.
Va? enquët*«eralt ouverte.

Renseignements
demandés

Sur : M. »t Mme Pierr? ColomDo 31.
rue Cluude MIMerc. Bois-Colombes .S-1.

de la part de Mme Vvc Aiexanrt:-;
iiio et Fus 10. Place dAnnes Bw

sur : MM. Lèvera n votturiet W TJ:
arcl-.e. Lille «No:-d». de la (Mit dï
Vve Alexandre Bocaux et FCt. li>
c'Armes. BaaUj

: M. Crtstini J r u . Mme Cri«tni
Ml> Cristmi Olnetie Mme ytï.-

bec. « , Aïfr.M des OaHrW*. Parte d.>
part de M. Crminl Pierre-lUpnaï:.

Ciwtlplloiie par Ponie-Lrreîa .Oon.*!

L* r.idm eirjiiferc «ncoîii-c
)Mrdement briruiniQHrs sur

s indiwtrlrU allemand* voy:

| Sur . Mme C-pi-iw Ausery, at-r *
Jmeonl emploï'w; des P T T et Mlle U-
y,:m Aubeiy. emp.o>-ee d> Préfecture un:
ies drux .1 AfTax iP»j-de-C»lalv. $t :a
part de Mme Cn.t<ifar\. ln*UtUtrtce A
Afthione 'Cwsev

Sur '• M. CtTfor.i directeur df 11 pn
~*n M 1* Mnt- et sa famiUe. a P*n*.
Ce IA part de M H Ambrosl. retraite
i Moliifao .Coiw

Sur : M. Sal'arto.i Frar.cots t rue
u Orze Novembrp. Cm'.na. iDe la p»rt

'de Mm» C1ancîi>n:. à Ste-Varie à* Z-
ton* <Cor*e<

• : Mme ti M. &>k>nntnl *( «;

rMtjflU. 10: ue R u n i Ii!Ie .»(>rU> p -
f a sa b « ^ «t qu'il devrai: e t» ia p*rt c- M. OLc-rmwi Uauu^i r«twi
fcre m u . r P*rd». ^ ' j t , ««, ©o^a**, k &arbflSÎ;o ICWKJ^


